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édition  de  la  Journée  du  Chrétieriy  et  nous  en 
recommandons  l'usage  aux  fidèles  de  notre 
diocèse. 

>îi  JOS.,  Archév.  de  Québec. 

Québec f  4  Septembre,  1847. 


IGNACE  BOURGET, 

ÊVÊQUE  DE  MONTRÉAL, 
*        ^C.  <J-C.  cJ-C. 

Nous  avons  vu  et  approuvé  un  livre  intitu- 
lé La  Journée  du  Chrétien  sanctifié  par  la  Prière 
et  la  Méditation,  publié  par  Messrs.  D.  &  J. 
Sadlikr,  Libraires-Editeurs,  et  nous  en  re- 
commandons l'usage  dans  toutes  les  familles 
de  notre  diocèse. 

Donné  à  Montréal,  en  notre  palais  épisco- 
pal,  le  quinzième  jour  du  mois  de  Sep- 
teftibre,  de  l'année  mil  huit  cent  qua- 
rante-sept, sous  notre  signe  et  scearj,  et 
le  contresigne  de  notre  secrétaire. 

[L.  S.J      ►!<  IGNACE,  Evoque  de  Montréal, 
pour  Monseigneur 

Jos.  OcT.  Paré,  Chan. 
Secrétaire. 
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PRÉFACE  SUR  LA  PRIÈRE. 

gl  la  prière  est  la  nourriture  de  l'âme 
comme  les  saints  Pères  nous  rassu- 
rent, on  peut  dire  que  négliger  de  prier, 
c  est  s'expofer  à  tomber  dans  une  lan- 
gueur mortelle  qui  ne  laisse  rien  à  es- 
pérer  pour  le  salut.  Cela  seul  fait  sen- 
tir  i  obli.i^ation  où  nous  sommes  de  rem- 
plir un  devoir  si  important  et  si  néce-s- 
saire.  Mais  quoique  la  prière  soit  un  cri 

du  cœur  qui  sent  ses  besoins,  et  que  le 
Saint-Esprit  le  forme  intérieurement  en 
nous ,  il  est  certain  que  les  formules  des 
prières  vocales  approuvées  et  pleines  des 
sentimens  de  l'Écriture  ,  telles  que  sont 
celles  qu'on  donne  ici ,  peuvent  beau- 
coup servir  à  nous  bien  acquitter  de  re 
saint  exercice.   "La  prière,  dit  Saint 
^^  Augustin,  n'est  pas  dans  les  mots; 
"  nous  ne  laissons  pas  néanmoins  de 
^^  priei  vocalement ,  afin  que  les  paroles 
rappellent  ce  que  nous  devons  désirer.'' 
II  y  a  une  autre  sorte   de   prière 
qu'on  appelle  mentale.  Elle  se  fait  par 
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le  moyen  de  la  méditation.    Au  défaut 
des  livres   qui  en  donnent  des  sujets 
réglés,  selon  la  méthode  ordinaire,  tout 
livre  de  piétc  ,  mais  surtout  un  livre  de 
pensées  ou  de  Considérations  chrétien- 
nes, aide  admirablement.    On  en  lit 
quelques  lignes,  on    réfléchit    sur    ce 
qu'on  lit ,  on  goûte ,  on  digère,  on  roule 
dans  son  esprit  les  vérités  qui  y  sont  pro- 
posées, et  on  se  les  applique  à  soi-même. 
Ces  réflexions ,  aidées  de  la  grâce  ,  qu'on 
a  soin  de  demander  avant  que  de  lire, 
ne  manquent  pas  de  produire  de  bons 
désirs ,  de  saintes  afiections,  et  des  réso- 
lutions sincères.  Ces  pieux  mouvemens 
font  recourir  à  Dieu,  et  réclamer  son 
secours,  afin  de  pouvoir  éviter  ou  re- 
chercher ce  que  l'on  a  vu  être  nuisible  ou 
avantageux  à  l'âme.  C'est  ce  qu'on  ap- 
pelle méditer  ;  ce  que  tout  le  monde  peut 
faire ,  et  ce  qu'on  ne  se  pardonnera  pas  à 
la  mort  de  n'avoir  pas  fait.  Car  peut-on 
espérer  que  l'importante  affaire  du  salut 
réussisse,  sans   y    avoir  sérieusement 
pensé  1 
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PRIÈRES  DU  MATIN. 

La  prière  du  matin  est  un  devoir  que  Dieu 
ex:ge  comme  les  prémices  de  la  journL.  Avec  i 

De  a  fidehte  a  remplir  ce  premier  devoir  dépend  ^ 
tout  e  succès  des  actions  du  re.ste  du  jour     Ce 

8ans  avoir  demandé  à  Dieu  les  secours  de  sa 
grâce  et  sans  l'avoir  remercié  du  rei>os  de  la 
nuit.  Ae  lui  refusez  jamais  ce  double  tribut 

mome,!;^'^''''''^  *^"'  ^'  ^''''''  rappelez- vous  un 
monien   a  vous-même.  Concevez  et  ce  que  vous 

êtes ,  et  ce  qu'est  le  Dieu  devant  qui  vous  ^tes  • 
vous  comprendrez  sagement  l'importance  de  l'ac- 
tion que  vous  allez  faire,  et  les  sentimens  d'hu- 
irnlité ,  de  regret  de  vos  fautes  ,  de  respect  d'^t 
tention ,  de  modestie ,  de  ferveir ,  d'amouVet  de 
confiance,  avec  lesquels  vous  devez  toujours  la 

Ce  sont  les  dispositions  intérieures  et  extéri- 
eures  avec  lesquelles  il  faut  traiter  avec  Dieu 
dans  la  prière. 

In  nomiiîe  Patris,  et  Fîlii,  et  Spiritus 

sancti.  Amen. 
Mettons-nous  en  la  présence  de  Dieu  ado^ 

rons  son  saint  nom.  ' 

fRÈs- SAINTE  et   très-auguste  Trinité 
^  Dieu  seul  en  trois  personnes  je  croîs 
q_«e  vous  êtes  iei  présent.  Je  voûf  aZe 
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6  PRiÈREâ 

avec  les  sentimens  de  l'humilité  la  plus 
profonde,  et  vous  rends  de  tout  mon 
cœur  les  hommages  qui  sont  dus  à  votre 
souveraine  Majesté. 

Remercions  Dieu  des  grâces  quHl  nous  a 
faites ,  et  offrons-nous  à  lui. 

Ill  ON  Dieu,  je  vous  remercie  très-hum- 
^^  blement  des  toutes  les  grâces  que 
vous  m'avez  faites  jusqu^ici.  C'est  encore 
par  un  effet  de  votre  bonté  que  je  vois 
ce  jour ,  je  veux  aussi  l'employer  unique- 
ment à  vous  servir.  Je  vous  en  consacre 
toutes  les  pensées,  les  paroles,  les  ac- 
tions et  les  peines.  Bénissez-les,  Sei- 
gneur ,  afin  quil  n'y  en  ait  aucune  qui  ne 
soit  animée  de  votre  amour ,  et  qui  ne 
tende  à  votre  plus  grande  gloire. 

Formo7is  le  résolution  d'éviter  le  péché  et 
de  pratiquer  la  vertu. 

\  DURABLE  Jésus ,  diviu  modèle  de  la 
-^  perfection  à  laquelle  nous  devons 
aspirer ,  je  vais  m'appliquer ,  autant  que 
je  le  pourrai ,  à  me  rendre  semblable 
à  vous ,  doux ,  humble  ,  chaste  ,  zélé  , 
patient,  charitable  et  résigne  comme 
vous.  Et  je  ferai  particulièrement  tous 
mes  efforts  pour  ne  pas  retomber  aujour- 
d'hui dans  les  fautes  que  je  commets  si 
souvent ,  et  dont  je  souhaite  sincèrement 
de  me  corriger. 


DU   MATIN. 


Demandons  à  Dieu  les  grâces  qui  nous 

S07it  nécessaires. 
Mon  Dieu,  vous  connaissez  ma  fai- 
-"■■•  blesse.  Je  ne  puis  rien  sans  le  se- 
cours de  votre  grâce.  Ne  me  la  refusez 
pas,  ô  mon  Dieu:  proportionnez-la  à 
mes  besoins  :  donnez-moi  assez  de  force 
pour  éviter  tout  le  mal  que  vous  défen- 
dez ,  pour  pratiquer  tout  le  bien  que  vous 
attendez  de  moi,  et  pour  souffrir  patiem- 
ment toutes  les  peines  qu'il  vous  plaira 
de  m'envoyer. 

pATER  NosTER  ,  qui  cs  in  cœlis ,  sancti- 
ficetur  nomen  tuum:  adveniat  reg- 
num  tuum  :  fiat  voluntas  tua  ,  sicut  in 
cœlo  et  in  terra.  Panem  nostrum  quoti- 
dianum  da  nobis  hodie ,  et  dimitte  nobis 
débita  nostra,  sicut  et  nos  dimittimus 
debitoribus  nostris.  Et  ne  nos  inducas 
in  tentationem.  Sed  libéra  nos  a  malo. 
Amen. 

A  VE ,  Maria ,  gratiâ  plena ,  Dominus 
tecum,  benedicta  tu  in  mulieribus, 
et  benedictus  fructus  ventris  tui  Jésus. 

Sancta  Maria ,  Mater  Dei ,  ora  pro 
nobis  peccatoribus  nunc  et  in  hora  mor- 
lis  nostrae.  Amen. 

Predo  in  Deum,  Patrem  omnipoten- 

tem,  creatorem  cœli  et  terrse,  et  in 

Jesum  Christum  Filium  ejus  unicum, 
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Dominum  nostrum,  qui  conceptus  est 
de  Spiritu  Sancto  ,  natus  ex  Maria  Vir- 
gine  :  passas  sub  Pontio  Pilato ,  crucifix- 
us  ,  mortuus  et  sepultus  :  descendit  ad  in- 
leros ,  tertiâ  die  resurrexit  à  mortuis  :  as- 
cendit  ad  cœlos  :  sedet  ad  dexteram  Dei 
Patris  omnipotentis  :  inde  venturus  est 
judicare  vivos  et  mortuos. 

Credo  in  Spiritum  sanctum  ,  sanctam 
Ecclesiam  catholicam  ,  sanctorum  com- 
munionem,  remissionem  peccatorum , 
carnis  resurrectionem,  vitam  eeternam. 
Amen. 

poNFiTEOR  Deo  omnipotenti ,  beatae 
^  Marias  semper  Virgini,  beato  Mi- 
chaeli  Archangelo ,  beato  Joanni-Bap- 
tistae  ,  sanctîs  Apostolis  Petro  et  Paulo , 
omnibus  Sanctis ,  et  tibi ,  Pater ,  quia 
peccavi  nimis  cogitatione,  verbo  et 
opère ,  meâ  culpâ  ,  meâ  culpâ ,  meâ  maxi- 
mâ  culpâ.  Ideô  precor  beatam  Mariam 
semper  Virginem,  beatum  Michaelem 
Archangelum,  beatum  Joannem  Baptis- 
tam  ,  sanctos  Apostolos  Petrum  et  Pau- 
lum ,  omnes  Sanctos ,  et  te ,  Pater ,  orare 
pro  me  ad  Dominum  Deum  nostrum. 

MisEREATUR  uostii  omuipotcns  Deus, 
et ,  dimissis  peccatis  nostris ,  perdu- 
cnt  nos  ad  vitam  geternam.  Amen. 
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JndulgexNtum,  absolutionem  et  remi»- 
sionem  peccatorum  nostrorum  tribuat 
nobis  omnipotens   et  misericors   Domi- 
nus.    Amen. 

Invoquions  la  Sainte  Vierge,  notre  bon 
Ange  et  notre  saint  Patron, 
gAiNTE  Vierge,  mère  de  Dieu,  ma 
mère  et  ma  patronne,  je  me  mets 
sous  votre  protection .  et  je  me  jette  avec 
coi*.iance  dans  le  eein  de  votre  miêéri- 
corde.  Soyez,  6  Mère  de  bonté,  mon  re- 
fuge dans  mes  besoins ,  ma  consolation 
dans  mes  pemes,  et  mon  avocate  auprès 
de  votre  adorable  Fils,  aujourd'hui,  tous 
les  jours  de  ma  vie,  et  particulièrement 
a  1  heure  de  ma  mort. 

Ange  du  ciel ,  mon  fidèle  et  charitable 
guide ,  obtenez  moi  d'être  si  docile  à  vos 
mspirations  et  de  régler  ei  bien  mes  pas 
que  je  ne  m'écarte  en  rien  de  la  voie  des 
commandemens  de  mon  Dieu. 

Grand  Saii.t ,  dont  j'ai  l'honneur  de 
porter  le  nom ,  protégez-moi ,  priez  pour 
moi ,  afin  que  je  puisse  servir  Dieu  com- 
me vous  sur  la  terre,  et  le  glorifier  éter- 
nellement avec  vous  dans  le  ciel  Ainsi 
soit-il. 

COMMANDEMENS   DE   DIEIT. 

1  IJn  seul  Dieu  tu  adoreras , 
Et  aimeras  parfaitement. 
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2  Dieu  en  vain  tu  ne  jureras  , 

Ni  autre  chose  pareillement. 

3  Les  Dimanches  tu  garderas , 

En  servant  Dieu  dévotement. 

4  Tes  Père  et  Mère  honoreras , 

Afin  que  tu  vives  longuement. 

5  Homicide  point  ne  seras , 

De  fait  ni  volontairement. 

6  Luxurieux  point  ne  seras , 

De  corps  ni  de  consentement. 

7  L'^  bien  d'autrui  tu  ne  prendras 

Ni  retiendras  à  ton  escient. 

8  Faux  témoignage  ne  diras , 

Ni  mentiras  aucunement. 

9  L'œuvre  de  chair  ne  désireras 

Qu'en  mariage  seulement. 
10  Biens  d'autrui  ne  convoiteras, 
Pour  les  avoir  injustement. 

COMMANDEMENS   DE    l'eGLISE. 

J  ES  Fêtes  tu  sanctifieras 

*•'    Ctui  te  sont  de  commandement. 

2  Les  Dimanches  la  Messe  ouïras , 

Et  les  Fôtes  pareillement , 

3  Tous  tes  péchés  confesseras , 

A  tout  le  moins  une  fois  l'an. 

4  Ton  Créateur  tu  recevras, 

Au  moins  à  Pâques  humblement 

5  Ctuatre-temps  ,  vigiles  ,  jeAneras 
Et  le  Carcme  entièrement, 

6  Vendredi  chair  ne  mangeras , 

Ni  le  samedi  mômemcnt. 
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LITANIES   DU   SAINT   NOM   DK    JESUS. 


CJeigneur,  ayez  pi- 
^  tié  de  nous. 
Cîirist ,  ayez  pitié. 
Seigneur,  ayez  p. 
Jésus,  écoutez-nous. 
Jésus,  exaucez-n. 
Dieu  le  Père,  des 
Cieux    où    vous 
êtes    assis ,    ayez 
pitié. 

Dieu  le  Fils,   Ré- 
dempteur   du 
monde,  ayez  pitié 
de  nous. 
Dieu   le   Saint-Es- 
prit ,  ayez  pitié  de 
nous. 
Trinité  sainte ,  qui 
êtes  un  seul  Dieu, 
ayez  pitié  de  nous. 
Jésus  FiJs  du  Dieu 
vivant,  ayez  pitié. 
Jésus  splendeur  du 
P'jie ,  ayez  pitié. 

Jésus  pureté  de  la 
lumière  éternelle 

Jésus  Roi  de  doire. 


JpXL4  p-udi  n^*       , 
5€A  jexaucîKhosr.^ 
t^  Ide  ^\i^^ 
"         miserere 


îUS, 


ld%9a^<>^ 


serere  nobis. 


iHBft! 


Spiritus  Sancîe  De- 
us,  miserere  nobis. 

Sancta  Trinitas  u- 
n  us  De  us,  misere- 
re nobis. 

Jesu  Fili  Del  vivi, 
miserere  nobis. 

Jesu  splcndor  Pa- 
iris ,  miserere  no- 
bis. 

Jesu  candor   lucis 

*- ■  *  »  t  o.- 1         *  *  -  ?_-j v/i  -ux  x.- 

nobis, 
Jesu  rex  srlorisB.  m. 


f 
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Jesu    Bol    justitiae, 

mis. 
Jesu    Fili      Marîse 

Virginia,  miserere 

DOS. 

JesM    admirabilis , 

mis. 

«  Jesu  Deus  fortis,  mi. 
JosQ    Pater    futuri 

eœculi,  miserere  n. 

Jesu    magni    consi- 
iii  Angeie,  mis. 

Jesu  potentissime , 
Jesu  patientissime , 
Jesu  obedientissime 
Jesu    mitis  et   hu- 
railis  corde ,  mise- 
rere n. 
Jesu  amator  castita- 
tis ,  miserere  nobis 
Jesu  amator  noster, 
miserere  nobis. 

Jesu  Deus  pacis , 
Jesu  auctor  vitœ , 

Jesu  excmolar  vir- 
tutum,  miserere  n. 


Jésus  soleil  de  jus- 
tice, 

Jésus  Fils  de  la 
Vierge  Marie, 

Jésus  admirable , 

Jésus  Dieu  fort , 
Jésus  Père  des  siè- 
cles é,  venir,  ayez 
pitié. 
Jésu     Ange     du 
grand    conseil,  a- 
yez  pitié. 
Jésus  très-puissant, 
Jésus  très-patient, 
Jésus  très-obéissant 
Jésus  doux  et  hum- 
ble de  coeur,  ayez 
pitié. 
Jésus  amateur  de  la 

chasteté,  ayez  p. 
Jésus  qui  nous  ho- 
norez do  votre  a- 
mour, 
Jésus  Dieu  de  paix, 
Jésus  auteur  de  la 
vie, 

J/>siia     l'cvnmTïlaîi»e 

des    vertus,    ayez 
pitié. 


de  jus- 

de    la 
rie, 

able, 

îbrt, 
des  siè- 
ir,  ayez 

du 
8eil,  a- 

[lissant, 
atient, 
béissant 
3t  hum- 
ir,  ayez 

ur  de  la 
y^ez  p. 
0U8  ho- 
otre  a- 

ie  paix, 
r  de  la 


mnlaîre 

I,    ayez 


Jésus  zélateur  des  i  Jesu  zclator  anima 


âmes ,  ayez  pitié. 

Jésus  notre  Dieu, 

Jésus  notre  refuge,' 

ayez  pitié  de  nous. 

,i ^  ^ 


rum ,  miserere  n. 
Jesu  Deus  noster , 
Jesu  refu^ium  nos- 

trum ,  miserere  n. 


Jésus  père  des  pau-  Jesu    pater  paupe 
yres ,  ayez  pitié.        rum  ,  miserere  n . 


Jésus  trésor  des  fidè 
les,  ayez  pitié. 
Jésus  bon  Pasteur , 
Jésus  vraie  lumière, 
Jésus  sagesse  éter- 
nelle, ayez  pitié. 
Jésus  bonté  infinie, 
Jésus  notre  voie  et 
notre  vie,  ayez  p. 
Jésus  la   joie    des 
anges,  ayez  pitié. 

Jésus  le  roi  des  Pa- 
triarches, ayez  p. 

Jésus  le  maître  des 
Apôtres,  ayez  p. 

Jésus  le  docteur  des 
Evangélistes,ayez, 

Jésus  la  foT^f*  ^^^ 
Martyrs,  ayez  p. 


Jesu  thésaurus  lîde- 

lium , 
Jesu  bone  Pastor, 
Jesu  lux  vera,  mis. 
Jesu  sapientia  aeter- 

na,  miserere  nobis. 
Jesubonitasinfinita 
Jesu  via  et  vita  nos- 

tra,   miserere   n. 
Jesu  gaudium  an- 

gelorum,  miserere 

nobis. 

Jesu  rex  Patriar- 
charum,  miserere 
nobis. 

Jesumag^sterApos- 
tolorum,  miserere 
nobis. 

Jesu  doctor  Evan- 
gelistarum,  mise- 
rere. 

./•esu  lOrtîtUuG  mûr- 
tyrum,  miserere 
nobis. 


• 


Mn 
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Jesu  lumen  Confes- 
sorum,  miserere 
nobis. 

Jesu  puritas  Virgi- 
num,  miserere  n. 

Jesu  corona  Sanc- 
torum  omnium, 
miserere  nobis. 

Propitius  estOjparce 
nobis  Jesu. 

Propitius  esto,  ex- 

audi  nos,  Jesu. 
Abomnipeccat)  li- 
béra nos,  Jesu. 
Ab  ira  tua,  lib.  nos, 

Jesu. 
Ab  insidi''^  diaboli , 

libéra  '  os,  Jesu. 
A  spiritu    fornica- 

tionis,  libéra  nos. 
A  m  de  perpétua, 

libéra. 
A  ncglectu  iuspira- 

tionum    îuanim, 

libéra. 
Per  mysterium  san- 

ctœ   Incarnationis 
tua^j  libéra  nos,  J. 

Per    Nativitatem 
tuam, 


Jésus    la    lumière 
des  Confesseurs, 
ayeîf 

Jésu^  la  purjté  des 
Vierges,  p.yez  p. 

Jésus  la  couronne 
de  tous  les  Saints, 
ayez  pitié  de  nous. 

Soyez-nous  propice, 
Jésus,  pardonnez- 
nous. 

Soyez-nous  propice, 
Jésus,  exaucez-n. 
De  tout  péché,  déli- 
vrez-nous, Jésus. 
De  votre  colère,  dél. 

Des  embûches  du 
démon,  délivrez-n. 

De  l'esprit  de  forni- 
cation, délivrez-n. 

De  la  mort  éternel- 
le. 

Du  mépris  de  vos 
divines    inspira- 
tions. 

Par  le  mystère  de 
votre  sainte  Incar- 
nation, délivrcz-n. 

Par  votre  îsativité, 

I   délivrez-nous. 


1 


lumière 
fesseurs, 

Durjté  des 
p.yez  p. 
couronne 
es  Saines, 
é  de  nous, 
is  propice, 
)ardonnez- 

us  propice, 
Kaucez-n. 
léché,  déli- 
as, Jésus, 
colère,  dél. 

)ûches  du 
délivrez-n.  1 
it  de  forni- 
délivrez-n. 
ort  eternel- 

>ris  de  vos 
inspira- 


nystère  de 
lin  te  Incar- 
délivrez-n. 
e  Nativité, 
z-nous. 
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Par  votre  enfance , 
délivrez-nous. 

Par  votre  vie  toute 
divine,    délivrez- 
nous. 

Par  vos  travaux, 
délivrez-nous. 

Par  votre  agonie  et 
par  votre  passion, 

Par  votre  Croix  et 
votre  abandon  ne- 
ment,  délivrez-n. 

Par  vos  langueurs, 
délivrez-nous.  • 

Par  votre  mort  et 
par  votre  sépul- 
ture, délivrez-n. 

Par  votre  résurrec- 
tion, délivrez-n. 

Par  votre  Ascen- 
sion, délivrez-n. 

Par  vos  joies,  déliv. 
Par  votre  gloire,  d. 

Par    la    très-douce 
Vierge    Marie, 
voire  mère,  déliv- 
rez-nous. 


Per  Inf'antiam  tu- 
am, 

Per  divinissimam 
vitam  tuam,libera. 

Per  labores  tuos, 
libéra. 

Per  agoniam  et 
Passionem  tuam, 
libéra. 

Per  crucem  et  dere- 
lictionem  tuam,  li- 
béra nos,  Jesu. 

Per  languores  tuos, 
libéra. 

Per  mortem  et  se- 
puJturam    tuam, 
libéra. 

Per  Résurrection  em 
tuam,  libéra  nos, 
Jesu. 

Per  Ascensionem 
tuam,  libéra  nos, 
Jesu. 

Per  gaudia  tua,  lib. 

Per  gloriam  tuam, 
libéra. 

Per    dulcissimam 
Virginem    Mari- 
am,  matren  luam, 
libéra. 


i  1: 
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Agnus  Dei,  qui  tol- 
lis  peccata  mundi, 
parce  nobis,  Jesu. 


Agnus,  etc.,  exaudi 
nos,  Jesu. 

Agnus,  etc.,  misere- 
re nobis,  Jesu. 

Jesu,  audi  nos. 

Jesu,  exaudi  nos. 

OREMUS. 

DOMINE  Jesu  Chri- 
ste  ,  qui  dixisti  : 
Petite,  et  accipietis; 
quaerite,  et  invenie- 
tis  ;  pulsate,  et  ape- 
rietur  vobis,  quoe- 
sumus,  da  nobis  pe- 
teutibus  divinissi- 
mi  tui  amoris  affec- 
tum,  ut  te  toto  cor- 
de, ore  et  opère  di- 
ligamus,  et  a  tua 
nunquam  laude  ces- 
semus.  Clui  vivis 
I  et  rer^nas  in  ssecula 
saECulorum.  Amen. 


I 


Agneau  de    Dieu, 
qui  effacez  les  pé- 
chés   du    monde, 
pardonnez-nous, 
Jésus. 

Agiieau,  etc.,  exau- 
cez-nous, Jésus. 

Agneau,  etc.,  ayez 
pitié  de  nous,  J. 

J  ésus,  ecoutez-nous. 

Jésus,exaucez-nous 

PRIONS. 

SEIGNEUR        JéSUS- 
,  Christ,  qui  avez 
dit  :  Demandez  ,  et 
vouz  rece  \  rez  ;  cher- 
chez, et  vous  trou- 
verez ;  frappez,  et  il 
vous   sera    ouvert, 
faites-nous,  s'il  vous 
plaît,   la   grâce  de 
concevoir      l'atfec- 
tion  de  votre  amour 
tout  divin,  afin  que 
nous  vous  aimions 
de  tout  notre  cœur, 
en  vous  confessant 
de  bouche  et  d'ac- 
tion ;  et  que  jamais 
nous  ne  cessions  de 
vous  louer. 
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Angélus  Domini,  de.  Voyez  page  2d. 

C'est  ici  où  Ton  commence  à  prendre  ries  me- 
sures pour  se  défaire  du  vice  particulier  dont  ou  a 
entrepris  de  se  corriger.  F  On  se  propose  forte- 
ment de  l'éviter.  2*=»  On  prévoit  les  occasions 
qu'on  aura  d'y  tomber.  3^  On  renouvelle  ses  réso- 
lutions. 4°  On  demande  à  Dieu  le  secours  de  sa 
grâce. 

Et  si  après  toutes  ces  précautions ,  et  la  vigi- 
lance qu'on  apportera  pendant  le  jour ,  on  vient 
encore  à  tomber ,  on  en  demande  pardon  ,  et  l'on 
s'impose  sur-le-champ  une  petite  pénitence,  sans 
se  décourager. 


S 


; 

! 
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PRIÈRES  DU  SOIR. 

S'il  est  important  de  bien  commencer  la  jour- 
née ,  il  ne  l'est  pas  moins  de  la  bien  finir.  Les 
grâces  nouvelles  que  Dieu  nous  a  accordées  pen- 
dant le  jour ,  et  la  protection  dont  nous  avons  be- 
soin pour  passer  la  nuit  sans  danger ,  sont  de 
nouveaux  motifs  de  prier  Dieu ,  et  de  le  prier 
avec  les  dispositions  que  l'on  a  déjà  marquées. 

L'examen  du  soir ,  qu'on  doit  regarder  comme 
un  des  plus  importans  devoirs  de  la  vie  chré- 
tienne ,  fait  la  partie  principale  de  ce  dernier 
exercice  de  le  journée.  On  en  a  la  méthode  dams 
les  Actes  suivans  :  Présence  de  Dieu ,  Remerci- 
mentj  Demande,  Recherche,  Douleur,  Bon  pro- 
pos. 

Au  reste ,  les  bénédictions  sensibles  que  Dieu 
répand  sur  les  familles  où  les  prières  se  disent  en 
commun ,  doivent  engager  fortement  à  introduire 
chez  vous  l'usage  d'une  si  sainte  et  si  édifiante 
pratique,  surtout  le  soir,  qu'il  est  plus  aisé  de 
se  réunir.  Où  il  y  aura  deux  ou  trois  pcrsonne§ 
assemblées  en  mo?i  nom,  dit  Notre  Seigneur ,  je 
me  trouverai  au  milieu  d'elles.  Quoi  de  plus  en- 
gageant? Que  ne  doit-on  pas  quitter  pour  se 
procurer  un  si  grand  bonheur. 

Tn     TirkYnino     'Pofricj     /af     l^îli-î     -o,*     C<„î_ij.-*_ 

sancti.    Arren. 
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MdtoTLS-^nous  e?i  la  préseTice  de  DieUj  ado- 
rons-le. 

Te  vous  adore,  ô  mon  Dieu ,  avec  la  sou- 
^  mission  que  m'inspire  la  présence  de 
votre  souveraine  grandeur.  Je  crois  en 
vous,  parce  que  vous  êtes  la  vérité 
même.  J'espère  en  vous,  parce  que  vous 
êtes  infiniment  bon.  Je  vous  aime  de 
tout  mon  coeur,  parce  que  vous  êtes 
souverainement  aimable,  et  j'aime  le 
prochain  comme  moi-même,  pour  l'a- 
mour de  vous. 

Remerciviis  Dieu  des  grâces  qiûil  naiis  a 

faites. 

QUELLES  actions  de  grâces  vous  rendrai- 
je,  '  ô  mon  Dieu ,  pour  tous  les  biens 
que  j'ai  reçus  de  vous  1  Vous  avez  songé 
à  moi  de  toute  éternité;  vous  m'avez 
tiré  du  néant,  vous  avez  donné  votre  vie 
pour  me  racheter ,  et  vous  me  comblez 
encore  tous  les  jours  d'une  infinité  de  fa- 
veurs. Hélas  1  Seigneur,  que  puis-je  faire 
en  reconnaissance  de  tant  de  bontés'? 
Joignez-vous  à  moi,  Esprits  bienheu- 
reux, pour  louer  le  Dieu  des  miséricor- 
des, qui  ne  cesse  de  faire  du  bien  à  la 

nlUS  indi.cmP.   rt    n     In     nlno    încrvof-o    Aa  oao 

i O —     —      ^"■'■'--"^    lii^itif-     \A.\^    izrx,:^ 

créatures. 


< 


20 


PRIÈRES 


Demandom  à  Dieu  de  connaître  nez 

péchés. 
gouRCE  éternelle  de  lumières,  Esprit 
sajnt,  dissipez  les  ténèbres  qui  me 
i  cachent  la  laideur  et  la  malice  du  péché 
Paitcs-m'en   concevoir  une    si    grande 
horreur,  ô  mon  Dieu,  que  je  le  haïsse 
s  iJ  se  peut ,  autant  que  vous  le  haïssez 
vuus-mcme ,  et  que  je  ne  craigne  rien  I 
tant  que  de  le  commettre  à  l'avenir. 

Examinons-nous  sur  le  mal  cow.mis: 
Envers  Dieu  :  Omissions  ou  négligence  dans 
nos  devoirs  de  piété ,  irrévérences  ù  l'église 
distractions  volontaires  dans  «os  prières ,  défaut 
d'intention,  résistance  à  la  grfice,  juremens, 

munnures  ,  manque  de  confiance  et  de  résii^na. 
tion.  * 

Envers  le  prochain  :  Jugetnens  téméraires, 
mépris,  haine,  jalousie,  désir  de  vengeance, 
querelles,  emportemens,  imprécations,  injures, 
médisances,  railleries  ,  faux  rapports,  dommages 
aux  biens  ou  à  réputation ,  mauvais  exemple 
scandale ,  manque  de  respect ,  d'obéissance ,  de 
charité  ,  de  zèle  ,  de  fidélité. 

Envers  nous^èmes  :  Vanité ,  respect  h  iimain. 
mensonges ,  pensées ,  désirs,  discours  et  a.  tions 
contraires  à  la  pureté,  intempérance,  colère, 
impatience,  vie  inutile  et  sensuelle,  paresse  à 
remplir  les  devoirs  de  notre  état= 


maître  nez 

es,  Esprit 
3S  qui  me 
!  du  péché, 
si  grande 
le  haïsse , 
le  haïssez 
a  igné  rien  ! 
^enir. 

igence  dans 
à  l'église, 

sres ,  dcfaut 
juremeiis , 

de  résigna- 

êméraires , 
vengeance . 
s,  injures, 
dommages 
s  exeuiple , 
ssance,  do 

ict  humain, 

}  et  astions 

(e,  colère, 

paresse  à 


M^  VOICI,  Seigneur,   tout  couvert  de 
confusion  ,  et  pénétré  de  douleur  à 
a  vue  de  mes  fautes.  Je  viens  les  détes- 
j  ter  devant  vous,  avec  un  vrai  déplaisir 
d  avoir  offense  un  Dieu  si  bon,  si  aima- 
ble  et  si  dig^e  d'être  aimé.  Ktait-ce  donc 
a    o  mon  Dieu  ,  ce  que  vous  deviez  at- 
,  tendre  de  ma  reconnaissance,  après  m'a- 
voir  aimé  jusqu'à  répandre  votre  san? 
pour  moi  Je  vous  demande  très-hamble^ 
ment  pardon  ,  et  je  vous  conjure,  ô  mon 
Dieu  ,  par  cette  môme  bonté  dont  j'ai  res- 

iTtrvi'' if  ^^'':'''  ^^^''  '  ^'  ^'accorder 

nin- ^1  "^  '^  *^''^  ^^'^  aujourd'hui ,  et 

jusqu  a  la  mort,  une  sincère  pénitence. 

Faisons  un  ferme  projos  de  ne  plm 

pécher. 

Que  je  souhaiterais ,  ô  mon  Dieu ,  de  ne 

«'   vous  avoir   jamais   offensé  !   mais 

puisque  j  ai  été  assez  malheureux  que  de 

vous  déplaire ,  je  vais  vous  marquer  la 

«P  ^"'  {  '^  ^'  Pf  ""^  ^^^d"^e  tout 
opposée  a  celle  que  j'ai  gardée  jusqu'ici 

1  occasion  du  péché ,  surtout  de  celii  ou 
J  ai  la  taiblesse  de  retomber  si  souvent 
Et  SI  ^  vous   daignez    m'accorder   vo^ 

que  je  resDere-  i»^  t^p>i«fa;  a ^— _i. 

fidôlemem  mes  devoirs ,  et  rien  né'se'ra|i 
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capable  de  m'arrôter  quand  il  s'agira  <f  e 
vous  servir.    Ainsi  eoit-il. 

MoTRE  Père ,  qui  êtes  aux  Cieux,  que 
votre  nom  soit  sanctifié,  que  votre 
règne  arrive  ,  que  votre  volonté  soit  faite 
en  la  terre  comme  au  ^iel.  Donnez-nous 
aujourd'hui  notre  pain  quotidien  ,  et  par- 
donnez-nous nos  offenses  comme  nous 
pardonnons  à  ceux  qui  nous  ont  offen- 
sés ;  et  ne  nous  laissez  point  succomber 
à  la  tentation  ;  mais  dclivrez-nous  du 
mal.  Ainsi  soit-il. 

Je  vous  salue ,  Marie  ,  pleine  de  grâce  ; 

le  Seigneur  est  avec  vous,  vous  êtes 
bénie  entre  toutes  les  femmes ,  et  Jésus 
le  fruit  de  vos  entrailles  est  béni. 

Sainte  Marie  ,  Mère  de  Dieu ,  priez 
pour  nous ,  pauvres  pécheurs ,  mainte- 
nant et  à  l'heure  de  notre  mort.  Ainsi 
soit-il. 

Te  crois  en  Dieu  le  Père  Tout  puissant, 
Créateur  du  Ciel  et  de  la  terre  ;  et  en 
Jésus-Christ  son  Fils  unique ,  notre  Seig- 
neur, qui  a  été  conçu  du  Saint-Esprit, 
est  né  de  la  Vierge  Marie ,  a  souffert 
sous  Ponce  Pilate,  a  été  crucifié,  est 
mort,  et  a  été  enseveli,  est  descendu 
aux  enfers ,  le  troisième  jour  est  ressus- 
cite d'-s  morts;  est  monté  aux  Cieux, 
est  aisî.s  à  la  droite  de  Dieu  le  Père 


« 
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Tout-Puissant ,  d'où  il  viendra  juL'er  Î7s 
vivans  et  les  morts.  ''  ^ 

Je  crois  au  Saint-Esprit ,  la  sainte 
Kghse  catholique,  la  Communion  des 
feamts ,  la  rémission  des  péchés .  Ja  ré- 

Je  con^sse  à  Dieu  Tout-puissant ,  à  la 
^  bienheureuse  Marie  toujours  Vierge 

gap  iste ,  aux  saints  Apôtres  Pieire  et 
Paul  a  tous  les  Saints  (et  à  vous ,  mon 
l'ère  ) ,  que  j  ai  beaucoup  péché  par  pen- 
sées, par  paroles,  par  actions^ et  par 

c  est  ma  tres-grande  faute  ;  c'est  pour- 
quoi je  prie  la  bienheureuse  Marie  tou- 
jours Vierge,  saint  Michel  Archange 
saint  Jean-Baptiste,  les  saints  aŒ 
Pierre  et  Paul ,  tous  les  Saints  (et  vous 
mon  Père),  de  prier  pour  mole  Sd^i 
neur  notre  Dieu.  ^ 

Que  le  Dieu  Tout-puissant  nous  fasse 
^  miséricorde,  qu'il  nous  pardonne  nos 
peclies ,  et  nous  conduise  a  la  vie  éter- 
nelle. Ainsi  soit-il. 

Que  le  Seigneur  Tout-puissant  et  misé- 
^  ricordieux  nous  donne  le  pardon. 
1  absolution  et  la  rémission  de  tous  nos 
pccnes.  Ainsi  soit-il. 
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Rccommandons-nova  à  Dieu ,  à  la  sainte 
Vicviic  ci  aux  Sahits. 


"Dknissez  ,  ô  mon  Dieu  ,  le  repos  que  je 
^  vais  prendre  pour  réparer  mes  forces, 
afin  de  vous  mieux  servir;  Vierge 
sainte,  mcre  de  mon  Dieu  ,  et  après  lui 
mon  unique  espOjance;  mon  bon  -Ange, 
mon  saint  Patron  ,  intei cédez  pour  moi , 
protégez-moi  pendant  cette  nuit ,  tout  le 
temps  de  ma  vie ,  et  à  l'heure  de  ma 
mort.     Ainsi  soit-il. 

Prions  2wur  ks  vivans  ci  pour  les  Pidtles 
trépassés. 

TJfepANDEZ,  Seigneur,  vos  bénédictions 
■'•*'  sur  mes  parens,  mes  bienfaiteurs, 
mes  amis  et  mes  ennemis.  Protégez  tous 
ceux  que  vous  m'avez  donnés  pour  maî- 
tres, tant  spirituels  que  temporels.  Se- 
courez les  pauvies,  les  prisonniers,  les 
affligés,  les  voyageurs,  les  malades  et 
les  agonisans;  convertissez  les  héré- 
tiques, et  éclairez  les  infidtMes. 

Dieu  de  bonté  et  de  miséricorde  ,  n}TZ 
aussi  pitié  des  âmes  des  fidèles  qui  sont 
dans  le  Purgatoire.  Mettez  fin  k  leurs 
peines,  et  donnez  a  celles  ])our  lesquelles 
je  suis  obligé  de  prier ,  le  repos  et  la  lu- 
mirôe  éternelle.  Ainsi  >oit-il. 
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LITANIES    DE    LA 

Oeigneur,  ayez  pi- 
*^  tié  de  nous. 

Christ ,  ayez  pitié. 

Seigneur,  ayez  p. 

Christ,  écjutez-n. 

Christ,  exaucez-n. 

Dieu  le  Père,  des 
Cieux  où  vous 
êtes  assis ,  ayez 
pitié  de  nous. 

Dieu  le  Fils,   Ré- 
dempteur   du 
monde,  ayez  pitié 
de  nous. 

Dieu  le  Saint-Es- 
prit ,  ayez  pitié  de 
nous. 

Trinité  Sainte  ,  qui 
êtes  un  seul  Dieu, 
ayez  j)itié  de  nous. 

Sainte  Marie ,  priez 
pour  nous. 

Sainte    Mère    de 
Dieu ,  priez  pour 
ncjiis. 

Sainte  Vierge  des 
Vierges ,  priez. 

Mi*.»'n      /lu       r^U^U^ 

priez. 


SAINTE    VIERGE. 

Fyuie  ,  eleison. 

Christe,  eleison. 
Kyrie ,  eleison. 
Christe ,  audi  nos. 
Christe ,  exaudi  n. 
Pater,  de  Cœlis 

De  us,  miserere 

nobis. 

Fili ,    Redemptor 
mundi,  Deus,  mi- 
serere nobis. 

Spiritus  sancte  De- 
us,  miserere  nobis. 

Sancta  Trinitas,  u- 
nus  Deus,  misere- 
re nobis. 

Sancta  Maria ,  ora 
pro  nobis. 

Sancta  Dei  Geni- 
trix ,  ora. 


Sancta  Virgo  Vir- 
gînum ,  ora. 

i-uaLCi  vyiUisu  ,  {JEU. 
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Mater  divinae  gra- 


tiae 


ora. 


Mater  piirissima , 

Mater  castissima , 
Mater  inviolata , 
Mater  intemerata, 
ora  pro  nobis. 

Mater  amabilis , 
Mater  admirabilis , 
Mater  Creator is , 
Mater    Salvatoris , 

ora  pro  nobis. 
Virgo    prudentissi- 

ma  , 

Virgo  veneranda , 
Virgo  proedicanda , 
Virgo  potens , 
Virgo  clemens , 
Virgo  fidelis , 
Spéculum  justitiœ  , 
Sedes  sapientioe , 
Causa  nostrœ  lœti- 

tiac , 

Vas  splrituale , 
Vas  honorabile , 


insigne 


Vas 
tionis , 
Rosa  mystica , 


devo- 


Mère  de  la  divine 
grâce ,  priez. 
More  très-pure ,  pri- 
ez. 

Mère  très-chaste , 
Mère  sans  tache , 
Mère  sans  corrup- 
tion ,    priez    pour 
nous. 

Mère  aimable , 
Mère  admirable , 
Mère  du  Créateur, 
Mère  du  Sauveur , 
priez  pour  nous. 
Vierge   très-pru- 
dente , 

Vierge  vénérable , 
Vierge  célèbre , 
Vierge  puissante  , 
Vierge  clémente , 
Vierge  fidèle , 
Miroir  de  justice, 
Temple  de  sagesse, 
Cause  de  notre  joie , 

Vaisseau  spirituel , 

Vaisseau  honora- 
ble, 

Vaisseau  insigne 
de  la  diivotion , 

Rose  mysti(jue , 


la  divine 
iriez, 
-pure ,  pri- 

;-chaste  , 
s  tache , 
is  cori  up- 
riez    pour 

lable , 
nirable , 
Créateur, 
Sauveur , 
arnous. 
rcs-pru- 

înérable , 
jlèbre , 
lissante  , 
émente , 
icle , 
i  justice , 
,e  sf] gesse, 
notre  joie, 

spirituel , 
honora- 
insigne 
voiion , 
4i(jue , 
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Tour  de  David , 
Tour  d'ivoire  , 
Maison  dorée , 
Arche  d'alliance 
Porte  du  Ciel , 
Etoile  du  matin , 
Santé  des  infirmes, 
Refuge    des    pé- 
cheurs ,  priez  pour 
nous. 
Consolatrice  des  af- 
fîligés ,  priez. 
Secours  des  Chré- 
tiens ,  priez  pour  n. 
Reine  des   Anges  , 
priez  pour  nous. 
Reine   des   Patri- 
arches ,  priez  pour 
nous. 

Reine   des    Pro- 
phètes , 
Reine  des  Apôtres , 


Turris  Davidica , 
Turris  eburnea , 
Domus  aurea , 
Fœderis  arca, 
Janua  cœli, 
Stella  matutina , 
Salus  infirmorum, 
Refugium  peccato- 
rum, 

Consolatrix    afflic- 

torum , 
Auxilium    Christi- 

anorum , 
ReginaAngelorum, 

ora  pro  nobis. 
Regina  Patriarcha- 


Regina 

rum,  ora 

bis. 
Regina     propheta- 


Reine  des  Martyrs , 
Reine  des  Confes- 
seurs, priez  pour 
nous. 

Reine  des  Vierges , 

Reine   de  tous  les 

Saints,  priez  p.  n. 


rum , 

Apostolo- 


Regina 
rum 


rum, 
Regina  Ma rty rum, 
Regina     Confesso- 
rum ,  ora  pro  no- 
bis. 

Regina  Virginum, 
Regina  SanctoriiîTi 

omnium ,  ora  pro 

nobis. 
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Regina  sine  labe 
concepta,  ora. 

Ap^nus  Dei,  qui  tol- 
lis  peccata  mundi, 
parce  nobis  ,  Do- 
mine. 

Agnus,  etc.,  exaudi 
nos,  Domine. 

Agnus,  etc.,  misere- 
re nobis. 

Christe ,  audi  nos. 
Christe,  exaudi  n. 
Ora    pro    nobis , 

Sancta  Dei  geni- 

trix. 
Ut  digni  efficia- 

mur  promissioni- 

bus  Christi. 

Oremus. 
/^RATiAM  tuam  , 
^  quoBsumus ,  Do- 
mine,mcntibus  nos- 
tris  infunde  ;  ut 
qui ,  Angelo  anun- 
tiante ,  Christi  Filii 
tui    incarnationem 

r>r«r»n/-»irî»v%  i-n-i  «^>->>. 

passionem  ejus    et 


Reine  conçue  sans 
tache ,  priez  p.  n. 

Agneau   de    Dieu, 
qui  eflaccz  les  pé- 
chés   du    monde^ 
pardon  nez- no  us, 
♦Seigneur. 

Agneau,  etc.,  exau- 
cez-nous, Seig. 

Agneau,  etc.,  ayez 

pitié     de    nous, 

8eigneur. 
Christ,  ecoutez-n. 
Christ ,  exaiicez-n. 
Sainte   Mère   de 

Dieu,  priez  pour 

nous  ; 

Afin  que  nous 
soyons  faits  dignes 
des    promesses    de 
J.  C. 

Oraison. 

S^EIGNELR  ,         nous 

^  vous  supplions 
de  répandre  votre 
grâce      dans     nos 

âmes,  afin  qu'ayant 
connu  ,  par  la  voix 
de  l'Ange,  l'incar- 

iiiiiiuii  uc  VuliCrlis 
Jésus  Christ,  nous 


î  conçue  sans 
e ,  priez  p.  n. 
ail  de  Dieu, 
eflaccz  les  pé- 

du    monde^ 
onnez-nous, 
tieur. 

ju,  etc.,  exau- 
lous,  Seig. 
lu,  etc.,  ayez 

de    nous, 
leur. 

,  ecoutez-n. 
,  exaiicez-n. 

Mère   de 
,  priez  pour 

i  que  nous 
i  faits  dignes 
roraesses    de 

Iraison. 
Elit ,  nous 
us  supplions 
)andre  votre 
dans  nos 
ifin  qu'ayant 
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nge.  l'incar- 
dc  votre  Fils 
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rcsiir- 


gloriam 


crucem   ad 
rectionis 

perdiicamiir.  Per 
eundem  Christ urn 
Dominum  nos- 
trum.  Amen. 

Antre 


arriverions ,  par  sa 
passion  et  sa  croix , 


gloire 


de  sa 
par  le 

N.  S. 


a   la 

résurrection  ; 

même  J.  C. 

Ainsi  soit-il. 
Oraison. 

Mous  vous  supplions  ,  Seigneur ,  de  vi- 
siter notre  demeure  ,  et  d'en  éloigner 
toutes  sortes  d'embûches  de  l'ennemi  ; 
que  vos  saints  Anges  y  habitent ,  afin 
de  nous  conserver  en  paix  ,  et  que  votre 
bénédiction  soit  toujours  sur  nous,  Par 
N.  S.  J.  C.  Ainsi  soit-il. 

Prière  à  tous  les  Saints. 
Amks  très-heureuses,  qui  avez  eu  la 
*•  grâce  de  parvenir  à  la  gloire ,  obte- 
nez-moi deux  choses  de  celui  qui  est 
notre  commun  Dieu  et  Père  :  que  je  ne 
l'oOense  jamais  mortellement,  et  qu'il 
ôte  de  moi  tout  ce  qui  lui  déplait.  Ainsi 
soit-il. 

Angélus  Domini  nuntiavit  Mariœ,  et 
concepit  de  Spiritu  sancto.  Ave, Maria, 
etc.  ' 

Ecce  ancilla  Domini ,  fiât  mihisecun- 
dum  verbum  tuum.  Ave ^  Maria,  etc. 

Et  Verbum  caro  tactumest,  et  habi- 
tavit  in  nobis.  Ave ,  Maria ,  etc. 
Oranim. 
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RÉPONS  DE  LA  MESSE. 

Le  Prêtre.  Introibo  ad  altare  Dei. 

Le  Servant  répondra  :  Ad  Deum  ,  qui 
laetificat  juventutem  meam. 

P.   Judica  me,  Deus et   doloso 

eripe  me. 

i?.  Q,uia  tu  es ,  Deus  ,  fortitudo  mea , 
quare  me  repulisti ,  et  quare  tristis  in- 
cedo  ,  dum  affligit  me  inimicus  1 

P.  Emitte  lucem  tuam et  in  taber- 

nacula  tua. 

R.  Et  introibo  ad  altare  Dei,  ad 
Deiim  qui  lœtifieat  juventutem  meam. 

P.  Confitebor  tibi  in  cithara.  . ,  et 
quare  conturbas  me  ? 

R.  Spera  in  Deo,  quoniam  adhuc  con- 
fitebor illi ,  salutare  vultus  mei ,  et  Deus 
meus. 

P.  Gloria  Patri  et  Filio ,  et  Spiritui 
sancto. 

R.  Sicut  erat  in  principio  et  nunc  et 
semper,  et  in  saecula  sœculorum.  Amen. 

P.  Introibo  ad  altare  Dei. 

R.  Ad  Deum ,  qui  laetificat  juventutem 
meam. 

P.  Adjutorium  nostrum  in  nomine 
Domini. 
R.  Ctui  fecit  cœlum  et  terram. 
P.  Confiteor  Deo ,  etc. 


[ESSE. 

Itare  Dei. 
Deum ,  qui 

.   et   doloso 

litudo  mea , 
re  tristis  in- 
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R.  Miseieatur  lui  omnipotens  Deus , 
et  dimissis  peccatis  tuis ,  perducat  te  ad 
vitam  aîternam. 

P.  Amen. 

R.  Confiteor  Deo  omnipotenti ,  beatae 
Mariœ  senipcr  Virgini ,  Beato  Michaeli 
Arcliangelo,  Beato  Joanni  Baptistoe, 
sanciis  Apostolis  Pctro  et  Pauio  ,  omni- 
bus Saiiciis,  et  tibi ,  Pater,  quia  peccavi 
nimis ,  cogitatione  ,  verbo  et  opère ,  meâ 
culpâ,  meâ  culpâ,  meiî  maximâ  culpâ. 
Ideo  precor  Bcatam  Mariam  semper 
Virginem  ,  Beatum  Michaelem  Archan- 
gelum,  Beatum  Joannem  Baptistam 
sanctos  Apostolos  Petrum  et  Paulum ,' 
omnes  Sanctos  ,  et  te ,  Pater ,  orare  pro 
me  ad  Pominum  Deum  nostrum. 

P.  IV'    ereatur  vestri ,  etc. 

R.  .i  nen. 

P.  Indulgcntiam ,  etc. 
R.  Amen, 

P.  Deus,    tu    conversus   vivificabis 
nos. 

R.  Et  plebs  tua  lœtabilur  in  te. 
P.  Ostende  nobis,  Domine,  miseri- 
cordiam  tuam. 
R.  Et  salutare  tuum  da  nobis. 
P.  Domine ,  exaudi  orationem  meam. 
R.  Et  clamor  meus  ad  te  veniat. 
P.  Dominus  vobiscum. 
J^'  Et  cum  spiritu  tuo. 
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P.  Kyrie ,  eleison. 
jR.  Kyrie ,  eleison. 
P.  Kyrie ,  eleison. 
R.  Christe ,  eleison. 
P.  Christe ,  eleison. 
R.  Christe ,  eleison. 
P.  Kyrie ,  eleison. 
R.  Kyrie ,  eleison. 
P.  Kyrie ,  eleison. 
*  P.  Dominus  vobiscum. 
R.  Et  cum  spiritu  tuo. 
A  la  fin  de  la  Collecte ,  le  Prêtre  dit  : 
Per  ornnia  soecula  sœculorum. 
R.  Amen. 

Alafin  delÉpUre. 

R.  Deo  gratias. 

A  V  Évangile. 
P.  Sequentia  sancti^'Evangelii  secun- 

dum  N. 
R.  Gloria  tibi ,  Domine. 

A  la  fin  de  l  Évaîigile. 
R.  Laus  tibi ,  Christe. 
P.  Orate ,  fratres  ,  etc. 
R.  Siiscipiat  Dominas  hoc  Sacrificium 
de  manibiis  tuis  ad  laudem  et  gloriam 
nominis  sui ,  ad  utilitatem  ciuoque  nos- 
tram  ,  totiusque  Ecclesiee  suae  sanctse. 
A  La  x'TGjacc, 
p.  Per  omnia  soecula  saeculoriim. 


a 
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re  dit  : 
1. 


lii  secun- 


crificium 
t  gloriam 
)que  nos- 
sanctsE. 

Drum. 
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/?.  Amen. 

P.  Dominus  vobiscum. 
R.  Et  cum  spiritu  tuo. 
P.  Sursum  corda. 
R.  Habemus  ad  Doini    «m. 
P.  Gratias    agamus    iJomino    Deo 
nostro. 
R.  Dignum  et  justum  est. 

Ati  Pater. 
P.  Per  omnia  saecula  sœculorum. 
R.  Amen-. 

P.  Et  ne  nos  inducas  in  tentationem. 
R.  Sed  libéra  nos  à  malo. 

Avant  VAgnus  Dci. 
P.  Per  omnia  sœcula  sœculorum. 
R.  Amen. 

P.  Pax  Domini  sit  semper  vobiscum. 
R.  Et  cum  spiritu  tuo. 

A  la  fin  de  la  Postcommunion ,  le  Prêtre 

dit: 

Per  omnia  saecula  sœculorum. 

R.  Amen. 

P.  Ite,  Missa  est,  ou  Benedicamus 
Domino. 

R.  Deo  gratias. 

Aux  Messes  des  Morts. 
P.  Requiescant  in  pace. 
R.  Amen. 

P.  Dominus  vobiscum. 
a.  Et  cum  spiritu  tuo. 
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P.  Initium,  ou  Sequentia  sancti  Evan- 
geiii  secundum  N. 

A'.  Gloria  tibi ,  Domine. 

-4.  la  fin  du  dernier  Évangile, 
R.  Dec  gratias. 


i 


E. 


ancti  Evan- 


mgUe, 
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PRIÈRES  DURANT  LA  SAINTE 

MESSE. 

La  Messe  est  de  toutes  les  actions  du  christia- 
nisme ,  la  plus  glorieuse  à  Dieu  et  la  plus  utile 
au  salut  de  l'homme.  Jésus-Christ  y  renouvelle 
le  grande  mystère  de  la  Rédemption  :  il  s'y  fait 
encore ,  dans  un  vrai  sacrifice ,  quoique  non  san- 
glant ,  notre  victime ,  et  vient  en  personne  nous 
appliquer  à  chacun  en  particulier  les  mérites  de 
ce  sang  adorable  qu'il  a  répandu  pour  nous  tous 
sur  la  croix.  Cela  doit  inspirer  une  haute  idée 
de  la  sainte  Messe,  et  faire  souhaiter  de  la  bien 
entendre;  car  y  assister  avec  irrévérence  ,  volon- 
tairement distrait ,  sans  modestie ,  sans  retenir 
ses  yeux ,  sans  attention,  sans  respect ,  c'est  re- 
nouveler autant  qu'il  est  en  soi  les  opprobres  du 
Calvaire,  et  déshonorer  sa  religion. 

Pour  éviter  un  si  grand  malheur ,  vencz-y  avec 
des  dispositions  chrétiennes;  prenez-y  l'esprit 
de  J.  C.  ;  offrez-vous  avec  lui  et  comme  lui. 
Entrez  d'abord  à  l'église,  pénétré  d'un  saint 
respect;  tenez-vous-y  dans  une  modestie  et  un 
recueillement  que  rien  ne  soit  capable  de  trou- 
bler; et,  pendant  tout  le  sacrifice ,  n'ayez  d'ima- 
gination ,  d'esprit ,  de  coeur  ni  de  sentiment  que 
pour  honorer  votre  Dieu ,  et  songer  aux  intérêts 
de  votre  âme. 

Comme  les  prières  suivantes  sont  trop  courtes 
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pour  une  messe  haute  ,  on  y  j».  joint  des  réflexions 
ou  pratiques  intérieures ,  dont  vous  pourrez 
voTis  (-ervir  utilement  tout  le  temps  que  vous 
aurez  de  reste. 

PRIÈRE    AVANT    LA    MESSE. 

Pou7-  se  disposer  à  la  bien  entendre. 

JE  me  présente^  ô  mon  adorable  Sau- 
veur ,  devant  les  saints  autels ,  pour 
assister  à  votre  divin  sacrifice.  Daignez , 
ô  mon  Dieu,  m'en  appliquer  tout  le  fruit 
que  vous  souhaitez  que  j'en  retire ,  et 
suppléez  aux  dispositions  qui  me  man- 
quent. 

Disposez  mon  cœur  aux  doux  effets 
de  votre  bonté  ;  fixez  mes  sens ,  réglez 
mon  esprit ,  purifiez  mon  âme  ;  effacez 
par  votre  sang  tous  les  péchés  dont  vous 
voyez  que  je  suis  coupable.  Oubliez-les 
tous ,  ô  Dieu  de  miséricorde  :  je  les  dé- 
teste pour  l'amour  de  vous  ,  je  vous  en 
demande  très-humblement  pardon  ,  par- 
donnant moi-même  de  bon  cœur  à  tous 
ceux  qui  auraient  pu  mJoffenser.  Faites  , 
ô  mon  doux  Jésus ,  qu'unissant  mes  in- 
tentions aux  vôtres ,  je  me  sacrifie  tout 
à  vous ,  comme  vous  vous  sacrifiez  en- 
tièrement pour  moi.  Ainsi  soit-il. 

Des  quatre  fins  pour  lesquellf>s  on  offre  le  sa- 
crifice ,  on  peut   appliquer  les  trois  dernières 
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poar  d'autres  que  pour  8()i,o..  m  >?t;rvant  de 
quelques-unes  des  prières  suirante». 

OFFRANDK  DU  SACRITICK. 

Pour  remercier  Dieu  des  g,ràcci  qiû'tl  a 
faites  à  la  sainte  Vierge  et  aux  autres 
Saints. 

OcupcE  adorable  de  toute  justice ,  grand 
^  Dieu ,  qui  prenez  plaisir  à  vous 
rendre  admirable  dans  vos  Saints,  je 
viens  ici  vous  faire  pour  eux  de  trôs- 
humbles  actions  de  grâces,  l'oute  leur 
sainteté  vient  de  vous ,  et  vous  n\'ivez 
fait  que  couronner  vos  dons  en  leur  don- 
nant la  gloire  dont  ils  jouissent.  Un  vous 
en  bénissent  maintenant  dans  le  ciel ,  et 
nous  nous  joignons  à  eux  pour  vous 
remercier  des  grâces  que  vous  leur  avez 
faites.  Souffrez  donc,  Seigneur,  que 
m'unissant  d'intention  avec  eux ,  et 
qu'au  nom  de  N***  (Ntmimez  ici  la 
sainte  Vierge ,  le  Saint  ou  la  Sainte  que 
vous  voulez  honorer)^  je  vous  oftrc  dans  c€ 
sacrilice,  avec  une  humble  reconîjmV 
sance ,  la  seule  victime  qui  puisse  égaler 
vos  dons. 

On  peut  dire  cette  prière  aux  fète«  de  la  «ainte 
Vierge ,  des  Anges,  des  SS.  Patrons  et  des  autres 
Saints,  et  dans  les  neuvaincs  qu'on  «ait  sous 
le\ir  invocation. 
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OFFRANDE  DU  SACRIFICE. 

Pour  remercier  Dieu  de  quelque  grâce 
obtenue  pour  soi  021  pour  d'autres. 

rjiEu ,  dont  la  bonté  est  infinie ,  et  qui 
■^  sans  avoir  égard  à  nos  infidéfitcs 
continuelles ,  ne  cessez  de  nous  combler 
de  vos  bienfaits ,  quelles  actions  de 
grâces  pourraient  en  égaler  la  multitude 
et  la  grandeur ,  si  vous  ne  nous  aviez 
donné  votre  aimable  Fils ,  et  donné  en 
même  temps  le  moyen  de  vous  l'offrir  1 
C'est  lui ,  Seigneur ,  qui  vous  remer- 
ciera pour  nous  dans  ce  sacrifice.  Com- 
me il  est  notre  propitiation ,  il  y  sera 
aussi  notre  reconnaissance.  Recevez, 
Père  tiv-s-saint ,  cet  inestimable  prêt,  nt 
que  je  vous  offre  en  actions  de  grâces  de 
la  fs,veur  que  vous  m'avez  accordée  {ou 
àN***),  en  vous  conjurant  de  con'.aïuer 
à  faire  éclater  sur  moi  {ou  sur  lui)  les 
effets  de  votre  miséricorde.  Ainsi  soit-il. 

On  no  doit  pas  oublier  cet  aote  ,  quand  Dieu 
nous  a  fait  quelque  grslce.  Un  manque  de  recon- 
naifisance  arrêterait  do  nouvelles  faveurs. 

OFFRANDE  DU  SACKIF1(J£. 

Po^tr  demander  quelque  grâce  particulière 
pour  soi  ou  pour  quel q^i^ autre. 

HiEU  de  bonté,  Père  Tout-puissant, 
"  nous  vivons  de  vos  miséricordes  ,  et 
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tout  ce  que  nous  avons  ,  nous  ne  1  avons 
nue  de  vous.  Vous  seul ,  o  mon  Dieu , 
pouvez  connaître  nos  besoms  et  nous 
secourir  efficacement  dans  nos  pemes. 
Plein  de  confiance  en  votre  miséricorde. 
Seigneur ,  j'implore  votre  assistance ,  et 
vous  denlande  humblement  pour  moi 
(MtpourN.)  la  grâce  &Q{specifiez-lay 
be  n'est  pas  moi ,  mon  Dieu ,  qui  vous 
en  prie  :  je  ne  fais  qu'emprunter  la  voix 
de  cette  victime  qui  va  être  imnaolee  sur 
l'autel.  Accordez,  Seigneur,  la  grace 
que  je  vous  demande ,  au  nom  et  par  les 
'  mérites  de  celui  qui  est  le  cher  objet  de 
vos  douces  complaisances ,  et  a  la  mci- 
diatidn  duquel  vous  ne  pouvez  rien  re- 
fuser. 

On  peut  dire  cette  prière ,  quand  on  fait  une 
neuvaine  pour  obtenir  quelque  faveur,  ou  spiri- 
tuelle ,  ou  même  temporelle. 

OFFRANDE  DU  SACmFICE. 

Pour  le  aouUgement  des  âmes  du 
Purgatoire, 
PROSTKRNfe  humblement  devant  vous , 
i     souverain  Créateur  de  l'Univers 
ie  viens  vous  prier  pour  des  fidèles  morts 
dans  votre  grâce ,  mais  qui  paient  en- 
core à  votre  justice   les  pèches  qu  ils 
T^'nnt  nas  exDiés  pendant  leur  vie.  l>e 
sont  des  parents,  des  amis,  des  bieu- 
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faiteurs ,  qu'un  juste  devoir  m'ordonne 
de  secourir.  Et  quel  secours  plus  efficace 
puis-je  leur  procurer ,  ô  mon  Dieu  ,  que 
de  vous  offrir  pour  leur  délivrance  le 
sang  de  l'Agneau  sans  tache  1 

Je  vous  l'offre  donc ,  ô  Père  commun 
des  vivans  et  des  morts  :  je  vous  l'ofîre 
pour  des  enfans  que  vous  chérissez ,  et 
qui  ne  respirent  qu'après  le  bonheur  de 
vous  voir  et  de  vous  glorifier,  aueîque 
dignes  qu'ils  soient  des  chatimens  que 
vous  exercez  sur  eux ,  Dieu  de  miséri- 
corde, ouvrez-leur  aujourd'hui  les  tré- 
sors immenses  des  satisfactions  de  votre 
Pils  ,  et  faites-leur  trouver  dans  ce  sacri- 
fice ,  dont  le  prix  est  infini ,  de  quoi  ac- 
qiu'tter  toutes  leurs  dettes.  (Si  vous  priez 
pom  quelque  persmmc ,  ajoutez:)  Je  vous 
l'offre  en  particulier  pour  l'âme  de  N***. 
{Que  si  vous  avez  dessein  de  gai^ner  Vin- 
dulircnce  pour  elle ,  ajoutez  :)  Et  je  vous 
conjure  de   lui  appliquer  rindulgenk!e 
que  j'ai  intention  d'obtenir  aujourd'hui 
eu  communiant  pour  elle. 

COMMENCEMENT  DE  LA  MESSE. 

Tn  nomim  Palris ,  et  Filii ,  d  Spiritvs 

Sancti.  Avien. 

r'KST  en  votre  nom,  adorable  Trinité , 

c'est  pour  vous  rendre  l'honneur  et 

le^  hominages  qui  vous  sont  dus,  que 
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j'nssiste  au  irès-saint  et  très- auguste  Sa- 
crifice. 

Permettez-moi,  divin  Sauveur,  de 
m'unir  d'intention  au  Ministre  de  vos 
Autels  ,  pour  offrir  la  précieuse  victime 
de  mon  salut,  et  donnez-moi  les  senti- 
mens  que  j'aurais  dû  avoir  sur  le  Cal- 
vaire ,  si  j'avais  assisté  au  Sacrifice 
sanglant  de  votre  Passion. 

CONFITEOR. 

Repassez  dans  l'amertume  de  votre  cœur  les 
pt'ichés  que  vous  avez  commis.  Rappelez  en  gros 
et  confusément  ceux  qui  vous  humilient  davan- 
tage. Expobcz  à  Dieu  vos  faiblesses  ;  priez-le 
qu'il  vous  les  pardonne ,  et  que  l'abîme  de  vos 
misùres  attire  sur  vous ,  en  ce  sacrifice ,  l'abime 
de  ces  miséricordes. 

Tk  m'accuse  devant  vous ,  ô  mon  Dieu , 
de  tous  les  péchés  dont  je  suis  ctm- 
pnble.  Je  m'en  accuse  en  présence  de 
Marie,  la  plus  pure  de  toutes  les 
Vierges ,  de  tous  les  Saints ,  et  de  tous 
lis  Fidèles  ;  parce  que  j'ai  péché  en  pen- 
sées, en  paroles,  en  actions,  en  omis- 
sions ,  par  ma  faute ,  oui ,  par  ma  faute , 
et  ma  très-grande  faute.  C'est  pounjuoi 
je  conjure  la  très-sainte  Vierge  et  tous 
les  Saints  de  vouloir  intercéder  pour 
moî. 

Seigneur ,  écoutez  favorablement  ma 
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f)rière  ,    et   accordez-moi  l'indulgence , 
'absolution  et  la  rémission  de  tous  mes 
péchés. 

KYRIE,  ELEISON. 
Entretenez-vous  dans  un  doux  sentiment  de 
confiance  en  la  bonté  de  Dieu ,  qui ,  vous  permet- 
tant d'employer  un  moyen  aussi  eflBcace  que  ce- 
lui-ci ,  pour  lui  demander  la  grâce  de  votre  ré- 
conciliation ,  vous  donne  en  même  temps  un  gage 
assuré  que  vous  pourrez  l'obtenir. 

DIVIN  Créateur  de  nos  âmes  ,  ayez  pitié 
Aa     l 'on iT-TQ  rrf»     i^n     irr\Q.     mm'na.      "DA*»£» 


de 
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de  vos  mains;   Père 


miséricordieux ,  faites  miséricorde  à  vos 
enfans. 

Auteur  de  notre  salut ,  immolé  pour 
nous ,  appliquez-nous  les  mérites  de 
votre  mort  et  de  votre  précieux  sang. 

Aimable  Sauveur,  doux  Jésus,  ayez 
compassion  de  nos  misères ,  pardonnez- 
nous  nos  péchés. 

GLORIA  IN  EXCELSIS. 

Concevez  un  grand  désir  de  procurer  A  Dieu 
toute  la  gloire ,  et  au  prochain  tout  le  bien  que 
vous  pourrez.  Réjouissez-vous  avec  les  Anges 
de  la  part  que  vous  avez  à  la  connaissance  des 
saints  Mystères.  Remplissez-vous  des  hautes  et 
nuiirnilid.ues  idées  de  la  Majesté  de  Dieu,  et  de 
Jésns-Christ  son  Fils. 
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rjLOiRE  à  Dieu  dans  le  Ciel ,  et  paix 
^  aux  hommes  de  bonne  volonté  sur  la 
terre.  Nous  vous  louons,  Seigneur, 
nous  vous  bénissons ,  nous  vous  ado^ 
rons ,  nous  vous  glorifions  ,  nous  vous 
rendons  de  très-humbles  actions  de 
grâces,  dans  la  vue  de  votre  grande 
gloire ,  vous  qui  êtes  le  Seigneur ,  le 
souverain  Monarque  ,  le  Très-Haut ,  le 
seul  vrai  Dieu,  le  Père  tout-puissant. 

Adorable  Jésus  ,  Fils  unique  du  Père , 
Dieu  et  Seigneur  de  toutes  choses  ,  Ag- 
neau envoyé  de  Dieu  pour  effacer  les 
péchés  du  monde  ,  ayez  pitié  de  nous , 
et  du  haut  du  Ciel,  où  vous  régnez 
avec  voti-e  Père  ,  jetez  un  regard  de  com- 
passion sur  nous.  Sauvez-nous,  vous 
êtes  le  seul  qui  le  puissiez.  Seigneur 
Jésus,  parce  que  vous  êtes  le  seul 
infiniment  .saint,  infiniment  puis.sant, 
infiniment  adorable,  avec  le  Saint- 
Esprit  ,  dans  la  gloire  du  Père.  Ainsi 
soit-il. 

ORAISON. 

A  ccoRDEz-Nous ,  Scigucur ,  par  Tinter- 
-'*■  cession  de  la  sainte  Vierge  et  dee 
Saints  que  nous  honorons,  toutes  les 
grâces  que  votre  Ministre  vous  demande 
pour  lui  et  pour  nous.  M'unissant  àlui , 
je  vous  fais  la  même  prière  nour  ceux 
et  celles  pour  lesquels  je  suis' obligé  de 
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prier;  et  je  vous  demande,  Seigneur 
pour  eux  et  pour  moi ,  tous  les  secours 
que  v-ous  savez  nous  être  nécessaires 
afin  d  obtenir  la  vie  éternelle  ;  au  nom 
de  N.  S.  J.-C.  Ainsi  soit-il. 

ÊPÎTRE. 

Transportez-vous  en  esprit  au  temps  des  Pa- 
triarches et  des  Prophètes,  qui  n'aspiraient 
qu'après  le  Messie.  Entrez  dans  leurs  empresse- 
niens.  Formez  leurs  désirs ,  prenez  les  senti- 
mens  qu'ils  eurent  alors;  vous  attendez  le 
même  Sauveur  ;  et,  plus  heu  ux  qu'eux ,  vous 
le  voyez. 

Mon  Dieu,  vous  m'avez  appelé  à  la 
connaissance  de   votre  sainte  Loi 
préférableraent  à  tant  de  peuples  qui' 
vivent  dans  l'ignoiance  de  vos  Mystères 
Je  l'accepte  de  tout  mon  cœur ,  cette 
divine  Loi ,  et  j'écoute  avec  respect  les 
sacrés  oracles  que  vous  avez  prononcés 
par  la  bouche  de  vos  prophètes.  Je  les 
révère  avec  toute  la  soumission  qui  est 
due  à  la  parole  d'un  Dieu  ,  et  j'en  vois 
l'accompli-ssement  avec  toute  la  joie  de 
I  mon  âme. 

I     Que  n'ai-je  pour  vous,  ô  mon  Dieu 
I  un  cœur  semblable  à  celui  des  Sainis  de 
votre  ancien  Testament  !  Que  ne  puis-ie 
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jirclics,  vous  connaître  et  vous  révérer 
coinme  les  Prophètes,  vous  aimer  et 
m'attiichor  uniquement  à  vous  comme 
les  Apôtres. 

ÉVANGILE. 

Regardez  l'Evangile  que  vous  allez  entendre 
connue  la  règle  de  votre  foi  et  de  vos  mœurs  ; 
règle  que  Jésus-Christ  lui-même  vous  addresse, 
et  que  vous  avez  promis  de  suivre  par  les  en- 
gag'imens  du  Baptême;  règle  que  vous  observez 
mal ,  et  sur  laquelle  vous  serez  jugé  sans  adou- 
cissement et  sans  appel. 

rjE  ne  sont  plus,  ô  mon  Dieu,  les  Pro- 
^  phètes  ni  les  Apôtres  qui  vont  m'in- 
struire  de  mes  devoirs ,  c'est  votre  Fils 
unique  ;  c'est  sa  parole  que  je  vais  en- 
tendre. Mais  hélas!  que  me  servira 
d'avoir  cru  que  c'est  votre  parole  ,  Seig- 
neur Jésus  ,  si  je  n'agis  pas  conformé- 
ment à  ma  croyance  1  due  me  servira , 
lorsque  je  paraîtrai  devant  vous  ,  d'avcir 
eu  la  foi ,  sans  le  mérite  de  la  charité  et 
des  bonnes  œuvres  1 

Je  crois,  et  je  vis  comme  si  je  ne 
croyais  pas ,  ou  comme  si  je  croyais  un 
Evangile  contraire  au  vôtre.  Ne  me 
jugez  pas ,  ô  mon  Dieu  ,  sur  cette  oppo- 
sition perpétuelle  que  je  mets  entre  vos 
maximes  et  ma  condulle.  Je  crois,  mais 
1  inspircz-moi  le  courage  et  la  force  de 


"f:  * 
.  '     «,  ,, 

I     !*' 


46 


PRIERES 


pratiquer  ce  que  je  crois.  A  vous ,  Seig- 
neur ,  en  reviendra  toute  la  gloire. 

CREDO. 
Affermissez  ici  votre  foi.  Tout  ce  que  l'Eglise 
vous  propose  à  croire  est  fondé  sur  Ix  parole  de 
Dieu ,  annonOîée  par  les  Propliètes ,  révélée  dans 
les  Écritures ,  déclarée  par  les  miracles ,  vérifiée 
par  l'établissement  de  la  foi ,  confirmée  par  les 
Martyrs ,  et  rendue  sensible  par  la  sainteté  de 
notre  religion  et  par  le  solide  consentement  de 
ceux  qui  la  professent  avec  fidélité. 

JE  crois  en  un  seul  Dieu,  le  Père  tout- 
puissant  ,  qui  a  fait  le  ciel  et  la  terre, 
les  choses  visibles  et  les  invisibles:  et 
en  un  Seigneur  J.-C.  Fils  unique  de 
Dieu,  né  de  Dieu  son  Père  avant  tous 
les  siècles  :  Dieu  de  Dieu  ,  Lumière  de 
Lumière  ,  vrai  Dieu  de  vrai  Dieu  :  en- 
gendré et  non  créé ,  consubstantiel  à 
son  Père  ,  et  par  qui  tout  a  été  fait.  Ctui 
est  descendu  du  ciel  pour  l'amour  de 
nous  et  pour  notre  salut  :  qui  s'est  in- 
carné par  l'opération  du  S.  Esprit ,  dans 
le  sein  de  la  Vierge  Marie  ,  et  qui  s'est 
fait  homme.  Je  croif^  aussi  que  Jésus- 
Christ  a  été  crucifié  pour  l'amour  de 
nous  sous  Ponce  Pilate  ,  qu'il  a  souffert 
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ressuscité  le  troisième  jour  ,  suivant  les 
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Écritures  :  qu'il  est  monté  au  ciel,  et 
qu'il  y  est  assis  à  la  droite  de  son 
Père  ;  qu'il  viendra  encore  une  fois  sur 
la  terre  avec  gloire  pour  juger  les  vivans 
et  les  morts ,  et  que  son  règne  n'aura 
point  de  fin. 

Je  crois  au  Saint-Esprit ,  Seigneur  et 
vivifiant ,  qui  procède  du  Père  et  du  Fils , 
et  qui  est  adoré  et  glorifié  avec  le  Père 
et  le  Fils ,  et  qui  a  parlé  par  les  Pro- 
phètes. Je  crois  que  l'Eglise  est  une , 
sainte  ,  catholique  et  apostolique  ;  je 
confesse  qu'il  y  a  un  Baptême  pour  la 
remission  des  péchés  ,  et  j'attends  la 
résurrection  des  morts ,  et  la  vie  du  siècle 
à  venir.  Ainsi  soit-il. 

OFFERTOIRE. 
Songez  au  bonheur  inconcevable  que  vous  ayez 
de  trouver  dans  ce  Sacrifice  de  quoi  honorer  par- 
faitement Dieu ,  le  remercier  d'une  manière  qui 
égale  ses  dons,  effacer  entièrement  vos  péchés, 
et  obtenir,  tant  pour  vous  que  pour  les  autres, 
toutes  les  grâces  dont  vous  avez  besoin  ;  et  met- 
tez à  profit  tous  les  précieux  momens  de  cet  in- 
estimable bonheur. 

DÈRE  infmiment  saint ,  Dieu  tout-puis- 
-■-  sant  et  éternel,  quelqu'indigne  que 
je  sois  de  paraître  devant  vous,  j'ose 
vous  présenter  cette  Hostie  nar  îes 
mains\iu  Prêtre,  avec  l'intention  qu'a 
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eue  J.-C.  mon  Sauveur,  lorsqu'il  institua 
ce  Sacrifice,  et  qu'il  a  encore  au  mo- 
ment ou  il  s'immole  ici  pour  moi. 

Je  vous  l'offre,  pour  reconnaître  votre 
souverain  domaine  sur  moi  et  sur  toutes 
les  créatures.  Je  vous  l'offre  pour  l'ex- 
piation de  mes  péchés ,  et  en  actions  de 
grâces  de  tous  les  bienfaits  dont  vous 
m'avez  comblé. 

Je  vous  l'offre  enfin  ,  mon  Dieu ,  cet 
auguste  sacrifice  ,  afin  d'obtenir  de  votre 
mfinie  bonté  pour  moi ,  pour  mes  pa- 
rens ,  pour  mes  bienfaiteurs ,  mes  amis 
et  mes  ennemis  ,  ces  grâces  précieuses 
du  salut ,  qui  ne  peuvent  être  accordées  à 
un  pécheur  qu'en  vue  des  mérites  de 
celui  qui  est  le  juste  par  excellence ,  et 
qui  s  est  fait  victime  de  propitiation  pour 
tous.  ^ 

Mais  en  vous  offrant  cette  adorable 
victime  ,  je  vous  recommande  ,  ô  mon 
•pieu ,  toute  l'Eglise  catholique ,  notre 
baint  Père  îe  Pape ,  notre  Evoque .  tous 
les  Pasteurs  des  âmes  ,  les  Princes  chré- 
tiens ,  et  tous  les  peuples  qui  croient  en 
vous. 

Sou  venez- vous  aussi ,  Seigneur  ,  des 
Fidèles  trépassés  ;  et ,  en  considération 
des  mérites  de  votre  Fils  ,  donnez-leur 
un  lieu  de  rafraichissement ,  de  lumière 
et  de  paix. 
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N^oubliez  pas , "S^^^iTDÎé^TTvôr^- 

fp^Tfi  ?!  ^"^r'"^''  ^^'^  P"^»^  de  tous 
es  infidèles ,  des  hérétiques,  et  de  tous 

les  pécheurs.  Comblez  de  bénédictions 
ceux  qui  me  persécutent ,  et  me  pardon- 1 
nez  mes  péchés,  comme  je  leur  par- 
donne tout  le  mal  qu'ils  me  font    ou  " 
qu  ils  voudraient  me  faire.  Ainsi  soît-il. 

PRÉFACE. 

Eleyez-vous  en  esprit  dans  le  Ciel ,  jusqu'au 
pied  du  trône  de  la  Divinité.  Lu,  pénétré  d'une 
sainte  et  respectueuse  crainte,  à  la  vue  de  cette 
éclatante  majesté ,  rendez-lui  vos  hommages   et 
mêlez  vos  louanges  aux  célestes  cantiques  des 
Anges  et  des  Chérubins  qui  l'environnent 
oici  l'heureux  moment  où  le  Roi  des 
_  Anges  et  des  hommes  va  paraître 
Seigneur,  remplissez-moi  de  votre  es- 
prit î  que  mon  cœur ,  dégagé  de  la  terre 
ne  pense  qu'à  vous,  auelle  obligation 
nai-je  pas  de  vous  bénir  et  de  vous 
W  en  tout  temps   et  en  tout  lieu 
Dieu  du  Ciel  et  de  la  terre ,  Maître  in- 

l'emen  ^'"""^  '   "^^'^  tout^puissant   et 
Rien  n'est  plus  juste ,  rien  n'est  r»]n«; 
avantageux,  {^ue  de  nous  un/r  àTS 
pour  vous  adorer  continuellement.  C'est 

rendem?r  T'  ^""^  ^'^''^^  bienheureux 
rendent  leurs  hommage^s  à  votre  Majesté  • 
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c'est  par  lui  que  toutes  les  Vertus  du 
Ciel ,  saisies  d'une  frayeur  respectueuse, 
s'unissent  pour  vous  glorifier.  Souffrez , 
Seigneur ,  que  nous  joignions  nos  faibles 
louanges  à  celles  de  ces  saintes  Intelli- 
gences ,  et  que ,  de  concert  avec  elles  , 
nous  disions  dans  un  transport  de  joie 
et  d'admiration  : 

SANCTUS. 

Qaint,  Saint',  Saint,  est  le  Seigneur, 
^  le  Dieu  des  armées!  Tout  l'univers 
est  rempli  de  sa  gloire,  due  les  Bien- 
heureux le  bénissent  dans  le  Ciel.  Béni 
soit  celui  qui  nous  vient  sur  la  terre , 
Dieu  et  Seigneur  comme  celui  qui 
l'envoie. 

LE  CANON. 
Représentez-vous  ici  l'Autel  sur  lequel  J.-C. 
va  se  rendre  comme  le  trône  de  sa  miséricorde , 
où  vous  avez  droit  de  vous  présenter  pour  expo- 
ser tous  vos  besoins ,  pour  demander  et  pour  ob- 
tenir. Dieu,  qui  nous  donne  son  propre  Fils, 
peut-il  nous  refuser  quelque  chose  ? 

Mous  vous  conjurons ,  au  nom  de  J.-C. 
^^  votre  Fils  et  notre  Seigneur ,  ô  Père 
infiniment  miséricordieux ,  d'avoir  pour 
agréable,  et  de  bénir  l'offrande  que  nous 
vous  présentons,  afin  qu'il  vous  plaise 
de  conserver ,  de  défendre  et  de  g:ouver- 
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ner votre  sainto  Église  Catholique  avec 
tous  les  membres  qui  la  composent  le 
Pape,  notre  Evoque,  et  généralement 
tous  ceux  qui  font  proléssion  de  votre 
sainte  Foi. 

Nous  vous  recommandons  en  particu- 
lier ,  Seigneur ,  ceux  pour  qui  la  justice . 
.la  reconnaissance  et  la  charité  nous 
obligent  de  prier,  tous  ceux  qui  sont 
presens  à  cet  adorable  Sacrifice  et  sin- 
gulicrement  N.  et  N.  Et  afin ,'  grand 
Dieu  ,  que  nos  hommages  vous  soient 
plus  agréables ,  nous  nous  unissons  à 
la  glorieuse  Marie  ,  toujours  Vierge 
Mère  de  notre  Dieu  et  Seigneur  J  -C  a 
tous  vos  Apôtres ,  à  tous  les  bienheureux 
Martyrs ,  et  à  tous  les  Saints  ,  qui  com- 
posent avec  nous  une  même  Eglise. 

Que  n'ai-je  en  ce  moment ,  ô  mon 
Dieu,  les  désirs  enflammés  avec  les- 
quels les  saints  Patriarches  souhaitaient 
la  venue  du  Messie  !  Que  n'ai-jo  leur 
foi  et  leur  amour  !  Venez  ,  Seigneur 
Jésus,  venez,  aimable  réparateur  du 
monde  ,  venez  accomplir  un  Mystère 
qui  est  l'abrégé  de  toutes  vos  merveilles 
Il  vient  cet  Agneau  de  Dieu  ;  voici  l'ado^ 
rable  Victime  par  qui  tous  les  péchdsdu 
monde  sont  effacés. 
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feLEVATION. 

Voila  vôtre  Dieu,  votre  Sauveur  et  votre 
Juge.  Soyez  quelque  temps  dans  le  silence, 
comme  saisi  d'admiration  à  la  vue  de  ce  qui  se 
passe  sur  l'Autel.  Rappelez  toute  votre  ferveur, 
et  livrez- vous  à  tous  les  sentimens  que  le  respect , 
la  couïiance  et  la  crainte  sont  capables  d'inspirer. 

VERBE  incarné  ,  divin  Jésus  ,  vrai  Dieu 
et  vrai  homme ,  je  crois  que  vous 
êtes  ici  présent ,  je  vous  y  adore  avec 
Immilité  ;  je  vous  aime  de  tout  mon 
cœur  ;  et  comme  vous  y  venez  pour 
l'amour  de  moi ,  je  me  consacre  entière- 
ment à  vous. 

O  salutaris  Hos- 
tia ,  quaD  cœli  pan- 
dis  ostium  ,  belL\ 
premunt  hostilia  , 
da  robur  ,  1er  auxi- 
lium. 


\ 


O  salutaire  Hos- 
tie, qui  ouvrez  la 
porte  du  ciel ,  don- 
nez-nous force  et 
secours  contre  l'en- 
nemi qui  nous  as- 
siège. 

précieux  que  vous| 
avez  répandu  pour  tous  les  hommes  ,  et 
j'espère  ,  ô  mon  Dieu  ,  que  vous  ne 
l'aurez  pas  versé  inutilement  pour  moi. 
I  Faites- moi  la  grâce  de  m'en  appliquer 
les  mérites.  Je  vous  oftre  le  mien  ,  aima- 
ble Jésus,  en  reconnaissance  de  cette  cha- 
rité infinie  que  vous  avez  eue  de  donner 
le  vôtre  pour  iamour  de  m(»i. 
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SUITE  DU  CANON. 

Contemplez  affectueusement  votre  Sauveur 
sur  l'Autel.  Méditez  les  mystcr'^s  qu'il  y  renou- 
velle. Unissez  le  sacrifice  de  votre  cœur  à  celui 
de  son  Corps.  Offrez-le  à  Dieu  son  Père ,  sup- 
pliez-le d'accepter  les  prières  que  ce  cher  Fils  lui 
fait  pour  vous,  et  priez  vous-même  pour  les 
autres. 

QUELLE  serait  donc  désormais  ma 
malice  et  mon  ingratitude ,  si ,  après 
avoir  vu  ce  que  je  vois  ,  je  consentais  à 
vous  offenser  1  Non  ,  mon  Dieu  ,  je 
n'oublierai  jamais  ce  que  vous  me  re- 
présentez par  cette  auguste  cérémonie  ; 
les  souffrances  de  votre  Passion ,  la 
gloire  de  votre  Résurrection ,  votre  corps 
tout  déchiré ,  votre  sang  répandu  pour 
nous ,  réellement  présent  à  mes  yeux 
sur  cet  autel. 

C'est  maintenant ,  éternelle  Majesté , 
que  nous  vous  offrons  de  votre  grâce 
véritablement  et  proprement  la  Victime 
pure ,  sainte  et  sans  tache ,  qu'il  vous  a 
plu  nous  donner  vous-même  ,  et  dont 
toutes  les  autres  n'étaient  que  la  figure. 
Oui ,  grand  Dieu ,  nous  usons  vous  le 
dire ,  il  y  a  ici  plus  que  tous  les  sacri- 
fices d'Abel ,  d'Abraham  et  de  Melchisé- 
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autel ,  N.  S.  J.-C.  votre  Fils ,  l'unique 
objet  de  vos  éternelles  complaisances. 

Q.ue  tous  ceux  qui  participent  ici  de 
la  bouche  ou  du  cœur  à  cette  sacrée 
Victime ,  soient  remplis  de  sa  bénédic- 
tion. 

'<Xue  cette  bénédiction  se  répande ,  ô 
mon  Dieu ,  sur  les  âmes  des  fidèles  qui 
sont  morts  dans  la  paix  de  l'Église ,  et 
particulièrement  sur  l'âme  de  N***  et 
de  N***.  Accordez-leur  ,  Seigneur  ,  en  i 
vertu  de  ces  sacrifices  ,  la  délivrance  ' 
entière  de  leurs  peines. 

Daignez  nous  accorder  aussi  un  jour 
cette  grâce  à  nous-mêmes,  Père  infini- 
ment bon  !  et  faites-nous  entrer  en  so- 
ciété avec  les  saints  Apôtres ,  les  saints 
Martyrs  et  tous  les  Saints  ,  afin  que 
nous  puissions  vous  aimer  et  vous  glo- 
rifier éternellement  avec  eux.  Ainsi 
soit-il. 

PATER  NOSTER. 

Nous  vaici  avec  Jésua  sur  un  nouveau  Cal- 
vaire. Tenons-nous  au  pied  de  la  croix  avec 
une  tendre  conipassion ,  comme  Madeleine  ;  avec 
un  amour  fidrle ,  comme  saint  Jean;  avec  espé- 
rance de  le  voir  un  jour  dans  sa  gloire  ,  comme 
les  autres  Disciples.  Regardons-le  quelquefois 
de  loin  ,et  pleiirons  nos  pr-chcs  avec  saint  Pierrs 
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QUE  je  suis  heureux  ,  ô  mon  Dieu  ,  de 
vous  avoir  pour  Père  !  Glue  j'ai  de 
joie  de  songer  que  le  Ciel  où  vous  êtes 
doit  cire  un  jour  ma  demeure  !  due 
votre  saint  Nom  soit  glorifié  par  toute  la 
terre.  Régnez  absolument  sur  tous  les 
cœurs  et  sur  toutes  les  volontés.  Ne  re- 
fusez pas  à  vos  enfans  la  nourriture  spi- 
rituelle et  corporelle.  Nous  pardonnons 
de  bon  cœur  :  pardonnez-nous.  Soutenez- 
nous  dans  les  tentations  et  dans  les  maux 
de  cette  misérable  vie  ;  mais  préservez- 
nous  du  péché  ,  le  plus  grand  de  tous  les 
maux.  Ainsi  soit-il. 

AGNUS  DEl. 
Dieu  ,  qui  est  si  glorieux  dans  le  Ciel ,  si  puis- 
sant  àur  la  terre ,  si  terrible  dans  les  enfers ,  n'est 
ici  qu'un  Agneau  plein  de  douceur  et  de  bonté. 
Il  y  vient  pour  effacer  les  péchés  du  monde ,  et 
en  particulier  les   vôtres.  Quel  motif  de  con- 
fiance ,  quel  sujet  de  consolation  ! 
A  GNEAU  de  Dieu ,  immolé  pour  moi , 
^^  ayez  pitié  de  moi.  Victime  adorable 
de  mon  salut ,  sauvez-moi.  Divin  Média- 
teur, obtenez-moi  ma  grâce  auprès  de 
votre  Père ,  donnez-moi  votre  paix. 

COMMUNION. 

Pour  communier  spirituellement,  renouvelé» 
par  un  acte  de  fol  le  bv  ntimcnt  que  vous  avei  de 
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la  présence  de  J.-C.  Formez  un  acte  de  contri- 
tion. Excitez  dans  votre  cœur  un  désir  ardent 
de  le  recevoir  avec  le  Prêtre.  Priez-le  qu'il  a-rée 
ce  désir  et  qu'il  s'unisse  à  vous  en  vous  commu- 
uiquant  ses  grâces. 

Si  vous  voulez  communier  sacramentellement 
servez-vous  ici  des  prières  avant  la  communion  ! 
ci-aprôs,  pag.  114. 

Qu'il  me  serait  doux,  ô  mon  aimable 
^  Sauveur  ,  d'être  du  nombre  de  ce.s 
heureux  Chrétiens  à  qui  la  pureté  de 
conscience  et  une  tendre  piété  permet- 
tent d'approcher  tous  les  jours  de  votre 
sainte  Table  ! 

auel  avantage  pour  moi ,  si  je  pouvais 
en  ce  moment  vous  posséder  dans  mon 
cœur ,  vous  y  rendre  mes  hommages 
vous  y  exposer  mes  besoins ,  et  partici- 
per aux  grâces  que  vous  faites  a  ceux 
qui  vous  reçoivent  réellement!    Mais 
I  puisque  j'en  suis  très-indigne  ,  suppléez 
o  mon  Dieu ,  cà  l'indisposition  de  mon 
âme.  Pardonnez-moi  tous  mes  péchés 
je  les  déteste  de  tout  mon  cœur   parce 
qu'ils  vous  déplaisent.  Recevez  le  désir 
sincère  que  j'ai  de  m'unir  à  vous.  Puri- 
fiez-nioi  d'un  seul  de  vos  regards    et 
mettez-moi  en  état  de  vous  bien  recevoir 
au  plus  tôt. 

Kn  attendant  cet  heureux  jour ,  je  \' 
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vous  conjure,  Sd^neur,  de  me  faire 
participant  des  fruits  que  la  communion 
du  Prctre  doit  produire  en  tout  le  peuple 
fidcle  qui  est  présent  à  ce  sacrifice.  Aug- 
mentez ma  foi  par  la  vertu  de  ce  divin 
Sacrement:  fortifiez  mon  espérance- 
épurez  en  moi  la  charité  :  remplissez 
mon  cœur  de  votre  amour ,  afin  qu'il  ne 
respire  plus  que  vous,  et  qu'il  ne  vive 
plus  que  pour  vous.  Ainsi  soit-il 

DERNIÈRES  ORAISONS. 

Efforcez-vous  de  rendre  au  Sauveur  sacrifice 
pour  sacrifice ,  en  devenant  la  victime  de  son 
amour,  eu  lui  immolant  toutes  les  recherches  de 
l'amour-proprç,  toutes  les  attentions  du  respect 
humain ,  toutes  les  répugnances  et  toutes  les  in- 
chnations  qui  ne  «'accordent  pas  avec  l'accom- 
plissement  de  vos  devoirs. 

y ous  venez ,  ô  mon  Dieu ,  de  vous  im- 
moler pour  mon  salut ,  je  veux  me 
sacrifier  pour  votre  gloire.  Je  suis  votre 
victime ,  ne  m'épargnez  point.  J'accepte 
de  bon  cœur  toutes  les  croix  qu'il  vous 
plaira  de  m'envoyer;  je  les  bénis,  je  les 
reçois  de  votre  main ,  et  je  les  unis  à  la 

.  Je  sors  purifié  de  vos  saints  Mystères 
je  fuirai   avec    horreur   les   moindres 
taches  du  péché ,  surtout  de  ceku  où  mon 
^  ^"v^iuatuc  avec  plus  ue  vio- 
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lence.  Je  serai  fidèle  à  votre  loi ,  et  je 
suis  résolu  de  tout  perdre  et  de  tout 
souffrir ,  plutôt  que  de  la  violer. 

BÉNÉDICTION. 

DfeNissEz ,  ô  mon  Dieu ,  ces  saintes 
^  résolutions;  bénissez-nous  tous  par 
la  main  de  votre  Ministre  :  et  que  les 
effets  de  votre  bénédiction  demeurent 
éternellement  sur  nous.  Au  nom  du 
Pore  ,  et  du  Fils  ,  et  du  S.  Esprit.  Ainsi 
soit-il. 

DERNIER    ÉVANGILE. 

Yerbe  divin  ,  Fils  unique  du  Père  . 
^  lumière  du  monde  venue  du  ciel 
pour  nous  en  montrer  le  chemin ,  ne 
permettez  pas  que  je  ressemble  à  ce  peu- 
ple infidèle ,  qui  a  refusé  de  vous  recon- 
naître pour  le  Messie.  Ne  souffrez  pas 
que  je  tombe  dans  le  même  aveuji^lement 
que  ces  malheureux  ,  qui  ont  mieux 
aimé  devenir  esclaves  de  Satan  ,  que 
d'avoir  part  à  la  glorieuse  adoption 
d'enfans  de  Dieu  ,  que  vous  veniez  leur 
procurer. 

Verlîc  fait  chair ,  je  vous  adore  avec 
le  lespect  le  plus  protbnd  ;  je  mets  toute 
ma  confiance  en  vous  seul  ,  espérant 
fermement  que  ,  puisque  vous  êtes  mon 
Dieu  ,  et  un  Dieu  qui  s'est  fait  homme 
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;  loi ,  et  je 
et  de  tout 
er. 

:es  saintes 
s  tous  par 
et  que  les 
demeurent 
u  nom  du 
iprit.  Ainsi 


du  Père  . 
ue  du  ciel 
hemin ,  ne 
le  à  ce  peu- 
irous  recon- 
ouffrez  pas 
ireuji^lement 
ont  mieux 
^atan  ,  que 
e  adoption 
veniez  leur 
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corderez  les  grtes  nécessaires  pour  me 
sanctifier,  et  vous  posséder  éternelle- 
ment dans  le  Ciel.  Ainsi  soit-il. 

Ne  sortez  point  de  l'église  sans  avoir  tt'nnoigue 
votre  reconnaissance  pour  toutes  les  grâces  que 
Dieu  vous  a  foites  dans  ce  sacrifice.  Conservez- 
en  précieusement  le  fruit,  et  faites  qu'on  de- 
meure  convaincu,  en  vous  voyant,  que  vous 
avez  profité  de  la  mort  d'un  Dieu  Sauveur. 

PRIÈRE  APRÈS  LA  SAINTE  MESSE. 

gKiGNEUR ,  je  vous  remercie  de  la  P-râce 
que  vous   m'avez  faite ,  en  me  ner- 
meltant  aujourd'hui  d'assister  au  sacri- 
fice de  a  sainte  Messe ,  préltrablcment 
a  tant  d  autres  qui  n'ont  pas  eu  le  môme 
bonheur  ;  et  je  vous  demande  pardon  de 
I    outes  les  lautes  que  j'ai  connnises  par 
la  dissipation  et  la  langueur  où  je  me 
suis  laissé  aller  en  votre  présence.  Que 
ce  sacrifice ,  o  mon   Dieu ,  me  purifie 
pour    le    passé  ,    et    me    tbniûe'  pour 
1  avenir.  ^ 

Je  vais  présentement  avec  confiance 
aux  occupations  où  votre  volonté  m'ap- 
pelle. Je  me  souviendrai  toute  cette 
journée  de  la  grâce  que  vous  venez  de 
me  lairc ,  et  je  tacherai  de  ne  laisser 
échapper  aucune  parole  ,  aucune  action 

.  ^L^J^;!!!.^;,^"!""  d-^>>.  ni  aucune 
li_!!!^'  ^^isse  perdre  le  ïruit  de 
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la  messe  que  je  viens  d'entendre.  C'est 
ce  que  je»  me  propose  avec  le  secours  de 
votre  sainte  grâce.  Ainsi  soit-il. 


lESSE. 

tendre.  C'est 
e  secours  de 
t-il. 


LA  SAINTE  MESSE. 

Le  Prêtre ,  au  pied  de  V Autel  ,fait  le  signe  de  la 

Croix.  ' 


Au    nom    du 
Père. .  . 

Je  m'approche- 
rai de  l'autel  de 
Dieu. 

R.  Du  Dieu  qui 
remplit  ma  jeunes- 
se d'une  sainte  joie. 
V.  Jugez-moi , 
Seigneur ,  et  sépa- 
rez ma  cause  d'avec 
celle  des  impies  : 
délivrez-moi  de 
l'homme  injuste  et 
trompeur. 

R.  Car  vous  êtes 
mon  Dieu,  vous 
êtes  ma  force;  pour- 
quoi m'avez-vous 
rejeté?  et  pourquoi 
marche-je  dans  la 
tristesse ,  sous  l'op- 
pression de  mon 
ennemi.  "  / 


In    nomine  Pa- 
tris,  &c. 

Introiboadaltare 
Dei. 

R.  Ad  Deum  qui 
laetificat  juventu- 
tem  meam. 

V.  Judica  me, 
Deus,  et  discerne 
causam  meam  de 
gente  non  sancta  ; 
ab  homine  inique 
et  doloso  crue  me. 


R.  Cluia  tu  es 
Deus ,  fortitudo 
mea  :  quare  me 
repuiisti ,  et  quare 
tnstis  incedo ,  dum 
affligit  me  inimi- 
cusl 
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V.  Emitte  lucem 
tuam  et  veritatem 
tuam;  ipsa  me  de- 
duxerant  et  ad- 
duxerunt  in  mon- 
tem  sanctum  tuum 
et  in  tabernacula 
tua. 

R.  Et  introibo  ad 
altare  Del ,  ad  De- 
umqui  Igetificat  ju- 
ventutem  meam. 


V.  Confitebor  ti- 
biincithara,Deus, 
Deus  meus;  quare 
tristis  es ,  anima 
mea  1  et  quare  con- 
turbas  me  1 


R.  Spera  in  Deo , 
quon  iam  adhuc 
confitebor  illi  :  salu- 
tare  vultus  mei,  et 
Deus  meus. 


V.  Gloria  Patri , 
et  Filio ,  et  Spiritui 


V.  Faites  luire 
votre  lumière  et 
votre  vérité  ;  ce  sont 
elles  qui  m'ont 
conduit  et  introduit 
siir  votre  montagne 
sainte  et  dans  vos 
tabernacles. 

R.  Et  je  m'ap- 
procherai de  l'autel 
de  Dieu ,  du  Dieu 
qui  remplit  ma 
jeunesse  d'une 
sainte  joie. 

V.  Je  chanterai 
vos  louanges  sur  la 
harpe,  mon  Seig- 
neur et  mon  Dieu; 
ô  mon  âme  ,  pour- 
quoi êtes- vous  tris- 
te ,  et  pourquoi  me 
troublez- vo  us  *? 

R.  Espérez  en 
Dieu ,  car  je  lui 
rendrai  encore  des 
actions  de  grâces; 
il  est  mon  Sau- 
veur ,  il  est  mon 
Dieu. 

V.  Gloire  soit  au 
Père,  et  au  Fils, 
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Faites  luire 
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joie. 
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mon  Dieu; 
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de  grâces; 
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il  est  mon 
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et    au    Saint     Es- 
prit. 

11.  A  présent  et 
toujours  comme 
dans  le  commence- 
ment ,  et  dans  tous 
les  siècles.  Ainsi 
soit-il. 


sancto. 


R.  Sicut  erat  in 
principio  ,  et  nunc  , 
et  semper ,  et  in  se- 
cula  seculorum. 
Amen. 


La  Ma^se  ne  commence  ici  qv?au  temps  de  la 
Passion  et  aux  Messes  des  Morts. 


V.  Je  m'appro- 
cherai'de  l'autel  de 
Dieu. 

R.  Du  Dieu  qui 
remplit  ma  jeu- 
nesse d'une  sainte 
joie. 

V.  Notre  secours 
est  dans  le  nom  du 
Seigneur. 

R.  aui  a  fait  le 
ciel  et  la  terre. 


V.  Introibo  ad  ai- 
tare  Dei. 

R.  Ad  Deum  qui 
lœtificat  JLiventu- 
tem  meam. 

V.  Adjutorium 
nostrum  in  nomine 
Domini. 

R.  Q,ui  fecit  cœ- 
lum  et  terram. 


Le  Prêtre  dit  le  Coiifiteor,  et  on  répond: 


(Xue  Dieu  tout- 
puissant  vous  fasse 
miséricorde  ;  et, 
que  vous  ayant 
pardonné  vos'  pé- 
chés ,  il  vous  con- 


Misereatur    ves- 
tri     omnipotens 
Deus;   et  dimissis 

DPcr.a  fi  s         irp^t  ri  o 

perducat     vos     ad 
vitam  œteriiam.  A. 
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R.  ConfiteorDeo 
omnipotenti ,  beatœ 
Mariœ  semper  Vir- 
gini  ,  beato  Mi- 
chaëli  Archangelo, 
beato  Joanni  Bap- 
tiste ,  sanctis  Apos- 
tolis  Petro  et 
Paiilo ,  omnibus 
Sanctis  ,  et  tibi ,  Pa- 
ter ,  quia  peccavi 
nimis  cogitatione , 
verbo  et  opère  ;  mea 
culpa ,  raea  culpa , 
mea  maxima  cul- 
pa. Ideo  precor 
beatam  Mariam 
semper  Virgiiiem; 
beatum  Michaôlem 
Afchangelum ,  bea- 
tum Joannem  Bap- 
tistam ,  sanctos  A- 
postolos ,  Petrum 
et  Paulum ,  omnes 
Sanctos  ,  et  te ,  Pa- 
ter ,  orare  pro  me 
ad  Dominum  Deum 
nostrmn, 


_. 


duise  à  la  vie  éter- 
nelle. Ainsi  soit-il. 
R.  Je  confesse  à 
Dieu  tout-puissant , 
à  la  bienheureuse 
Marie  toujours 
Vierge  ,  à  saint 
Michel  Archange  , 
à  saint  Jean-Bap- 
tiste ,  aux  Apôtres 
saint  Pierre  et  saint 
Paul ,  à  tous  les 
Saints ,  et  à*  vous , 
mon  Père,  que  j'ai 
beaucoup  péché  , 
par  pensées ,  par 
paroles  et  par  ac- 
tions :  je  m'en  sens 
coupable ,  je  m'en 
avoue  coupable ,  je 
I  m'en  reconnais  très 
j  coupable.  C'est 
I  pourquoi  je  supplie 
la  bienheureuse 
Marie  toujours 
Vierge ,  saint  Mi- 
chel Archange  , 
saint  Jean-Baptiste, 
les  Apôtres  saint 
Pierre  et  saint  Paul, 
tous  les  Saints ,  et 
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à  la  vie  éter- 

Ainsi  soit-il. 
Je  confesse  à 
out-puissant, 
bienheureuse 
!  toujours 
e ,  à  saint 
îl  Archange  , 
ai  Jean-Bap- 

aux  Apôtres 
Pierre  et  saint 

à  tous  les 
5 ,  et  à*  vous , 
Père,  que  j'ai 
oup  péché  , 
3ensées ,  par 
!s  et  par  ac- 

je  m'en  sens 
ble ,  je  m'en 

coupable ,  je 
reconnais  très 
ble.  C'est 
uoi  je  supplie 
bienheureuse 
;  toujours 
e ,  saint  Mi- 
Archange  , 
rean-Baptiste, 
Lpôlres  saint 
;  et  saint  Pau), 
es  Saints ,  et 
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vous,  mon  Père  , 
de  prier  pour  moi 
le  Seigneur  notre 
Dieu. 


Le  Prêtre  prie  pour  les  AssUtanti  et  pour  luU 

même. 


due  Dieu  tout- 
puissant  vous  fasse 
miséricorde ,  et 
qu'après  vous  avoir 
pardonné  vos  pé- 
chés, il  vous  con- 
duise à  la  vie  éter- 
nelle. 

R.  Ainsi  soit-il. 

dus  le  Seigneur 
tout  puissant  et  mi- 
séricordieux nous 
accorde  le  pardon , 
l'absolution  et  la 
rémission  de  nos 
péchés. 

R.  Ainsi  soit-il. 

V.  O  Dieu, tour- 
nez-vous vers  nous , 
et  donnez-nous  la 
vie. 

R.  Et  votre  peu- 
ple se  ré' cuira  en 
vous. 


Misercatur  (ui 
omnipotc»nH  Deus, 
et  dimisHiK  peccatis 
tuis  ,  pcrducat  te 
ad  vitam  œtemam. 


R.  Amen. 

Indulgcntiam , 
absolutioncm  et  re- 
missioncm  pecca- 
torum  nostrorum 
tribuat  ncJbi»  omni- 
potens  et  miserU 
cors  Dominus. 

R.  Amen. 

V.  Deus ,  tu  con- 
versus,  vivificabis 
nos. 

R.  Et  plebs  tua 
lœtabitur  in  te. 
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V.  Ostende  nobis , 
Domine  ,  miseri- 
cordiam  tiiain. 

R.  Et  salutare 
tuum  da  nobis. 

V.   Domine,  ex- 
audi     orationcm 
meam. 

R.    Et   clamor 
meus  ad  te  vcniat. 

V.  Dominus  vo- 
bisciini. 

R.  Et  cam  spi- 
ritu  tuo. 


V.  Montrez-nous, 
Seigneur ,  votre 
miséricorde, 

R.  Et  donnez- 
nous  votre  salut. 

V.  Seigneur,  c- 
coutez  ma  prière. 

R.  Et  que    mes 

cris  s'élèvent  jus- 
qu'à vous. 

V.  Le  Seigneur 
soit  avec  vous. 

R.  Et  avec  votre 
esprit. 


Le  Prêtre ,  montant  à  V Autel,  dit: 

Seigneur ,  effacez ,  s'il  vous  plaît ,  nos 
péchés,  afin  que  nous  approchions  du 
Saint  des  Saints ,  avec  une  entière 
pureté  de  cœur.  Par  Notrc-Seigneur 
Jésus-Christ.  Ainsi  soit-il. 

Le  Prîlre,  baisant  V Autel,  dit: 

Nous  vous  prions  ,  Seigneur ,  par  les 
mérites  des  Saints  dont  les  Reliques  sont 
ici,  et  de  tous  les  Saints,  de  daigner 
noua  nardoniipr  »ii'^a  -n/./^KZo 
soit-il. 


A  ,^^^ 


jÉhè 


ontrez-nous, 
ir ,  votre 
Drde, 

!lt    donnez- 
tre  salut. 
?igneur,  é- 
aa  prière. 

'  que  mes 
cvent  jus- 
is. 

î  Seigneur 
î  vous, 
avec  votre 


il.  dit: 

5  plaît ,  nos 
X' h  ion  s  du 
le  entière 
c-Seigneur 


dit: 
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Après  V Introït ,  le  Prêtre  et  les  Assistants 
disent  trois  fois  alternativement  : 


^  Seigneur  ,  i  ^ 
L  Christ,  S- S 
^  Seigneur  ,  )  V 


V.  Seisfneur 

R 

V 

Glciie  à  Dieu 
dans  le  ciel ,  et  paix 
sur  la  terre  aux 
hommes  rie  bonne- 
volontc.  Nous  vous 
jouons ,  nous  vous 
bénissons,  nous 
vous  adorons,  nous 
vous  glorifions  ; 
nous  vous  rendons 
grâces  dans  la  vue 
de  votre  gloire  in- 
finie, 0  Seîgneur 
Dieu  ,  lloi  du  ciel , 
ô  Dieu  Père  tout- 
puissjuu ,  Seigneur, 
Fils  unique  de 
Dieu,  JéMis-Christ, 
Seigneur  Dieu, 
Agneau  de  Dieu , 
Fils  du  Père  ,  vous 
qui  e  (lacez  les 
pècliès  du  monde  , 
ayez  pitié  de  nous; 

Vniiciniiî  off^irtp'»  loo 

pochés  du  monde  , 


V.     Kvrie ,    }  % 
R.    Cllriste  ,  [  2. 
V.    KjTie,    Sp 
Gloria  in  excel- 
sis  Dco  ,  et  in  terra 
})ax  hominibus  bo- 
Uc-e  voluntatis.  Lau- 
damus  te  ,  bcncdi- 
cimiis  le,     adora- 
mus   le  ,  glorifica- 
mus  te  ;  gralias  agi- 
mus  tibi ,    propler 
magna  m    gloriani 
tua  m.         Domine 
De  us  ,    Rex  cœles- 
tis ,     Deus     Pater 
oumipotcns,      Do- 
mine ,  Fili   unige- 
niie,  Jesu-Chrisie  , 
Domine  Deus,  Ag- 
nus   Dei ,     Filius 
Patris ,    qui    lollis 
peccata       mundi  , 
miserere  nobis;  qui 
(()llis  peccata  mun- 
di ,     suscipe     de- 
precationcm     nos- 
Il  nui ,  ijui  .suocs  au 
dexteram     Patris , 
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miserere  nobis  ; 
quoDiam  tu  soins 
sanctus  ,  tu  solus 
Dominus,  tu  solus 
Altissimus ,  Jesu 
Christe,  cum  sancto 
Spifitu  ,  in  gloria 
Dei  Patris.  Amen. 


recevez    notre 


ère;  vous 


^  V.  Dominus  vo- 
biscum. 

R.  Et  cum  spi- 
ritu  lue. 


pri- 
qui  ôtes 
assis  à  la  droite  du 
Père  ,  ayez  pitié  de 
nous  ;  car  vous 
êtes  le  seul  saint, 
le  seul  Seigneur, 
le  seul  Très-haut, 
ô  Jèsus-Christ ,  a- 
vec le  Saint-Esprit, 
en  la  gloire  de 
Dieu  le  Père.  Ainsi 
soit-il. 

y.  Le  Seigneur 
soit  avec  vous. 

R.  Et  avec  votre 
esprit. 


ORAISON. 

Mon  Seigneur  Jcsus-Christ ,  permet- 
tez que  je  m'unisse  aujourd'hui  à  toute 
IKglise  qui  est  assemblée  pour  vous 
prier ,  et  que  je  vous  demande  avec  elle 
tout  ce  qu'elle  vous  demande  par  vos 
mérites  et  en  votre  nom ,  qui  est  béni 
dans  tous  les  siècles.  Recevez  ,  s'il  vous 
plaît,  les  prières  que  l'Église  votre 
épouse  vous  fait  pour  nous ,  et  accordez- 
nous  les  grâces  et  les  vertus  qu'elle  vous 

^     _i —         .,.î.T -.«i  ,  vt  Cl  iiuus  nu 

mentons  pas_d^e  exaucés,  du  moins 


notre  pri- 
is  qui  ôtes 
i  droite  du 
ez  pitié  de 
car  vous 
îeul  saint, 
Seigneur , 
Frcs-luiut, 
Christ,  a- 
int -Esprit, 
i^loire  de 
r*cre.  Ainsi 

Seigneur 
vous. 
:ivcc  votre 


t ,  pcrmct- 
nii  à  toute 
K)ur  vous 
'  avec  elle 
î  par  vos 
i  est  béni 
s'il  vous 
ise  votre 
accordez- 
l'ellc  vous 

• 

iî  nous  lie 
du  moins 
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accordez- les-nous  par  les  mérites  et  le 
sang  de  votre  Fils  Jôsus-Clu'ist. 

Ensuite  on  dit  VEplti  e ,  îe  Graduel ,  etc. 
ORAISON. 


Mon 


Seigneur 


et    mon  Dieu 


qui 


m'avez  appelé  par  votre  seule  miséri 
corde  et  bonté  à  la  véritable  Religion , 
faites  que  je  vous  écoute  lorsque  vous 
me  pavliz  par  vos  saints  Prophètes  et 
par  vos  Apôtres ,  et  qu'après  avoir  con- 
nu le.»  vérités  que  vous  nous  enseignez , 
je  soumette  mon  esprit  et  j'ouvre  mon 
cœur  pour  en  faire  la  règle  de  ma  vie  , 
et  que  je  puisse  dire  plus  de  cœur  que 
de  bouche  :  Seigneur ,  nous  ferons  par 
votre  grâce  tout  ce  que  vous  nous  com- 
mandez ,  et  nous  obéirons  à  votre  sainte 
loi,  vous  qui  vivez  et  régnez  dans  les 
siècles  des  siècles. 

Avant  V Evangile  le  PrHre  dit  : 

Purifiez  mon  cœur  et  mes  lèvres ,  ô 
Dieu  tout-puissant ,  qui  avez  purifié  les 
lèvres  du  prophète  Isaïe  avec  un  char- 
bon ardent  ;  et  qu'il  vous  plaise  me  pu- 
rifier de  telle  sorte  que  je  puisse  annon- 
cer dignement  votre  saint  Évangile. 
Par  Jésus-Christ  Notre-Seigneur. 

l]énissez-moi ,  Seigneur. 

Q,ue  le  Seigneur  soit  dans  mon  cœur 


m> 
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et  sur  mes  Jùvres,  afin  que  j'annonce 
dignement  son  saint  Évangile.  Ainsi 
soit-il. 


V.  Dominus  vo- 
biscum. 

R.  Et  cum  spi- 
ritu  tuo. 

Initium  vd  se- 
quentia  sancti  E- 
vangelii  secnndum 
N. 

R.  Gloria  tibi , 
Domine. 


V.  Le  Seigneur 
soit  avec  vous. 

R.  Et  avec  vo- 
tre esprit. 

Commencement , 
ou  suite  du  saint 
Évangile  selon 
saint  JN". 

R.  Gloire  vous 
soit  rendue,  ô  Seig- 
neur. 


Pendant  V Evangile. 

Divin  Jésus  ,  qui  avez  converti  tant 
de  .niljicrs  d'âmes  par  la  prédication  de 
votre  Évangile  ,  el  qui  les  avez  rendues 
dociles  et  attcntiv^es  à  votre  divine  pa- 
role ,  faites-moi  la  grâce  que  je  vous 
écoute  avec  une  humble  docilité ,  un 
profond  ros]icct ,  et  avec  un  désir  nrdent 
d'accomplir  tout  ce  que  vous  comman- 
dez: ne  pej-mettez  pas  que  je  rougisse 
de  votre  Évangile,  mais  (ju'il  vous 
})laise  me  donner  la  grâce  et  la  force  de 
professer  de  bouche  ce  que  je  crois  dans 
ie  cœur. 


•î 


le  j'annonce 
igile.    Ainsi 


.e   Seigneur 
3c  vous. 
It    avec  vo- 
it. 

mencenient , 
e    du   saint  | 
lie        selon  ! 

• 

îloire    vous 
tiiie ,  ô  Seig- 


Dnverli  tant 
sdication  de 
vez  rendues 
!  divine  pa- 
ne je  vous 
loeilité ,  un 
dcsir  ardent 
is  comman- 
je  rougisse 
(]u'il  vous 
t  la  force  de 
e  crois  dans 
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A  la  fin  de  V  Evangile. 

R.    Louange    à  '     R.    Laus   tibi , 

vous  ,      ô      Jésus-  :  Christe. 
Christ.  i 

Jlprès  V Evangile. 

Glue  nos  péchés  soient  effaces  par  les 
paroles  du  saint  Évangile.  Ainsi  soit-il. 

Je  crois  en  un  1  Credo  in  unum 
seul  Dieu,  Père  Deum,  Patremom- 
tont-puissant ,  qui  nipotentem,  facto- 
a  lait  le  ciel  et  la  rem  cœli  et  terras  , 
terre  ,  et  toutes  cho-  visibilium  omnium 
ses  visibles  et  invi-  et  invisibilium  ;  et 
sibles  ;  et  en  un  in  unum  Dominum 
seul  Seigneur,  Je-  Jesum  Christum  , 
sus-Christ,  Fils  Filium  Dei  unige- 
unique  de  Dieu ,  et  nitum  .^  et  ex  Pâtre 
né  du  Père  avant  natum  an  te  omnia 
tous  les  siècles  ;  secula  ;  Deum  de 
Dieu  de  Dieu ,  lu-  Deo  ,  lumen  de  lu- 
mière de  lumière  ,  mine ,  Deum  ve- 
vrai  Dieu  du  vrai  rum  de  Deo  vero  ; 
Dieu,  qui  n'a  pas  genitum  non  fac- 
élé  fait  mais  engen-  tum  ,  consubstan- 
dré  ,  consubstanliel  tialem  Patri  ,  per 
au  Père  ,  par  qui  quem  omnia  fticta 
tout  a  été  fait ,  qui  sunt  ;  qui  propter 
est  descendu  des  nos  homines  et 
cieux  pour  nous  propter  nostram  sa- 
autres  hommes  et  lutem  descendit  de 


l 


li;  Ji' 


fixas  etiam  pro  no-  iStiîfn"'  '  Pf  I 
bis  sub  Pontio  Pi    «""  .  1"°"         du 
lato  ;      passi  c     i;  Samt-Esprit,  et  «ur 

«wrexit  ten'ia    d^h»;  a  été  crucifié' 

secundum  Scrictn     p?,       ^°"^     «ous 
ras;etascendf^i^°"^f;R'a'e;    q„i 

cœlum,    sedet    àd   été    5f  '  ^"î"' ^ 
dexteram  natri<     .f   hit  ^"^   au   tom- 


eiim  gloria  judicare 
Vivos  et  mortiios- 
cujiis  regni  non 
erit  finis.  Et  in  Spi- 
ntum  sanctum  Do- 

minniv-.  _i  .       .  _ 


joiir,  selon  les  É- 
critures;  qui  est 
fnonte  au  ciel ,  où 
^}  est  assis  à  la 
ciroiteduPôrejqui 


™inn,„,  etvivifi.   Xdra    d'     '- 
cantem  ,    nui    pvL,         ?    ""     nou- 

Patre  Fiho^ul  pro!  L'""  J"^''"  ^e  gloire 

^^  «  Filio  simul  It  dnn  ?  "'°''''' 
adoratur  et  con-io  n'n.r  '  .'"^  %'ne 
riflcatur;  quilC  j"/^  ^T  ^'"^"• 
tus  est  per  Pronhe  w.  -"'^  au  Saint- 
'as.£tLamZt"te,f'«^«'aussi 

tam ,  catholicam  ot   donne    .  '  •"'   1"' 


notre  salut  j 
est  incarné, 
fiant  un  corps 
e  sein  de  Ja  ; 
'  .Marie ,  par , 
tion  du 

esprit,  ET  aur 
*ïT  Homme;  ' 
été  crucifié 
nous     sous 
iJate;    qui 
'^^ ,  et  qui  a 
^  .au    tom- 
!^ïi  est  res- 
e  troisième 
Ion  les  É- 

qui    est 
"  <^iel ,  où 
ssis    à   la 
Pore  ;  qui 
iie     nou- 
ndeg-loire 
er  les  vi- 
es morts, 
/e    rè^rne 
int  de  fin. 
lu  Saint- 
lest  aussi 
•    et    qui 
^ie,  qui 
i  Père  u 


riAl-»-»   rY->/->„i 


Prophètes.  Je  crois 
tf^g-Iise,     qui     est 
nne ,  sainte  ,  catho- 
lique.   Je  confesse 
un  Baptôme   pour 
ia    rémission    des 
péchés.  J'attends  la 
résurrection       des 
morts  et  la  vie  du 
siècle  à  venir.  Ain- 
si soit-il. 

y.  Le  Seigneur 
soit  avec  vous. 

K.  Et  avec  votre 
esprit, 


neni  mortuorum ,  et 
vitam  venturi  se- 
culi.  Amen. 


V.  Dominus  vo- 
Discum. 

^'  Et  cum  spiri. 
tu  tuo.  ^ 


Recevez,   ô  Père  «îpinf     r^- 
puissant  e    éteiT.Pl    ^^\"^^Oieu  tout- 
tache  que  jUou  s  nfrUf"  ^""f^  «^^^s 
'  je  suis  de  ce  minK^"  '  ^^"'  "^^'^"«  ^^e 

Bieu  vTvant    e\""  éS'abirr  '  ^ '^^^ 
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vivante  et  morts ,  afin  qu'elle  soit  pou] 
eux  et  pour  moi  un  gage  de  salul 
éternel. 

Le  Prêtre  met  le  vin  et  Veau  dam  le  Calice. 

O  Dieu  ,  qui ,  par  un  miracle  de  votre 
toute-puissance,  avez  créé  l'homme  dans 
un  si  noble  état .  et  qui  l'avez  rétabli 
dans  sa  dignité  par  une  plus  grande 
merveille ,  faites-nous  la  grâce ,  par  le 
ministère  de  cette  eau  et  de  ce  vin, 
d'avoir  un  jour  part  à  la  divinité  de 
celui  qui  a  daigné  se  revêtir  de  notre 
humanité  .  Notre- Seigneur  Jésus-Christ 
votre  Fils ,  qui ,  étant ,  etc. 

Oblution  du  Calice. 

Seigneur ,  nous  vous  offrons  le  Calice 
du  salut,  suppliant  votre  bonté  de  le 
faire  monter  en  odeur  de  suavité  en 
présence  de  votre  divine  Majesté,  pour 
notre  sa  kit  et  celui  de  tout  le  monde. 
Ainsi  soit-il. 

Nous  nous  présentons  devant  vous. 
Seigneur,  avec  un  esprit  humilié  et  un 
cœur  contrit;  recevez-nous.  Jt  faites  que 
notre  sacrifice  s'accomplisse  aujourd'hui 
devan*.  vous  d'une  manière  qui  vous  le 
ronde;  agréable ,  ô  Seigneur  notre  Dieu. 
Venez  ,  Sanct'ficateur  tout-puissant , 
I  pieu  éternel ,  et  bénissez  ce^  sacrifice 


ez  ce  sacrifice 
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préparé  pour  îa  gloire  de  votre~sâint 
nom. 

Le  Prêtre  lave  ses  doigts. 
Je  laverai  mes  mains  avec  les  justes 
et  je    m'approcherai    de  votre    autel  ' 
Seigneur,   afin  d'entendre  publier  vos 
louanges  et  de  raconter  toutes  vos  mer- 
veilles.   Seigneur,  j'ai  aimé  la  beauté 
de  votre  maison  ,  el  le  lieu  où  réside 
votre  gloire.  O  Dieu ,  ne  perdez  pas  mon 
âme  avec  les  impies ,  et  ma  vie  avec  les 
hommes  de  sang  ;  ils  ont  les  mains  rem- 
plies d  injustice ,  et  leur  droite  est  pleine 
de  présents.  Pour  moi ,  j'ai  marché  dans 
1  innocence;  délivrez-moi  et  ayez  pitié 
de  moi.    Mon  pied  est  demeuré  ferme 
dans  la  voie  droite  ;  je  vous  bénirai 
Seigneur,    dans    les    a.ssemblées   des 
fidèles.  Gloire  soit  au  Père ,  au  Fils  et 
au  Saint-Esprit ,  à  présent  et  toujours , 
eic» 

Le  Prêtre  sHncUne  et  dit: 
^  Recevez ,  ô  Trinité  sainte ,  cette  obla- 
tion  que  nous  vous  oflrons  en  mémoire 
de  la  Passion  ,  de  la  Résurrection  et  de 
1  Ascension  de  Jésus -Christ  Notre- 
Seigneur  ,  et  en  l'honneur  de  la  bien- 
heureuse Marie  ,  toujours  Vierge  ,  de 
„  ,^„,,_  ,j^y^^  ^  j_g  Apùtres  saint 
■£!£EIliJ_!aii^-  P«ul,  de  ceux  dont  les 
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reliques  sont  ici ,  et  de  tous  les  saints , 
afin  qu'elle  soit  pour  leur  honneur  et 
pour  notre  salut ,  et  qu'ainsi  ceux  dont 
nous  faisons  mémoire  bur  la  terre 
daignent  intercéder  pour  non'?  dans  le 
ciel.  Par  le  môme  Jésus-Christ  JMotre- 
Seigneur. 

Le  Prêtre  baise  PAîitel,  et  dit:  Orate  Fratres. 

Priez ,  mes  Frères ,  afin  que  mon  sa- 
crifice ,  qui  est  aussi  le  vôtre  ,  soit  agré- 
able à  Dieu  le  Père  tout-puissant. 


R.  Suscipiat  Do- 
minus  sacrificium 
de  manibus  tuis ,  ad 
laudem  et  gloriam 
nominis  sui  ,  ad 
litilitatem  quoque 
nostram  totiusque 
Ecclesia3  susb  sanc- 
tse. 


R.  aue  le  Seig- 
ne'  f  reçoive  de  vos 
mains  ce  sacrifice 
pour  l'honneur  et 
la  gloire  de  son 
nom ,  pour  notre 
utilité  particulière , 
et  pour  le  bien  de 
toute  son  Église 
sainte. 


Le  Prêtre  dTit  Amen ,  et  la  Secrète. 
Préface  commune. 


Per  omnia  secu- 
la  seculorum.  R. 
Amen. 

V.  Dominus  vo- 
l  biscum. 


Dans  tous  les 
siècles  les  siècles. 
R.  Ainsi  soit-il. 

V.  Le  Seigneur 
soit  avec  vous. 


Ml^. 


3  les  saints , 

honneur  et 

A  ceux  dont 

ir   la    terre 

0?-!''  dans  le 
hrist  JMotre- 


Orate  Fratres. 

[ue  mon  sa- 
e ,  soit  agre- 
ssant. 

lue  le  Seig- 
çoive  de  vos 
ce  sacrifice 
'honneur  et 
re  de  son 
pour  notre 
)articulière , 
'  le  bien  de 
son    Églisf 


Secrète. 

\     tous    les 
des  siècles, 
si  soit-il. 
^e  Seigneur 
3c  vous. 
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R.  Et  avec  votre 
c.;piit. 

V.  Elevez  vos 
cœurs. 

R.  Nous  les  te- 
nons élevés  vers  le 
Seigneur. 

V.  Rendons  grâce 
au  Seigneur  notre 
Dieu. 

R.  Il  est  bien  juste 
et  raisonnable. 

Il  est  bien  juste 
et    raisonnable,   il 
est  équitable  et  fc,.> 
lutaire  de  vous  ren- 
dre grâces  en  tout 
temps  et    en    tous 
lieux,  6  Seigneur, 
Pcre    saint ,   Dieu 
tout-puissant  et  é- 
ternel;  c'est  par  Jé- 
sus-Christ    Notre 
Seigneur    que    les 
jAnges  louen  \rotre 
ajesté ,    que    les 
ominatioiis  l'ado- 
rent ,  que  les  Puis- 

ances  la  craignent 


-t  la  icvèriiit,  et 
iue  les  Cieux,  les 


R-  Et  cum  spiri- 
tu  tuo. 

V.  Su^sum  cor- 
da. 

R.  Habeinus  ad 
Dominum. 

V.  Gratias  aga- 
mus  Domino  Deo 
nostro. 

R.  Dignum  e*^ 
justum  est. 
.  Vere  dignum  et 
jn  am  est ,  œquum 
et  salutare  nos  tibi 
semper  et  ubique 
gratias  agere,  Do- 
mine sancte  ,  Pat  r 
omnipotens,  eterne 
Deus,  per   Chris- 

tum Dominum  nos- 
trum  :    per    quem 
Majestatem    tuam 
laudant      Angeli 
adorant     Domina- 1 

tiones,  trp  luntPo- 
testates;      œli  poe- 

lorumqueVirtuies, 

acbeataSeranhim 

socia     exultatione 

concélébrant.  Huni 
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quibus  et  nostras 
voces  ,  ut  admitti 
jubeas  deprecamur, 
siipplici  confes- 
sione  dicentes  : 


Sanctus,  Sanctus, 
Sanctns ,  Dominus 
Deus  Sabaoth.  Pie- 
ni  sunt  cœli  et  terra 
gloria  tua  ;  Hosan- 
na  in  excelsis. 


Bened  ictus  qui 
venit  in  nomine 
Doinini  ;  Hosanua 
in  excelsis. 


Vertus  des  Cieux 
et  les  bienheureux 
Séraphins  célèbrent 
ensemble  votre 
gloire  avec  des 
transports  de  joie. 
Nous  vous  prions 
de  recevoir  nos 
voix,  que  nous  u- 
nissons  avec  les 
leurs ,  pour  chanter 
avec  eux ,  proster- 
nés devant  vous  : 

Saint ,  Saint , 
Saint  est  le  Seig- 
neur Dieu  des  ar- 
mées. Votre  nom 
remplit  le  ciel  et  la 
terre;  salut  et  gloire 
au  plus  haut  des 
cieux. 

Béni  soit  celui 
qui  vient  au  nom 
du  Seigneur;  salut 
et  gloire  au  plus 
haut  des  cieux. 
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Préface  de  la  Nativité  jusqu^à  V Epiphanie,  et 
aux  Messes  de  la  Purification ,  de  la  Trans- 
figuration et  du  Saint- Sacrement. 

Il  est  véritablement  juste  et  raisonna- 
ble; il  est  équitable  et  salutaire  do  vous 
rendre  grâces  en  tout  temps  et  en  tout 
lieu,  Seigneur    trcs-saint,    Pure    (out- 
puissant ,  Dieu  éternel,  de  ce  que» ,  pa^ 
le  mystère  de  l'Incarnation  du  Verbe 
un  nouvel  éclat  de  votre  gloire  a  paru 
aux  yeux  de  notre  âme ,  afin  qu'en  le 
connaissant  pour  notre  Dieu,  quoique 
revôtu  d'une  forme  visible  ,  nous  soyons 
attirés  par  lui  k  l'amour  des  cIio<^:es  in- 
visibles. C'est  pourquoi  nous  nous  unis- 
sons aux   Anges  et  aux  Archanges  , 
aux    Trônes  ,     aux    Dominations  et 
a  toute  1  armée  céleste ,  pour  chanter 
un  cantique  à  votre  gloire ,  en  disant 
sans  cesse  :  Saint ,  etc. 

Préface  de  V Epiphanie  et  pendant  V  Octave. 
11  est  véritablement  juste  et  raisonna- 
ble ,  équitable  et  salutaire  de  vous  ren- 
dre grâces  en  tout  temps  et  en  tojt  lieu  , 
Seigneur  très-saint ,  Père  tout-puissant 
Dieu  éternel,  de  ce  que  votre  Fils 
unique ,  en  se  faisant  voir  à  nnu«  revAtu 
dune  chair  mortelle    semblable  à  'la 


»  i 
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notre ,  nous  a  rétablis  dans  le  droit  de 
participer  un  jour  à  la  lumière  et  à 
1  éclat  de  son  immortalité.  C'est  pour- 
quoi, etc.  ^ 

Préface  du  Carême  jusqu> à  la  Passion, 
Il  est  Véritablement  juste  et  raisonna- 
ble ,  etc.  ,  qui  vous  servez  des  jeûnes 
qui  affligent  nos  corps  pour  dompter  nos 
passions    vicieuses,    pour    élevW   nos 
âmes  veis  vous  ,  pour  nous  donner  la 
force  de  combattre  ici-bas ,  et  nous  ac- 
corder ensuite  les  récompenses  célestes 
par  Jésus-Christ ,  Noire-Seigneur  C'est 
par   lui  que    les  Anges    louent    votre 
Majesté  suprême  ,  que  les  Dominations 
1  adorent,  que  les  Puissances  la  crai"-- 
nent  et  la  révèrent,  et  les  Cieux  et  la 
troupe    bienheureuse     des     Séraphins 
célèbrent  ensemble  votre  gloire  dans  les 
transports    d'une   sainte    joie.    Faites"" 
beigneur.  que  nous  unissions  nos  voix 
a  cei  es  de  ces  Esprits  bienheureux  pour 
chanter  sans  cesse  :  Saint ,  etc. 

Pr^ace  depuis  le  Dimanche  de  la  Passion 
jusqu'au  Jcudi-S\iint  et  aux  Messes  de  la 
Croix. 

Il  est  véritablement  juste ,  raisonnable, 
etc. ,  qui  avez  attaché  le  salut  du  genre 
humain  a  l'arbre  de  la  Croix ,  afin  que 
ce  qui  avait  causoja  mort  de  l'homme 


MESSE.  Ql 

devînt  pour  lui  la  source  d'une  nouvelle 
vie  ,  et  que  le  démon  ,  qui  s'était  servi 
d'un  arbre  pour  tromper  l'homme  et  le 
subjuguer ,  fût  aussi  vaincu  sur  un 
arbre  ,  par  Jésus-Christ .  Notre-Sei«^. 
neur.  C'est  par  lui  ,  etc. ,'  comvie  à  'la 
vreccdentc. 


Préface  du  Temps  Pascal. 

II  est  véritablement  de  notre  devoir 
et  il  est  tout  à  iait  juste  ,  il  est  équitable 
et  salutaire  ,  Sei-neur,  que  nous  put'- 
lions  vos  louanges  en  tout  temps  ,  mais 
particulièrement  avec  plus  de  man-nifi- 
cence  en  ce  jour  (o-u  en  ce  saint  temps) 
auque    Jésus- Christ  ,    notre    Agneau 
1  ascal ,  a  ete  immolé  ;  car  il  est  le  vrai 
Agneau  qui    a   effacé    les  péchés    du 
monde,  qui  en  mourant  a  détruit  notre 
iriort,  et  en  ressuscitant  nous  fait  re- i 
vivre.  C'est  pourquoi ,  etc. 

Préface   depuis   V Ascension  jusqxûà  la   Peu- 

tvcûtc. 

Il  est  véritablement  juste  et  raisonna- 
ble ;  etc. ,  par  Jésus-Christ ,  Notre-Seiff- 
neur,  qui,  après  sa  résurrection,  s'est 
lait  voir  a  tous  ses  disciples,  et  en  leur 
présence  est  monté  au  ciel  pour  nous 
rendre  participants  de  sa  divinité.  C'est 
pourquoi^tc. 


;  *> 
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Préface  de  la  veille  de  la  Pentecôte  jusqu^iu 
samedi  suivant:  et,  aiix  Messes  du  Saint- 
Esprit. 

Il  est  véritablement  juste  et  raisonna- 
ble ,  etc.  ,  par  Jésus-Christ  ,  Notre- 
Seigneur ,  qui .  étant  monté  au  plus  haut 
des  cieux ,  et  s'étant  assis  à  votre  droite , 
a  répandu  sur  ses  enfants  d'adoption  le 
Saint-Esprit  qu'il  avait  promis.  C'est  ce 
qui  fait  la  joie  de  tous  ceux  qui  sont  ré- 
pandus sur  la  terre,  pendant  que  les 
Vertus  du  ciel  et  les  puissances  angé- 
liques  chantent  un  cantique  à  votre 
gloire  en  disant  :  Saint ,  etc. 

Préface  de  la  Sainte-  Triiiité 

Il  est  véritablement  juf«te  et  raisonna- 
ble ,  etc. ,  qui ,  avec  votre  Fils  unique  et 
le  Saint-Esprit,  êtes  un  seul  Dieu  et  un 
seul  Seigneur,  non  en  ne  faisant  qu'une 
seule  personne  ,  mais  trois  personnes  en 
une  môme  substance.  Car  ce  que  vous 
nous  avez  révélé  de  votre  gloire,  nous  le 
croyons  aussi ,  sans  aucune  différence, 
de  votre  Fils  et  du  Saint-Esprit,  en  sorte 
que,  confessant  une  véritable  et  éter- 
nelle Divinité ,  nous  adorons  la  pro- 
priété dans  les  Personnes,  l'unité  dans 
l'essence,  et  l'égalité  dans  la  majesté. 
C'est  vous  qui  êtes  loué  des  Anges  et  des 
I  Archang^'>  ,  des  Chérubins  et  des  Sera- 


et  rai  son  n  a- 
ist  ,    Notre- 


ue    a    votre 
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phins ,  qui  ne  cessent~de  chanter  d'une 
VOLX  unanime  :  Saint ,  etc. 

Prrf ace  pour  Us  Fêtes  de  la  sainte  Vierge. 

Il  est  Véritablement  juste  et  raisonna- 
ble ,  etc.  de  vous  louer,  vous  bénir  et 
vous  glorifier,  en  honorant  la  mémoire 
de  la  uienheureuse  Marie  toujours 
Vierge,  qui,  après  avoir  conçu  votre 

Itr^T'  P^'  l'opération  dli  Saint- 
ii&prit,  a  mis  au  monde  ,  en  conserv^int 
toujours  sa  virginité  pure'  et  sans  tach^ 
^a  lumière  éternelle ,  Jésus-Christ  No  re- 
Seigneur.  C'est  par  lui  que,  etc. 

Préface  des  apôtres. 

nable ,  il  est  équitable  et  salutaire  de 
vous  supplier  très  humblemen  Sei^! 
neur,  qui  êtes  notre  Pasteur  éternel    & 

mais  de  le  conserver  touioiirs  à  l'imbré 

d^tre  .ouvP^^-  ^'•i"""  '!"'"  "«  '^<=^^ 
tenr,  „f       "•"  par  les  mornes  conduc- 

a^lvJf  """'  ''^«^  «'aWis  sur  lui  en 

avezcomr.».^/?  ^.  "'""■''ff^  1"«  vous 
avez  commence.  C'est  pourquoi ,  etc. 
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CANON  DE  LA  MESSE. 

Le  Prêtre  ^  ayant  élevé  les  mains  et  les  ayant 

jointes ,  i* incline  en  disant: 

Nous  VOUS  supplions  donc ,  Père  mi- 
séricordieux ,  et  nous  vous  demandons 
par  Jésus-Christ  Notre-Seigneur ,.  votre 
Fils  ,  d'agréer  et  de  bénir  ces  dons  ,  ces 
j]Tésents  ,  principalement  pour  voire 
Église  catholique  ,  afin  qu'il  vous  plaise 
de  lui  donner  la  paix  ,  de  la  garder,  de 
la  maintenir  dans  l'union  ,  de  la  gou- 
verner par  toute  la  terre  avec  N.  notre 
Pape ,  votre  serviteur  ;  notre  Prélat  N. , 
et  tous  les  orthodoxes  et  observateurs  de 
la  foi  catholique  et  apostolique. 

Mémoire  'les  Vivants. 

Souvenez-vous ,  Seigneur  ,  de  vos  ser- 
viteurs et  de  vos  servantes  N.  N. ,  et  de 
tous  ceux  qui  assistent  à  ce  sacrifice , 
dont  vous  connaissez  la  foi  et  la  piété  , 
pour  qui  nous  vous  ofl^rons  ,  ou  qui  vous 
oftlent  ce  sacrifice  de  louanges ,  peur 
eux-mêmes  et  pour  tous  ceux  qui  leur 
appartiennent .  pour  la  rédemption  de 
leurs  âmes  ,  pour  l'espérance  de  leur  sa- 
lut et  de  leur  conservation  ,  et  qui  vous 
rendent  leurs  vœux  comme  au  Dieu 
éternel  ,  vivant  et  véritable. 

Participant  à  une  môme  communion, 


MESSE. 


85 


la 


mémoire  ,  en  premier 


mmiinion, 


et  honorant 

lieu ,  de  la  glorieuse  Vierge  Marie , 
Mère  de  Jésus-Christ ,  notre  Dieu  et 
Notre-Seigneur ,  de  vos  bienheureux 
apôtres  et  martyrs  Pierre  et  Paul ,  An- 
dré ,  Jacques ,  Jean ,  Thomas ,  Jacques , 
Philippe ,  Barthélemi ,  Mathieu ,  Si- 
mon ,  Thadée  ,  Lin,  Clet,  Clément, 
Xiste  ,  Corneille,  Cj/prien  ,  Laurent, 
Ghrysogone ,  Jean  et  Paul ,  Côme  et 
Damien  ,  et  de  tous  vos  Saints ,  aux 
mérites  et  prières  desquels  nous  vous 
priohs  de  nous  accorder  en  toutes  cho- 
ses le  secours  de  votre  protection.  Par 
Jésus-Christ  Notre-Seigneur.  Ainsi 
soit-ii. 

Nous  vous  prions  donc ,  Seigneur ,  de 
recevoir  fav^orablement  cette  offrande  de 
notre  servitude ,  qui  est  aussi  celle  de 
toute  votre  famille;  de  nous  faire  jouir 
de  votre  paix  pendant  nos  jours ,  et  de 
faire  qu'étant  préservés  de  la  damnation 
éternelle ,  nous  soyons  comptés  au  nom- 
bre de  vos  élus.  Par  Jésus-Christ  Notre- 
Seigneur.   Ainsi  soit-il. 

Nous  vous  prions ,  ô  Dieu ,  de  bénir 
sans  réserve  cette  offrande  ,  l'agréer, 
l'accepter  comme  une  hostie  digne  de 
vous  plaiie,  en  sorte  qu'elle  devienne 
pour  nous  le  corps  et  le  sang  de  'Cr'is- 
Christ,   votre  très  cher  Fils,    N  >U*e- 
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Seigneur ,  qui ,  ]a  veille  de  sa  Passion, 
prit  du  pain  entre  ses  mains  saintes  et 
vénérables,  et  levant  les  yeux  au  ciel 
vers  vous.  Dieu  son  Père  tout-puissant , 
vous  rendant  g-râces  ,  le  bénit ,  le  rom- 
pit ^  et  le  donna  a  ses  disciples,  leur 
disant  :  Prenez  et  rnangez-en  tous  ;  car 
CECI  EST  MON-  CORPS.  De  mômc ,  après 
qu'il  eut  soupé,  prenant  aussi  ce  pré- 
cieux Calice  entre  ses  mains  saintes  et 
vénérables  ,  et  vous  rendant  pareillement 
grâces,  il  le  bénit ,  et  le  donna  à  ses  dis- 
ciples ,  en  disant  :  Prenez  et  buvez-en 
tous;  CAR  cEcr  jSt   lr  calice  de  mon 

SANG  ,  DU  NOUVEAU  ET  ETERNEL  TESTA- 
MENT (Mystère  de  foi)  qui  sera  ré- 
pandu POUR  VOUS  ET  pour  PLUSIEURS, 
POUR    LA    REMISSION    DES    PÉCHÉS.  ToUtCS 

les  fois  que  vous  ferez  ces  choses ,  faites- 
les  en  mémoire  de  moi. 

C'est  pour  cela  que  ,  nous  ,  qui 
sommes  vos  serviteurs,  et  avec  nous 
votre  peuple  saint ,  faisant  mémoire  de 
la  Passion  de  votre  moine  Fils  Jésus- 
Christ  Notre-Seigneur ,  de  sa  Résurrec- 
tion eu  sortant  du  tombeau  victorieux  de 
l'enfer,  et  de  son  Ascension  glorieuse 
au  ciel ,  nous  offrons  ù  votre  incompa- 
rable Majesté  les  dons  que  vous  nous 
avez  faits  ,  l'Hostie  pure  ,  l'Hostie 
sainte ,  l'Hostie    sans  taohe ,   le    pain 


MESSE. 


87 


>a  Passion , 
s  saintes  et 
îiix  au  ciel 
it-puissant , 
lit ,  le  rom- 
îiples,  leur 

l  tous  ;    CAR 

îme ,  après 
ssi  ce  pré- 
3  saintes  et 
areilicment 
a  à  ses  dis- 
:t  buvez-en 

CE  DE  MON 
ŒL  TeSTA- 
I  SERA  RÊ- 
PLUSïEURS  , 

[ES.  Toutes 
ses ,  faites- 

îous  ,  qui 
avec  nous 
mémoire  de 
Fils  Jésus- 
,  Résurrec- 
ctorieux  de 
L  glorieuse 
i  incoinpa- 
vous  nous 
,  l'Hostie 
,   le    painj 


sacré  de  la  vie  immortelle  et  le  Calice 
du  s-alut  éternel. 

Sur  lesquels  il  vous  plaise  de  jeter  un 
regard  favorable ,  et  de  les  avoir  pour 
agréables ,  comme  il  vous  a  plu  d'agréer 
les  dons  du  j  uste  Abel  votre  serviteur , 
le  sacrifice  d'Abraham  votre  Patriarche , 
et  le  sacrifice  saint ,  l'Hostie  sans  tache 
que  vous  a  offerte  votre  Grand-Pré tre 
Melchisedeeh. 

Nous  vous  supplions ,  ô  Dieu  tout- 
puissant  ,  de  commander  que  ces  dons 
soient  portés  sur  voire  autel  sublime ,  en 
présence  de  votre  divine  Majesté ,  par 
les  soins  de  votre  saint  Angre  ,  afin  que 


tous  tant  que  nous  sommes  ici ,  qui , 
participant  à  cet  autel,  aurons  reçu  le 
saint  et  sacré  Corps  et  Sang  de  votre 
Fils,  nous  soyons  remplis  de  toutes 
sortes  de  bénédictions  et  de  grâces 
célestes.  Par  le  môme  Jésus-Christ 
Nùtre-Seigneur.  Ainsi  soit-il. 

Mémoire  des  Morts. 

Souvenez-vous  aussi ,  Seigneur  ,  de 
vos  serviteurs  et  de  vos  servantes  N.  N. , 
qui  nous  ont  précédés  avec  le  signe  de 
la  fi)i ,  et  qui  dorment  du  sommeil  de 
paix.  Nous  vous  supplicîhs,  Seigneur, 
de  leur  donner ,  et  à  tous  ceux  qui  re- 
posent  en  Jésus-Christ ,  un  l^eu  de  ra- 
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^ 
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^aichissement ,  de  lumière  et  de  paix 
Far  le  même  Jésus-Christ  Notre-^eio-- 
neur,  qui  vit  et  règne  dans  tous  les 
siècles.  Ainsi  soit-il. 

Pour  nous  ,  pécheurs ,  vos  serviteurs 
qui  espérons  en   votre  grande  miséri- 
corde ,  daignez   nous    donner  part  et 
société  avec  vos  saints  Apôtres  et  Mar- 
tyrs ,   avec  Jean  ,  Etienne  ,  Mathias , 
Barnabe  ,    Ignace  ,   Alexandre  ,    Mar- 
celin      Pierre  ,    Félicité  ,    Perpétue , 
Agathe,   Luce,   Agnès,   Cécile,    4na- 
stasie ,  et  avec  tous  vos  saints ,  dans  la 
compagnie  desquels  nous  vous  prions 
de  nous  recevoir ,  non  en  considérant 
nos  rnerites   mais  en  nous  faisant  grâce. 
Par  Jesus-Christ  Notre-Seigneur     par 
lequel  vous   produisez  toujours  ,  keis- 
neur ,  vous  sanctifiez ,  vous  bénissez   et 
vous  nous  donnez  tous  ces  dons,  due 
par  lui ,  avec  lui ,  et  en  lui ,  tout  hon- 
neur et  toute  gloire  vous  soient  rendus 
Dieu     Père  tout-puissant ,  en  l'unité  dû 
feaint-Esprit 


Peromniasecula 
seculorum.  R.  A- 
pien. 

Oremus. 
Prœceptis  saluta- 
ribiis  moniti ,  et  di- 


Dans  tous  les 
siècles  des  siècles. 
R.  Ainsi  soit-il. 

Prions. 

Avertis  par  les 
commandements 


vina       iBstitiUione  i  salutaires  de  Jésus- 
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"■ — ' — ^ — — __ 

Christ,  et  en  sui- 1  formati,    audemus 


7  ~^^^ 

vant  la  règle  divine 
qu'il  nous  a  don- 
née ,  nous  osons 
dire  : 

Notre  Père,  qui 
êtes  dan .'I  les  deux  , 
que  votre  nom  soit 
sanctifié ,  que  votre 
règne  arrive  ,  que 
votre    volonté  soit 
faite    en   la    terre 
comme    au     ciel  ; 
donnez-nous      au- 
jourd'hui notre  pain 
de  chaque  jour ,  et 
pardonnez-nous 
nos  offenses ,  com- 
me  nous    pardon- 
nons  à    ceux    qui 
nous  ont  offensés; 
et  ne  nous  laissez 
pas  succomber  à  la 
tentation. 

R.    Mais    déliv- 


dicere  ; 


Pater  noster ,  qui 
es  in  cœlis ,  sancti- 
îicetur  nomen 

tuum  :  adveniat 
regnum  tuum  :  fiât 
yoluntas  tua ,  sicut 
in  cœlo  et  in  terra  : 
panem  nostrum 
quotidianum  da  no- 
bis  hodie;  et  di- 
mitte  nobis  débita 
nostra ,  sicut  et  nos 
dimittimus  debito- 
ribus  nostris  ;  et  ne 
nos  inducas  in  ten- 
tationem. 


R.  Sed  libéra  nos 
a  malo.  Amen. 


rez-nous   du    mal. 
Ainsi  soit-il. 

Délivrez-nous  ,  Seigneur  ,  s'il  vous 
plaît,  de  tous  les  maux  passés,  présents 
et  à  venir,  et  donnez-nous,  par  votre 
hontéja  paix  en  nos  jours ,  par  l'inter- 


J 


^l  ll^ 
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cession  de  la  bienheureuse  Marie ,  tou- 
jours Vierge,  Mère  de  Dieu,  et  de  vos 
bienheureux  Apôtres  Pierre  ,  Paul  et 
André ,  et  de  tous  les  Saints ,  afin  qu' 
étant  assistés  du  secours  de  votre  miséri- 
corde, nous  soyons  toujours  affranchis 
de  l'esclavage  du  péché  et  de  toute 
crainte  d'aucun  trouble.  Par  le  même 
Notre-Seigneur  Jésus-Christ ,  votre  Fils, 
qui ,  étant  Dieu ,  vit  et  règne  avec  vous 
en  l'unité  du  Saint-Esprit. 


V.  Pcr  omnia  se- 
cula  seculorum. 

R.  Ame'-. 

V.  Pax  Domini 
sit  semper  vobis- 
cum. 

R.  Et  cum  spiri- 
tu  tuo. 


V.  Dans  tous  les 
siècles  des  siècles. 

R.  Ainsi  soii-il. 

V.  due  la  paix 
du  Seigneur  soit 
toujours  avec  vous. 

R.  Et  avec  votre 
esprit. 


Le  Prêtre  met  dans  le  Calice  une  petite  partie 
de  V Hostie ,  quHl  a  rompue  en  trois ,  et  dit  : 

due  ce  mélange  et  cette  consécration 
du  Corps  et  du  Sang  de  Jésus-Christ , 
que  nous  allons  recevoir ,  nous  procure 
la  vie  éternelle.  Ainsi  soit-il. 


Agnus  Dei ,  qui 
tollis  peccata  mun- 
di ,  miserere  nobis. 


Agneau  de  Dieu, 
qui  effacez  les 
péchés  du  monde, 
ayez  pitié  de  nous. 
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Agneau  de  L     ;.  i      Agnus  Dei  ^  qui 
qui      effacez        es  j  toliis  pe^  cat-    nn^ 
péchés  du    ion de  ,     '" 
ayez  pitié  de  n(  us. 

Agneau  de  Dieu , 


di ,  misère  1: 


A"-^TUs  Dei ,  qui 
'olli  eccata  mun- 
di ,  (la  nobis  pacem. 


qui  eiFacez  les 
péchés  du  monde , 
donnez-nous  la 
paix. 

Jlux  Messes  des  Morts ,  au  lieu  de  Mi  -ère 
nobis ,  Ayez  pitié  de  nous  ,  on  dit  :  Doua  re- 
quiem,  Donnez  le  rep5s  aux  Fidèles  trépassés. 
Et  au  lieu  de  Dona  nobis  pacem ,  Donnez-nous  la 
paix;  on  c?iY;Dona  eis  requiem  sempiternam , 
Donnez-leur  le  repos  éternel. 

Seigneur  Jésus-Christ ,  qui  avez  dit  à 
vos  Apôtres  :  Je  vous  laisse  la  paix ,  je 
vous  dorme  ma  paix,  n'ayez  point  égard 
à  mes  péchés ,  mais  à  la  foi  de  votre 
Eglise ,  et  donnez-lui  la  paix  et  l'union 
que  vous  désirez  qu'elle  ait.  Vous  qui , 
étant  Dieu ,  vivez  et  régnez ,  etc.  Ainsi 
soit-il. 

^  Seigneur  Jésus-Christ ,  fils  du  Dieu 
vivant ,  qui ,  par  la  volonté  du  Père  et 
la  coopération  du  Saint-Esprit,  avez 
donné  par  votre  mort  la  vie  au  monde , 
dehvrez-moi ,  par  votre  saint  et  sacré 
Corps  et  Sang  ici  présents ,  de  tous  mes 
péchés,  et  de  tous  les  autres  maux; 
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faites  que  je  demQure  toujours  attaché  à 
vos  commandements  ,  et  ne  permettez 
pas  que  je  me  sépare  jamais  de  vous. 
Vous  qui,  etc.  Ainsi  soit-il. 

Seigneur  Jésus-Christ ,  que  la  partici- 
pation de  votre  Corps,  que  j'ose  recevoir 
tout  indigne  que  j'dn  suis,  ne  tourne 
point  à  mon  jugement  et  à  ma  condam- 
nation ;  mais  que  ,  par  votre  bonté  ,  elle 
serve  à  la  défense  de  mon  âme  et  de 
mon  corps,  et  qu'elle  soit  le  remède 
salutaire  de  tous  me§  maux.  Vous  qui , 
étant  Dieu ,  vivez  et  régnez ,  etc.  Ainsi 
soit-il. 

Je  prendrai  le  pain  céleste,  et  j'in- 
voquerai le  nom  du  Seigneur. 

Le  Prêtre ,  avant  de  communier ,  dit  trois  fois  : 


Domine ,  non 
sum  dignus  ut  in- 
tres  sub  tectum 
meum  ;  sed  tantum 
die  verbo  ,  et  sana- 
bitur  anima  mea. 

Ctue    le    Corps 


Seigneur,  je  ne 
suis  pas  digne  que 
vous  entriez  dans 
ma  maison  ;  mais 
dites  seulement  une 
parole ,  et  mon 
âme  sera  guérie. 

de    iVotre-Seigneur 


Jésus-Christ  garde  mon  âme  pour  la\ie 
éternelle.  Ainsi  soit-il. 

Après  avoir  communié. 

Clue  rendrai-je  au  Seigneur  pour  tous 
les  biens  qu'il  m'a  faits  1  Je  prendrai  le 


lii..t    .  .^1; 
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cal ice  du  salut  et  j'invoquerai  le  nom  du 
Seigneur  en  chantant  ses  louanges,  et 
je  serai  délivre  de  mes  ennemis 

Faites,  Seig-neur,  que  nous  recevions 
dans  un  cœur  pur  le  Sacrement  que 
notre  bouche  a  reçu,  et  que  le  don  qui 
nous  a  ete  iait  dans  le  temps  nous  soit  ' 
un  remède  pour  l'éternité.    Que  votre 
Corps     que  j  ai  reçu,  ô  Seigneur,  et 
que  votre  Sang ,  que  j'ai  bu ,  s^ttachen 
âmes  entrailles;  et  qu'après  avoir  été 
nourri  par  des  Sacrements  si  purs  et  si 
sams.  Il  ne  demeure  en  moi  aucune 
souillure  du  péché.  Accordez-moi  cette 
grâce    Seigneur,  qui  vivez,  etc.  Ainsi 


Si  Von  7Ûa  pa$  le  bonheur  de  communier. 

aue  je  participe  du  moins  spirituelle- 

PhlLn-  P  '  laissez-moi  ,  comme  la 
Chananeenne  ,  ramasser  quelques 
miettes  do  votre  sainte  Table  ,a&^^nue 
je  sois  guéri  de  mes  infirmités.         ^ 

Jiprès  la  Postcommunio7u 

y.  Le  Seigneur  I     V.  Dominus  vo- 
soit  avec  vous.  biscum. 

R.  Et  avec  votre 
esprit. 

V.  Allez ,  il  y  a 


R.  Et  cum  spiri- 
tu  tuo. 

— -Yll^iiiiîli^a  est, 


'( 
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mi      Benedicamus 
Domino. 

R.  Deo  gratias. 


permission ,  ou  Bé- 
nissons le  Sei.s;- 
neur. 

R.    Rendons 
grâces  à  Dieu. 

Aux  Messes  des  Morts. 


V.    Requiescant 
in  pace. 
R.  Amen. 


V.    Glu'ils  repo- 
sent en  paix. 
R.  Ainsi  soit-il. 


Recevez  favorablement ,  ô  Trinité 
sainte ,  l'hommage  et  l'aveu  de  ma  par- 
faite dépendance  ;  ayez  pour  agréable  le 
sacrifice  que  j'ai  offert  à  votre  divine 
Majesté,  indigne  qu'3  j'en  suis;  faites 
qu'il  soit  un  sacrifice  de  propitiation 
pour  moi,  et  pour  tous  ceux  pour  qui  je 
l'ai  ofifert.  Par  Notre-Seigneur  Jcsus- 
Christ.  Ainsi  soit-il. 

Le  Prêtre ,  se  tournant  vers  le  peuple ,  dit  : 

V.  Benedicatvos       V.     due     Dieu 

tout-puissant  ,  le 
Père  ,  le  Fils ,  et  le 
Saint-Esprit ,  t  dus 
bénisse. 

R.  Ainsi  soit-il. 

V.  Le  Seigneur 
soit  avec  vous.. 

R.  Et  avec  votre 
esprit. 


omnipotens  Deus, 
Pater'  et  Filius  ,  et 
Spiritus     Sanctus. 

R.  Amen. 

V.  Dominus  vo- 
biscum. 

R.  Et  cum  spiri- 
tu  tuo. 


MESSE. 


95 


V.  Le  commen- 
cement du  saint 
Évangile  selon 
saint  Jean. 

R.  Gloire  vous 
soit  rendue  ,  ô  Seig- 
neur. 


V.  Initium  sanc- 
ti  Evangelii  secun- 
dum  Joannem. 

R.  Gloria  tibi, 
Domine. 


Evangile  selon  saint  Jean. 

Au  commencement  était  le  Verbe  ,  et 
le  Verbe  était  en  Dieu  ,  et  le  Verbe  était 
Dieu.  Il  était  des  le  commencement  en 
Dieu.  Toutes  choses  ont  été  faites  par 
lui ,  et  rien  de  ce  qui  a  été  fait  n'a  été 
fait  sans  lui.  Dans  lui  était  la  vie  ,  et  la 
vie  était  la  lumière  des  hommes  ;  et  la 
lumière  luit  dans  les  ténèbres ,  et  les 
ténèbres  ne  l'ont  point  comprise.  Il  y 
eui;  un  homme  envoyé  de  Dieu  ,  qui 
s'appelait  Jean.  11  vint  pour  rendre 
témoignrge  à  la  lumière,  afin  que  tous 
crussent  par  lui.  Il  n'était  pas  la  hi- 
mière  ,  mais  il  est  venu  pour  rendre 
témoignage  à  celui  qui  était  la  lumière. 
C'était  la  lumière  véritable  qui  éclaire 
tout  homme  venant  en  ce  monde  :  il 
était  dans  le  monde ,  et  le  monde  a  été 
fait  par  lui ,  et  le  monde  ne  l'a  point 
connu.  Il  est  venu  chez  soi ,  et  les  siens 
ne  l'ont  pas  reçu.  Mais  il  a  donné  le 
pouvoir  d'être  faits  enfants  dz  Dieu  à 
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tous  ceux  qui  l'ont  reçu ,  à  ceux  qui 
croient  en  son  nom ,  qui  ne  sont  point 
nés  du  sang  ni  des  désirs  de  la  chair  , 
ni  de  la  volonté  de  l'homme,  mais  de 
Dieu  même:  et  le  Verbe  s'est  fait 
CHAIR ,  et  il  a  habité  parmi  nous  ,  plein 
de  grâce  et  de  vérité  ;  et  nous  avons  vu 
sa  gloire ,  qui  est  la  gloire  du  Fils  unique 
du  Père. 
R.  Rendons  grâces  à  Dieu. 

Après  le  dernier  Evangile  on  remercie  Dieu» 
Seigneur  ,  donnez  -  moi  de  l'amour 
pour  votre  loi,  et  apprenez -moi  à 
marcher  dans  la  voie  de  vos  commande- 
ments; que  je  connaisse  votre  volonté, 
et  que  je  repasse  dans  mon  esprit  avec 
attention  et  respect  tant  de  bienfaits  que 
j'ai  reçus  de  votre  libéralité ,  et  la 
bonté  par  laquelle  vous  voulez  bien  me 
rendre  participant  de  vos  mystères  que 
j'adore ,  et  dont  je  vous  rends  de  très 
humbles  actions  de  grâces.  Ainsi  soit-il. 


PRIÈRES   POUR    LA    CONFES- 
SION. 


[1  n'est  rien  de  plus  important  dans  le  chriatia- 
nisme,  que  de  recevoîf  avec  les  dispositions  né- 
cessaires le  sacrement  de  Pénitence.  Il  ne  fau- 
drait s'en  approcher  qu'une  fois  avec  ferveur 
pour  devenir  saint.  Cependant ,  après  plusieurs 
confessions ,  on  se  trouve  toujours  les  mêmes 
qu'auparavant.  D'où  vient  cela?  de  notre  négU- 
gruce  à  noua  y  bien  disposer,  et  de  ce  que  nous 
n'apportons  pas  toujours  à  ce  sacrement  toutes 
les  conditions  qu'il  demande. 

Pour  n'avoir  donc  pas  le  malheur  de  trouver  la 
mort  où  vous  cherchez  la  vie ,  instruisez-vous  à 
loisir  et  a  fond  de  ce  qui  est  requis  pour  faire 
une  bonne  confession.  Confessez-vous  souvent, 
et,  tant  qu'il  se  pourra,  au  même  confesseur, 
jamais  par  routine  et  par  habitude,  mais  tou- 
jours  comme  si  c'était  pour  mourir  incontinent 
après.  Rentrez  sérieusement  en  vous-même ,  et 
vous  examinez  sur  les  points  ci-après  marqués  ; 
mais  que  votre  application  principale  soit  d'ex- 
citer  la  douleur  de  vos  péchés  ,  et  de  la  témoig- 
ner a  Dieu  par  de  fervens  actes  de  contrition, 
tires  du  cœur  plutôt  que  des  lèvres.  Demandez- 
la  dès  la  veille,  et  tout  le  jour  de  votre  confes- 
j  sion.  Faites  pour  cela  quelques  bonnes  œuvres. 


)^'  ' 
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Allez  la  demander  à  J.  C.  au  saint  Sacrement- 
Accompagnez  cette  douleur  d'une  forte  résolu- 
tion  de  ne  plus  pécher,  et  de  prendre  les  moyens 
les  plus  efficaces  pour  éviter  les  rechutes. 

Approchez  du  tribunal  de  la  réconciliation 
avec  les  sentimens  de  respect  et  d'amour,  de 
confusion  et  de  courage ,  de  crainte  et  de  con- 
flance.  Déclarez-y  toutes  vos  fautes  d'une  manière 
nette  ,  simple , précise  et  discrète,  avec  humilité 
et  sincérité,  comme  si  vous  parliez  à  Dieu. 
Ecoutez  ce  qu'il  vous  dit  par  la  bouche  de  son 
ministre.  Recevez  avec  de  grands  sentimens  de 
reconnaissance  l'application  du  sang  et  des  satis- 
factions  de  J.-C.  Unissez  votre  pénitence  à  celle 
qu'il  a  faite  pour  vous  ;  acquittez-vous-en  au  plus 
tôt ,  et  songez  efficacement  ù  vous  punir  de  vos 
fautes  pasisées  et  à  vous  en  corriger. 

AVANT  LA  CONPKSSTON. 

Demandez  à  Dieu  â!* approcher  du  Sacre- 
ment avec  les  dispositions  nécessaires. 

HiEu  Saint,  qui  ctes  toujours  fa  vorable- 
^  ment  disposé  à  recevoir  le  pécheur , 
et  à  lui  pardonner ,  jetez  les  yeux  sur 
une  âme  qui  retourne  à  vous  de  bonne 
foi ,  et  qui  cherche  à  laver  ses  taches 
dans  les  eaux  salutaires  de  la  pénitence. 
Faites-moi  la  grâce ,  ô  mon  Dieu ,  d'en 
approcher  avec  les  dispositions  néces- 
saires  ;  soyez  dans  mon  esprit ,  afm  que 


it  Sacrement* 
forte  résolu- 
re  les  moyens 
hutes. 

réconciliation 
d'amour,  de 
te  et  ie  con- 
'une  manière 
Lvec  humilité 
liez  à  Dieu. 
louche  de  son 
sentimens  de 
j  et  des  satis- 
itence  à  celle 
us-en  au  plus 
punir  de  vos 

t 

dtt  Sacre- 
ccssaires. 

favorable- 
;  pécheur, 
)  yeux  sur 
de  bonne 
ses  taches 
pénitence. 
Dieu ,  d'en 
ms  néces- 
t ,  afm  que 
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je  connaisse  tous  mes  péchés;  soyez 
dans  mon  cœur ,  afin  que  je  les  déteste 
soye^  dans  ma  bouche  ,  aiin  que  j^   es 
confesse  et  que  j'en  obtienne  trimt 

l7Woquezle  ,ecmn  du  Saint-Esprit  pour 

connaître  vos  défauts, 
J]sPRiT    SAINT,    source    de    lumière 
^  daignez  répandre  un  de  vos T«vnn« 
dcms  mon  cœu^r ,  et  vene^L  m'aMer S 
naître    mes   péchés.    Montre^Ls-mo?" 
Seigneur,  aussi  distinctemenf que  ^les 
connaîtrai,  quand  au  sortir  de^cette  vie 

omis   Faites-moi  voir  \!mmûTâ  la 

fds    ^,\.nn-     "^"f  J^  '^^^^^  combien  de 

prœh^^  1^^^  P"^-"^  J'^i  offensé  le 
procnain ,  le  tort  que  fe  me  sin'*!  fa  if  s 

moi-même,  et  les  fautes  que  faicom 
mises  contre  les  devoirs  deVonïtar 

Eclairez-moi,  et  ne  souffrez  nas    ô 
Dieu  de  Vérité  ,  que  l'amour  crimind 
q«e    jai    pour   moi    me    séduise    p 
m'aveude:  ôtez  le  vniil  «   seauise    et 

devant   les   veL     ?fi      ^""'^  "^^  ^^^ 
m'emnêph^Z       'u.^^^   ^"^   rien  ne 
Lfnmpccheje  m^bienjconna^^ 


l 


100 


PRIÈRES 


môme  ,  et  de  me  faire  connaître  autant 
qu'il  est  nécessaire  à  celui  qui  tient  ici 
votre  place. 

Examinez-vous  sur  les  pccMs  qu'on  peut 
commettre 

CONTÏIE  DIEU. 

Sur  la  Foi  Par  doutes  volontaires,  curiosités, 
«uperstitions,  sonores,  bonne  aventure,  lectures 
défendues,  railleries  sur  les  choses  saintes,  nt- 
gligenee  à  s'instruire  de  sa  religion. 

Sur  VEspùrancc.  Par  défiance  de  la  miséri- 
corde  de  Dieu ,  préacmption  de  sa  bonté  ou  de 
nos  propres  forces ,  manque  de  soumission,  dé- 
couragement  volontaire,  dégoût,  désespoir. 

Sur  la  Charité.  Par  murmure  contre  la  Provi- 
dence, résistance  volontaire  aux  inspirations, 
négligence  à  empocher  le  mal,  quand  on  le  doit 
et  qu'on  le  peut  ;  en  péchant  par  respect  humain  ; 
en  partageant  son  cœur  entre  Dieu  et  quel- 
qu'autre  chose  qu'on  ne  doit  pas  aimer  ou  n'aimer 
que  pour  Dieu;  n'aimant  pas  le  prochain  pour 
Pamour  de  Dieu. 

Sur  la  Religion.  En  omettant  ses  devoirs  de 
piété ,  ses  prières ,  la  messe ,  la  pénitence ,  ou  en 
s'en  acquittant  mal.  En  commettant  des  irrévé- 
cences  dans  Péglis« ,  postures  immodestes ,  dis- 
cours ,  vue  égarée ,  distractions  volontaires.  En 
viciant  les  saints  jours  de  Dimanches  et  de  Fêtes 
[  par  le  travail ,  vente  ou  achat,  par  les  jeux,  les 


re,  lectures 
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divertissemens ,  les  compagnies  qui  détournent 
du  service  de  Dieu.  En  faisant  de  faux  sermens , 
en  mentant,  en  prenant  le  nom  de  Dieu  en  vain , 
en  jurant  ù  la  légère ,  en  pratiquant  la  simonie 
dana  la  recherche  ou  collation  d'un  bénéfice*  en 
manquant  à  louer  Dieu  ,  à  lui  rendre  grâces  de 
ses  bienfaits  ,  à  se  soumettre  à  ses  saintes  vo- 
lontés. 

CONTRE  LE  PROCHAIN. 
Enpemées.  Par  jugements  téméraires  ,ttiéprifl 
(le  sa  personne,  d€  ses  actions  ;  par  envie ,  haine , 
aigreur,  aversion,  désirs  de  vengeance.  Il  faut 
déclarer  si  ces  sentimens  ont  été  volontaires , 
s'ils  ont  duré  ,  s'ik  ont  paju  au  dehors,  si  c'est 
contre  des  supérieurs. 

En  paroles.  Par  des  calomnies ,  par  des  médi- 
sances faites  ,  entendues ,  non  empêchées ,  médi- 
sances en  chansons ,  livres ,  écrits  et  plaidoyers 
ditfamatoires.  Il  faut  dire  par  quel  motif  on  les 
a  faîtes,  devant  combien  de  personnes,  si  elles 
sont  de  conséquence  et  préjudiciables.  Par  dis- 
cours contre  la  charité  ;  rapports  mal  à  propos . 
vrais  ou  faux  ;  semences  de  divisfions  ,  railleries  ' 
mépris.    Par  mauvais  conseils,  flatteries,  ap-' 
plaudissement  au  mal.    Par  faux  témoignage 
déclaration  du  secret  ou  d«s  fautes  d'autrui! 
Par  affronts,  reproches,  paroles  outrageantes, 
imprécations ,  malédictions. 

En  actions.  Par  l'injuste  détention  du  bien 
d'autrui,  contrats,  pr/^ts  usuraires;  tromperie 
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OU  infidélités  dan»  les  marchés ,  ventes ,  aohats , 
jeux ,  ouvrages,  commissions  ;  en  falsifiant ,  sur- 
vendant, se  compensant  ,  s'appropriant  des 
restes ,  laissant  dépérir,  dérobant,  recelant  ou 
achetant  une  chose  dérobée;  en  négligeant 
l'ouvrage ,  en  donnant  ou  détournant  des  biens 
de  communauté.  Par  scandale,  complaisance 
criminelle ,  mauvais  exemple. 

En  omisiion.  Par  négligence  ù  restituer,  à 
réparer  des  médisances ,  à  se  réconcilier;  à  s'ac- 
quitter des  devoirs  de  mavi  et  d'épouee,  amour, 
fidélité ,  respect ,  déférence ,  soumission ,  sup- 
port, patience  ;  de  père  et  de  mère ,  de  maître  et 
de  maîtresse  ;  instruction ,  bon  exemple ,  correc- 
tion ,  établissement ,  justice ,  charité  ;  d'enfans , 
de  domestiques ,  respect ,  amour,  obéissance ,  se- 
cours ,  fidélité  ;  de  magistrats ,  gens  de  justice  ; 
d'ouvriers,  etc. 

CONTRE    SOI-MÊME 

Par  orgueil.  En  s'estimant  trop;  en  parlant 
avantageusement  de  soi ,  recherchant  les  hon- 
neurs, ayant  pour  soi  une  vaine  complaisance  et 
du  mépris  pour  les  autres  ;  trompant  le  monde 
par  hypocrisie  et  par  une  modestie  affectée. 

Par  avarice.  En  ne  faisant  pas  des  aumônes 
selon  son  pouvoir;  en  s'attachant  trop  aux  bien» 
de  la  vie ,  en  s'inquiétant  trop  lour  l'avenir  •  en 
se  refusant  et  refusant  à  d'autres  le  nécessaire. 

Par  envie.  En  méprisant  et  décriant  les  au- 
très  ;  en  se  réjouissant  du  mal  et  s'afiligeant  du 
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bien  qui  leur  arrive  ;  ea  souhaitant  avec  jalousie 
ce  qu'ils  ont. 

Par  impureté.  En  pensées  déshonnôtes  et  vo- 
lontaires ,  s'y  arrêtant  négligemment ,  y  prenant 
plaisir,  soit  qu'on  désire  de  faire  le  mal  qu'on 
pense,  soit  qu'on  n'en  ait  aucun  désir,  mais, 
que  l'on  s'en  tienne  à  une  simple  complaisance, 
îl  faut  dire  si  elles  ont  causé  des  mouvements 
déréglés.  En  paroles ,  disant  ou  entendant  avec 
plaisir  des  paroles  sales  ou  à  double  sens;  en 
chantant  des  airs  dissolus  ,  en  y  prêtant  l'oreille 
eu  enti  •'euant  des  conversations  trop  libres  et 
trop  familières  ,  surtout  avec  différent  sexe,  ou 
en  les  souffrant  dans  ceux  qu'on  doit  reprendre. 
En  regards,  considérant  par  curiosité  et  par 
sensualité  de  mauvais  objets,  comme  tableaux, 
mauvais  livres;  en  allant  ou  menant  les  antres 
dans  des  assemblées  criminelles  ou  dangereuses 
en  s'exposant  dans  l'occasion  de  pécher ,  ou  en 
la  donnant  aux  autres ,  comme  de  prêter  de  mau- 
vais livres ,  de  porter  des  habits  immodestes  et 
peu  fermés.   En  actions  ,  prenant  sur  soi  ou  sur 
les  autres  des  libertés  sensuelles  ,  en  les  permet- 
tant; baisers  lascifs,  attouchemens ,  secrètes  et 
infirmes  habitudes;  le  péché  honteux;  tout  ce 
qui  n'est  point  permis    entre    personnes   ma- 
riées. 

II  faut  tout  exprimer  et  le  plus  modestement 
qu'il  se  peut;  déclarer  les  circonstances  qui 
changent  ou  qui  augmentent  le  péché  ;  et  dire  si 
l'on  a  employé  ou  négligé  les  moyens  de  se  dé- 
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faire  d'une  si  dangereuse  et  si  damnablo  passion 
Bien  examiner  ce  qui  est  volontaire  ou  involon- 
taire  ;  ce  qui  est  de  pure  négligence  ou  de  goût 
et  de  complaisance  en  cette  matière,  le  nombre 
des  péchés ,  le  temps  que  l'habitude  a  duré 
l'occasion  qu'on  y  a  donnée  ;  dire  la  qualité  de  la 
personne  ou  des  personnes  avec  lesquelles  l'on  a 
péché  ou  désiré  de  pécher,  sans  néanmoins  nom- 
mer personne ,  etc. 

Par  gourmandise.  En  mangeant  ou  buvant 
avec  excès,  en  y  excitant  les  autres , fréquentant 
les  cabarets ,  au  -,n  d'être  à  l'Office  divin,  onde 
travailler;  cherchant  à  satisfiure  ses  appétits- 
man,<^eant  sans  règle  et  avec  sensualité  ;  man' 
quant  aux  jeûnes  et  aux  abstinences. 

Par  colère.  En  se  laissant  aller  au  dépit  et  à 
l'emportement,  san.s  se  retenir,  disant  des  pa» 
rôles  injurieuses,  donnant  des  malédictions. 
8ouhai':ant  du  mal ,  donnant  occasion  aux  autres 
de  s'emporter,  se  querellant,  frappant,  perse vé- 
rant  dans  sa  colère  ,  refusant  do  pardonner  et  de 
contribuer  à  la  réconciliation.  Les  enfans  et  les 
domestiques  doivent  s'accuser  des  sujets  d'imna- 
tience  qu'ils  ont  donnés. 

Par  paresse.  En  se  négligeant  sur  lafréquen- 
tation  dos  Siicremens ,  la  prière ,  les  Sermons,  la 
mortification  de  ses  passions ,  l'usage  des  moyens 
do  se  corriger ,  la  fuite  des  occasions ,  l'étude  de 
se.  devoirs ,  le  règlement  de  sou  temps  et  do  ses 

affaires  tomnorent?» .  1a  t  in  Ar.  -^-.  jii___.. . 
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Pour  une  Confession  ordinaire  et  fréquente , 
on  peut  se  contenter  du  petit  Examen  qui  est  à 
la  x^nere  du  soir ,  page  20. 

Têimigmr  sa  douknr  par  vm  aOe  de 

Contrilimi. 
Quel  sujet  de  confusion  pour  moi    ô1 
If  mon  Dieu ,  de  tomber  toujoure  dans 
les  mêmes  fautes ,  si  souvent   Jfadlê! 
ment ,  et  après  vous  avoir  tant  de  foL 

iCn":»""'  T  '"'  P'""  '••ommettrer  A^l 
tien  pi  pécher  en  votre  présence  pour 
SI  peu  de  chose ,  connaissant  combien  k 
pèche  vous  déplaît ,  et  abusant  môme  de 
vos  bienfaits  pour  vous  oftènserl^O  mon 
Dieu  mon  Père,  le  meilleur  et  le  Xs 
patient  de  tous  les  pères  !  apaisez  votre 
eofere:  pardonnez-moi,  et  ne  me  °u 
njssez  pas   selon   la  rigueur  d^^o^t^e" 

Laissez-vous  toucher,  ô  mon  Dip,, 

contrit,  dun  cœur  plus  touché  de  se^^ 

reç"r  Ze  i'  '^'^'  "^"^  ^""^  « 
me^itée^  r  n^'  "'■  '"^  P°'»«  qu'elles  ont 
meiuce.    Laissez- vous   toucher  nar  1p« 

r^rels  d'un  cœur  sincèrementLff",  de 

!  Smi.  '  "  '"'^'^  "^  û'fe  infiniment 

■JlEJgJiWon  Dieu,  pour  tom  le  mal 
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que  j'ai  commis  et  que  j'ai  fait  com- 
mettre :  pardon  pour  tout  le  bien  que  je 
n'ai  pas  fait ,  et  que  je  devais  faire ,  ou 
que  j'aimai  fait:  pardon  pour  tous  les 
péchés  que  je  connais  et  que  je  ne  con- 
nais pas.  Je  les  déteste ,  je  les  désavoue  , 
je  voudrais  les  effacer  de  mon  sang ,  et 
réparer ,  au  prix  même  de  tout  ce  que 
j'ai  de  plus  cher  ,  le  déplaisir  qu'ils  vous 
ont  r'ausé. 

Oh  !  si  mes  regrets  pouvaient  égaler 
mes  fautes!  Suppléez  à  ma  douleur, 
Sauveur  agonisant  dans  le  jardin  des 
Olives  ,  mettez  dans  mon  cœur  une 
goutte  de  cette  mer  d'amertume  dont 
votre  âme  fut  alors  pénétrée  ;  que  je  sois 
triste  de  mon  péché ,  et  triste  jusqu'à  la 
mort. 

Former  un  bon  propos. 

E  devais  plutôt  mourir  que  de  vous 
offenser ,  ô  mon  Dieu  ;  mais  puisque 
j'ai  eu  ce  malheur  ,  et  que  le  passé  n'est 
plus  à  moi ,  je  vais  prendre  de  si  fortes 
résolutions  pour  l'avenir ,  qu'avec  le 
secours  de  votre  grâce ,  je  serai  désor- 
mais sur  mes  gardes,  et  plus  attentif  à 
ne  rien  faire  qui  vous  déplaise.  J'éviterai 
avec  soin  le  péché ,  les  sources  et  les 

OCCaSiUIl«  nu  prciic  ,    ci  i-aïuiv-s-uii-iviiivisi 

celui  que  l'habitude  ,  la  malice  ou  la 
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faiblesse  me  font  commettre  avec  plus  de 
facilité.  ^ 

p  Je  veux  sincèrement  me  servir  pour 

I  j  cela  des  moyens  qui  me  seront  suggérés 
par  votre  ministre,  dont  j'écouterai 
toutes  lesparoles  comme  si  elles  sortaient 
de  votre  bouche  :  pleinement  persuadé 
que  c  est  vous  ,  mon  Dieu ,  qui  me  parlez 
par  la  sienne ,  dans  les  avis  salutaires 
qu  il  me  donne ,  et  que  c'est  à  vous  que 
je  reponds  et  que  je  promets ,  dans  les 
réponses  et  dans  les  promesses  que  je 
lui  lais. 

Espérer  en  la  miséricorde  de  Dieu. 

Je  sais ,  ô  mon  Dieu ,  jusqu'à  quel  point 
je  vous  ai  offensé  et  ce  que  je  devrais 
attendre  de  votre  indignation ,  si  votre 
infmie  miséricorde  ,  et  les  mérites  de 
J.-O.  mon  Sauveur,  n'apaisaient  votre 
justice  et  ne  sollicitaient  ma  grâce 
auprès  de  vous. 

Non ,  mon  Dieu ,  vous  ne  rejetterez 
pas  la  prière  que  ce  Fils  aimable  et  in- 
nocent vous  fait  pour  un  coupable  cui 
connaît  ses  fautes,  et  qui  va  les  déclarer 
au  ministre  a  qui  vous  avez  donné  le 
pouvoir  de  les  remettre. 

C'est  dans  cette  espérance  ,  ô  Dieu  de 
~~ '  "'"   J^  "îe  iircsLiite  au  sacrû  iri- 


^nial ,  plein  de  confianc( 


qu  en  m'ac- 
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cusant  de  mes  péchés  entièrement , 
sincèrement  et  avec  humilité  ,  vous 
ratifierez  dans  le  Ciel  la  sentence  d'abso- 
lution qui  sera  prononcée  en  ma  faveur 
sur  la  terre. 

Se  recommander  à  la  Sainte  Vierge  et  à 
VAnge  Gardien. 

TTiERGE  sainte,  Mère  de  grâce  ,  Mère  de 
»  miséricorde  ,  et  refuge  assuré  des 
pauvres  pécheurs ,  intercédez  en  ce 
moment  pour  moi ,  afin  que  la  confes- 
sion que  je  vais  faire  ne  me  rende  pas 
plus  criminel ,  mais  que  j'y  trouve  au 
contraire  le  pardon  de  tout  le  passé  ,  et 
les  grâces  nécessaires  pour  ne  plus  pé- 
cher à  l'avenir. 

Mon  bon  Ange  ,  fidèle  et  zélé  gardien 
de  mon  âme ,  qui  avez  été  témoin  de 
mes  chutes ,  aidez-moi  à  me  relever ,  et 
faites  que  je  trouve  dans  ce  sacrement 
la  grâce  de  ne  plus  retomber.  Ainsi 
soitril. 

Approchez  (iu  confcssional  avec  le  rocueille- 
ment,  le  silence  et  la  modestie  que  vous  auriez, 
si  J.-C,  visiblement  et  en  personne,  était  à  la 
place  du  Prêtre ,  et  que  voius  dussiez  vous  con- 
fesser à  lui.  Tenez-vous  en  sa  prcsencîe  d:uis  les 
sentimens  d«  confusion,  de  douleur  et  do  pa- 
tience d'un  criminel  qui  parait  devant  son  juge. 


îi  i  * 
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Peut-on  s'humilier  assez,  quand  on  a  mérité 
l'enfer,  et  qu'on  cherche  à  obtenir  sa  grûce  J 

APRÈS  h\  CONFESSION 

Farmer  un  Acte  de  Foi  m,-  Us  effets  du 

hacrement. 
QsBRAis-jE  me  le    persuader ,  «  mon 
,  D^eu    que  de  criminel  que  j'LS^ 
n'y  a  qu'un  moment ,  me  wici  ^  par  li 

S  tir  r  '  •  j'r '««  "^  ''^ 

ment  Jave  de  mes  taches  ?  Oui  Dipn 
l^'^'^'J'  ^i^nsd'ôtre  absous  ^t  cette 
sentence  de  miséricorde  me  reme  dan' 
vos  bonnes  ffrâcp^  «,•  ^^  ^"""^'^^^ans 
sniihnifp  «1  tei«*^es,  SI,  comme  je  le 
souHaite  et  que  j 'espère  l'avoir  fait  l 'u 
ai  apporté  les  disnosifinnc  ■«  -  •  '  ^  >^ 
C'est  l'pffî.f  ?fP°^"ions  nécessaires. 

avez  r^a5/r'"^^''.^'^""^^«e^^«s 
demntP?r    H     P?"'  '^'''  '  ^"^^^ble  Ré- 

Sr^iait.d'irrv.tu^^^iri;-! 

Remercier  Dieu. 


0  n"?""  ^""^  '  r^^^^ercie  le  SeioTieur  ton 

lésère"  n/Jn''"""''"'^*'  "'""^  satisfaction  ' 
igglliJgjjonner  tout  et  onMio.  ,ou° 
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Mon  Dieu,  il  faut  être  ce  que  vous 
êtes  ,  un  Dieu  plein  de  douceur  ,  plein 
de  miséricorde ,  pour  en  user  ainsi  en- 
vers de  si  misérables  créatures. 

aue  vous  êtes  bon,  ô  mon  Dieu! 
j'en  fais  aujourd'hui  une  expérience  bien 
douce.  Mais  comment  pourrai-je  vous 
'^.n  témoigner  ma  reconnaissance'?  Le 
moins  que  je  puisse  ,  ô  divin  Réparateur 
de  mon  âme  !  c'est  de  vous  offrir 
aujourd'hui  et  tous  les  jours  de  ma  vie  , 
un  sacrifice  de  louanges;  c'est  de  bénir 
et  d'exalter  sans  cesse  votre  infinie 
miséricorde. 

Je  le  fais  de  tout  mon  cœur,  mon 
Dieu,  et  je  le  ferai  jusqu'à  la  mort. 
Toute  ma  vie  je  glorifierai  un  Dieu  si 
bon  ,  le  meilleur  de  tous  les  maitics ,  le 
plus  doux  et  le  plus  aimable  de  tous  les 
pères. 
Réitérer  la  résolution  de  ne  pins  pécher. 

MON  Dieu  ,  ce  que  vous  venez  de  faire 
en  ma  faveur  m'inspire  une  haine 
toute  nouvelle  pour  le  péché  ,  et  me  fait 
prendre  une  nouvelle  résolution  de  n'en 
plus  commettre.  Je  vous  conjure  donc , 
ô  mon  Dieu,  d'augmenter  en  moi  le 
désir  que  j'ai  de  changer  de  vie  ;  fortifiez 
Tiar  votre  grâce  la  résolution  où  je  suis 
àe  ne  plus  pécher,  et  rendez  efficace  le 
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propos  que  je  fais  d'éWtiTtoii^^Tl^T;;? 
casions  du  péché,  et  surtout  du  pÉché 
qm  vous  deplait  en  moi  depuis  s"  Tng! 

Je  vais  commencer ,  ô  mon  Dieu  et 
faire  voir  dès  ce  moment  que  j^i  "u  le 
bonheur  de  me  réconcilie?  avec  voV, 
On  s'apercevra  dès  aujourd'hui  pi,  la 
régularité  de  ma  conduite ,  que^  v„ut 
êtes  avec  moi.  J'en  prendrai  tous  les 
moyens:  je  me  ferai  pour  cela  lès  der 
ce":!  '^S  V  V"^  me''combal?rârslS 

Mre  'nî„.  .  ■     °^"'  ^'"'°'''''  *='  de  la  vie 
toiie ,  plus  sur  encore  qui  si  j'ai  assez  de 

courage  pour  triompher  de  moïmlme 
sur  la  terre ,  j'aurai  l'e  bonheurde ,™  ^r  | 
éternellement  avec  vous  dans  le    c?eT 
Ainsi  soit-il.  "•  Il 

Je  différez  pas  .-i  faire  la  pOnitence  q„i  vous  a 
et  e„j„,nte:  mais ,  pour  témoigner  à  DieuTuê 
vo  re  retour  est  sincère  ,reel«rehe.  les  causes  de 

re  ra«ol,e  .  Prévoyez  les  <«.casions  que  vous  pour- 

ZT".  '"  ''''"•"'"  ^'^^  ™«  ''""es  ordinaires, 
l-ienoï  a  ce  moment  une  forte  résolution  de  le, 
éTiter,  et  condanmeï-vous  dés  ,i  présent  à  <,„el.  | 
(lue  pénitence  qne  vous  exécuterez  autant  de  fois 
que  voue  y  retomberea. 
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POUR  LA  SAINTE  COMMUNION. 

Voici  l'abrégé  des  nierreilles  du  Tout-Puis- 
sant :  le  sacrement  le  plus  auguste ,  Vo,  plus  saint 
et  le  plus  capable  de  nous  sanctifier.  J.  C.  s'y 
trouve  en  personne  ;  il  y  agit  en  Dieu ,  il  y  vient 
les  mainri  pleines  de  grâces ,  et  il  ne  souhaite  rien 
tant  qu  ^  vl   nous  les  communiquer. 

Une  seule  communion  bien  faite  peut  nous  éta- 
blir constamment  dans  le  bien ,  de  manière  que 
le  sacrement  du  corps  de  J.  C.  soit  pour  nous  un 
gage  de  la  vie  éternelle,  qui  est  la  fin  que  notre 
divin  Sauveur  s'est  proposée  en  se  donnant  à 

nous. 

Cependant  tant  de  personnes  communient .  et 
si  peu  retirent  de  la  communion  ce  grand  avan- 
tage! D'où  vient  un  si  étonnant  prodige  1  C'e^t 
que  plusieurs ,  ainsi  que  Judas ,  communient  en 
péché ,  et  cette  manne  céleste  se  tourne  pour  eux 
en  poison  mortel.  C'est  qu'un  grand  nombre  ap- 
prochent de  la  sainte  table  sans  être  suffisam- 
ment disposés  pour  profiter  du  sacré  banquet,  et 
cette  source  intarissable  de  tout  bien,  qui  leur 
était  ouverte,  coule  inutilement  pour  eux. 

Apportons-y  donc  les  dispositions  nécessaires; 
dispositions  éloignées,  c'est-à-dire  une  grande 
pureté  de  conscience,  ou  au  moi  us  une  forte  ap- 
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plicatlon  à  l'acquérir;  une  fidélité  constante  à 
remplir  les  devoirs  de  notre  état,  un  désir  ardent 
de  répondre  aux  desseins  qu'a  le  Fils  de  Dieu  en 
se  donnant  à  nous.  Dispositions  prochaines  :  elles 
consistent  dans  les  exercises  qui  précèdent,  qui 
accompagnent  et  qui  suivent  cette  sainte  action. 

Dès  la  .veille ,  dressez  à  cette  intention  tout  ce 
que  vous  ferez,-  tenez-vous  dans  un  plus  grand 
recueillement,  pratiquez  quelques  bonnes  œu- 
vres; lise"  quelque  chose  du  quatrième  livre  de 
l'Imitation  :  allez  rendre  visite  à  celui  que  vous 
devez  recevoir:  produisez  intérieurement  les 
actes  des  vertus  qui  ont  le  plus  de  liaison  avec  ce 
sacrement,  de  foi ,  d'humilité ,  de  douleur  de  vos 
fautes,  de  désir,  de  joie,  d'espérance.  Finissez 
la  journée,  et  tâchez  de  vous  endormir  avec  cette 
pensée  consolante  :  Je  dois  demain  recevoir  mon 
Dieu.  Rappelez-la  le  lendemain  en  vous  éveil- 
lant,  et  méditez-la  le  matin. 

Allez  à  l'église  avec  modestie ,  attendez-y  votre 
bonheur,  en  produisant  les  actes  dont  nous  avons 
déjà  parlé,  de  foi,  d'humilité,  de  contrition, 
d'espérance,  de  désir,  d'amour.  Réitérez-les  en- 
core avec  une  dévotion  nouvelle ,  quand  vous  pos- 
séderez le  Sauveur.  Ménagez  les  momens  d'un 
temps  si  précieux.  Remerciez,  offrez,  deman- 
dez, formez  de  généreuses  résolutions.  Votre 
piété  vous  suggérera  les  sentimens  convenables. 
Excitez-les  en  vous-même  en  lisant  les  prières 
suivantes.   Lisez-les  lentement;  rendez-vous-Ies 
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c'est  là  qu'elles  doivent  s'allumer ,  tous  enflam- 
mer ,  et  vous  élever  aveo  ferveur  jusque  dans  le 
ciel. 

AVANT  LA  COMMUNION. 

ACTE  DE  FOI. 

"niEU  du  ciel  et  de  la  terre ,  Sauveur  des 
^  hommes  ,  vous  venez  à  moi  ,  et 
j'aurai  le  bonheur  de  vous  recevoir! 
qui  pourrait  croire  un  semblable  prodige, 
si  vous  ne  l'aviez  dit  vous-même  !  Oui, 
Seigneur ,  je  crois  que  c'est  vous-même 
que  je  vais  recevoir  dans  ce  sacrement: 
vous-même  ,  qui ,  étant  né  dans  une 
crèche  ,  avez  voulu  mourir  pour  moi  sur 
la  croix ,  et  qui ,  tout  glorieux  que  vous 
êtes  dans  le  Ciel ,  ne  laissez  pas  d'être 
cache  sous  ces  espèces  adorables. 

Je  le  crois,  mon  Dieu,  et  je  m'en 
tiens  plus  assuré  que  si  je  le  voyais  de 
mes  propres  yeux.  Je  le  crois ,  parce  que 
vous  l'avez  dit,  et  que  j'adore  votre 
sainte  parole.  Je  le  crois  ;  et ,  malgré  ce 
que  mes  sens  peuvent  me  dire ,  je  re- 
nonce à  mes  sens  pour  me  captiver  sous 
l'obéissance  de  la  foi. 

Je  le  crois ,  et  s'il  fallait  souffrir  mille 
morts  pour  la  confession  de  cette  vérité , 
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souffrirais  plutôt  que  de  démentir  sur  7e 
point  ma  croyance  et  ma  religion 

ACTE  d'humiutè. 
Qot  suis-je ,  ô  Dieu  de  gloire  et  de  ma- 
H^je-ste?  qui  suis-je,  pour  que  vous 
daigniez  jeter  les  yeux  lur  moi?  D'où 
me  vient  cet  excès  de  bonheur ,  que  mon 
Seigneur  et  mon  Dieu  veuille  venir  à 
mo.3mo.  pécheur,  moi  ver  de  te  re 
moi  plus  méprisable  que  le  néant  api 
prochercfun  Dieu  aussi  saint!  Znltr 
le  pain  des  Anges  !  me  nourrir  d'une 
cha.r  divine  I...  Ah  !  Seigneur    je  ne  le 

%'of  r'-J?  "'f"  '^'•^'  J'^'^âii  digne! 

Koi  du  ciel ,  Auteur  et  Conservateur 

du  monde     Monarque    univei4i     je 

m  anéantis  devant  vous ,  et  je  voudrais 

LTvi'^''?™""^  ««-i  prifondéme'n 

^.L.^    ^'''"'^'  'i''^  ^°"^  '^«u*  abais- 
sez dans  ce  sacrement  pour  l'amour  de 

moi.  Je  reconnais  avec  toute  l'humilité 

possible ,  et  votre  souveraine  grandeur 

l'un"^"."!  f  1'"'   '^^^^^^^-   ^   ^"«  de 

conLînn      '  '""'■^  ™'  J«"«  dans  une 
confusion  que  je  ne  puis  exprimer    A 

Il  mon  uieu  !  je  dirai  sediement  !  avp;.",;n; 
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humble  sincérité  ,  que  je  suis  très-indigne 
do  la  grâce  que  voiis  daignez  me  faire 
aujourd'hui. 

Uiide  hoc  miki?  Luc.  ii. 

Domine ,  7io7î>  snm  clignus  ut  intres  mb 
tectum  meityn.  Matth.  viii. 

ACTE  DK  CONTRITION. 

y  ous  venez  à  moi ,  I>ieu  ue  bonté  et  d€ 
J  miséricorde  !  Hélas  !  mes  péchés 
devraient  bien  plutôt  vous  en  éloigner. 
Mais  je  les  désavoue  en  votre  présence  ' 
ô  mon  Dieu  !  Sensible  au  déplaisir 
qu'ils  vous  ont  causé ,  touché  de  votre 
infinie  bonté ,  résolu  sincèrement  de  ne 
les  plus  commettre ,  je  les  dét'.^te  de  tout 
mon  cœur,  et  vous  en  demanda  très- 
humblement  pardon.  Pardonnez-les-moi 
mon  Père  ,  mon  aimable  père ,  puisque 
vous  m'aimez  encore  jusqu'à  permettre 
que  je  m'approche  aujourd'hui  de  vous , 
pardoiinez-les-moi. 

Je  suis  déjà  lavé  ,  comme  je  l'espère 
par  le  sacrement  de  Pénitence  :  mais 
lavez-moi ,  Seigneur ,  encore  d^avantag^  ; 
purifiez-moi  des  nKwindres  souillures: 
créez  dans  moi  un  cœur  nouveau  et 
renouvelez  jusqu'au  fond  de  mes  en- 
trailles cet  esprit  d'innocence,  qui  me 
mette  en  état  de  vous  recevoir  digne- 
ment. 
-=--  — l 


-indigne 
ne  faire 


lires  mb 


ité  et  de 
péchés 
lo?gner. 
ésence , 
éplaisir 
te  votre 
t  de  ne 
i  de  tout 
die  trôs- 
les-moi, 
puisque 
Tmettre 
e  vous , 

espère , 
:  mais 
mtag^  ; 
illures  : 
?au,  et 
lies  en- 
iui  me 
digne- 


,     Aviplius  Jmùr~ZI^ — T~- ~— — -i__ 

mninm    rcctZi  ZVv,  ^^'   ^^^^^  e^ 
'^icis.  Ibid.  "'^^''^    ^^^    visccrlbus 
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,     Je  me  présente  donr  ?    ^^  "^  "^^i  ? 

,^!e«,  avec  tome  la  eonfi.r^      ^  «^«n 
?Pireiit  votre  puis^anrp     T'^- ^"^  «^'^'n- 
^"finie  bonté.  C^co  '  ^-^"^^  ^^  ^^^^e 
besoms ,  vous  pouvez  kff^  '^""^  "^^^ 
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Ecce  Deus  meits ,  Jiditcialitcr  agam  in 
€0.  Psal.  xi. 

Domine ,  ecce  qiœm  amas ,  infirmatw. 

ACTE   DE   DfcsTR. 

PsT-iL  donc  possible ,  ô  Dieu  de  bonté , 
^  que  vous  veniez  à  moi ,  et  que  vous 
y  veniez  avec  un  désir  inftni  de  m'unir 
a  vous  1  O  venez ,  le  bien-aimé  de  mon 
cœur;  venez,  Agneau  de  Dieu,  chair 
adorable ,  sang  précieux  de  mon  Sau- 
veur ;  venez  servir  de  nourriture  à  mon 
âme.  due  je  vous  voie ,  ô  le  Dieu  de 
mon  cœur ,  ma  joie ,  mes  délices ,  mon 
amour ,  mon  Dieu  ,  mon  tout  ! 

Q.ui  me  donnera  des  ailes  pour  voler 
vers  vous  1  Mon  âme  éloignée  de  vous , 
impatiente  d'ôîre  remplie  de  vous  , 
languit  sans  vous ,  vous  souhaite  avec 
ardeur ,  et  soupire  après  vous ,  ô  mon 
Dieu  ,  ô  mon  unique  oien  ,  ma  consola- 
tion ,  ma  douceur ,  mon  trésor ,  mou 
bonheur  et  ma  vie ,  mon  Dieu  et  mon 
tout. 

Venez  donc  ,  aimable  Jésus  ,  et , 
quelqu'  indigne  que  je  sois  de  vcus 
recevoir ,  dites  seulement  uneparoîe  ,  et 
je  serai  purifié.  Mon  cœur  est  prêt ,  et 

gards  vous  pouvez  le  préparer ,  l'attendrir 


u  et  mon 
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etjenflammer.  Venez,  Seigi^^ïiTjisiisr, 
Vent,  Domine  Jesu.  Apoc.  xxii 

APRÈS  LA  COMMUNION. 

A  ce  montent  qu-.  la  plénitude  de  la  Divinit*^ 
aabite  corporellenient  en  vous,  entrez  avec  la 
samte  Vierge  dans  une  méditation  profonde  sur 
les  merveilles  qui  s'opèrent  en  vous:  regardez- 
vous  comme  le  tabernacle  vivant  où  réside  le 
Saint  de.  saints,  arn-tez  par  cette  pensée  toutes 
les  distractions  de  vc^re  esprit,  et  tenez-vous 
dans  un  parfait  recueillement. 

ACTK  d'adoration. 

A  DORABLE  Majesté  de  mon  Dieu    de- 

^  vant  qui  tout  ce  qu'il  y  a  de  plus 

grand  dans  le  ciel  et  sur  la  terre  se^! 

connaît  mdigne  de  paraître  !  que  puis-fe 

faire  ici  en  votre  présence ,  si  ce  n'est 

de  me  taire ,  et  de  vous  honorer  dans  le 

lulus  profond   anéantissement  de  mon 
ame  ^ 

Je  vous  adore ,  ô  Dieu  saint;  je  rends 
mes  justes  hommages  à  cette  grandeur 
suprême  ,  devant  laquelle  tout  genou 
flechu ,  en  comparaison  de  laquelle  toute 
puissance    n'est    oiip    faihioc.oo      «^j,*». 

.  :^^!^— ^JHlJBJg^Ili.^^^^^  'plus 
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éclatantes  lumières  que  ténèbres  épais- 
ses. 

A  vous  seul ,  grand  Dieu ,  Roi  des 
siècles  ,  Dieu  immortel  ,  à  vous  seul 
appartient  tout  honneur  et  toute  gloire. 
Gloire  ,  honneur,  salut  et  bénédictioL  à 
celui  qui  vient  au  nom  du  Seigneur. 
Béni  soit  le  Fils  éternel  du  Très-Haut 
qui  daigne  s'unir  aujourd'hui  si  intime- 
ment à  moi ,  et  prendre  possession  de 
mon  cœur. 

Benedictus  qui  venit  m  nomine  Domi- 
ni.  Matth.  xxi. 

Tu  solus  Doviiîius,   tu  soins  Altissir- 
mus ,  Jcm  ChHste.  Cant.  Ang. 

ACTK  d'amour. 

T'ai  donc  enfin  le  bonheur  de  vous 
posséder ,  ô  Dieu  d'amour  !  auelle 
bonté  !  que  ne  puis -je  y  répondre! 
Clue  ne  suis-je  tout  cœur  pour  vous 
aimer,  pour  vous  aimer  autant  que 
vous  êtes  aimable  ,  et  pour  n'aimer  que 
vouR  !  Embrasez-moi ,  mon  Dieu ,  brû- 
lez ,  consumez  mon  cœur  de  votre 
amour.  Mon  bien-aimé  est  à  moi.  Jésus , 
l'aimable  Jésus  se  donne  à  moi.... Anges 
du  ciel ,  Mère  de  mon  Dieu  ,  Saints  du 
ciel  et  de  la  terre  ,  prètez-moi  vos  cœurs , 
donnez-moi  votre  amour,   pour  aimer 

iiiiiifîuic  .;cr»us. 
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Oui ,  je  vous  aiine  ,  ô  le  Dieu  de  mon 
cœur;  je  vous  aime  de  toute  mon  âme, 
je  vous  aime  souverainement;  je  vous 
aime  pour  l'amour  de  vous ,  et  avec  une 
ferme  résolution  de  n'aimer  jamais  que 
vous.  Je  le  jure,  je  le  proteste;  mais 
assurez  vous-même ,  ô  mon  Dieu ,  ces 
saintes  résolutions  dans  mon  cœur ,'  qui 
est  présentement  à  vous. 

Dileclm  mens  mihi ,  et  ego  illl.  Cant.  ii. 

Tu  scis ,  Dombic ,  q\da  avio  te.  Joan. 
xxi. 

ACTE  DE  REMERCÎMENT. 

QUELLES  actions  de  grâces ,  ô  mon 
Dieu,  pourraient  égaler  la  faveur 
que  vous  me  faites  aujourd'hui?  Non 
content  de  m'avoir  aimé  jusqu'à  mourir 
pour  moi ,  Dieu  de  bonté  ,  vous  daignez 
encore  venir  en  personne  m'honorer  de 
votre  visite  ,  et  vous  donner  à  moi  1  O 
mon  âme,  glorifie  le  Seigneur  ton  Dieu  f 
Reconnais  sa  bonté  ,  exalte  sa  magnifi- 
cence ,  publie  éternellement  sa  nnséri  - 
corde.  C'est  avec  un  cœur  attendri  et 
plein  de  reconnaissance,  ô  mon  doux 
Sauveur  ,  que  je  vous  remercie  de  la 
grande  grâce  que  vous  daignez  me  faire. 
J  ai  été  un  intidcle ,  un  lâche  ,  un  pré- 
varicateur,  mais  je  ne  veux  pas  être  un 
I  "igiat.  Je  veux  me  souvenir  étemelle- 


ment   qu'aujourd'hui   vous    vous    éi« 
SUniara  htam.  Cant.  Ang.  ^'■"S^i^'» 

ACTE  r>E  DEMANDE. 

Vous  êtes  en  moi ,  souice  inpnnfcoKi» 
;    de  tous  les  biens!  VoTsyTspW 

j  t  SeTet^T-  r'  )  '"  «•^'-  PlS 

Uo^'ruv;i>f/u^s„n-bis'it"^r 

nifique  ,  répandez-les  avec  proL3" 
v^yez  mes  besoins ,  voye.  votr^pouCr' 
Fanes  en  moi  ce  pourquoi  vous  yvenez 
otezce  qui  vous  (féplait  dans  mon  cœur' 
mettez-y  ce  qui  peut  me  rendre  a"r3 
a  vos  yeux.  Purifiez  mon  corps  CC^ 

ue  votre  vie  et  de  votre  mort  •  unisspy 

unSez'mrk' v'^''"'"'"'  'P"""''  ^e  "âmT; 
uiiibsez-moi  a  vous:  vivez  en  mni    nfiJ 

vo^^'^etil.^"-^°"^'''"""-vede 
vou»   et  a  jamais  pour  vous. 

faites  en  moi,  aimable  Sauveur   ce 
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saires.  Accordez  les  mêmes  grâces  à  tous 
ceux  et  à  celles  pour  qui  je  suis  obligé 
de  prier.  Pourriez-vous  ,  mon  aimable 
bauveur  ,  me  refuser  quelque  chose 
après  la  grâce  que  vous  me  faites 
aujourd'hui,  de  vous  donner  vous-même 
a  moi'? 

Non  dimittam  te,  danec  benedixeris 
miki.  Gen.  xxxiii. 

Fac  cum  servo  tuo  secundum  miseri- 
cordiam  tuam.  Psal.  cxviii. 

ACTE  d'offrande. 

yous  me  comblez  de  vos  dons ,  Dieu  d<= 
miséricorde  ;  et  en  vous  donnant  à 
moi ,  vous  voulez  que  je  ne  vive  plus  que 
pour  vous.  C'est  aussi ,  ô  mon  Dieu ,  le 
plus  grand  de  tous  mes  désirs  ,  que 
d'être  entièrement  à  vous.  Oui ,  je  veux 
que  tout  ce  que  j'aurai  désormais 
de  pensées  ,  tout  ce  que  je  formerai 
ou  exécuterai  de  desseins  ,  soit  dans 
l'ordre  de  la  parfaite  soumission  que  le 
vous  dois. 

Je  veux  que  tout  ce  qui  dépend  de 
moi,  santé,  forces,  esprit,  talents, 
crt'dit,  biens,  réputation,  ne  soient  em- 
ployés que  pour  les  intérêts  de  votre 
gloire.  Assujé tissez- vous  donc  ,  ô  roi  de 
mon  cœur ,  toutes  les  puissanr.ny.  de  mon 
'  âme  :  régnez  absolument  sur  ma  volonté" 
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je  la  soumets  à  la  vôtre.  Après  la  faveur 
dont  vous  m'honorez,  je  ne  s«  uffrirai  pas 
qu'il  y  ait  rien  en  moi  qui  ne  soit  par- 
faitement à  vous. 

Ego  servus  tmis ,  et  jUiiLS  ancillœ  iuce, 
Psal.  cxv. 

In  ma7ius  tuas,  Domine,  commendo 
spiritum  mcum.  Psal.  xxx. 

ACTE  DE  BON  PROPOS. 

A  LE  plus  patient  et  le  plus  généreux  de 
"  tous  les  amis  ,  qu'est-ce  qui  pourrait 
désormais  me  séparer  de  vous  1  Je  re- 
nonce de  tout  mon  cœur  à  ce  qui  m'en 
avait  éloigne  jusqu'ici ,  et  je  me  pro- 
pose ,  avec  le  secours  de  votre  grâce , 
de  ne  plus  retomber  dans  mes  fautes 
passées. 

Ainsi  donc ,  ô  mon  Dieu  !  plus  de 
pensées  ,  de  désirs ,  de  paroles  ou  d'ac- 
tions, qui  soient  le  moins  du  monde 
contraires  à  la  pudeur  ou  à  la  charité  ; 
plus  d'impatience,  de  jurements,  de 
mensonges ,  de  querelles ,  de  médi- 
sances ;  plus  d'omissions  dans  mes  de- 
voirs ,  ni  de  langueur  dans  votre 
service;  plus  de  liaisons  sensibles,  ni 
d'amitiés  naturelles;  plus  d'attaches  à 
mes  sentiments ,  ni  à  mes  commodités  ; 
plus  de  délicatesse  sur  le  mépris  et  sur 
les  discours  des  hommes  ;  plus  de  pas- 1| 
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sion  pour  l'estime  et  l'attention  du 
monde.  Plutôt  mourir,  ô  mon  Dieu, 
plutôt  expirer  ici  devant  vous ,  que  de 
jamais  vous  déplaire. 

Vous  êtes  au  milieu  de  mon  cœur, 
divin  Jésus  :  c'e3t  en  votre  présence  que 
je  conçois  ces  résolutions  ,  afin  que  vous 
les  confirmiez  ,  et  que  votre  adorable 
Sacrement ,  que  je  viens  de  recevoir ,  en 
soit  comme  le  sceau ,  qu'il  ne  me  soit 
jamais  permis  de  violer.  Confirmez 
donc ,  ô  Dieu  de  bonté  ,  le  désir  que  j'ai 
d'être  uniquement  à  vous,  et  de  ne 
vivre  plus  que  pour  votre  gloire.  Ainsi 
soit-il. 

Juravi  et  statut  custodire  judicia  justi- 
tiœ  tuœ.  Psal.  cxviii. 

Confirma  hoc ,  Deus ,  qitod  operatus  es 
innobis.  Psal.  1x5 vi, 

FKIÈRE. 

Pour  demander  la  bénédiction  du  très- 
saint  Sacrement. 

niviN  Sauveur  de  nos  âmes  ,  qui  avez 
■^  bien  voulu  nous  laisser  votre  pré- 
cieux corps  et  votre  précieux  sang  (kns 
le  très-saint  Sacrement  de  l'autel,  je 
vous  y  adore  avec  un  profond  respect  ; 
je  vous  remercie  très-humblempnt  de 
ioiites  les  grâces  que  vous  nous  y  faites , 
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et  comme  vous  êtes  la  source  de  toutes 
les  bénédictions,  je  vous  conjure  de  les 
répandre  aujourd'hui  sur  moi  et  sur 
ceux  et  celles  pour  lesquels  j'ai  intention 
de  vous  prier. 

Mais  afm  que  rien  n'arrête  le  cours 
de  ces  bénédictions ,  otez  de  mon  cœur 
tout  ce  qui  vous  déplait ,  ô  mon  Dieu  ; 
pardonnez-moi  mes  péchés  ,  je  les  déteste 
sincèrement   pour    l'amour   de    vous; 

Eurifiez  mon  cœur ,  sanctifiez  mon  âme  : 
énissez-moi ,  mon  Dieu ,  d'une  béné- 
diction semblable  à  celle  que  vous  don- 
nâtes à  vos  disciples ,  en  les  quittant  pour 
monter  au  ciel.  Bénissez-moi  crune 
bénédiction  qui  me  change  ,  qui  me 
consacre ,  et  qui  m'unisse  parfaitement 
à  vous;  qui  me  remplisse  de  votre 
esprit ,  et  qui  me  soit  dès  cette  vie  un 
gage  assuré  de  la  bénédiction  que  vous 
préparez  à  vos  Elus.  Je  vous  la  demande 
au  nom  du  Père ,  et  du  Fils ,  et  du  Saint 
Esprit. 
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TOUS   LES  JOURS   DE   LA  SEMAINE. 


LE  DIMANCHE. 

A   LA   TRÈS-SAINTK   TRINITÉ. 

Une  sainte  et  ancienne  pratique  de  piété  par- 
mi les  fidèles  a  consacré  chaque  jour  de  la  se- 
maine  à  quelque  dévotion  particulière.  Confor- 
mément à  cet  esprit,  on  donne  ici  une  prière 
pour  chacun  de  ces  jours  :  mais  c'est  moins  dans 
cette  prière,  que  dans  la  pratique  de  dévotion 
qu'on  y  joint,  que  consiste  le  culte  du  Mystère 
ou  du  Saint  que  nous  voulons  honorer. 

Le  Dimanche,  qui  est  spécialement  le  jour  du 
Seigrneur,e8t  bien  choisi  pour  rendre  plus  par. 
ticulièrement  nos  hommages  à  la  Très-Sainte 
Trinité,  et  pour  remercier  les  trois  adorables 
Personnes  des  bienfaits  inestimables  que  noua 
i  en  avons  reçus.  Ce  serait  une  irréligion  de  faire 
de  ce  jour  un  jour  de  divertissement  ou  d'affaires 
temporelles.    Sanctiflez-le ,  aussi   bien  que  les 
Fôtes,  en  assistant  aux  offices  divins,  et,  autant 
qu'il  se  peut,  à  la  paroisse;  en  entendant  les 
sermons;  en  visitant  les  églises  ;  en  lisant  quel- 
quesbons  livres,  et  en  vous  occupant  d'autres 
|i^^eroice8  de  piété ,  surtout  en  faisant  de  salu- 
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taires  réflexions  sur  l'importante  affaire  de  votre 
salut. 

Prière  à  la  Très-Sainte  Trinité. 

GLOIRE  au  Père  ,  qui ,  par  sa  piiisséi  ice, 
m'a  tiré  du  néant,  et  créé  à  son 
image  ;  gloire  au  Fils  ',  qui ,  par  sa  sa- 
gesse ,  m'a  délivré  de  l'enfer  ,  et  ouvert 
la  porte  du  Ciel  ;  gloire  au  Saint-Esprit , 
qui ,  par  sa  miséricorde ,  m'a  sanctifié 
dans  le  baptême  ,  et  qui  opère  encore  in- 
cessamment ma  sanctification,  par  les 
grâces  que  je  reçois  tous  les  jours  de  sa 
bonté  !  Gloire  aux  trois  honorables  Per- 
sonnes de  la  Très-Sainte  Trinité  ,  aussi 
grande  qu'elle  était  au  commencement , 
maintenant  et  toujours ,  dans  les  siècles 
des  siècles! 

Nous  vous  adorons,  Trinité  sainte, 
nous  vous  révérons ,  nous  vous  remer- 
cions avec  un  humble  sentiment  de  re- 
connaissance,  de  ce  qu'il  vous  a  plu 
nous  révéler  ce  glorieux  et  incompré- 
hensible mvstère,  et  nous  vous  sup- 
plions de  nous  accorder,  qu'en  persé- 
vérant jusqu'à  la  mort  dans  la  profession 
de  cette  croyance ,  nous  puissions  voir 
et  glorifier  éternellement  dans  le  Ciel 
ce  que  nous  croyons  ici-bas  ,  un  Dieu  en 
trois  personnes ,  le  Père ,  le  Fils  et  le 
Saint-Esprit. 
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LE  LUNDT. 

AU    SAINT-ESPRIT. 

Quoique  les  trois  adorables  Personnes  de  ja 
sainte  Trinité  concourent  unanimement  à  la 
sanctification  de  nos  Ames,  on  attribue  néan- 
moins spécialement  au  Saint-Esprit  notre  régé- 
nération spirituelle  et  toutes  les  grâces  que  nous 
recevons  du  Ciel ,  parce  que  ces  laveurs  étant  un 
efFet  de  l'amour  de  Dieu  envers  nous ,  on  en  re- 
connaît pour  auteur  celui  qui  est  l'amour  du 
Père  et  du  Fils. 

On  ne  saurait  croire  tout  ce  que  l'Esprit  divin 
produit  dans  les  âmes  qui  ne  mettent  point  ob- 
stacle à  ses  opérations.  Quelle  abondance  de  lu- 
mières et  de  force  ne  nous  communiquerait-il 
pas  par  les  sept  dons,  les  fruits  et  les  béatitudes 
qui  lui  sont  propres ,  si ,  dociles  à  ses  inspira- 
tions, nous  l'écoutions  avec  plus  de  fidélité  î 

Laissons-nous  donc  conduire  pur  un  guide  si 
sage  et  si  bienfaisant.  Étudions  continuellement 
les  mouvements  de  notre  cœur;  suivons  eaux  que 
l'Esprit  divin  y  produit,  et  qui  seuls  peuvent 
vaincre  les  inclinations  que  la  nature  corrompue 
y  fait  naître.  Ne  craignons  rien  tant  que  de  lui 
résister.  Conservons  sa  grâce  ;  ou ,  si  nous  avons 
le  malheur  de  la  perdre  par  le  péché  ,  recourons 
au  sacrement  qui  la  fait  recouvrer ,  et  veillons 
avec  plus  d'attention  sur  nous-mêmes. 
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Prière  an  Saint-Esprit. 

\  UTEUR  de  la  sanctification  de  nos 
•^  âmes ,  Esprit  d'amour  et  de  vérité , 
je  vous  adore  comme  le  principe  de 
mon  bonheur  éternel  :  je  vous  remercie 
comme  le  souverain  dispensateur  des 
biens  que  je  reçois  d'en-haut  ;  et  je  vous 
invoque  comme  la  source  des  lumières 
et  de  la  force  qui  me  sont  nécessaires 
pour  connaître  le  bien  et  pour  le  pra- 
tiquer. Esprit  de  lumière  et  de  force , 
éclairez  donc  mon  entendement  ;  fortifiez 
ma  volonté  ;  purifiez  mon  cœur,  réglez- 
en  tous  les  mouvements ,  et  me  rendez 
docile  à  toutes  vos  inspirations. 

Pardonnez-moi ,  Esprit  de  grâce  et  de 
miséricorde  !  pardonîiez-moi  mes  infi- 
délités continuelles  et  l'indigne  aveugle- 
ment avec  lequel  je  me  suis  si  souvent 
refusé  aux  plus  douces  et  aux  plus 
touchantes  impulsions  de  votre  grâce. 
Je  veux  enfin ,  avec  le  secours  de  cette 
môme  grâce,  cesser  de  lui  être  rebelle, 
et  en  suivre  désormais  les  mouvements 
avec  tant  de  docilité ,  que  je  puisse 
goûter  les  fruits  et  jouir  des  béatitudes 
que  produisent  vos  sacrés  dons  dans  les 
âmes.  Ainsi  soit-il. 
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LE  MAKDI. 

AU  SAINT  ANGE   GARDIEN. 

Nous  devoiLs  avoir  pour  nos  saints  Anges  des 
grands  sentiments  de  respect ,  de  reconnaissance 
d'amour  et  de  confiance,  tels  qu'exigent  leur  dig- 
nit('; ,  les  bons  offices  que  nous  en  recevons  et 
l'inclination  qu'ils  ont  pour  nous;  les  invoquer 
sans  cesse ,  les  consulter  dans  tout  ce  que  nous 
•entreprenons;  nous  adresser  aux  Anges  de  ceux 
,  avec  hs'Miels  nous  avons quelqu'affjiire  à  traiter, 
'  les  employer  auprùs  de  Dieu  pour  nous,  et  sur- 
tout l'tre  infiniment  dociles  ù  leurs  salutaires 
inspirations. 

Prière  an  saint  Ans^e  Gardien. 
n  SAINT  Ange  ,  que  Dieu  ,  par  un  effet 
de  sa  boulé  pour  moi ,  a  chargé  du 
soin  de   ma  conduite,  vous  qui  m'as- 
sis'^?z  dans  mes  afflictions  ,  qui  me  sou- 
tenez dans  mes  découragements  ,  et  qui 
m'obtenez  sans  cesse  de  nouvelles  fa- 
veurs,  je  vous  rends  de   trcs-humbJes 
actions  de  grâces ,  et  je  vous  conjure 
aimable  protecteur,  de  me  continuer  vos 
charitables  soins  ;  de  me  défendre  contre 
tous  mes  ennemis;  d'éloigner  de  moi  les 
occasions  du  péché  ;  de  m'obtenir  que  je 
sois  docile  à  écouter  vos  inspirations  ,  et 
fidèle  à  les  suivre;   d>^   me   protéger   à 
l'heure  de  ma  mort,  et  de  ne  me  point 
quitter  que  vous  ne  m'avez  cond;  it  au 
s;.- j o u iMJ u  repos  éternel.  À i n s i  soi t- i l . 
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LE  MEKCKEDI. 


A     SAINT     JOSEPH. 


Lo8  glorieusos  fonctions  dont  Dieu  a  honoré 
saint  Jot!0|'h,  o(  les  rares  exemples  d'humilité, 
de  sagesse ,  de  pîit!''.iic(» ,  de  fidélité  .  d'ohoi.^.sance 
et  de  soviiir.-îsion ,  qu'il  nous  a  donnés  ,  doivent 
nous  inspirer  une  haute  idée  de  sa  sainteté  ,  et  un« 
grande  dévotion  pour  lui.  Hon(n*oz-Ie  surtout  pai 
l'imitation  tidéle  de  ses  exceilentcs  vertus;  re- 
courez à  lui  avec  oouliance  ;  inspirez  cette  con- 
fiance aux  iiutres.  Sainte  Thérèse  assure  qu'elle 
n'a  jamais  rien  demandé  en  son  nom ,  t|u'olle  ne 
l'ait  obtenu. 

Prière  à  saint  Joseph. 

Prand  Saint,  qui  êtes  ce  serviteur saçe 
^  et  fidùle  à  qui  Dieu  a  confié  le  soin 
de  sa  famille  ;  vous  qu'il  a  établi  le  <"  jn- 
serv^ateui"  et  le  protecteur  de  la  vie  de 
Jésus-Christ,  le  consolateur  et  l'appui 
de  sa  sainte  More,  et  le  coopi^rateur  fidèle 
au  ^rand  dessein  de  la  rédemption  du 
monde  ;  vous  qui  avez  eu  le  bonheur  de 
vivre  avec  Jésus  et  Marie ,  et  de  mourir 
entre  leurs  bras;  chaste  époux  de  la 
mère  de  Dieu ,  modèle  et  patron  des 
âmes  pures ,  humbles ,  patientes  et  in- 
térieures ,  soyez  touché  de  la  confiance 
I  que  nous  avons  en   vous ,  et  recevez 
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avec  bonté  les  témoignages  de  notre  dé- 
votion. 

Noms  remercions  Dieu  des  faveurs 
singulières  dont  il  lui  a  plu  de  vous 
combler,  et  nous  le  conjurons,  par 
votre  intercession ,  de  nous  rendre  imi- 
tateurs de  vos  vertus.  Priez  donc  pour 
nous ,  grand  Saint ,  et  par  cet  amour 
que  vous  avez  eu  pour  Jésus  et  Marie  , 
et  que  Jésus  et  Marie  ont  eu  pour  vous  , 
obtenez-nous  le  bonheur  incomparable 
de  vivre  et  de  mourir  dans  l'amour  de 
Jésus  et  de  Marie.  Ainsi  soit-il. 


LE  JEUDI. 

AU   TRKS-SAINT   SACREMIÎNT. 

Pour  n-pondre  à  l'amour  que  J.  C.  nous  témoi- 
gne dans  ce  Sacr<imeut,  uni.ssons-nous  ù  lui  par 
d(j  saintes  et  fri-quentes  communions  ;  présen- 
tons-lui souvent  nos  liouiniages ,  dti  moins  ne 
laissons  pa^iscr  aucun  jeudi  sans  nous  acquitter 
de  ce  con'^olaut  devoir.  Allons  à  lui ,  tantôt  com- 
me les  ï'asteurs  et  les  Hois,  pour  l'adorer,  tan- 
tôt comme  les  Apôtres  et  les  Disciples  pour  l'en- 
tend"e  et  recevoir  ses  instructions,  tantôt  comme 
Mî»'leleine ,  pour  pleurer  nos  péi'lu's ,  ou  pour 
c'iitempler  ses  admirables  perfections.  Présen- 
tons-nous devant  lui  comme  les  malades  .'e 
l'Evangile ,  pour  t-ift  guéfîfî  de  rôs  infirniitéi 
spirituelles ,  ou  comme  les  pauvres .  pour  lui 
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pn'îseuter  nos  besoins ,  et  pour  lui  demander  dans 
nos  inixuiétudcs ,  dans  nos  doutes  et  duns  ni>8 
peines ,  les  consolations  et  les  grâces  (pii  nous 
sont  ni'îcessaires  ;  mais  tenons-nous  toujours  de- 
A'ant  lui  avec  la  ujodestie,  le  recueillement,  le 
respect,  la  crainte,  l'amour,  la  gratitude  et  la 
confiance  que  doit  inspirer  la  présence  réelle  de 
cet  adorable  Sauveur. 

Prière  devant  le  Ircs-saint  Sacrement. 

Doux  Jésus,  aimable  Sauveur,  qui, 
par  l'excès  du  plus  prodigieux 
amour ,  avez  voulu  demeurer  avec  nous 
dans  le  Sacrement  de  l'Autel  .  je  vous  y 
reconnais  pour  mon  souverain  Seigneur 
et  mon  Dieu.  Je  vous  y  adore  avec  les 
sentiments  de  l'humilité  la  plus  pro- 
fonde. Je  vous  remercie  de  tout  mon 
cœur  de  la  tendresse  infinie  que  vous 
nous  témoignez  ,  malgré  les  mauvais 
traitements  que  vous  y  recevez  de  nous; 
et  pénétré  de  douleur  à  la  vue  de  nos 
ingratitudes,  je  viens,  ô  Dieu  de  ma- 
jesté ,  vous  l'aire  amende  honorable  pour 
toutes  les  profanations ,  les  sacrilèges  et 
les  impiétés  qui  se  sont  jamais  commis 
et  qui  se  pourront  commettre  contre  cet 
adorable  Sacrement.  Une  ne  puis-je,ô 
mon  Dieu ,  vous  témoigner  la  douleur 


que  je  rCSfsCTis  u  nvoiî 


que    jU    îi^^'^Cii:^  u  avuii     îîîwi-iîiî'îîîc    païu. 

devant  vous  avec  tant  d^rrévérence,  et 
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de  m'ôtre  approché  de  vous  avec  si  peu 
d'amonr  et  de  ferveur. 

Oubliez,  Seigneur,  nos  iniquités, 
pour  ne  vous  ressouvenir  que  de  vos 
miséricordes.  Agréez  le  désir  sincère 
que  j'ai  de  vous  honorer  et  de  vous  voir 
honoré  dans  le  sacrement  de  votre  amour. 
Oui  ,  je  souhaite  de  tout  mon  cœur 
de  vous  y  aimer ,  bénir  ,  louer  et 
adorer  autant  que  les  Saints  et  les  Anges 
vous  y  aiment ,  vous  y  bénissent  et  vous 
y  adorent;  et  je  vouV  conjure  par  ce 
corps  adorable  et  ce  s^mg  précieux  ,  de- 
vant b^squels  je  me  prosterne ,  que  dé- 
sormais je  vous  y  adore  si  respectueuse- 
ment ,  et  vous  y  reçoive  si  dignement , 
qu'après  ma  mort  je  puisse ,  avec  tous 
les  bienheureux,  vous  glorifier  éter- 
nellement. 

Ainsi  soit-il. 


1 


LK  VENDREDI. 

A.   jfcsUS  HOUFFUANT. 

Non  content  d'éviter  avec  soin  cequi  renou- 
vellerait  le»  donlcurs  de  la  Passion  de  Notre- 
SetRneur,  honorez-la  par  tous  les  exercises 
qu'une  dévotion  tendre  }>etit  vous  inspirer.  Le 
Baint  sacrifice  de  la  Me.sse  («ffert  dans  cette  in- 

.  t^|,t?on  .  de  ferventes  communions ,  des  prière! 

'  régU'*"  devani  un  crucifix,  de  frcauentes  ré- 
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ve ndred,,  ;  „„e  patience  i.er.év.r.nte  ,    1  er 
votre  cr.ux  co,„.„e  lui  et  avec  I„i,c'estrdr 

fruits  de  »u  ,„..,,i„,,       '"'  "'  '""'  W'«""  'e» 

^'•«■(.ve  à  Jésns  sotiffmnt. 
Qagn-kau  sans    tache,  victime    innn. 

COUDS-   nprn,i  w'"  •         ^"'^  ^''^^^'r«  de 
£ilîii!2iIÎ2é  au  honteux   snnni 'fi'  ,'i 
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croix,  faites-mdTi  grâceiribiTh 
gloire,  et  d'aimer  les  plus  humiliantes 
con  usions  Jésus  accable  du  pesant 
fardeau  de  la  croix  ,  je  me  joins  ùVous 
et  ma  croix  à  la  vôtre;  laiies-mo  la 
pace  de  la  porter  avec  la  même  toree  et 
la  morne  douceur  que  vous.  Jc'sus  élevé 
en  croix  ,  attirez-moi  à  vous.  Vous  ex- 

l!irnr'^""^''^"^'^^^'^^"^J^"'^'vive 
plus  que  pour  vous,  et  que  désormais 
crucifie  avec  vous,  je  ne  ,so,s  occupé 
qu  a  vous  aimer  et  à  vous  plaire.  Ainsi 


LE  SAMEDI. 

A    LA   SAINTE    VIERGK. 

IVémincnte  suinteté  de  Marie,  .su  .H^^nité  de 
M.  re  de  Dieu ,  lu  gloire  dont  elle  jouit',  le  pou- 
voir  qu'elle  a  reçu  sur  la  terre  c  t  dans  le  ciel   la 
ton.lrosse  qu'elle  a  pour  les  hou.n.es,  s.irtout 
l'our  ceux  qui  se  sout  eug-^gc-H  ,  .s,,,  service, 
0  o.st  ce  qui  a  iusjùn';  à  tous  les  Suiufs  uue  vive 
et  afïectueu.se  dOvotion  pour  elle.    Iniitez-les  • 
soyez-lui  dévot.  La  divotion  h  lu.siintc  Vierge 
dit  saint  nernard,estunen.ar.,ue  do  ))nde..tina' 
tion.  La  meilleure  di-votion  qu'on  puisse  prati- 
quer  ù  son  égard  et  la  plus  reconnnandre  par 
les  bamts ,  c'est  d'imiter  ses  excellentes  vertus 
pu-ticuli,  lement  son  amour  pour  la  pureté  ,  son 
hmniiitHetsa  patience  héroïque  dans  les  gra'ndes  j 


m 
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aiHiction.s ,  dont  presque  toute  su  vie  a  été  tra- 
versc^e. 

Côlt'hroz  sp.s  fiHfcs  en  votis  y  piV'paraiit.  dvê  la 
veille,  et  ou  communiant  le  jour  à  '^ . "  honneur. 
Honorez  isea    imagos,  rt^oitez   quo  !g   sou 

offlee  et  le  Kosalre  :  aJressez-lnl  «ou,  ..u  la  belle 
prière  de  l'Ango,  et  avec  Ioh  sentiments  de 
l'Ange  ,  griinde  attention  ,  profond  respect ,  douce 
oonlianee.  Keoouroz  fréqueninient  a  elle,  surtout 
dans  vos  besoins,  nuvis  n'omettez  rien  pour  vous 
nii'înager  toute  son  assistaneo  dans  le  i>lus  grand 
de  tous  vos  besoins  ,  j\  l'heure  de  votre  mort. 
Prière  à  la  Sain,     Vierar. 

RÎïs-sAiNTK  Vierge,  Mcre  de  mon 
Dion  ,  et  par  celte  auguste  (pialité, 
dij^ne  des  plus  profoiuls  respects  des 
Alliées  et  des  hommes,  je  viens  vous 
rendre  mes  humbles  htminiages  ,  et  im- 
plorer le  secours  de  votre  protection. 
Vous  êtes  toute-puissante  auprès  du 
Tout-puissant ,  et  votre  bonté  pour  les 
hommes  éc^ale  le  }K)UVoir  que  vous  avez 
dans  le  ciel. 

Vous  le  savez,  Vierge  sainte  ,  dès  ma 
plus  tendre  jeunesse  ,  je  vous  ai  remaniée 
comme  ma  mère ,  mon  avocate  et  ma 
patronne.  Vous  avez  bien  voulu  dès-lors 
me  rea^ardcr  comme  un  de  vos  enfants, 
et  toutes  les  grâces  que  j'ai  reçues  de 
Dieu  ,  je  confesse ,  avec  u;»  huml)le  sen- 
timent de  reconnaissance  ,  que  c'est  par 


votre  I 

n'ai- je 

vir,  ail 

eu  de  h 

dèsorm; 

vous  ail 
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Pour  honorer  h:  Saint  ou  la  Sainte  dont  on 
porte  le  nom. 

C«!U'broz  tous  les  ans  avec  dévotion  laFctc  de 
votre  .^-aint  l'atntn  ;  prt'pare/.-voiis-y  drs  la  vcillti 
par  qmilqueH  Ixmnca  œuvres,  et  surtmit  par  la 
conlossion.  iCnteiule/,  la  Messe  ,  et  communiez  en 
actif  u  (le  ^nices  de  ce  que  Dieu  l'a  mis  au  nom- 
bre do  SOS  Saints,  et  de  ce  qu'il  vous  l'a  donné 
poiir  patron.  Invoquez-le  plus  atîcctueusement 
que  les  autres  jours. 

Prenez  ce  jour  pour  remercier  l)ie\i  de  voub 
avoir  croo  si  son  imago ,  et  t'ait  n  litre  entant  de 
l'Église.  (,Ce  qu'il  serait  bon  aussi  de  faire  à 
l'anniversaire  de  votre  Baptt-me.  )  Récitez  le  Te 
Deutfu  Kenouvelez,  après  la  communion,  le» 
promesses  que  vous  lites  alors  par  la  bouche  de 
ceux  qui  repondirent  i)our  vous,  et  dites  le 
Cre(h)  et  l'Oraison  universelle  ,pag>  151. 

Visitez  N.  S.  stir  le  soir.  Repassez  en  sa  pré» 
sence  dans  votre  esprit  les  grâces  qu'il  vous  a 
faites  depuis  votre  naissance,  et  gémissez  de 
l'ingratitude  dont  vous  les  avez  i)ayée8.  Dites 
encore  le  Miserere.    Pleurez    surtout   certains 

péchés Cherchez  les  moyens  de  les  éviter, et 

for'.îH'z  la  résolution  de  vivre  désormais  plus 
ohrétienneniont. 


vn  ifôuvera 
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PRIEUR. 


(JUAND  Snint  (ou  ^^rando  Sainte),  dont 

J  ai  Je  bonluMir  do  porter  le  nom 
vous  à  qui  Djcu  a  confié  Je  soin  de  mon 
salut ,  lors(|ue  ,  par  le  saint  Baptême  ,  il 
m  a  adopte  pour  un  de  ses  cn/ants  ob- 
tenez-moi par  voire  intercession  nue  ie 
mune  une  vie  conforme  à  l'espfit  Ju 
christianisme.  Aidez-moi  ,  charitable 
protecteur  de  mon  àme,  à  recouvrer  la 


d'imiter  fidèlement  vos  vertus.  Prot6"-ez- 
moi  dans  le  cours  de  cette  dan^î,'crcusc 
vie  et  ne  m'abandonnez  pas  ù  l'heure 
de  la  mort.  Ainsi  soit-il. 

Pour  demanfkr  une  bonne  mort. 
Notre    fialut   dêppml    singulièrement   d'une 
bonne  mort;  et  notre  grande  affaire  c»t  do  proi# 
dro  si  bien  nos  mesure.^  pour  ce  redoutable  pas- 
sage, que  nous  ne  nous  exposions  point  à  y  faire 
une  faute  irrtiparable.  On  est  toujours  en  dan- 
ger  d'y  n'-ussir  mal,  quand  pendant  la  vîe  on 
nôghge  de  s'y  préparer.   C'cpt  donc  une  trrs- 
Bainte  et  très-utile  pratique  que  de  dérober  tous 
les  mois  un  jour  entier ,  ou  du  moins  une  matinée 
aux  autres  affaires,  pour  ne  penser  qu'à  celle-ci. 
y»  irouvera  aisément  ailleurs  des  prières  et  des 
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réflexions  propres  à  s'occuper  pendant  ce  temps  : 
voici  noîinnioins  quelques  prati(j[ucs  qui  pourront 
Vous  servir. 

Df'S  le  matin  du  jour  que  vous  aurez  choisi 
dans  le  mois  pour  votre  préparation  à  la  mort , 
imagiue/i-vous  qu'un  Ange  vient  vous  dire,  corn- 
me  le  prophète  ù  Ezéchiaa  :  Mettez  ordre  à  vos 
affaires  ,  car  iious  mourrez  demain.  Occupez- 
vous  de  cette  pensée  en  vous  habillant.  Faites 
votre  prière  du  matin  avec  autant  de  ferveur 
que  si  elle  devait  être  la  dernière  de  votre  vie. 
A  genoux  devant  un  Crucifix,  ou  ù  l'église,  of- 
frez-vous ù  Dieu ,  et  priez-le  de  vous  aider  à  bien 
faire  Faction  que  vous  voulez  faire.  Faites  en- 
suite les  réflexions  suivantes  : 

Je  suis  encore  en  vie  ,  et  bientôt  je  n'y  serai 
plus  ;  je  mourrai  comme  tel  et  tel  que  j'ai  con- 
nus. Que  penserai-je  alors  des  biens ,  des  hon- 
neurs et  des  plaisirs  de  la  vie  ?  Quels  sentiments 
aurai-je  alors  delà  vertu '^  Suis-jeprèt  à  pcj-aître 
devant  Dieu?  Eu  quel  état  est  ma  conscience? 
Rien  ne  m-enipéche-t-il  d'aimer  Dieu,  et  de 
mourir  dans  son  amour?  N"y  a-t-il  point  quelque 
liaison  dangereuse  pour  moi ,  ou  quelque  aver- 
sion secrète  dans  mon  cœur?  Mes  mains  sont- 
elles  entièrement  nettes  du  bien  d'autrui?  Ai-je 
de  l'ordre  dans  mes  affaires  ,  et  suis-je  en  état, 
s'il  fallait  partir,  de  ne  m'occujier  que  de  mon 
éternité?  Répondez  à  toutes  ces  interrogat'ons, 
et  formez  des  résolutions  salutaires  sur  tous  ces 
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et  quelques  endroits  de  l'office  des  morf^i  :  oon- 
fesses5-vous  comme  pour  la  dernii-re  fois  ,  et  corn- 
muniez  en  forme  de  Viatique. 

Visitez  Paprôs-dîntie  trois  églises.   Dans  la 
première ,  vous  supplierez  la  très-sainte  Trinité 
do  vous  mettre  dans  les  dispositions  qui  vous 
sent  nécessaires  pour  bien  mourir;  dispos' tions 
de  foi,  de  confiance,  d'amour,  de  résignation. 
Dans  la  seconde,  vous  vous  adresserez  ji  Jésus 
crucifié,  et  vous  le  conjurerez  de  fornjer  votre 
mort  sur  le  modèle  de  la  sienne.  Dans  la  troi- 
sième vous  irez  à  la  sainte  Vierge  comme  à  votre 
bonne  Mère  et  votre  puissante  Avocate  ,  et  vous 
la  prierez  de  vous  assister  dans  ce  dernier  mo- 
ment. Vous  y  implorerez  au?si  la  protection  de 
saint  Michel ,  des  saints  Anges ,  de  saint  Joseph , 
de  tous  les  Saints.   Cet  exercice  se  peut  faire 
dans  la  m(>me  église,  ou  au  logis;  mais  en  le 
finissant ,  il  faut  prévoir  ce  qui  vous  ferait  plus 
do  peine  ù  l'heure  de  la  mort,  et  travailler  avec 
application  tout  le  mois  suivant  à  y  remédier. 

PRIÈRE. 

Dro-sternè  devant  le  trône  de  votre 
adorable  Majesté  ,  je  viens  vous  de- 
mander, ô  mon  Dieu,  la  dernière  de 
tontes  les  grâces  ,  la  grâce  d'une  bonne 
mort.  Quelque  mauvais  usage  que  j'aie 
fait  de  la  vie  que  vous  m'aviez  donnée 
accordez-moi  de   la  bien  finir,  et  de 
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Pardonnez-moi ,  ô  mon  Dieu  ,  tout  le 
mal  que  j'ai  fait,  et  ayez  pour  agréable 
le  peu  (lo  bien  que  vous  m'avez  aidé  à 
faire.  Pîirdon nez-moi ,  car  je  me  repens 
de  mes  Inures,  et  je  les  déleste  par  le 
seul  motif  de  votre  infinie  bonté.  Par- 
donnez-moi ,  car  je  pardonne  de  tout 
mon  cœur  à  ceux  qui  ont  pu  m'ofîenser 

Je  crois  .  mon  Dieu  ,  tout  ce  que  vous 
avez  révt'lé  à  votre  Eglise.  J'espère  en 
vous,  fondé  sur  vos  promesses  et  sur  vos 
mérites  infinis,  divin  Sauveur,  vous 
qui  ne  voulez  pas  que  je  périsse  ,  et  qui 
êtes  mort  pour  moi.  Je  vous  aime ,  ô 
mon  Dieu  ,  de  toute  l'étendue  de  mon 
âme ,  et  de  toutes  les  affections  de  mon 
cœur. 

Je  vous  adore  avec  une  humble 
soumission.  Je  vous  remercie  de  toutes 
les  grâces  que  vous  m'avez  faites  en 
cette  vie,  et  surtout  de  ce  que  vous 
me  donnez  le  moyen  de  me  préparer  à 
la  mort. 

Je  l'accepte  en  esprit  de  pénitence ,  en 
union  de  celle  de  mon  Sauveur,  et  par 
obéissance  à  vos  adorables  volontés. 

Père  saint ,  ayez  pitié  de  moi ,  faites- 
moi  miséricorde-;  je  remets  mon  âme 
entre  vos  mains.  Jésus  ,  soyez-moi 
Jésus  ,  maintenant  et  à  l'heure  de  ma 
mort. 
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Mainte  Marie    M/'^rp  Wo  *«•  -  " 7~ 

montrP7     ^nî.    '       /    ^'^  miséricorde , 

mi  V  P  'n.?'^  '  ^^  ^^'"^^^  moment  de 
un  fie  vos  enfants  ;  i  jtercédez  pour  moi 

ent^les  hr  'T  ^r'''^^  '  ^"^  ^^^^o « 

tenez  n,n,f'  "^^  •^^'"'  '^  '^^  ^^'^^ ,  ob- 
tenez-moi de  mourir  en  prédestiné 

arae  ,  glands  Saints  que  Dieu  m'a  don- 
nas po„r  protecteurs  pendant  ma  vie    ne 

ïinsf  S-T  P'"  '  '''"^"'-^  ''^  ----'• 
C.«.p„v,«,><,„r™tï  a™  réo/te  avprrs  d'un 
malade  qu,  toucherait  à  .es  derniers  instants  , 
afin  de  ranimer  sa  confiance  et  de  rivciUa-  en 
lui  les  sentiments  dans  lesquels  it  doit  mourir. 

Pm,r  demander  la  vkloirc  de  sespamo7is. 

de  I  .';■■","  '''™™  P»^  "»'«"  "»  »»»ent 

S  aons  ne  travaill™.,  à  las  dompter,  elles  noua 
oteront  infailliblement  le  repos  ie  eette  ,^ 
no,,s  feront  pe„Jre  le  bonheur  de  l'autre.  Con-' 
ceve.  donc  de  quelle  importance  il  est  pour  vous 
ae  connaître  vos  mauvaises  inclinations  et  de  les 

r.!f  ï"-  ^"î""  ^^'^■''  *'"«  "^  'ivre  admirable 
de  ses  Exercises  spirituels ,  prescrit  l'ordre  de 

,ffi ■■'"•-  ^"""^  en  même  temps  un  moyen 

efficace  pour  se  défaire  de  ses  habitudes 
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inv«jtérée8.  Est-ce  de  la  colère  et  de  l'impa- 
tience ,  par  exemple  ,  à  laquelle  vous  voua  sentez 
sujet,  dont  vous  voulez  vous  corriger?  (Et  ce 
sera  de  même  de  l'orgueil,  de  la  médisance,  de 

l'impureté  ,  etc.) 

1.  Promettez  sincèrement  à  Dieu ,  dès  le  ma- 
tin, d'éviter  de  toutes  vos  forces  l'impatience; 
prévoyez  ce  qui  pourrait  vous  être  une  occasion 
de  chute ,  et  demandez  instamment  la  grâce  de 
n'y  pas  tomber. 

2.  Veillez  soigneusement  sur  vous-même  par- 
ticulièrement dans  le  danger ,  et  recourez  à  Dt  >u 
par  la  prière. 

3.  Quand  vous  aurez  eu  le  malheur  de  succom- 
ber, tèmoignez-en  votre  douleur  sur-le-champ; 
punissez-vous-en;  et,  sans  vous  décourager,  ré- 
parez votre  faute  par  un  acte  de  la  vertu  con- 
traire ,  comme  serait  de  faire  paraître  de  la  dou- 
ceur un  moment  après. 

4.  Examinez-vous  vers  le  milieu  du  jour  et  le 
Boir ,  du  moins  le  soir.  Considérez  combien  de 
fois  vous  êtes  encore  retombé;  reoherchez-en  la 
cause  ;  demandez-en  humblement  pardon  ii  Dieu  ; 
imposez-vous  une  pénitence  ;  formez  de  nouvel- 
les résolutions  ,  et  persévérez  avec  courage  dans 
cette  guerre  nécessaire  ,  persuadé  que  Dieu  bé- 
nira enfin  la  violence  que  vous  vous  faites  pour 
lui  plaire.  Par  cet  exercice,  continué  près  de 
vingt  ans ,  saint  François  de  Sales ,  vqui  était  na- 
turellement vif  et  emporté  ,  devint  le  plus  doux 
des  hommes. 
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.  ^  "T*»^''  non-seulement  servir  pour  dé- 
trmre  les  vices,  »««  encore  pour  acquérir  t 

IM ,  le  détachement  du  monde,  1»  ohariU,  etc 
TY  .  PRIÈRE. 

l^'ZZt'  ^^'^-^'''  miséricordes,  qui 

'âs:SKKor.LWtf^^ 

sions  criminelles.  P^^ 

Aidez-moi,  mon  Dieu,  à  sortir  ri» 
1  esclavage  ou  elles  m'ont  réduit^Jute 
nez-mo.  dans  les  combats  qu'il  km  aue" 
je  livre  a  cet  effet  contre  moi-môme  ^ 

idiDiesse  et  la  force  des  ennemis  nui  m» 
domment.  Témoin  de  mes  miS^J^^ 
■e.^  vvyez  a  tout  moment;  la  cogère 
m  emporte,  l'orgueil  m'enfle  le  ies^ 
sentiment   m'aigrit,    l'impurtHé   m'ext 

éer  mp«  I  '•  *  P^'''-'*''''^  ""«  fait  négli- 
Ker  mes  devoirs,  l'amour  proore  w 
Slisse  dans  le  peu  de  bien  que  e  vn.fv 
/aire,  et  enlôvj  la  meilleureVrt  de  ce 

rn-'^DYcT.t'X-ferv'l^r'"-'^'" 

â.nequi,^marré^orctruTvr„: 

..anner,  et  qui  voudrais    «-  '--  -  "  ^^^ 

l?^^^^^  vous  ! 
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Mais  je  désav^oue  et  je  déteste  de  tout 
mon  cœnr  tous  ces  dérèglements.  Je  suis 
fâché  de  m'y  être  si  souvent  livré:  j'en 
ai  une  véritable  douleur,  jv.r'^e  qu'ils 
vous  déplaisent ,  et  que  c'est  vous  ,  Ixmté 
infinie  ,  que  j'ai  otlënsée  ,  toutes  les  fois 
que  je  m'}^  suis  laissé  aller.  Oui,  c'en 
est  lait,  (pioi  qu'il  m'en  puisse  coûter, 
désormais  je  ne  veux  plus  écouter  de  si 
dangereuses  suggestions.  Je  veux  éviter 
le  prché  et  résister  à  mes  passions  , 
funeste  source  de  tous  mes  péchés.  C'est 
en  votre  nom  ,  Dieu  tout-puissant ,  que 
je  prendrai  les  armes ,  pour  combattre 
des  ennemis  ,  que  tant  d'autres  ,  avec  le 
secours  de  voire  grâce  ,  ont  si  heiu^euse- 
ment  vaincus.  C'est  aussi  en  votre  nom 
que  j'espère  de  remporter  la  victoire  ;  par 
J.  C.  JN.  S.,  qui  vit  et  règne  dans  les 
siècles  des  siècles. 

PRIÈRE 

Pouî'  demander  la  pureté  de  Vàme 
et  dîi>  corps. 

Oeignkur  ,  Dieu  tout-puissant,  qui  avez 
^  créé  mon  âme  à  votre  ressemblance, 
ne  soulfrez  pas  que  je  souille  jamais 
votre  image.  Vous  menacez  de  perdre 
celui  qui  profanerait  votre  saint  temple. 
Mon  corps  ,  Seigneur,  est  ce  temple 
sacré  ou  le  Saint-Esprit  réside  par  sa  | 
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grâce,  et  que  J.-C.  a  sanctifi^nuïe 
lois  par  sa  présence  dans  la  sainte  com- 
munion. Ne  souffrez  donc ,  Ù  mon  Dieu 
dans  ce  temple,  aucune  de  ces  abomi' 
nations  que  vous  détestez  avec  tant 
d horreur;  ne  permettez  pas  que  rien 
ternisse  la  pureté  de  mon  âme  et  de  mon 
corps. 

Je  sais  qu'il  faut  une  grâce  particu- 
lière pour  cette  précieuse  vertu:  c'est 
pour  cela  que  j'ai  recours  à  vous  ,  ô  le 
Dieu  de  tant  de  Vierges  !  Combien  qui , 
par  votre  grâce,  ont  vécu  sur  la  terre 
comme  les  Anges  vivent  dans  le  ciel» 
il^  étaient  faibles  comme  moi ,  ainsi  ma 
faiblesse  ne  me  décourage  point.  8i  vous 
daignez,  ô  Dieu  de  force,  me  somcnir 
aussi  bien  qu'eux,  je  puis  tout,  aussi 
bien  qn  eux,  en  celui  qui  me  Ibrtiiie. 

Donnez-moi  donc,  6  mon  Dieu  la 
S:rdce  de  veiller  avec  tant  de  soin  'viir 
moi-inôme  ,  et  de  prier  avec  tant  de 
lerveur,  que  \r  tentateur,  cet  ennemi  de 
votre  <;loirc  et  de  mon  salut,  n'ait 
jamais  aucun  avantage  sur  moi.  'paites 
que  je  règle  si  bien  mou  imagination 
que  je  garde  si  bien  tous  mes  sens,  (jue 
je  m'éloigne  J  courageusement  d(^ 
toutes  les  occasions,  que  je  vive  dans 
une  si  jrrande  horreur  de  tout  ce  nui 
i^J£^j^^^^li!J£!l>  ^t  dans  une  tendreisc 
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de  conscience  si  exacte  ,  que  rien  ne 
puisse  jamais  altérer  en  moi  une  si  ex- 
cellente et  si  délicate  vertu. 

PRIÈRE 

Pour  demande?'  la  patience. 

MON  Dieu,  mon  unique  refuge,  et 
toute  ma  consolation  dans  les  peines 
dont  ma  vie  est  chaque  jour  traversée , 
soutenez-moi  du  secours  puissant  de 
votre  grâce  ,  car  je  tombe  :  ma  faiblesse 
et  mon  impatience  m'entraihent. 
Cluoique  je  sache  qu'il  vaut  mieux 
souffrir  sur  la  terre  que  d'y  être  dans  'a 
joie;  qu'il  faut  souffrir  pour  expier  les 
fautes  passées ,  pour  mériter  le  ciel,  pour 
être  semblable  à  vous ,  mon  divin 
Sauveur ,  dont  la  vie  n'a  été  que  croix 
et  que  douleurs;  quoique  je  sois  per- 
suadé que  l'impatience  et  le  dépit  ne 
font  qu'aigrir  mes  peines ,  au  lieu  de  les 
adoucir:  que  par-là  je  perds  le  fruit  de 
mes  maux  ,  la  dévotion  clans  mes  prières, 
la  paix  avec  tout  le  monde  ,  avec  moi- 
même  :  cependant  si  vous  ne  me  soute- 
nez ,  Dieu  de  force,  je  me  livre  avec 
éclat  à  tous  mes  ressentiments  ;  je  m  a- 
bandonne  à  ma  mauvaise  humeur,  à 
des  indécences  pitoyables ,  à  des  dégoûts 

I    ^^^in\^n*tnr\t        mit     a\virtr\ict-nnncir\i    t/iiit 

qui    iii  UWatiCiil  ,    "4"*     T_iiipviiri/i»»i^.iii    iv/vtï  , 

et  qui  me  désolent. 
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Mon  Dieu  ,  envoyez-moi  dans  ces 
tristes  moments  votre  Ange  consolateur 
ou  plutôt  soyez  vous-même  mon  conso- 
lateur. Soutenez-moi  par  la  considéra- 
tion des  joies  durables  qui  doivent  suivre 
ces  courtes  peines.  Animez -moi  à 
souffrir  comme  ces  grands  Saints  qui 
ont  signalé  leur  patience  dans  les  op- 
probres, dans  les  tourments  du  corps, 
dans  les  peines  de  1  '  esprit  ,  dans 
les  persécutions  ,  dans  la  pauvreté 
et  l'abandon nement  de  tout  le  monde. 
Ils  ont  eu  plus  à  souffrir  que  moi  :  leurs 
peines  sont  finies,  les  miennes  passe- 
ront. Vous  fûtes  leur  force ,  Jésus  cru- 
cifié ,  soyez  la  mienne  :  je  ne  refuse  pas 
de  souffrir;  je  veux  souffrir,  souffrir 
pour  vous,  et,  s'il  se  peut,  avec  la 
mtMne  résignation  que  vous.  Je  m'aban- 
donne donc  à  vous ,  ô  mon  Dieu  ,  dans 
l'espérance  qu'après  m'avoir  aidé  à  por- 
ter ma  croix  un  peu  de  temps  sur  la 
terre ,  vous  m'accorderez  un  éternel  re- 
pos dans  le  ciel.  Ainsi  scit-il. 

ORAISON    UNIVERSELLE 

Pmtr  tout  ce  gui  rcffardc  le  salut. 
Mon  Dieu ,  je  crois  en  vous  ,  mais  lor- 
-^'^  tifiez  ma  foi  ;  j'espère  en  vous,  mais 
assurez  mon  espérance  :  je  vous  aim*^ . 
mais   redoublez    mon    amour;   je   me 
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repens  d'avoir  péché  ^  mais  aiii^mentez 
mon  repentir. 

Je  vous  adore  comme  mon  premier 
principe ,  je  vous  désire  comme  ma 
dernière  (in ,  je  vous  remercie  comme 
mon  bienfaiteur  perpétuel  ,  je  vous 
!nvo(}ue  comme  mon  souverain  défen- 
seur. 

î  Mon  Dieu  ,  daic^nez  me  ré<rler  par 
'votre  saiifesse ,  me  contenir  par  votre 
justice,  me  consoler  par  voire  miséri- 
corde ,  et  me  proléi,^er  par  votre  puis- 
sance. 

Je  vous  consacre  mes  pensées,  mes 
paroles,  mes  actions  ,  mes  souffrances, 
afin  que  désormais  je  ne  pense  qu'à 
vous  ,  je  ne  parle  que  de  vous ,  je 
n'agisse  que  selon  vous ,  et  ne  souffre 
que  pour  vous. 

Seigneur ,  je  veux  ce  que  vous  voulez, 
parce  que  vous  le  voulez,  comme  vous 
le  voulez,  et  autant  que  vous  le  voulez. 

Je  vous  pri(i  d'éclairer  mon  entende- 
ment ,  d'embraser  ma  volonté  ,  de 
purifier  mon  corps  et  de  sanctifier  mon 
âme. 

i\îon  Dieu  ,  aidez-moi  à  expier  mes 
offenses  passées ,  à  surmonter  mes  ten- 
tations à  l'avenir  ,  à  corriger  les  passions 
qui  me  dominent,  et  à  pratiquer  les  ver- 
tus qui  me  conviennent. 
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mes  inn-.rieurs ,  //dôle  ù  mes   ,  ni      jj 
'ncinigent  ù  mes  ennemis.  '  " 

ye.iez  à  mon   .secours  pour  vaincr,. 
la  volupté  par  la  morti/icaiion    \\Z 
nce   par  l'aumône,   la   eu  fre 'J.,r  f" 
dojjceur    otlatiédcuriarh'    ;rn'' 

,.    ^""tpiises ,     conrasciix    dans    \o< 
'lancers   patient  ,lnns  k^s  traverses    T,  i 
humble  dans  l&s  succès       ""'"-'■^'^'^ .  et  | 

^"e  nie  lai.sscz  jamais  oublier  de  ioin 
'Ire  l'attention  à  mes  prières    ht"-' 
rance  à  tnes  ,-opas,  l'exLtiîu  k-  fm^^ë^r 
plois,  et  la  consianceà  mesrésoh  t,-ons 

Seigneur,  inspirez-moi  le  .soin    "ivoir 
mijouts  ,„je  conscience  droite    un  eT 

nenr  modeste,  une  eonvcr.satiôn  edifi 
ante  et  une  conduite  régulière 

terT il';,u',';:^^-'''J"'  '"T '"'^ à  domp- 
ler  ta  na  u  e,  u  .seconder   a  srâee    ^ 

garder  la  loi  et  à  mériter  le  .saliu        '  " 
Moti  DicH ,  découvrez-moi  ouelle  est 

raiidcur  du 
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Faites  que  je  me  prépare  à  la  mort , 
que  je  craigne  votre  jugement  ,  que 
j'évite  l'enfer,  et  que  j'obtienne  enfin  le 
paradis ,  par  J.-C.  N.-S.  Ainsi  soit-il. 

Pour  les  Ames  du  Purgatoire. 
Messes  ,  prières  Jeûnes ,  aumônes ,  p«'mitence8 , 
communions ,  indulgences ,  bonnes  oeuvres  :  tout 
cela ,  appliqué  aux  fîmes  du  purgatoire  ,  peut  ser- 
vir à  les  soulager  et  à  hâter  leur  délivrance. 
Ne  soyez  pas  assez  insensible  ni  assez  ennemi  de 
vous-niftme  pour  les  oublier  dans  un  besoin  où 
vous  pourrez  vous  trouver  un  jour.  Mettez-vous 
en  leur  place ,  prfttez-leur  votre  voix ,  et  priez 
avec  la  ferveur  qu'elles  auraient  elles-mêmes  si 
elles  pouvaient ,  comme  vous ,  s'aider  de  leurs 
propres  prières. 

PRIÈRE. 

A  Dieu  de  toute  consolation  ,  auteur  du 
"  salut  des  âmes  !  ayez  pitié  de  celles 
qui  souffrent  dans  le  purgatoire  ,  ei  leur 
accn»'dez,  avec  la  délivrance  entière  de 
leui.>  peines  ,  le  bonheur  que  vous  avez 
autrefois  promis  à  votre  serviteur  Abra- 
ham et  a  sa  postérité.  Laissez- vous 
toucher ,  Seigneur ,  par  la  considération 
de  la  fidélité  qu'elles  ont  eue  à  vous 
servir  pendant  leur  vie ,  et  oubliez  les 
fautes  que  la  fragilité  de  notre  nature 
leur    a    fait    quelquefois    commettre  : 


-— — -•"•»oriO.  JOO 

s?ktsx?  il™ 
«i*ta  pour  :;.«•  .r'.  *K,  -^ 

rogne  avec  vnn«  .io«    V       ^"^  ^^^  et 
siècles  ItosS-iîî""'  '''  *'^^'«^  'i«'^ 


RÈGLEMENT  DE  VIE, 

TIRÉ     DR    LA     CON'DUITK     CHRETIENNE    T)U 
P.    NKVKU,    JÉSUITK. 

I.  Nécessité  (Vun  Règlement. 

CE  n'est  pas  assez  de  faire  le  bien  ,  il  le 
faut  bien  laire  ,  c'est-à-dire  ,  le  faire 
avec  ordre.  C'est  le  moyen  de  remplir 
ses  ol)li'.-'atioiis  avec  plus  de  facilite, 
pins  de  perl'cction  ,  plus  de  mérite  ,  plus 
de  constance.  Vous  n'avez  donc  rien  de 
plus  important ,  que  de  consulter  Dieu 
et  un  directeur  éclairé  ,  pour  rés^ler  vos 
actions ,  l'heure  de  vos  actions,  le  temps 
que  vous  y  voulez  donner ,  la  méthode 
que  vous  (liV'i'/  i^ardcr  en  les  faisant, 
et  l'esprit  intérieur  dont  il  faut  les 
animer. 

II.  Le  lever  et  la  prière  du  matin. 

Ayez  l'heure  de  votre  lever  tellement 
réglée ,  que  rien  ,  autant  qu'il  est  possi- 
ble ,  ne  soit  capable  de  la  déranger. 
Elevez  votre  esprit  à  Dieu  ;  priez  en 
vous  habillant.  Dites  ensuite  vos  prières 
ordinaires,  sans  jamais  y  manquer;  et 
prévoyez  les  occasions  que  vous  pourrez 
avoir  d'offenser  Dieu  pendant  le  jour, 
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afin  de  vous  tei^îTIur  vos  gardes  pour 
les  éviter.  Voyez  ci-devant ,  page  5 

IIL  La  sainte  Messe. 
Assistez  tous  les  jours  à    la   sainte 
Messe    et  assistez-y  de  la  manière  que 
demandent,  et  la  sainteté  de  l'action    et 
vos  propres  intérêts,  c'est-à-dire,  avec 
es  dispositions  nécessaires  pour  honorer 
les  saints  myslores,  et  en  tirer  tout  le 
pront  que  vous  pouvez  en  tirer.  Choi- 
sissez les  prières  que  vous  y  devez  dire. 
Les  meilleures  sont    celles   qui    nous 
unis.sent  d'intention  avec  le  prêtre    ou 
plutôt  avec  Jésus-Christ ,  qui  est  le  prê- 
tre invisible.  Voyezp.*S5. 

IV.  La  Méditatio7i. 
Donnez,  s'il  se  peut,  une  demi-heure 
ou  un  quart-d'heure  à  ]a  méditation  ou 
re/lexion  sur  une  vérité  du  christian- 
isme. Instruisez-vous  de  la  manière  dont 
vous  devez  vous  acquitter  de  cet  exer- 
cice, bi  vous  en  comprenez  l'import- 
ance vous  trouverez  toujours  du  temps 
pour  le  faire;  et  pour  peu  que  vous  le 
lassiez,  vous  apprendrez  bientôt  à  le 
laire  aisément. 

V.  Le  Travail. 
Dans  quelque  ran^  et  dans  quelque 
condition   que   vous  soyez ,    aimez   le 
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travail:  prenez-le  en  esprit  de  pénitence, 
et  pour  vous  soumettre  à  l'arrôt  de  la 
justice  de  Dieu  ,  qui  a  condamné 
l'homme  au  travail  dès  qu'il  est  devenu 
pécheur.  Unissez-le  d'intention  avec 
celui  de  Jésus-Christ.  C'est  le  moyen  de 
réparer  des  années  malheureusement 
employées  au  luxe  et  à  la  vanité,  que 
de  travailler  pour  vctir  les  pauvres  ou 
pour  orner  les  autels. 

VI.  Le  Repas. 

Sanctifiez  cette  action  ,  en  la  rap- 
portant à  la  gloire  de  Dieu.  Buvez  et 
mangez  pour  réparer  vos  forces  et  mieux 
remplir  v^os  devoirs.  Faites  devant  et 
après  une  courte  prière.  Evitez  l'intem- 
pérance, la  sensualité  et  l'avidité.  Abs- 
tenez-vous ,  par  un  esprit  de  mortifica- 
tion ,  de  ce  qui  n'est  propre  qu'à  satis- 
faire le  goût.  Pensez  quelquefois  aux 
jeûnes  rigoureux  des  Saints  ,  au  fiel  et 
au  vinaigre  qui  furent  présentés  à Notre- 
Seigneur  sur  la  croix. 

VIL  La  lecture  spirituelle. 

Donnez  chaque  jour  quelque  temps  à 
la  lecture  d'un  bon  livre.  Lisez  en  la 
présence  de  Dieu,  qui  vous  parle  lui- 
même.  Pénétrez-vous  de  ce  que  vous 
lisez,  goûtez-le,  appliquez-le-vous;  de- 
mandez à  Dieu  les  grâces  d'exécuter  les 
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'■«^u  'ie  '^ermcn   quand  "n""'"^'  "  "■^'" 
assisier.  '  ^"^"^  o"  «e  peut  pas  y 

Vm.  La  vhiu  du  saint  Sacrenm 

|-«es"riatUti"^^"''--"-^es- 

'  «"X  personnes  d^r^^ff.vo'-^  'fevex 

vous  en  empêchen  tvo  K  „ '''-■'"■"''''^^  "e 

d'iée  rendre  ce  Jeifr    "'?.''"  ' ''P''^*- 
f"r.  Pour  /hiVe  rPMl"-"    '^"'re-Seis- 

''«  '■'■"•••>  vous  pourrez;?'  "^^'^  P'»« 
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'IX.    RccueiUcmenl    en  ]„ 

Dieu.    "  ^"■"'^'•^^   '/'-■ 
,     Avez  une  attenfinn    /v 

iO!"e.s  vos  occtVa"  r  .^[^^It"'^  ^••"'- 
Ç'cii ,  afin  de  lij  enT,'r,n        T""""!  à 
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secours  d;  sa  sainte  "k/''''"^^^  sur  les 
à  V"us-,n0.nenôm.f ,?'''' •■  ''^«'nrfement 

cmuinuels  l'Ko,^.  ''^^"'^•'^'^"'"■•s 
klisse  imnercentiïïl      '"'î''""''  ■  qui   se 
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au  commencement  de  chaque  action  ; 
ofFrez-îa-lui  ;  renouvelez  votre  intention 
au  son  de  l'horloge.  Faites-vous  un 
usage  fréquent  et  familier  des  oraisons 
qu'on  nomme  Jaculatoires:  Seigneur, 
j'espère  en  vous  ;  Seigneur ,  ayez  pitié  de 
moi.  Mon  Dieu,  je  vou:»  aime  de  tout 
mon  cœur.  Pardon7iez-7noi ,  moii  Dieu , 
la  faute  que  je  viens  de  cormnctfrc,  etc. 

X.  Vesprit  de  mortification, 

La  vie  du  chrétien  doit  être  un  ex- 
ercice continuel  de  pénitence.  Mortifiez- 
vous  dans  les  choses  communes  et  ordi- 
naires ;  rien  n'est  plus  nécessaire  pour 
établir  l'empire  de  la  grâce  dans  l'ame  , 
et  détruire  celui  de  la  nature.  En  voici 
quelques  pratiques. 

Renoncer  à  l'inclination  que  l'on 
aurait  de  faire  une  chose  inutile.  Garder 
soigneusement  sa  vue.  Réprimer  la 
curiosité  d'apprendre  certaines  nou- 
velles. Retenir  une  raillerie,  un  bon 
mut  qui  serait  contraire  îi  la  charité  ,  ou 
qui  contenterait  l'amour  propre.  Ne 
point  chercher  ce  qui  flatte  la  sensualité. 
Régler  les  plaisirs  innocents.  S'abstenir 
quelquefois ,  par  esprit  de  pénitence  ,  des 
plaisirs  les  plus  permis.  Modérer  la 
tendresse  excessive  que  nous  avons  pour 
il  nous-mômes.    Dégager   son  esprit  nu 
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sentiment  du  plaisir.  Parler  peu ,  et  le 
faire  sans  chaleur.  Avoir  des  manières 
honnôtes  à  l'égard  des  personnes  pour 
qui  l'on  se  sent  de  l'antipathie.  Garder 
le  silence  dans  les  croix  ;  les  porter  avec 
résignation. 

XI.  Prièi'e  du  soir. 

Faites-la  en  commun  :  vous  la  rendez 
plus  efficace  auprès  de  Dieu ,  vous  la 
laites  avec  plus  de  ferveur ,  et  vous  rem- 
plissez l'obligation  que  vous  avez  de 
faire  acquitter  de  ce  devoir  vos  domes- 
tiques et  vos  enfants.  JN'v  omettez  jamais 
l'exanien  général ,  ni  Pexamen  particu- 
lier, si  vou:;  voulez  déraciner  vos  mau- 
vaises habitudes ,  et  mettre  votre  salut  en 
assurance.    Instruisez-vous  de  la  pra- 
tique de  l'un  et  l'autre  de  ces  examens. 
Couchez-vous  avec  de  saintes  pensées  , 
et  offrez  à  Dieu  votre   repos.     Voyez 
page  24. 

XII.  La  Confession. 
Cluicon(^ue  veut  avancer  dans  la  per- 
fection doit  se  confesser  tous  les  huit 
jours  ;  quiconque  veut  travailler  sé- 
rieusement à  son  salut  doit  le  fin're  tous 
les  mois  :  et  si  IVm  ne  veut  pas  s'expo- 
ser au  danger  de  se  perdre ,  on  doit  f  e 
confesser  dès  qu'on  sent  sa  conscience 
chargée  d'un  péché  mortel.  Sachez  bien 
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de  quelle  manière  il  faut  s'approcher  de 
ce  sacrement ,  et ,  sans  vous  en  tenir  a 
la  pénitence  que  le  prêtre  vous  y  donne , 
en  voici  différentes  pratiques  que  vous 
pourrez  faire  de  vous-même. 

Aimer  la  retraite.  Visiter  les  pauvres, 
les  prisonniers  ,  les  malades  ,  Notre- 
Seiî,^neur.  Prier  en  secret.  S'assujétir  à 
un  règlement  de  vie.  S'occuper  aux 
œuvres  de  miséricorde.  Faire  des 
charités.  S'interdire  les  spectacles,  se 
refuser  des  plaisirs ,  d'ailleurs  innocents. 
Jeûner  ,  ou  du  moins  se  mortifier  dans 
la  nourriture.  Retrancher  dans  les 
meubles  et  dans  les  habits  ce  qui  sent 
le  luxe ,  la  vanité  et  la  mollesse.  Em- 
brasser de  bon  cœur  toutes  les  obliga- 
tions pénibles  et  gênantes  de  son  état. 
Travailler  en  esprit  de  pt'nitence.  Se 
supporter  soi-même  ,  et  supporier  chré- 
tiennoHicnt  les  chagrins  et  les  afilictions 
qui  arrivcMit.  V.  p.  1)7. 

Xfll.  La  Communion. 
Communiez  souvent.  Vois  le  ferez 
utilement  tous  les  mois,  .<i  vous  n'êtes 
pas  dans  l'habitude  iln  péché  mortel ,  et 
que  vous  vous  appliquiez  a  l'éviter.  Vous 
le  feiv/  avec  fruit  tous  les  huit  jours  ,  si 
vous  vous  conservez  dans  l'éloignement 

vn<\rr«:>l        niinîfilK»     V«»'iv    COïTi' 
iixv-t!-  •   5      -j ] —      •  "'  '  ■ 
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Le  mariage,  quand^o/t  v7"""'f " 
pureté  et  le  dé™<'emenf /,•  *T'^'=  '« 
,  des  chrétiens  non  S  '''"  Convient  à 
des  atraires ,  n'est  Doh^','^"',  '  «'"barras 

fréquente  cômmS  jl  V''''''''^'*'  ^  '« 
'  qu'on  soit  en  éfit  H„  ^        «  P*="'  même 
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,  un  directeur  sa" e  et  Vu-  '?PP'>n^r  à 
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m/e  cœur  ,^vôs7  est"J"f  ^"^^'^  »•■ 
portent  pi„.;  natu  Sîelm    '"""t''"''  «^ , 
vous  avez  phisT   ,.i    "''  °''  "^  quoi 
s'Mer-  en  OM      „       '*P»?nance  a  ré- 
vent. '  £^«  ""'f  T^  P'"'' ^^'^^ 
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;:«erc,Je'  ^l^ac  es  intén^ur^'r^ ^'"■- 
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occasions ,  rexamen  particulier.  Voyez 
page  145. 

XV,  Préparation  à  la  mort. 
Choisissez  un  jour  de  chaque  mois , 
pour  vous  préparer  à  la  mort ,  et  ap- 
pliquez-vous sérieusement  à  faire  toutes 
vos  actions  comme  si  ce  jour-là  vous 
deviez  mourir.  Confessez- vous  ,  et  com- 
muniez  en    forme    de  Viatique.    Ex- 
aminez ce  qui  peut  vous  faire  peme  a 
la  m^Tt  :  bien  d'autrui ,  doutes ,  repara- 
lion  ,  réconciliation ,  etc.  Produisez  les 
actes  qu'on  inspire  aux  mourants  ,  actes 
de     résignation  ,     d'acceptation    pour 
l'heure  ,  le  temps  et  la  manière  que  Dieu 
voudra';     d'actions   de   grâces,   de    foi 
vive  ,  d'espérance ,  de  confiance ,  de  con- 
trition amore,  d'amour  de  Dieu,  etc. 
Vous  invoquerez  Jésus  crucifié  ,  la  très- 
'  sainte  Vierge  ,  votre  bon  ange  ,  votre  S. 
Patron,   et  vous  considérez,  en  vous 
couchant ,  votre  lit  comme  votre  tom- 
beau. Voyez  la  page  141. 
XVÎ.  I^s  devoirs  (Vctat  et  de  condition. 
■:    Attachez-vous  à  remplir  les  devoirs 
de  votre  état  avec  zèle  ,  et  dans  la  vue  de 
plaire  à  Dieu ,  qui  vous  y  a  appelé. 
.  Sunportez-en   les  fonctions  pénibles  et 
t  relnitantes ,  en  esprit  de  pénitence.    In- 
fttrnisp7-vousàfond  de  vos  obligationg. 


état  a  ses  grandes  If  i-i      "''''"''' •  ""■ 
g-alions.    ^    "'''  ^'  '"'''«pensables  obli- 

XVII.  L'usage  des  rklieiscs. 

menaces  et  les  rfr.1  pauvres.  Les 
Christ  dofvent  v^.  '''?  de -Jésus- 
l'aumûne    n^ê ,  1°"'    ?^="er    à   faire 
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tachemem  aux  bien»  ?T  "^^^rt^  l'at. 
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négliger  vos    devoirs     Pour   le    bal , 
l'opéra  et  la  comédie  ,  il  n'y  a  point  de 
meilleure  règle  à  se  prescrire  que  de 
s'en  interdire  absolument  l'usage. 
XIX.  Les  Croix  et  Us  afflictions. 
Portez  vos  croix  comme  Jésus-Christ 
a  porte  la  sienne  :  avec  patience ,  elles 
vous  viennent  de  Dieu  :  en  esprit  de  péni- 
tence; quelle  pénitence  feriez-\rous  pour 
vos  péchés  •  ^r  ssôs  '?  avec  amour  et  avec 
r^-connaissance  ;  c'est  un  effet  de  la  bonté 
de  Dieu  ,  qu'il  vous  visite  et  qu'il  vous 
punisse  en  ce  monde  :  en  les  unissant 
a  celle  de  Noire-Seigneur  ;  elles  tirent 
de  cette  union  tout  leur  mérite  devant 
Dieu.   Si  vous  souffrez  de  cette  sorte, 
outre  que  vous   adoucissez  vos  peines 
pour  cette  vie ,  vous  vous  préparez  des 
trésors   de  mérite  et  de   gloire   pour 
l'autre. 

XX.  Ijcs  visites. 
Il  y  en  a  de  nécessité  ;  sanctifiez-les 
par  une  intention  pure  de  remplir  vos 
devoirs  et  de  suivre  les  ordres  de  la  Pro- 
vidence. Il  y  en  a  (ie  charité  ;  faites-les 
par  un  esprit  de  religion.  Il  y  en  a  de 
bienséance;  regardez-les  conime  des 
moyens  d'entretenir  la  sociétu  civile ,  et 
ré""iez-les  selon  les  maximes  de  l'Evan- 


gile. 


Il  y 


en 


a  de  dans:creuscs ,   re- 
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tranchez-les  atedïïiiiii^rïrriHTTe 

vailles  et  d'inutiles ,  vous  ne  vous  les 

permettrez  pas,  si  Vous  êtes  persuadé 

I  que  le  temps  est  précieux    et  nu'i    en 

T^l^f  °"  '=°»"^''  la  multUudê 
rempli      °      '   ^'  "ï"''"''  °»  ^^ut  les 

XXI.  La  conversation, 

jSu^cIL^T'^  délàuts:  l'inutilité; 
jesus-christ  nous  avertit  que  nous  rer, 
drons  comntp  d'une  „      ?     '         '  ''" 
vanité  ^ n  P    .•       *^i  '^"'■'^'s  Oiseuse  :  la 

rien  n'i^n    "™^  ''"^  "^'^n^  d"  monde 

on,  le^^df  laifo^eS^f^lMi'; 
perte  de  l'âme  de  celui  qui  'médit  t 
celm  qui  l'écoute  avec  coâpla"ance'  et 
de  celu,  q,„  pouvant  l'empêcher  né  \l 
^^"Pf  =  la  liberté  des  parote  qui  bîe^ 
qui  explFoutT',  """i^^ul-^'nent'de  ce  S 

Sitle?latli2r"  '^  ''^«--"-ria 


JOURNÉE  PRATiaUE. 

CHRÉTIEN  , 

Souviens-toi  que  tu  as  aujourd'hui 

Un  Dieu  à  glorifier  , 

Un  Jésus  à  imiter , 

La  Vierge  et  les  Saints  à  prier , 

Les  bons  Anges  à  honorer , 

Une  âme  à  sauver , 

Un  corps  à  mortifier  , 

Des  vertus  à  demander  , 

Des  péchés  à  expier , 

Un  paradis  à  gagner  , 

Un  enfer  à  éviter , 

Une  éternité  à  méditer  , 

Un  temps  à  ménager ,  . 

Un  prochain  à  édifier  , 

Un  monde  à  appréhender , 

Des  d^'xiions  à  combattre  , 

Des  passions  à  abattre  , 

Peut-être  la  mort  à  souffrir , 

Et  le  jugement  à  subu*. 


PENSÉES  CHRÉTIENNES 
POUR   TOUS    LES   JOURS   DU   MOIS 

PAR   LE   R.   P.   BOUHOURS, 

De  la  Coinp.  de  Jésus . 


AVERTISSEMENT. 
Ce  ne  sont  pas  ici  des  discours  dont  la  lecture 
demande  beaucoup  d'application  et  beaucoup  de 
temps.  Ce  sont  de  simples  pensées  courtes  et  fa- 
ciles ,  qui  s'entendent  sans  peine  ,  et  qui  se  peu- 
vent lire  en  un  instant.  Ce  ne  sont  pas  des  pen- 
sées  purement  morales , qui  ne  regardent  que  les 
devoirs  de  l'honnêteté  naturelle,  comme  celles 
d'Epictète  et  de  Sénèque;  ce  sont  des  Pensées 
Chrétiennes ,  qui  ont  pour  objet  les  plus  impor- 
tantes vérités  de  la  foi,  et  les  plus  hautes  max- 
imes de  l'Évangile. 

Ces  pensées  sont  propres  ,  non-seulement  pour 
les  âmes  qui  vivent  dans  la  retraite ,  et  qui  ont 
un  gnind  usage  de  l'oraison,  mais  aùsSî  pour 
celles  qui  sont  engagées  dans  le  monde  et  qui 
ont  peu  d'ouverture  pour  les  choses  de  Dieu.  Car 
enfin  les  personnes  les  plus  attachées  à  la  terre 
sont  capables  de  lever  quelquefois  les  yeux  au 
Ciel.  Qiielqu'occupation  et  quelqu'embarras 
qu'on  ait,  on  a  toujours  assez  de  loisir  pour  une 
lecture  d'un  moment  ;  et  si  les  affaires  ne  per-  Il 


^"^Q  PE>j^£Kb    Cvï RETIENNES 

mettent  pas  qu'on  iiTs^à^Ti^^MÎt^^hi;!^^ 

on  peut  nu  moins  prendre  tous  les  jours  une 

affZs.'''"''''  '"'"'  ^"'  ''  s'appliquer  aux 
Le  dessein  de  ce  petit  liv.e  est  de  fournir  des 

pensées  pour  tous  les  jours  du  mois.  Et  pour 

s  en  bien  servir,  voici  la  méthode  qu'on  doit 

garder. 

Le  matin,  après  avoir  adoré  Dieu  et  vous  être 
mis  en  ..a  présence,  lisez  les  pensées  du  jour- 
mais  lisez-les  lentement  pour  les  bien  compren' 
are.  Si  vous  en  avez  un  peu  le  loisir,  arrêtez- 
vous  au  premier  article  ,  avant  que  de  passer  au 
second.  Ne  vous  contestez  pas  de  concevoir  la 
vente  ou  la  maxime  que  vous  aurez  lue;  péné- 
trez-la,  goûtez-la,  faites-vou.-en  l'application. 
Usez-en  ainsi  à  chaque  article.  Si  vous  êtes  trop 
occupé ,  contentez-vous   d'une   simple  lecture 
Les  pensées  chrétiennes  font  sur  les  âmes  ce  que 
e  cachet  fait  sur  la  cire:  pour  peu  qu'elles  en- 
trent  dans  notre  esprit,  elles  ne  manquent  pas 
dy  fture  quelqu'impression   Si  vous  ne  pouvez 
pas  lire  ces  pensées  le  matin ,  ni  pendant  la  jour 
née,  lisez-les  le  soir  avant  que  de  vous  coucher. 
La  pratique  qui  suit  immédiatement  les  pen- 
sées  est  importante  et  facile,     «c  faut  pas  l'c 
mettre;  on  a  bientôt  fait  un  acte  de  vertu  et 
une  petite  réflexion.  ^^ 

Les  passages  qui  sont  à  la  fin  sont  comme  l'a- 
.  — _..  ,,(,  i  vXfiaii  acrs  pcuaces  du 


Jour  ;  ils  en  ra- 


______^ELA  PO,. 

massent  taathlZ^rrrr-~ -— _Li: 

touchant,  et  erés-p^,        e!r""  '  ""  ""'  > 
I  a  nourrir  VCime  pendant  I»  •  '  "  """'«»''•  «' 

jg"»™  «'-^«noe  qn-o V„  ,r™'°  ^e  sont  des, 

d'effet  eu  peu  de  teZTlulT''"''"''"''^^ 
les  pensées  de  tous  C^l  ^T"  """"  «"«  lu 
«««  tout  de  «ouv  IV     :  ':  '""'  '  "  f-"'  1« 
«-'«"ent.etpoureu  tiir  ë  fn!?"""'^"'  '«'■ 
yat™jon.-.,„eI,„e  chose  i"'  ''««"'«;" 
Térités  de  l'Évar^iie-  T!  "/"'""'^'•l'-  "ans  les 
-e  .•«ur.it  trop  creus;r  cv       ?"  """"  «"'»» 
menée.?  q,  i  ae  fructifl^'n,  *'""*'  "es  se- 

'»'^"-'^>"entd~rrlter^"'""' 
PREMIER  JOUR. 
De  la  Poi. 


Jésus  -  Christ  ce    afZt      ''"^  ^'°"che  de 

f^''    POuri'„b^s^deîem.rP°*    "«^ 
"«  peut  pas  s'é-n  croyance:  on 

«Hté  même  pouX,    ''"^"'1  on  a  la 

P^;^lu.raisonSe^nl%  '    «>  a  Heu 
'  w-son  à  la  foi.        '  'î"''  ''«^  soumettre  sa 

,|el  "ne^C  '«"i^?»;  à  un  chrélicn    .; 
^^^^=^======:^^i~^^  de  Ja 
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vérité  d'une  doctrine  que  Dieu  a  révé- 
lée ,  que  tant  de  martyrs  ont  signée  de 
leur  sang,  qui  a  cté  confirmée  par  tant 
de  miracles  ,  que  les  démons  mêmes  ont 
confessée  en  tant  de  rencontres;  mais 
c'est  une  bien  plus  grande  folie  de  croire 
cette  doctrine  vraie",  et  de  vivre  comme 
si  l'on  ne  doutait  pas  qu'elle  ne  fût 
fausse.  C'est  croire  comme  les  dém.ons , 
que  de  ne  pas  vivre  conformément  à  sa 
croyance. 

m.  La  foi  sera  donc  désormais  le 
principe  de  mes  actions,  et  la  règle  de 
ma  vie.  Tout  ce  qu'elle  condamne ,  je 
le  condamne  absolument ,  malgré  toutes 
les  répugnances  de  la  nature.  J'oppo- 
serai^, dans  les  occasions  ,  les  maximes 
de  l'Évangile  à  celles  du  monde,  due 
dit  le  monde  7  Ctu'il  faut  suivre  ses  in- 
clinations, qu'il  ne  faut  rien  souffrir, 
etc.  due  dit  Jésus-Christ  1  Tout  le  con- 
traire. Ctui  a  raison  1  Jésus-Christ ,  ou 
le  monde  1 

Remerciez  Dieu  de  ce  que  vous  î^tes  dans  la 
vraie  Eglise  ,  et  dites  le  Credo  lentement, 
comme  pour  faire  une  solennelle  profession  de 
foi. 

Adange  nobîs  fidem.  Luc.  xvii. 
'•  Seigneur  ,   augmentez  en  nous  la 
foi.'' 


Qui 
et  s^cnt 

catholj 
païenr 


I. 


D' 


klEU 

pu 
cœur  I 
faits  qu 
le  dénie 
mêmes 

II.  C 
partient 
nous  aj 
sommet 
enfants 
comme 
ment  qi 
sa  bontt 
quel  pai 

III.  C 
et  agir  s 
est  fait 
mière  ai 
n'était  p 
stre  dam 

[de^plus 


DE   LA   FOI. 


Quid  prodest ,  si  quis  catholice  credat\ 
etgcnhhter  vivat  ?  Petr.  Dam 

"Gtue  sert-il  d'avoir  une*  croyance 
catholique  et  de  mener  unTvie 
païenne  1"  ^^^ 


11^  JOUR. 

De  la  fin  de  Vhomme. 
I.niEU  seul  est  notre  dernière  fm  il  n'a 
pu  nous  créer  que  pour  lui.  Nofre 
cœur  nous  dit  que  nous  ne  sommes 
faits  que  pour  Dieu  ,  et  nous  ne  saurions 
le  démentir  qu'en  nous  trahissant  nous! 

II.  Chacun  doit  avoir  ce  qui  lui  an 
partient.  Soyons  donc  à  Dierpi^^^sqle 

^J'^^T^'T^  ^^^"-   Si'nous^ne 
sommes  a  lui  de  bon  cœur ,  comme  ses 

enfants ,  nous  serons  à  lui  malgré  nous 

comme  ses  esclaves.  Il  faut  nécessaire- 

ment  que  nous  vivions  sous  l'empire  de 

sa  bonté    ou  sous  l'empire  de  sa  justice  • 

quel  parti  voulez-vous  prendre  i  ' 

III.  Chaque  chose  doif  aller  à  sa  fin , 
e  agir  selon  sa  nature.  Si  le  soleil,  qu 
est  fait  pour  éclairer,  refusait  sa  lu- 
mière aux  hommes ,  il  serait  comme  s'il 

stre  dans  le  monde.  Ainsi .  il  n'v  .  r.,-.^ 
iilP!H!j£Hil£J!n       plus  monstrueux 


I 


►f^- 
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qu'un  cœur  qui ,  n'étant  fait  que  pour 
Dieu ,  n'est  pas  tout  à  Dieu.  Me  com- 
porté-je  comme  une  créature  qui  n'est 
que  pour  Dieu  1  Toutes  mes  pensées  et 
toutes  mes  actions  sont-elles  pour  lui  1 
Ah  !  que  je  fais  peu  de  choses ,  que  je 
puisse  dire  être  véritablement  pour 
Dieu  !  due  faisons-nous  sur  la  terre  ,  si 
nous  ne  faisons  l'unique  affaire  pour 
laquelle  nous  y  sommes  ! 

Prenez  ici  la  résolution  de  chercher  unique- 
ment Dieu ,  et  de  ue  lui  rien  dérober  de  ce  qui 
lui  appartient. 

Dominus  meus ,  et  Deus  meus.  Joan. 

XX. 

"  Ah  !  vous  êtes  mon  Seigneur  et  mon 
Dieu." 

Tolum  te  exigit  qui  toium  te  fecit,  S. 
Aug. 

"Celui  qui  vous  a  fait  tout  ce  que 
vous  êtes  j  a  droit  d'exiger  de  vous  que 
vous  soyez  tout  à  lui." 


m*"  JOUR. 

Du  mépris  du  w.Jiifte. 

l.Tith  qu'on  a  de  l'attachement  pour  le 

^  monde ,  on  cesse  en  quelque  façon 

d'être  chrétien.  Ce  monde  profane ,  si 

passionné  pour  la  grandeur  ,  pourje 


I>B  LA   For. 


:  Christ.'  Leurs  Smer"î' '^'^  ^^'^^ 

,  trafics;  on  né  peSfpâs  ?;';''  ^™'  <=«"- 

deux  ensemble:  il fn^fJ^'  ■"=''^"-  'ous 

'  ou  avec  l'autre  '^°'"P''«^  ^^ec  l'un 

|da'L^r:,^L''vT,r]ef"''-'«  parti 

notre  baptême;  e7  enon!  Pt^T'*^^  <!« 

I  a  ses  pumpes ,  nouV  n™.l      '^  ®^'3"  et 

iffS   par  un    s"™"  "snr'"''^  «"- 
fouler  aux  pieds  tnm         ^°'?'inel  ,   à 

dains  estiment   ûih/^  ''"^  !««  mon- 
guelle  foJie  d'être    al-,  '?'^'i"<--nfe, 

de  la  vanité  ,  ^t  de'nTr'  '1^  '  '''"'«'re 
lia  terre  à  cenx  i^ ^f/»  '««  biens  de 

Mf  '^--:„r^d'une"'l;'f ",•''"•■ -'-t  d.Vne 
fa  pas  môme  de  Zf   """">«elle.°  n 
>«  servent.  Ses  trésors    '^T',?"''^  1»i 
fflen'».  ses  honneuiN  „'„   *'  J'vertis^e. 
et  embarrasser  rcœnr^r""'.  "^'-'''Per 
r  "e   penvent  pasTiL';!";."!;  mais 
remplir;  ce  ne  sont  1  f  "«'"'>«  ni  le 
de  a„.x  biens'rjue   /es  .fr-^rai,  q-e 

r"""'.  et  ils  ne  l'e  „r  ■  /'"'""'le    mé- 
I  maihe(,rc.ux  ""Pechent  pas  d'être 


|!. 
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seulement  vaine  et  fragile  ,  mais 
onéreuse ,  mais  pleine  d'amertume  et 
de  chagrin.  On  soupire ,  on  souffre  sur 
le  trône  aussi  bien  que  dans  les  fers. 

Prie25  Notre-Seigneur  qu'il  détniifie  en  tous 
l'esprit  du  monde,  et  qu'il  voua  donne  la  force 
de  mépriser  les  grandeurs  du  siècle. 
.    Prœterit   figura    hvjus    muiidi.       1 

Cor.  vii. 

"  La  figure  de  ce  monde  passe. 

Vœ  khcpd  hcEserint  tmnscuntibus ,  qiw- 
niavi  simul  troMSfvnt  ! 

'•  Malheur  à  ceux  qui  s'attachent  à 
des  chosc;^  passagères ,  parce  qu'ils  pas- 
sent avec  elles!" 


IV^  JOUR. 

De  la  mort. 

I.TTn  chrétien  a  bien  sujet  de  craindre 
^  la  mort  quand  il  ne  vit  pas  en 
chrétien,  auel  compte  à  rendre  après 
une  vie  mondaine  et  sensuelle  !  Cluel 
regret  d'avoir  perdu  toutes  les  occasions 
dc^son  salut  I  Mourir  ennemi  de  Di-:i , 
ô  la  triste  mort  !  ô  le  funeste  moment 
qui  finit  les  plaisirs  du  temps ,  et  qui 
commence  les  peines  de  l'éternité  ! 

II.  due  voudrions-nous  avoir  fait  à 
l'heure  de  la  morti  Faisons  maintenant 
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ce  que  nous  voudrions  avoir  fait  alors; 
il  n'y  a  point  de  temps  à  perdre  :  chaque 
moment  peut  être  le  dernier  de  notre  vie. 
Plus  nous  avons  vécu  ,  .plus  nous 
sommes  près  du  tombeau:  notre  mort 
est  d'autant  plus  proche ,  qu'elle  a  été 
plus  différée. 

III.  Cluel  jugement  ferai-je  des  biens 
de  la  terre  quand  il  me  les  faudra 
quitter  1  Prenons  à  présent  conseil  de  la 
mort  ;  elle  est  fidèle  ,  elle  ne  nous  trom- 
pera pas.  due  deviendront  cette  beauté, 
cet  argent,  ce  plaisir,  cet  honneur'? 
au'en  juge-t-on  à  la  mort  1  Pendant  la 
vie ,  les  apparences  nous  trompent  ;  à  la 
mort  on  voit  les  choses  comme  elles  sont. 
L'homme  vivant  estime  le  monde  ; 
l'homme  mourant  le  méprise.  Lequel 
devons-nous  croire  ?  l'homme  viv^ant ,  ou 
l'homme  mourant  ?  Ah  !  que  le  monde 
nous  paraîtra  peu  de  chose  a  la  lueur  du 
flambeau  qui  nous  éclairera  au  lit  de  la 
mort  !  mais ,  hélas  !  il  ne  sera  plus 
temps  de  se  détromper. 

Pensez  ù  ce  que  vous  craindriez  lo  plus ,  s'il 
TOUS  fallait  mourir  présentement,  et  mettez-y 
ordre  au  plus  tôt.  Acc<.utuinez-vous  ù  laire  cha* 
que  action  de  la  journée  comme  si  vous  deviez 
mourir  après  l'avoir  laito;  gardez  surtout  cette' 
pratique  dans  l'usage  des  Sacrements 
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IJno  tantum  gradu  ego  imrsque  dividi- 
mur    1  Re^'.  xx. 

"Je  ne  suis  peut-être  éloigné  de  la 
mort  que  d'an  pas." 

Christlano  cradinum  non  est.  Tert. 

"  Il  n'y  a  point  de  lendemain  pour  un 
clirétien." 


V"  JOUR. 
D%  jugcvient  dernier. 

I.ÏL  faudra  que  je  compaiaisse  un  jour 
'  devant  le  tribunal  de  Jésus-Christ 
pour  y  être  jugé  selon  le  mal  ou  le  bien 
que  j'aurai  fait.  Il  n'y  a  rien  de  plus  for- 
niel ,  ni  de  mieux  marqué  dans  l'Evan- 
gile ,  que  cette  vérité-là  ;  je  la  crois  aussi 
fermement  que  si  la  trompette  avait  déjà 
sonné  pour  réveiller  tous  les  morts. 

II.  Q.ue  dirons-nous  à  la  vue  de  tant 
de  pensées  mauvaises ,  de  tant  d'actions 
criminelles,  de  tant  de  grâces  mé- 
prisées 1  O  le  terrible  jour ,  que  le  jour 
de  la  colère  du  Seigneur ,  où  tout  sera 
découvert ,  jusqu'aux  mouvements  du 
cœur  les  plus  cachés;  où  tout  sera 
compté ,  jusqu'aux  moments ,  jusqu'aux 
moindres  soupirs ,  et  où  l'on  ne  rabattra 
rien  !  Les  justes  seront  à  peine  trouvés 
justes  :  que  sera-ce  des  pécheurs  1 
ni.  (Quelle  sentence  doit  attendre  un 


etc.    Eh  !   ou  iront-ils ,  Seigneur    ce^ 
malheureux  à  qui  vous  donnez  votre  ml! 

lez  vous  ou^U  ''""'  /•"="  '^"  'nonde  v"u- 
lez-vous  qu  ils  se  retirent  en  s'élniD-nam 

de  vous  ?  Où  peut  être  une  si  fuSe  de 
meure?  Etre  banni  de  la  prcsetce  de 
Dieu,  être  maudit  de  Die,f!,uerpaî 

Imaginez-vou»  que  vous  êtes  présenté  au  tri- 
bu,m  de  Jésus-Christ,  De  quoi  aarie..vo"  s  le 
plus  de  honte  !  Pe„se.-y  bien ,  et  souvene  Jvou, 
que  les  Péchés  les  plus  secrets  deviencLnpT 
l.csa«j„„r  du  jugement,  s'ils  „e  sont  effLés 
par  la  pénitence. 

Va  etiarn  laudalrili  vitœ  Iwminnm    n 
remonta  mtsa^rdia  discutlas  eam  !  Saim 

"  Malheur  à  la  vie  même  la  plus  -éî?- 
lee  et  la  plus  honnête,  si  vous  l'exam! 
nez  sans  miséricorde  ,  ô  mon  Dieu!" 

Vl^    JOI'H, 
,  ^  1^6  Venfer. 

l.QuK  nous  aurions  dWreur  de  l'enfer 
J<^ijiQUs_pouviQns  entendre  les  cris 
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lamentables  des  damnés  !  ils  soupirent , 
ils  gémissent,  ils  hurlent  comme  des 
bctes  féroces  sm  milieu  des  flammes  ;  ils 
s'accusent  de  ierirs  péchés,  ils  les  pleu- 
rent et  ils  les  détestent  ;  mais  c'est  trop 
tard.  Leurs  larmes  ne  servent  qu'à  ren- 
dre plus  ardent?  les  feux  qui  les  brûlent 
sans  les  consumer.  Pénitence  des  dam- 


nes »  'Tde  tu 


es  rigoureuse!  mais 


que 


tu  es  inutile  ! 

II.  Ne  voir  jamais  Dieu  \  brûler  dans 
un  feu  dont  le  nôtre  n'est  que  l'ombre  ! 
souffrir  t()utes  sortes  de  maux  en  même 
temps  sans  consolation ,  sans  relâche  ! 
avoir  toujours  des  démons  devant  les 
yeux,  toujours  la  rage  et  le  désespoir 
dans  le  cœur  !  quelle  vie  ! 

III.  Ils  enragent,  ces  malheureux, 
d'avoir  eu  tant  d'occasions  de  se  sauver , 
et  de  les  avoir  négligées.  Le  souvenir 
de  leurs  plaisirs  passés  est  un  de  leurs 
plus  sensibles  tourments  ;  niais  rien  ne 
les  tourmente  davantage  que  de  ne  pou- 
voir perdre  le  souvenir  d'un  Dieu  perdu 
par  leur  faute. 

Descendez  en  espfit  dans  l'enfer,  demandez 
aux  damnés  ce  qui  les  y  a  fait  tomber  ;  inter- 
rogez-les sur  l'état  où  ils  sont ,  et  apprenez 
d'eux  à  craindre  Dieu ,  et  le  danger  où  tous 

êtes. 


DE   LA    FOI. 


___1S1J 

"aui    de    vous,    âmes    sensuelles 
^M^sV''""'  ''"'  '"'  flammes  S 

Vcpœna  in  pce^nam  transeunt;  de  ar- 
sSnr^J''^"  ■"^/«'«^«^  gekcn^rZ. 

"Les  impies  passent  d'une  peine  à 
a«x  Se^îS,?^  ^--u/is^^nce^  , 


VU'   JOUE. 

De  Vétcnité  des  peùm  de  l'enfer. 

I.T  A  colère  de  Dieu  peut  elle  aller  plus 

^nrS^"^''  "î""  ^'  P""'r  ^'««  Plai.siï.s  qui 
dcirent  si  peu  par  des  suppî  ces  nui  ne 
finissent  jamais  !  Etre  malli'eweux  "nsd 
long-temps  que  Dieu  sera  Dieu-Oue 
malheur  est  cela  !  N'est-ce  pas  assez  que 
^s  maux  d'un  damné  soient  extrêmes  ? 
*  aitt-il  encore  qu'ils  soient  élcrnels'î  Une 
piqûre  d'épingle  est  un  mal  bien  léo-er^ 
néanmoins  si  ce  mal  durait  toujours  ii 
donc'''eta"  '"■'»PP°"«We  :  que  .sera-ce 

r-'llC?  ^'^''""^  '  ."ï"^"''  ""  'lamné  aura 
répandu  autant  de  larmes  qu'il  en  fau 
drait  pour  faire  tous  les  fleuves  et  t„uu. 
Lies jners_dujnonde,  n'en  versâdir,,!  •' 
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li   À, 


une  chaque  siècle ,  il  n'aura  pas  plus 
avancé  ,  après  tant  de  millions  d^années , 
que  s'il  ne  commençait  qu'à  souffrir.  Il 
lui  faudra  recommencer  tout  de  nouveau 
comme  s'il  n'avait  rien  souffert;  et 
quand  il  aura  recommencé  autant  de 
fois  qu'il  y  a  de  grains  de  sable  sur  les 
bords  de  la  mer ,  d'atomes  dans  l'air  et 
de  feuilles  dans  les  forets  j  tout  cela  sera 
compté  pour  rien. 

III.  Les  damnés  n'ont  pas  seulement 
à  souffrir  pendant  toute  l'éternité  ,  mais 
ils  souffrent  à  chaque  moment  l'éternité 
tout  entière.  L'éternité  leur  est  toujours 
présente  ;  l'éternité  entre  dans  toutes 
leurs  peines  ;  ils  ont  toujours  dans  l'es- 
prit que  ces  peines  ne  finiront  jamais. 
O  la  cruelle  pensée!  ô  le  déplorable 
état  !  Une  éternité  brûler  !  une  éternité 
pleurer  !  une  éternité  enrager  !  Ah  !  si 
nous  concevions  cela  comme  les  damnés 
le  conçoivent  ! 

Faites  un  acte  de  foi  touchant  la  dun^e  des 
peines  dont  la  justice  divine  punit  un  pécheur 
mortel.  Il  faut  croire ,  sur  la  parole  de  Dieu ,  ce 
que  notre  faible  raison  ne  peut  concevoir.  C'est 
un  grand  malheur  pour  un  chrétien  de  n'être 
persuadé  de  l'éternité  malheureuse,  que  par  sa 
propre  expérience. 

Qui  non  obediunt  Evanffelio ,  pœnas 


I 


DU   PARADIS. 


^f^\i~^nteruu    scmpiternas.     11. 


VIII'=  JOUR. 

■Ott  Paradis. 

I.pARADis!  ô  le  grand  mot!   Qui  dit 

les  maux isU^"  |  «loignement  de  tous 

ifri-  ^  '  '^^semblage  de  tous  les  biens 

k  ohef-d'-CEuvre  de  la  magnincence  dé 

V.Z'    .P"""  ''"  ^'"^"^  de  Jésus-Christ 
1  accomplissement  de  tous  les  désirs  du 

est\Ifsa^SoVe'f^S'âe':/^a1i 
mesure;   posséder  Dieu  sans  craindre 

tehcite  de  Dieu  môme  :  voilà  l'objet  de 
mes  espérances.  Ah  !  je  n'ai  plus  oue 
quelques  jours  d'exil  et  de  péleiinaee 
e  puis  je  serai  éternellement  avec  re!u' 
que  mon  cœur  aime.  * 

ni.  Qu'importe  où  nous  soyons  ici- 
bas ,  pourvuque  nous  soyons  avec  Jésus  ^ 
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1 


et  avec  Marie  pendant  toute  l'éternité  ! 
Saurais-je  justement  me  plaindre  qu'- 
une félicité  infinie  me  coûte  un  peu  de 
peine  1  Les  martyrs  ont  acheté  le  Ciel 
au  prix  de  leur  sang ,  et  ils  ont  cru , 
sprôs  cela ,  qu'on  le  leur  donnait  pour 
rien.  Ah  !  bienheureuse  éternité  ,  si  les 
hommes  savaient  ce  que  tu  vaux  !  . . . 

Exeitez  en  vous  un  grand  désir  de  voir  Dieu, 
et  regardez  la  terre  avec  mépris  à  la  vue  du  ciel. 
Si  vous  étiez  rempli  de  la  pensée  du  Paradis, 
vous  n  rtuinireriez  rien ,  et  vous  ne  craindriez 
rien  en  ce  monde. 

Satiabor  cum  apparuerit  gloria  tua. 

Ps.  XVI. 

"  Mon  cœur  ne  sera  entièrement  sa- 
tisfait que  quand  je  verrai  Dieu  dans  sa 
gloire." 

Si  labor  terret ,  merccs  invitet.  S.  Bem. 

*'  Si  le  travail  nous  fait  peur ,  que  la 
récompense  nous  anime."- 


IX'  JOUR. 

De  la  présence  de  Dieu. 

I."niEu  me  regarde  présentement  com- 
^  me  si  j'étais  tout  seul  au  monde  , 
ou  plutôt  il  est  dans  moi  comme  un  œi/ 
infiniment  éclairé  qui  m'observe,  et  à 
qui  rien   n'échappe.  Jl  me  voit  de  la. 


m  9 


r 


Dt  i.A  PRÉSENCE  DE 


même   ynTâ^^^TïTse   comprcij  l.n- 

Z7C^"''  "r  -ppHcati^n  d'esprit 
aussi  fol  te  qu-  s'i     cessait  de  se  con- 

II.  Il  est  mille  fois  plus  hcmteiix  pour 
moi  que  mes  péchés  paraisser'  à  la  vue 
de  Dieu,  que  s'ils  étaient  ei  ,sés  Ju^ 
yeux  de  toute  la  terre.  VoudriezVous  fa  "re 
devant  un  valet  ce  que  vous  feites  en  [a 
présence  du  Roi  des^ois  >.  a„el  aveugl  ^ , 
ment  de  craindre  tant  les  yeux  du  ' 
monde,  et  de  craindre  si  peuis'yeux 

m.  Toutes  les  ténèbres  de  la  nuit  ne 
sont  pas  assez  épaisses  pour  nos"cacher 
a  la  lumière  même.  Les  retraites  les 
fem^^^T  f  ^''  .P'"^  «olitaires  son 
beau  luir  la  compagnie  et  la  ve  des 
hommes,  on  rencontre  Dieu  partout. 

Mettez-vous  en  la  présence  de  Dieu ,  et  voyez 
silnyarienenvonsqni  puisse  déplaire  ,;  ses 
yeux.  Tachez  de  vous  «wooutumer  à  Ja  pratique 
de  la  présence  de  Dieu  ;  c'est  un  remède  efflc'ce 
contre  le  péché.  Dieu  me  voit:  il  n'en  faut  pas 
ajutage  pour  se  retenir  dans  la  chaleur  de  la 

j^Omnia  nuda  et  aperta  snnl  ociUls  ej,^. 
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"  Tout  est  à  nu  et  à  découvert  devant 
les  yeux  de  Dieu." 

Si  pcccarc  vis ,  quœre  iM  non  te  videat 
Deus ,  et  fac  qxiod  vis.  S.  Aug. 

*'  Si  vous  voulez  pécher,  cherchez  un 
lieu  ou  Dieu  ne  vous  voie  point ,  et  puis 
faites  ce  que  vous  voudrez." 


X""  JOUR. 

Du  soin  de  son  salut. 


I. 


L'aff 
ra 


FFAiRE  du  salut  est  proprement 
'aûaire  de  l'homme;  tout  le  reste 
doit  être  compté  pour  rien.  Les  entre- 
prises des  princes,  les  négociations, 
etc. ,  ce  sont  des  amusements  et  des 
badin  âges  d'enfant.  L'importante  et 
l'unique  affaire  est  de  servir  Dieu  et  de 
se  sauver.  Tout  le  bien ,  toute  la  perfec- 
tion ,  tout  le  bonheur  de  l'homme  con- 
siste en  cela.  Ce  n'est  pas  être  raisonna- 
ble ,  ce  n'est  pas  être  homme  que  de 
négliger  une  affaire  dont  les  consé- 
quences sont  si  grandes  ,  dont  le  succès 
est  incertain ,  dont  la  perte  est  irrépara- 
ble. Ctuel  aveuglement,  quelle  folie  de 
ne  songer  qu'à  vivre ,  et  de  ne  pas  songer 
à  bien  vivre  !  de  s'appliquer  tant  k  sa 
fortune ,  et  de  s'appliquer  si  peu  à  son 
salut  !  dlue  sert  à  un  homme  de  gagner 


inutiles,  quand  on  ne 's'en  t^^""""' 

!faut  mettre  A  fnt/^Af  ^J^S^^^t,  il  le 

jfant  labouTer    ces  e  4'',-?''^?^'  "  '« 
pertes    iJ^n!^      „°"  P'aint  toutes  ils 

iPleo^y-^tt^nr^it^-'^^f--- 
amp     11^    'il       s  "^  ^^^^  '"'P^i  pour 

"""»  vilo^s"";'^A  L'''  '",'"'-r«  5on[ 

1.1  perdre.  ^  "  ^>'°"^  que  pour 

Prenez  la  ré,oluti„n  de  ro»,  smrer  à  q„oIn„„ 

.Le!hl.;  i  y\""  '"'  ''^'""  "»""""-«« 
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dit-il  ,  j'en  donnerais  une  pour  ce  prince: 
mais  n'en  ayant  qu'une  ,  je  ne  la  veux  point 
perdi*e. 

Porro  unum  est  nccessarinm.  Une.  x. 

"Apres  tout,  il  n'y  a  qu'une  chose 
nécessaire." 

Ubi  salutis  dammim  est  ,  illic  utique 
ja7n  lucrum  n'ullum  est.  S.  Euch. 

"  Il  n'y  a  nul  intérêt  à  espérer  où  celui 
du  salut  ne  se  trouve  point  :  on  perd  tout 
en  perdant  son  âme." 

XI®  JOUR. 

De  Vharrenr  du  péché. 

I.  AuELLE  perte  ,  que  la  perte  d'un  Dieu! 
nJ  Les  hommes  s'estiment  malheu- 
reux  ,  quand  ils  perdent  leurs  biens  par 
un  procès ,  par  une  banqueroute  ou  par 
quelqu'autre  accident,  au'est-ce  donc 
que  de  perdre  un  bien  infini  7  Mal- 
heureuse l'âme  qui  perd  son  Dieu  par 
un  péché  !  mais  plus  malheureuse  celle 
qui  compte  pour  rien  un  Dieu  perdu. 

II.  O  péché  ,  que  tu  es  commun  para 
les  hommes  !  mais  que  tu  es  inconni 
aux  hommes  !  En  jouant  et  en  se  di 
vertissant ,  se  rendre  l'objet  de  l'exécra 
tion  de  Dieu  ,  quel  jeu  et  quel  divertisse 
ment  est-ce  là  1  Dieu ,  qui  n'est  qu'; 
mour ,  hait  infiniment  le  péché.  Haïr; 


peu,  c'est  vouloir  un  PelTdriïiânT;!"  I 
a  la  mort,  c'est  vouloir  la  mon  /  ^^J,4' 
haïr  infiniment ,  c'est  ce  qui  ne  se  nem 
comprendre.    Que  rrpio-nV..  P^"^ 

nous  ne  crai„  nas  fZ  '^""''"'  '   '' 
ble  haine  de  Dieu  7^  ^pouvanta- 

III.  C'est  un  spectacle  bien  terril^lp 
que  Je  spectacle  du  Calvairof   n         ' 
dant  l'état  d'une  âme  Sde  H  -v  " 
est  encore  plus  effi -oya^ble  que  ce luiS 
Dieu  mourant  en  frniV    t-  ^  ^^ 

que  pour  défaire  T^fr  L^  "JêS 
laitiJus  d'horreur  qie  la  mort  ^ 

Concevez   une  véritable  douleur  'de  vo3  „A 
«les.  De  toutes  los  pertes ,  il  „e  faut  lu  " 

,«e  celle  de  ..,rr.eo,pa;e  ;„-»„;?';: 
«elie-lu  qu,  pu,sse  être  répario  p.r  le,  i.U  J"* 

Q«m  /;-«ffeOT  Aahustis  m  ////.      • 
çiitlmscr^écscUis?  Rom  v,  '    " 

Vœ  anima  audaci  qua:  spcrm-!/    ..■   ■ 
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Xlf  JOUR. 
De  la  Pénitence, 

LUaites  pénitence  ,  et  croyez  à  l'Êvan- 
"  gile  ,  dit  Notre-Seig^neur.  Il  joint 
ces  deux  choses  ensemble ,  pour  nous 
apprendre  que  les  rigueurs  de  la  péni- 
tence sont  inséparables  de  la  profession 
du  christianisme.  Il  a  été  pendant  le 
cours  de  sa  vie  mortelle  un  Dieu  péni- 
tent ,  tout  occupe  à  expier  nos  péchés , 
pour  apaiser  la  justice  de  son  Père; 
nous  devons ,  à  son  exemple ,  ctre  des 
hommes  pénitens.  Si  le  Saint  des  saints 
a  jeûné ,  pleure  ,  etc.,  que  doivent  faire 
des  coupables ,  des  rebelles  ? 

II.  Le  péché  doit  être  nécessairement 
puni,  ou  par  celui  qui  l'a  commis,  on 
par  celui  contre  qui  il  a  été  commis.  SI 
les  pécheurs  ne  se  châtient  eux-mêmes 
dans  le  temps  ,  la  justice  divine  les 
châtiera  pendant  toute  l'éternité.  Les 
crimes  qui  n'auront  pas  été  effacés  par 
les  eaux  de  la  pénitence  seront  punis  par 
les  flammes  de  l'enfer.  Ne  vaudrait-il 
pas  mieux  pleurer  quelques  jours,  que 
de  brûler  éternellement  ? 

III.  Il  ne  suflit  pas  pour  se  réconcilier 
avec  Dieu ,  de  se  prosterner  aux  pieà 
des  prêtres  ,  de  se  couvrir  la  tête  de  cen- 


«Ires  et  tout  le  corn<i"^ï^;r~rrr- —- 1 

"l-r^    une    Sur   ..-n''-""-  ^^  ^°"s 
péchés,  si  vciTn^     ""^'""'^   Je    vos 

votre  ciur  à  m  a«Lr"°'"=^='  de  tout 
4  es  gain  injure    "(f'^^"'.  'criminel   ' 

fières.iesaumôn^es  Jes  ;^""^'"-  Les 
les  macérations  de  i»  p(^!"n«,  toutes  1 
dehors  de  la  pénUo„t    u'^<.  sont  les' 

haine   du  péeSé  "„  "'est"'!ï'"=""«  ■  ^^  ' 
'esprit.  "   <^*'   lessence    et 

Çemaodcz  pa^on  à  Die»  ,.>.    ■ 

et  demandez-lui  «,  „!  '  T  '"'*-™"e"«. 
vivre  dorénavant  co,ZT  "'^'  ''^  «'•'•«o  <ie 
»■-,  aa„»  ,e/p::/;;*-Ues  premier, 

liicr  perihitls.  Lucxui'  ''"^'"'^  '^'^^' 

,-^rLrhu':^^t"'-->evous 

changez  de  vie  ?''^'^  '  «'  vous  ne' 
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Xllf  JOUU. 

De  ne  point  dijférer  sa  conversion, 

I  TK  diffo/.   trop  à  me  donner  à  Dieu. 
*J   II  semole  que  je  tâche  de  m'échapper 
de    ses    mains.    Esi-ce  donc    un    mal 
d'être  à  lui  i.  Y  a-t-il  de  la  honte  à  finir 
une  vie  honteuse  1  Peut-on  aimer  trop 
tôt   une    beauté    infiniment    aimable  1 
Demiiin,   demain.    Pourquoi   non   au- 
jourd'hui ?    pourquoi     non    des     cette 
heure'?    Demain   mes    chaines  seront- 
elles  plus  aisées  à  rompre  ?  Mon  cœur 
flera-t-il  moins  dur  7  Mon,  sans  doute. 
Le  temps,  qui  aflaiblit  tout,  iortifie  les 
mauvaises    habitudes  :     en     différant 
les  remèdes  ,  on  rend  les  maux  incura- 
bles. „  ,      , 
II.   au'est-ce  qui   nous  empoche^  de 
suivre  la  voix  qui  nous  appelle  à  la 
pénitence  1    au'est-ce   qui    nous    tait 
peur?  Il  y  a  de  la  peine  à  changer  de 
vie  ,  j'en  tombe  d'accord;  mais  que  ne 
drit  pas  laire  un  chrétien  qui  adore  un 
Dieu  crucifié  ,  et  qui  espère  un  paradis. 
S'il  y  a  quelque  chose  à  craindre  pour 
nous ,  c'est  l'abus  que  nous  faisons  des 
grâces  de  Dieu. 

m.  Différer.  L'avenir  est-il  a  moi] 
Est-ce  un  fimds  dont  je  sois  le  maître  1 
Dieu  m'attend ,  cela  est  vrai  :  l'Ecriture 


II 


BES  RESPRCTS  HUMAINS. 


le  dit ,  mais  ëîtenëdiri^^r^ZZiZT'r-. 
encore  à  vivre  Celui  nni  '^"'"^"^"  «' 
pardon  aux  péniten  s    X       P"'"''"  '« 

ie  lendemain  aux  péche„iï"p  ''™'."''^ 
que  j'aurai  du  temL     r  v'  ^'^"'-'^^'■e 

aussi^uejen'VS'po'nt'Vetmiî 
pas  avoir  perdu  l'esnrit  Lm-  (%„  j      """ 

salut  sur  L  peutS  ?  ^     '  '^"'*''  "°" 

faites  rtflexion  sur  le  temps  fl„'fl  v  . 
yo.,s  clifTére.  à  vous  do.ner  A  Weu    et  HT 
■i  h  vue  ,Iu  danger  o»  vous  «es      '  """"' 

i-.a  résolution  en  est  prise  •  ie  vm,^ 
commencer  tout-à.rheurePàW^r,e7v^ 

J-  °"  "^  ??"'"^''  Prentfre  trop  de  s.'. 
retesquand^^aguVréte  '"" 

XIV'  JOUR. 

Des  respects  Immains. 

LJ^B  inonde  parle  ;  laissez-le  parler-  les 
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dise  de  vous ,  pourvu  que  vous  fassiez 
votre  devoir ,  et  que  Dieu  soit  content  j 

II.  auelle  lâcheté  de  rougir  de  l'E- 
vangile !  On  se  fait  honneur  de  porter 
les  livrées  d'un  prince ,  on  a  honte  de 
porter  celle  de  Jésus-Christ.  Est-il  un 
artisan  qui  ne  fasse  dans  le  monde  une 
profession  ouverte  de  son  métier  ?  et  les 
chrétiens  ,  dans  l'église ,  n'osent  paraître 
chrétiens  !  Le  Fils  de  Dieu  rougira  de- 
vant son  Père  du  chrétien  qui  aura  rougi 
de  lui  devant  les  hommes. 

III.  Eh  quoi  !  tout  n'est-il  pas  auguste 
et  sublime  dans  l'adorable  Jésus  1  N'est- 
ce  pas  un  bonheur  et  une  gloire  de 
suivre  ses  exemples  '?  auoi  !  vous 
n'avez  point  de  honte  d'ctre  un  im- 
pudique et  un  blasphémateur ,  vous  en 
faites  même  gloire  ;  et  vous  avez  honte 
d'ctre  homme  de  bien!  Néanmoins, 
quoi  qu'on  en  dise,  le  plus  honncte 
homme  du  monde  est  celui  qui  sert  Dieu 
le  plus  fidèlement ,  et  qui  fait  une  plus 
haute  profession  de  le  servir. 

Demandez-vous  à  vous-même  si  ce  fantôme  du 
monde  ne  vous  fait  point  de  peur,  et  s'il  ne 
vous  empêche  point  de  satisfaire  à  toutes  les 
obligations  que  le  christianisme  vous  impose. 

Non  erubesco  Evangeliurri.  Rom.  i. 
"  Je  ne  rougis  point  de  l'Évangile." 
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Quid  Urnes  fronti  tuœ ,  q^oam  signo 
crucis  armasti  ?  S.  Aug. 

"On  ne  doit  rien  craindre,  on  ne^oit 
avoir  honte  de  rien ,  quand  on  porte  le 
signe  de  la  croix  sur  le  front." 


l'  ■'     *  ■ 


XV^  JOUR. 

De  la  défiance  de  soi-même. 
I.T 'homme  n'a  rien   tant  à  craindre 
^  que  soi-même ,  sa  propre  faibles.9e 
!e  doit  plus  faire  trembler  que  toutes  les 
puissances  de  l'enfer.  Il  ne  faut  qu'une 
parole ,  qu'un  soupir ,  qu'un  regard  pour 
le  vaincre.  Adam  a  péché  ;  Salomon  a 
oublié  Dieu  ;  saint  Pierre  a  renié  Jésus- 
Christ,   due  deviendront  les  roseaux 
si  le  moindre  vent  renverse  les  cèdres  -2  ' 
II.  L'homme  est  vaincu  le  plus  sou- 
\^ent  sans  être  attaqué.  Nos  passions  et 
nos  sens  conspirent  contre  nous  à  toute 
heure  :  notre  propre  cœur  est  notre  plus 
dangereux  ennemi.  Ceux  que  les  per- 
sécutions n'ont  pu  abattre  sont  tombés 
dans  le  désert:  après  avoir  vaincu  les  ty- 
rans et  les  démons,  ils  ont  été  vaincus  par 
leurs  convoitises.  Gardez-vous  bien  de 
vous   apprivoiser   jamais    avec    vous- 
même. 

III.  Les  plus  grands  saints  ont  frémi 
a  la  seule  pensée  de  Tétat  de  leur  âme 
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devant  Dieu.  On  a  ouï  soupirer  les 
anachorètes  et  les  pénitents  à  l'heure  de 
la  mort ,  dans  l'attente  des  formidables 
arrêts  de  la  justice  divine ,  ne  sachant 
ce  qu'ils  étaient ,  ni  ce  qu'ils  pouvaient 
devenir.  H  ne  faut  qu'un  moment  pour 
faire  d'un  saini  un  réprouve. 

Dites  avec  saint  Philippe  de  Néri: 
Seigneur ,  gardez-vous  de  moi  aujourd'- 
hui ,  car  je  vous  trahirai  si  vous  m'aban- 
donnez à  moi-même. 

Prévoyez  les  occasions ,  et  souvenez-vous  que 
les  plus  périlleuses  sont  celles  où  il  vous  semble 
que  vous  n'avez  rien  à  craindre. 

Qui  se  exlstimat  stare ,  videat  ne  cadat. 
1  Cor.  X. 

"  Q,ue  celui  qui  croit  être  ferme  pren- 
ne garde  de  ne  pas  tomber." 

Quamvis  sis  in  tuto ,  noli  esse  securus. 
S.  Bernard. 

"  Gtuoique  vous  soyez  en  un  lieu  d'as- 
surance ,  ne  croyez  pas  pour  cela  être  en 
sûreté." 


XV f  JOUR. 

De  Vusage  des  grâces. 

I.Mous  n'avons  pas  la  moindre  grâce 

^^  que  Jésus  ne  nous  ait  achetée  au 

prix  de  son  sang,  et  qu'il   n'ait  de- 
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manoee  pour  nous  à  son  PèTT'lorsnn'lT 
rendait  l'âme  sur  la  croix.  Ne^l  °er  Me 
bonne  pensée  qui  „ous  vienfdu  del 
étouffer  une  inspiration  qui  nous  nnl' 
au  bien,  c'est  fouler  aux pieS:?ïe  PanI 
de  J^us,  c'est  rendre  inutife  le  fruifS! 
II.  JVous  sommr-  redevables  à  Dimi 

reçues ,  mais  encore  de  celles  qu'il  avaif 
dessein  de  nous  donner  si  nous  n'v 
eussions  point  mis  obstacle.  Le  soleU 
lui  ,  nous  fermons  nos  fenètrel  •  non, 

°f  j"' «°°îr^  pas  moins  oh  gis  de  s! 
lumière,  il  np  HpT^^  m^^x  ^     &^*' ^t.  bd 

en  servir.  ^""^  °°"''  ''^  "O"» 

ni.  aue  de  choses  Dieu  vous  a  in 
spirees  et  que  vous  n'avez  pas  encore  en 
le  courage  d'exécuter  !  Être  sUonc^-S 
riénîtf.''"^"''"'-^^?"''  et  n'ap?ren7e 
rien!  Etre  si  souvent  sollicité  renrif 
menacé ,  et  ne  rien  faire  !  Soûverfons' 
nous  que  Dieu  est  un  créancier  à  n,^ 
personne  ne  peut  faire  banqueroute^" 
que  s'il  ne  nous  contraint  pis  si    ôt'de 

iSr  '^"•'''  '"  "°"^  «n  dema^^derl 
les  intérêts  qui  seront  grands  ;  et  qu'en! 
-In  11  y  a  une  mesure  de  grâces  et  dl 
poches  après  laquelle  Dieu  si  retire 

JW,ç^jeJaint  ■  Esp.it  de   toutes  le,  ,| 
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grâces  qu'il  vous  a  données  ;  demandez-lui  par- 
don de  n'y  avoir  pas  toujours  été  fidèle  ;  écou- 
tez ce  qu'il  vous  dit  à  présent ,  et  craignez  que 
si  vous  ne  faites  ce  qu'il  vous  dit ,  il  ne  vous 
abandonne  à  la  fin. 

Cui  multuvi  (latum  est ,  multum  quœ- 
retur  ab  eo.  Luc.  xi. 

"  On  demandera  beau'îoup  à  celui  à 
qui  on  aura  donné  davantage." 

Gratlam  scquilurjwdicium.  S.  Basil. 

"  La  grâce  est  suivie  du  jugement." 


XVif  JOUR. 

De  Vusage  du  temps. 

LT  A  perte  du  temps  est  un  des  plus 
^  grands  désordres  du  monde.  Cette 
vie  est  si  courte ,  tous  les  moments  en 
sont  si  précieux,  et  néanmoins  nous 
vivons  comme  si  cette  vie  ne  devait  ja- 
mais finir ,  ou  que  nous  n'y  eussions  rien 

II.  Hélas  !  si  un  damné  avait  un  seul 
moment  de  tout  le  temps  que  je  perds, 
comment  en  userait-il  1  A  chaque  me 
ment  de  ma  vie  je  pourrai;,  gagner  une 
éternité  bienheureuse.  Nous  ne  laissons 
échapper  aucune  occasion  de  nous  di- 
vertir ou  de  nous  eiirichif ,  et  nous  pci- 


t"  Il  Si 
riî  -s    • 
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dons  à  toute  heure  l'occasion  de  nous 
sauver. 

111.  La  journée  la  mieux  employée 
nest  pas  celle  où  vous  avez  le  plus 
avancé  vos  affaires,  mais  celle  où  vous 
avez  plus  amassé  de  mérites ,  et  dont 
Dieu  est  le  plus  content.  Faites  en  sorte 
qu  a  quelque  heure  qu'on  vous  rencon- 
tre ,  si  on  vous  demandait  :  due  faites-' 
vous?  vous  puissiez  dire:  Je  travaille 
pour  Dieu  et  pour  mon  salut. 

Renouvelez  ley  résolutions  que  vou.s  n  vez  prises 
de  bien  servir  Dieu,  et  mettez- vous  bien  dans 
l'esprit  que  tout  le  temps  que  vous  n'employez 
pas  pour  Dieu  est  un  temps  perdu. 

Nemini     (ledit     spatmm     peccandi. 
Eccli.  XV. 

"  Dieu  n'a  donné  à  personne  du  temps 
pour  pécher." 

Vacot  tihi  nt  philosophm  sisj  non  vacat 
ntchrlstiamis^is.  S.  Paulin. 

"Vous  avez  le  loisir  d'être  philoso- 
phe ,  et  vous  n'avez  pas  le  loisir  d'être 
chrétien." 


XVIIl^  JOUR. 
De  V usage  des  sacrements. 

i.T  Va    canrorv-ifiMft.    r.^»-.*    i^_    • 

"jj -t  i-ixî  îit.--,  r^uiii  iCo  umiaux  qui 

^jno'iis  commujiiqupnt  le  sanj^  et  les 
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mérites  de  Jésus-Christ.  Ce  sont  les 
sources  des  grâces  les  plus  nécessaires  à 
notre  salut.  CXuand  on  en  abuse ,  on 
rend  les  jnérites de  Jésus^Christ inutiles; 
on  rend  son  salut  impossible. 

II.  Abuser  des  sacrements,  c'est  en 
empêcher  \^^\>t  par  la  mauvaise  dispo- 
sition avec  laquelle  on  s'en  approche. 
Gluel  sujet  de  crainte  !  Tant  de  confes- 
sions ,  et  si  peu  d'amendement  !  Se 
nourrir  si  souvent  du  pain  des  anges  et 
mener  toujours  une  vie  sensuelle  !  Un 
chrétien  qui  a  une  fois  dignement  com- 
munié ,  a  assez  de  force  pour  soutenir  le 
martyre.  Où  en  sommes-nous  ? 

III.  Ce  qui  doit  nous  faire  trembler, 
c'est  que  quand  nous  recevons  le  corps 
de  Notre  Seigneur  sans  une  douleur 
véritable  de  nos  péchés ,  nous  mangeons 
notre  jugement ,  selon  la  part)le  de  saint 
Paul ,  et  nous  nous  incorporons  notre 
damnation  ,  pour  parler  ainsi.  CXue 
sera-ce  quand  il  faudra  faire  réparation 
au  sang  de  Jésus-Chnst  tant  de  fois  pro- 
fané dans  les  communions  indignets  et 
sacrilèges  1 

ConsultT?"!  quels  sont  Icii  diîfaut.s  de  v«>.s  oaii- 
fossions  et  d»  vos  comuMiiôons ,  et  entrez  dans 
les  disptisitions  d'une  ftme  sainte,  qui  no  s'ap- 
ticH'hiiif  iaiH^iis  dûj  niioteni^nts  nu@  coniui'i  ^i 
elle  eût  dû  iiiourîr  Hprtb  loë  avoir  reçuH. 
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Probct  se  ipsum  homo.  1  Cor,  xi 
"ane  l'homme  s'éprouve  sôi-mcme  " 
Sunt  chnsUaniviali  qui  vocaniur  fidèles 
etmmsunt;  tu  qulbus  sacramenta  Ckristi 
pakuntnr  tnjnriam.  8.  Aug. 

"  11  Y  <»  t'e  mauvais  chrétiens  qui  por- 
tent le  nom  de  fidèles  ,  sans  être  fidèles 
en  effet;  et  ce  spntceux  qui  déshonorent 

et  qui  profanent  les  sacrements  de  Jésus- 
Chiist." 


XIX^  JOUR. 

De  la  Messe. 

I.T  A  Messe  est  une  représentation  etun 
■"  renouvellement  du  sacrifice  de  la 
croix.  On  fait  tous  les  jours  dans  nos 
églises  ce  qui  a  été  fait  une  fois  sur  le 
Calvaire.  Je  ne  puis  rien  faire  de  plus 
ai(réal)le  à  Dieu  ,  que  d'assister  à  ce  di- 
vni  sacrifice.  Poiu'y  assister  chrétienne- 
ment, jo  dois  joindre  mes  intentions  à 
celles  du  prêtre  ,  et  sacrifier  avec  lui  le 
FUS  de  Dieu  à  son  Père  :  ou  plutôt ,  je 
dois  unir  mon  cœur  à  celui  de  .Tésus- 
Christ  pour  les  offrir  tous  deux  à  Dieu. 
II.    Nous    offensons     Dieu    à    toute 
heure ,  et  nos  péchés  ne  méritent  pas 
moins  (jiiedes  peines  infinies.  Comment 
satisiaire  à  la  justi^v»  divine,  -i  nous  ne 
Jnijm-scntons  le_sj;()ujfranees  d(î  Notre 
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Seigneur  pour  suppléer  à  celles  dont 
nous  sommes  redevables?  Toutes  les 
austérités  des  pénitents ,  tous  les  tour- 
ments des  martyrs,  toutes  les  afflictions 
des  misérables  ,  ne  peuvent  pas  acquitter 
la  moindre  de  nos  dettes ,  sans  le  sacri- 
fice de  la  croix ,  dont  les  mérites  nous 
sont  appliqués  par  le  sacrifice  de  la 
Messe. 

111.  Dii'u  apparemment  ne  pourrait 
pas  soufirir  tant  de  crimes  dans  le 
monde ,  s'il  ne  voyait ,  au  milieu  des 
villes  les  plus  débordées ,  so'i  Fils  im- 
molé sur  ies  autels.  La  vue  de  cette  vic- 
time bien-aimée  arrête  le  bras  de  sa  jus- 
tice. SI  nos  péchés  crient  vengeance ,  le 
smv^  de  Jésus  crie  miséricorde.  Adorons 
le  Fils  de  Dieu  dans  cet  état  de  victime , 
et  allons  souvent  lui  rendre  nos  hom- 
mages an  pied  des  autels.  Quelle  honte 
pour  nous ,  qu'il  soii  i  souvent  seul  dans 
nos  églises,  et  que  sa  cour  soit  déserte, 
tandis  (jue  celles  des  princes  sont  rem- 
plies de  monde  ! 

Prenez  la  ferme  résolution  d'entendre  ta 
Messe  avc^  toute  la  riiTi'îrence  que  mérite  un  si 
auguHte  sacrifice.  Pour  cela,  allez  à  l'église 
coiiune  au  Calvaire,  pour  assister  à  la  mort  de 
Jésus-Christ. 


Wl^■f^'|ffMWMwtl|>ll^^  ii)iiwjiÉtCT*jyw^ 
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Jti    omni    Inro  sacriflcalur  et  ofjcrtur 
nommi  rnco  ohlatlo  munda.  Malnch  i 

"  On  me  sacrifie  en  tout  lieu  une  vic- 
time pure  et  sainte." 

'Pline  vere  pro  nohis  hostia  crit  Dca 
cwn  iwsmctipsos  hostiam  fcccrimns    s' 
Gre^. 

"Jésus  sera  véritablement  une  vic- 
time sacrifiée  pour  nous,  si  nous  nous 
sacrifions  nous-mêmes." 


XX^  JOUR. 

De  ra7imÔ7ic, 

I.AuE  nous  sommes  obligés  à  Jésus- 
^  Christ  de  nous  avoir  donné  lieu  de 
lui  faire  du  bien,  en  substituant  les 
pauvres  en  sa  place  !  Il  est  dans  l'Eucha- 
ristie pour  recevoir  nos  adorations,  et 
pour  servir  de  nourriture  aux  fidèles;  il 
est  dans  les  pauvres ,  pour  attirer  notre 
compassion  et  pour  être  nourri  par  les 
fidMes.  Heureux  l'homme  qui  donne 
l'aïunône  k  Jésus-Ch n'M  ,  mnis  mal- 
hnireux  l'homme  qui  la  lui  refuse! 
Vou,*  donnez  vous-môme  à  man^'cr  à 
un  animai  domestique,  et  vous  refusez 
du  pain  à  un^membre  soufiVant  de  Jé- 
^ns-Christ.  Uueiie  irijusnce  !  quelle 
dureté  ! 
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11.  Ce  qu'on  donne  aux  p:rands  est 
pres(j[U(3  toujours  perdu  :  ce  (ju'oii  donne 
a  I.^ieu  ne  l'est  jamais,  li  lend  tout  avec 
usure;  il  paie  tout  libéralement ,  jus- 
qu'à un  verre  dVau.  Le  jeu  ,  le  luxe ,  la 
débauehe  ont  ruiné  mille  maisons: 
l'aumône  n'en  a  jamais  a|)pauvri  une. 
C'est  un  ^rand  art  pour  amasser  du 
bien ,  que  d'en  taire  aux  pauvres. 

Hl.  Les  hommes  seront  jugés  sur  le 
pied  de  leurs  aumônes  au  jour  du  juge- 
ment. Clue  répondront  tant  de  mauvais 
rielies ,  lorsque  les  pauvres  les  accuse- 
ront ,  lorsque  .lésus-Christ  lui-même  leur 
reprociiera  leur  dureté  ?  "  Allez  maudits, 
au  l'eu  éternel.  J'ai  eu  laim,  et  vous 
ne  m'avez  })as  donné  à  manger  ;  j'ai  été 
nu,  et  vous  ne  m'avez  pas  habillé;" 
etc.  Un  cœur  dur  pour  les  pauvres ,  est 
un  cœur  de  ré[)rouvé  :  au  contraire ,  une 
âme  vraiment  charitable  est  une  âme 
prédestinée.  Q,ue  pourra  dire  notre  juge 
contre  nous  quand  il  verra  nos  habits  sur 
lui ,  notre  pain  et  notre  ai'gent  entre  ses 
mains  ?  Nous  n'avtnis  rien  à  craindre 
au  tribunal  de  la  justice  divine  ,  pourvu 
que  les  pauvres  plaident  notre  cause. 

Considt'rez  de  qncUe  nianiôrc  vous  en  usez 
cQvcrg  îôH  p.irivres,  si  vous  îcs  triiitez  evjîiiriiê 
les  mombreg  de   .b'^sus-Chriat  :    pI  vous  leur 
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fuites  tout  le  bien  «luo  vuufi  Has  obligé  do  îiur 
fîiiro. 

Fœnrrntur  Thmlno  qui  wiscrclnr  nau- 
pcn.^.  Pi'ov.  Kix. 

"Celui  (|ui  a  pitié  du  païUTc    d( 
à  nsiircî  an  Sci.i,njcur."  ' 

Jl^;^^' /mniJms ,  ne  cuinon  dcderitis  ivse 
sit  Uir/stus.  8.  Ans;. 

''Dun^r/.  rainnôno  à  tous,  de  peur 
que  celui  a  (|ui  vous  la  refusez  ne  soit 
Jisus-Christ  Jui-môme.» 


onne 


XXI®  JOUR. 

De  Vexcviple. 
I.j^R  mauvais  exemple  a  perdu  plus 
a  .'urios  (|ue  tous  les  saints  n'en  ont 
jamais^  pu  sauver.  Si  l'on  ouvrait  la 
porte  del'enlrr,à  peine  en  trou verait- 
onunequinedit:  "  Un  tel  ou  une  telle 
m'a  damnée  "  auel  reproehe  !  On  nous 
commande  d'aimer  nos  ennemis-  pour 
quoi  taire  périr  des  âmes  qui  ne  nous 
ft)nt  po,nt  de  mal?  Un  homme  quia 
ete  assez  malheureux  pour  perdre  des 

amesmehetee.  par  Jeiui^Mhu.  Oi'u 
doit  bien  eramdre  pour  son  salut    Qik' 
pouvons-nous  espérer  de  Jésus-Ohiist  ' 
apr(3.s  lui  avoir  ravi  ce  qui  Uii  a  coûté 
SI  cher?  «i  a  k.ouiv 
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IL  O  pures  et  mores,  qui  ne  vivez 
pas  chrétiennement,  il  vaudrait  mieux 
que  vos  enfants  n'eussent  jamais  été , 
que  d'être  nés  de  vous»  Vous  ne  leur 
avez  donne  la  vie  que  pour  leur  donner 
la  mort,  et  la  mort  éternelle.  Cluand  ils 
vous  demanderont  leur  paradis  au  jour 
du  jugement,  qu'aurez-vous  à  leur  ré- 

pondie  1 

lïl.  Revotons-nous  de  J.-C.  ,%elon  la 
parole  de  saint  Paul,  au'on  remarque 
en  nous  son  esprit,  sa  conduite,  ses 
vertus;  de  sorte  qu'en  vous  voyant  on 
se  souvienne  de  lui.  On  ne  contribue 
pas  moins  au  salut  de  ses  frères  par  une 
vie  édiiiante  ,  qu'on  ne  contribue  à  leur 
damnation  par  une  ne  Bcandaleuse. 

Prenez  garde  si  vous  ne  faites  rien  qui  scan- 
dalise le  prochain ,  fct  demandez  pard  n  à  Dieu 
des  péchés  d'autrui  dont  vous  avez  été  la  cause. 
N'est-ce  pas  assez  de  nos  crimes  ,  sans  nous 
charger  de  ceux  des  autres  i 

V(c  hombiipcr  qnem  scandalum  vevJll 
Matth.  XVIII. 

"  Malheur  à  l'homme  par  qui  le  scan- 
dale arrive  !" 

Pro  taniis  mis ,  quantos  secum  traxerii 
in  Tcaium.  Salvian. 

"  Un  TiiVhp.nr  scandaleux  est  coupable 


jJK  SOUFFRANCES. 


I, 


t  qn.  les  nches  .soient  malhenré  ,x  . 

(epe,„|;,„t  c'est  un  article  de  foi  dont  h' 

^,.-,...^^,,  ,^,  p.^^  moins  ij éccssai re  a u 
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de  tous  les  péchés  que  son  m"^vâ{sTy 
emple  a  fait  commettre  "     '"^^^^^^  ^^ 


XXII'  JOUR. 

/>C5  smiffrances. 
LJYous  ne  sommes  pas  chrétiens  pour 

%ir  le  chî^tiSef  1  ^^  ,:!;iî 
qu'a  aisser  le  monde  comme  il  é^ft^ 
sous  1  empire  de  l'opinion  eUe  a  p^' 
sion.  La  vie  chrétienne  est  une  vT^  IT^ 
cifiee.  A  moms  que  d'aimer  la  croiY  H 
faut  renoncer  à  la  foi.  ' 

I  II.  auc  dit  l'Êvanî^ile  -?  Bienheurpn^ 
sont  ce.ix  qui  pleureni  :  maWà^^^^^^ 
nches,  qui  avez  votre  consolation  daul' 
ce  monde  !  Voilà  le  lan^ase  du  s  W 
i-'-prrt.  Mai!,  il  semble  que  ce  soit  nr^ 
sentetuent  un  langage  barbare  n„rii: 
senlcnde  plus  qu'au  Canada  ou'  a  Ja 
m ,  ou  les  fidèles  courent  au  rnnm  m 
,1  aut  effacer  l'article  des  souffra.mesde 
IKvan^r.ie  de  l'Europe.  Crov?m"  non^ 
q..o  la  (  .licite  consi.ste'dans  ëfarme 
e  que  les  riches  .soient  malh^  .'  !f  J 


f"'-i> 
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salut  que  celle  dc^  la  Trinité  et  de  l'In- 
carnation. . 

111    11  a  fallu  que  le  Fils  de  Dieu 
mourût  en  croix  pour  prendre  posses- 
sion  de  sa  î^loire.    Tous  les  saints  ne 
sont  entres  dans  le  ciel  que  par  la  voie 
des  sxiuUVances.  Prétendons-nous  que  ce 
nui  a  tant  coûté  im  Fils  de  Dieu  et  aux 
saint»  ne  nous  coûte  rien'?  La  croix  est 
le  partai^e  et  la  marque  des  elns.  Une 
âme  qui  ne  souffre  rien  ,  et  qui  ne  veut 
rien  souffrir  ,  a  le  caractère  d  un  re- 
prouvé. Il  ûiut  nécessairement  souffrir 
en  ce  monde  ou  en  l'autre. 

Adorez  Jésus-Christ  crucifié  et  deiuauçloz-lui 
la  grâce  de  partici^ier  waiutenant  ù  sa  vie 
souffrante,  afin  de  participer  un  jour  à  sa  vie 
glorieuse. 

Qui  non  hajulat  crucem  Sfiiam  ,  non  est 
me  àis^nus.  Luc.  xiv.  ^ 

"  Celui  qui  ne  porte  passa  croix  nest 
pas  digne  de  moi." 

Pudcat  $ub  spinato  capde  memoi-um 
fieri  (fcUcatnm.  S.  Bern. 

*'  auelle  honte  d'être  un  membre  déli- 
cat sous  un  chef  couronné  d'épines!" 


M  LA  nfesiGNATrON.  gool 


XXIII«  JOUR. 
De  la  conformité  à  la  volonté  de  Dieu 

raisŒinabJe ,  c'est  de  vouloir  ce  nue 
veut  son  Créateur  :  c'est  en  cela  nr1c?s^ 

r^^ilS^f  1'  "^^^^  -inti^ïT^s 
sa  mis  ne  sont  sainls  que  parce  ciiie  leur 

voonte  est  conforme  ù  celle  T  D  eu 

£:;td'i;;!^^''''-''^'-p-^<^H^^^^ 

H-  Une  âme  qui  n'est  pas  contente  He 
eque  D,c„  veut,  entrepend  cm  Zloue 
iai'on  sur  l'autorité  de'  Dieu  \oXw 
que  les  cho.^.s  qu'il  ordonné  et  ,^,^1 
n  ce  monde  ,  aillent  autrcmet,  , Se, 
ne  vont,  c'est  vouloir  que  Dieu  ne  soît 
pas  le  tnaître.  Tout  ce\,Mi  nous  rrrite 
a  rive  par  son  ordre.  N'est-iï  pa^",■ul 
d__a^reer  tout  ce  qu'ordonne  tml"  ^e"^ 

aeDieu"'et!^nî'n'^''''>  ""'^  P-^  l'ordre 
«eiJitu    etquinesojtpour  mon  bien 
auand  ,1  prendrait  lui-même  è  couteau,' 
pour  ,n'éf,^,rser ,  je  suis  sûr  me  ^i  S 

"eux  donc  que  ce  qu'il  veut.   Je  n'ai 
de  me  nln;..,i„..  ,7..  _■       .  . 


me  de  me  plaindre  dn -m.,,.,  . 
||l|^iM'H?^.peite,d'une^  maladie 


uu 

etc. 


"  ^t^ 

j  ,    ■ 

1   ■. .,  ' 
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Tout  cela  change  de  nature  et  de  nom , 
en  passant  par  les  mains  de  Dieu.  Ce 
que  le  monde  appelle  mauvais  temps, 
affliction,  disgrâce,  est  un  avantage, 
une  bonne  fortune  et  une  faveur  du  Ciel , 
quand  on  le  regarde  dans  l'ordre  de  la 
Providence. 

Renoncez  à  votre  propre  volonté  ,  et  priez 
Dieu  que  la  sienne  s'accomplisse  toujours  sur 
vous. 

Ita ,  Pater ,  quia  sic  fuit  placitum  ante 

te.  Matth.  xi. 

«  Je  le  veux ,  mon  Père ,  parce  ([ue 
vous  le  voulez  ainsi." 

Ilk  placet  Deo ,  cui  placet  Deus.    S. 

<%ous  plaisons  à  Dieu  ,^ quand  tout 
ce  que  Dieu  veut  nous  plait." 


XXIV^  JOUR. 
De  la  cmifianice  en  Dieu. 
I.TTn  homme  confie  sa  santé  à  un  mé- 
'^  decin,son  procès  à  un  avocat, et 
sa  vie ,  s'il  est  aveugle ,  à  un  enfant,  et 
quelquefois  à  un  chien  :  et  nous  ferions 
difficulté  de  nous  abandonner  à  la  con- 
duite de  Dieu! 

II   Les  soins  dj  u  Providence  s  éten- 
dent jusqu^aux  u>u:va^^  ^t  aux  mouche 


Irons 


créés  à  l'i,na^e  de  Dien  "'^"''^  ^^''  «mes 
e  sang  de  Jésus-ChV^s't"  n''^''^'^^  *  P" 
les  infidèles  qui  ne?!,  ^i'-"  "O""-"' 
il  comble  de  ^Les  1  ?"°'''"^"f  Pa«; 
phèment  son  sa  n'nom  T""  "î^i  bW 
point  pour  les  chréSn,';'-  1"'=  *'^^a-t-« 
qui  l'aiment  i   "'^*"®n^  qu>  l'iionorent  et , 

les  nôtres.  Laissot- le  aire  f,""' '^"'^^ 
Pere  et  notre  mère  M„f  '  ''  ^^'^  "otre 
tendresse  qu'il  fJl,^  '°"'  ensemble.  La 
à  a.oir  so?n  fe"/;  t,'^^  <^nfente  l'obl.^e 

protection  Jl  ne  ^anlf"'  ^  P'^o^''^  sa 
role.  Le  ciel  e?  WrfJ^  P?«  à  sa  pa- 

q«?  Dieu  laissât  pérTrf,?h  "'■•''''",  P''"Ôt 
<!«i  a  coniiance  en  kJi        """"''  ''"  bien 
Examinez  Totre  cmi-  „i 
taoe  digno  de  la  bont'de  n"''  ''"  "  "'"  «»"• 

«fps"^'^:^'«'----*.^«/..<^, 

''  V'ous  êtes  rpou  nipn 
P3treyosiî-iin.:/^  ^"'  i^on  sort  est 

^^f'f^ji<^e  te  in  êu'm    >.^ 
f«fe  S.  Aug^         '  '"'^^  ^^  ^^^^^^v./^^  ut 


bi 
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XX V^  JOUR. 

De  Vamour  de  Dieu. 

miEU  nous  a  aimés  jusqu'à  nous  don- 
^  ner  son  Fils  unique.  S'il  •  eut  eu 
quelque  chose  de  meilleur  ,  il  nous  l'eût 
donné.  N'est-ce  pas  acheter  assez  cher 
notre  amour  ,  que  de  l'acheter  a  ce  prix- 
là '^  Une  bonté  médiocre  ?  droit  de  se 
faire  aimer  :  pourquoi  n'aimerais-je  pas 
une  bonté  infinie  1  Hé  quoi  !  pour  être 
infinie ,  cesse-t-elle  d'être  aimable  1 

II.  Dieu  me  commande  de  l'aimer: 
est-ce  un  commandement  trop  rigoureux 
que  celui  d'aimer  une  beauté  intiniment 
aimable?  11  me  commande  de  l'aimer 
de  tout  mon  cœur  :  est-ce  trop  d'un  cœur 
si  petit,  pour  un  Dieu  si  grand?  Mais 
qui  dit  tout  n'excepte  rien  :  quelque  par- 
tie que  je  donne ,  si  je  ne  donne  tout ,  je 
ne  donne  pas  assez.  ^        , 

III  Si  l'éternité  pouvait  finir ,  ce  ne 
serait  pas  trop  de  l'enfer ,  même  aux 
iuo-ements  des  démons ,  pour  obtenir  la 
Irrâce  d'aimer  Dieu.  Il  n'y  a  pas  un 
damné  qui  ne  s'estimât  heureux ,  si, 
après  des  sicclcs  innombrables  de  souf- 
frances ,  il  pouvait  faire  un  acte  d'amour. 
Je  puis  aimer  Dieu  ,  si  je  veux ,  sans 
qu'il  m'en  coûte  nulle  pemcjjiejej'^b 


faire  quand^)nl7  peut  Tv^^TTr;; î 

plus  grand  que  ]'enf£  môme         ^  '""^^ 

Désavoue,  tout  autre  amourque  'celui  de  Dieu 
et  faites  le  plus  puissant  effort  ^ue  vous  pou  reJ 
pour  anuer  Dieu  sur  toutes  choses. 

I.  Cor  S''^''^  "^'^  ^^^'^'^^'  ""^^  ^^^. 

"Si  je  n'ai  la  charité ,  je  ne  suis  rien  " 
Si  amare  piochât  rcflninn^.  1       • 
S.  kw^.  TCdamare  non  jugeai. 

"Si  nous  avions  de  In  nci*r.«  ^     • 

Dieu  les  premiers,  n'.n^^'cTnrpotu 
l'aimer ,  après  qu'il  nous  a  prévenu  "" 


XX  VI^   JOUR, 

"'  ^'«'»««'-  '/e  AWre  Seigneur  Jésus- 

'R'™  "'a  jamais  tant  coûté  que  mon 

"  aine  :  une  vie  divine  en  a  été  le  pHx 

mes  dîmes:    Jésus-Clir st  n'a   écoi.t« 
lyson  eœ„r,  qui  u.j  demanch  it  ma 

josqu  d  la  dernière  goutte  de  son  «an 
pour  me  racheter.   iVinsi,  quand  je  ne 

.w>s  pas  à  Dieu  mon  CkLu  ,   e  s"! 

.1"  a  Josus-Christ  mon  Rédemntcu- 

jLe  moins  que  je  lui  doive ,  est  4  lu,' 

:=^^ -"^^^-illl-f!!^_^"  "  ma  fait.  Si  je 


i  - 
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nëTûï^Jîîds.pas  vie  pour  vie,  il  finit  au 
moins  que   je  lui  rende  amour  pour 

amour.  „  , 

IL  Je  donne  à  un  enfant  un  ^.  baga- 
.  telle  ;  pour  ce  rien  ,  il  m'aime  ,  il  me 
caresse.  Jésus  me  donne  son  sang ,  ses 
grâces  ,  ses  mérites  ,  tous  ses  trésors ,  et 
je  demeure  insensible  !  Apprends  ,  ap. 
prends  ton  devoir  d'i^n  entant,  âme  ni- 
trate et  superbe.  Rougis  de  ne  pas  aimer 
un  Dieu  si  bon ,  si  magnifique  envers 
toi ,  et  de  ne  rien  faire  pour  celui  qui  a 
tout  fait  pour  te  sauver. 

III.  Nous  avons  le  cœur  si  tendre 
pour  nos  amis  ,  nous  sommes  si  sensibles 
aux  bons  otiices  qu'ils  nous  rendent  !  n'y 
aurait-il  que  Jésus-Christ  (xmr  (iiii  nous 
aurions  de  la  dureté  et  de  l'ingratitude  1 
aui  de  nos  amis  a  été  crucifié  pour 
nous  1 

IlcmaïKlo/  l'amour  de  Jusus-Clirist.  ù  Jésus- 
Christ  mf-me.  Ou  ne  peut  l'aimer  sans  sa  gràse. 

Si  qui  S  non  amat  Dominum  Jcsum, 
sil  anathcma.  I.  Cor.  vi.  ^ 

"  Si  quelqu'un  n'aime  point  Notre 
Seigneur  Jésus-Christ ,  qu'il  soit  au- 

athùme."  r  a        •:> 

Si  totum  me  (kbco  pro  me  Jacto ,  (luu 

adilcm  pro  refedo?  et  refecto  hoc  modol 


"  Si  je  me  dois  déjà  iout7mi^77rT^ 
pour  avoir  été  créé    nm.  1  ^  ^^*^'" 

i  lui  donner  pour  âvo"rrr'  '^^^^^-^-^il 

pour  l'avoir  éléT^ne  manl!^'^^^*^  '  '' 
lente  1"  manière  si  ejccej- 1 


XXV 


■  e 


JOUR 

/>c  Vamo'UT  du  p: 
âme  qui  n'aime 

ncs  œuvres  q,o',o,,s;5  "'''"'■'■''  ^^'O- 
fai-sons  rien  s  nn'".:  •'"""'  """-^  "« 
Bros.  Le  ma  tv  e  osr  ?""■•  '""'"'  ""'' 

Ji.  '''•'lanioiicommamlomoni  ,l;.,-, 
JejMs,  q,„.  ,„„s  v„-„.,  aimiorj's  un  'l^'. 
aiui(>s ,  comme  le  vous  •.;  ...-.v,  -     rV 

m.m  Sauveur  a  ai„,é    p]u/ ^^^^  j^];! 

^"■-'  1-rôt  à  donner'  mes   tn"?„  {''■'"'  '^ 
l»."reMx?ano  ce^, ,;'''"•'''"'■'•  ^'«^ 


wji  i.si  jfîie 


^1^ 


i'l# 


m  ■ 


m 
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^dïTde  Jésus-Christ  et  des  véritables 
cb  rétiens. 

Excitez  en  vous  des  sentimento  de  tendresse 
pour  ceux  que  Notre  Seigneur  a  aimés  si  tendre- 
ment,  et  faites  un  bon  propos  de  ies  aider  a  se 
sauver,  et  de  ne  jamais  rien  faire  qm  blesse  la 
charité  du  prochain. 

Qui  dlUgU  p'oximum,  legem  impkvit, 

Rom.  xiii.  ,  i,  •„  «  o/, 

"  Celui  qui  aime  le  prochain  a  ac- 
compli la  loi."  .,   .  ^      J.J.  ^   j^. 
Dilectio  sala  disccrmt  tnter  fihos  Dei 

"  La  charité  seule  distingue  les  ^en- 
fants de  Dieu  des  enfants  du  démon. 


I 


XXVIlf   JOUR. 

De  V amour  des  ennemis. 

T  A  ciiarité  est  si  propre  au  christianis. 

^  me  ,  que  nous  sommes  obliges  d  ai- 
mer  jusqu'à  nos  ennemis.  Jesus-Christ 
ncms  en^a  donné  le  précepte  et  l'exem- 
nie  Un  Dieu  commande ,  et  nous  avons 
Se'la  peine  à  lui  obéir.  Un  Dieu  par- 
donne  sa  mort  à  ses  bourreaux  et  nous 
ne  pourrons  pardonne)'  une  petite  injure 

^  Tn  nvànoint  de  miséricorde  ^our 
._  fN.^« '..ivi'ne  pardonne  ponii.  uieu 


i^l 


rons  aux  anfr««    tt«     ,  "J^  *=*  paraonne- 

son  dominicale.  Il  fantaue^^TJ  •  " 
no.s  ennemis,  ou  que  non«  n  "'T""" 
sions  nous-mêmes^  "°"^  ^'^'»- 

se™aii^rn'^Srst'f^''^'l"' 
religion.  Car  nnX  »  P*"    '*"  ''"^  ^^nie 

perânnes  qui^ne"'/PP^''^'"=«  1"^  des 

ipprochentX  mèZ.  ^ZV°''^r,  ' 
mômePanriTc    ""^\  ^^^^^^  croient  le 

haïi-  que  le.  demo„  "  "  ?f'  T™'»  ^e 

qu'aux  damnes  3e  se  haï  "Î^'T ''"?'" 
autres.  Il  nV  a  nninf  h  •  "'■^  ""*'  '<^s 
«K-l  «3e  TéprobiuZ  "r"''  P'"*  or- 
donner. uK'r„'„T"  '•"  °^  P'--^  par- 
ent marquéeVniTrr^r    *■''"' ""'"'l"^' 

plaies  de  jl,r  "'"''  "'  """""^  ''■•»«'  'e. 

I.  *ân.1f  -^''^"■'''"  ""«« .  ^-^iclfa  eu. 
cide.""'"'  ''"'  '''^'  ^"  ^'^^  ^«t  "n  homi- 

■'S;;i^ïï!lI2~éli'ant  chré- 
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tierî  ;  et  la  mort  de  Jésus-Christ  n'esi 
pas  encore  vengée  !" 


XXIX'  JOUR. 

De  VlmUation  de  Notre- Seigneur, 
I  T  E  premier  homme  se  perdit  en  vou- 
'^  lant  être  semblable  à  Dieu  :  tous  les 
autres  hommes  ne  se  peuvent  sauver 
qu'en  devenant  semblables  au  l-ils  de 
Dieu  11  s'est  rendu  notre  modèle  en  se 
faisant  homme  :  nous  devons  être  ses 
ima.^es.  Il  est  le  chef  des  prédestines; 
c'est"^  être  réprouvé  que  de  ne  lui  pas 
ressembler.  ,        .     , 

IL  On  étudie  avec  tant  de  som  les 
modes  et  les-manières  du  monde  ,  et  l  on 
ne  fait  pas  seulement  réflexion  sur  la 
vie  de  Jésus-Christ.  Les  courtisans  se 
forment  sur  l(îur  prince:  un  philosophe 
a  eu  des  disciples  qui  ont  imite  jnsqua 
ses  défauts  naturels  :  ai-je -jamais  pense 
se  -ieusement  à  imiter  les  vertus  du  l^ils 
de  Dieu  %  auelle  honte  pour  moi  de 
n'avoir  pas  fait  encore  une  démarche 
pour  le  suivre  ! 

lïl.  aue  dirai-je  au  jour  du  juge- 
ment ,  quand  on  viendra  à  me  conlron- 
ter  avec  mon  modèle  ?  auand  on  oppo- 
sera la  vie  de  Jésus  à  la  mienne  ,  son 
humilité  à  mon  orgueil ,  ses  plaies  a 


■ --_?i i j.WMTroN  DE  N.  s.  2 , „ 

mes  déiicatesse.nrxr- — ^ -^ 

portements,   et'     il  ,"""■. '^'"«^^  «m- 
chrétiecsanschriKii,^-    ^^?^  monstre! 

'^  croix,    partisan    &  ]^   'f^''^^'^  ^e 
monde!  il  faut  donc  n.«  ■    ''"  "  "î" 

chrétien,  ou  nnl  ,v  '»« ^Profession  de 

j'ceiie  de  ffloria^uVeufT^'"'^  ^'« 
■srae  n'est,  à  le  b  m  ,^"fi"  -^^  christian- 

'aSion  de  feus-ChrS  dan?"  '  '*"'  ''™'- 
I  sa  mort.  "''^  "^^s  s*  ^le  et  dans 

ûto«,o„pe„t,;ou,!!!';°"^  ^îf'--  «>-'«e  TOUS 

''Mon  divin  Mnitm    v« 
en^uelqueiieuqu'^Vs^a'm:^'-^/'^"^''" 

.  >  est  cl  tort  que  i>  m«  ^-     , 
«Mf  ne  marche  s,ir^«'''^^'''^^^en, 
sus-CJirist."  '"'  ^"^  ^e«%es  de  Je-' 


PENsfeES   CHRÉTIENNES 


I  il 


XXX'  JOUR. 
De  la  dcvotion  cnven  Notre-Dame. 

t^,'  i'ï;'a'2ur%uelle  conliance  ne 

ni'tLTiar  malheu.  toutes  mes 
autres  dévotions  seraient  perdvies  je 
conserverai  celle-ci  jusqu'à lamo rt  l.n 
nneloues  désordres  que  je  so.s ,  aurai 
?^comràla  sainte  Vierge  pour  obtenir 
par    on  entremise   la  grâce  d'une  veri- 

Se  du  cill   Per'so'nnl  ne  peutpénr 

pnti-p  les  bras  de  Marie. 

Il  C'est  à  son  trône  qnc  les  plus 
criminels  appellent  de  toutes  leuj. 
car"  On  peut  sûrement  opposer  a  a 
?,S  de  Dieu  la  miséricorde  de  la 

t'sie^iid^nXn'Uracedes 


% 
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more    pourrait-elle  se  résoudre  à  signer 
la  sentence  de  ma  condamnation  ^  Ahl 

Znif?''''?  '?  P^^^«e««ion  de  sa  bonté  ' 
depuis  p  us  de  dix-sept  cents  ans  •  com- 
mencerait-elle aujourd'hui  à  se  démenUr 
et  a  tromper  nos  espérances  ?  La  plu5 

nnn!  '  f .  ?  P^""'  ^^^^'^  maliieur  pour 
Z.  :i  fi^  ^1  ""^  ?^^^  l'invoquer,  ou  de 
nous  doiier  de  s.i  bonté,  auand  je  ce^sse- 

perdu'  '''^''  ^'"''  J'  ^^^^    ^i^^^^ai 

Consacrez-vous  tout  de  nouToau  au  service  de 
la  sainte  \ierge,  et  dites  au  fond  du  cœur. 

^.j^^Rcgnez  sur  nous,  vous    et    votre 

perariduvi  !  S.  Ang. 

S/^!^^'/^^  •*  ^^  ^^"^  '^^"s  lequel  personne 
ne  doit  désespérer  de  son  salut  !'' 


XXX  l'  JOUR. 

De  la  ferveur  dans  le  service  de  Dieu. 

Lj^YONs  autant  de  zèle  pour  Dieu  qu'il 

^^  "'  P^'^r  lions  ;  ti;)v'ai]lons  à  no- 


w-fi 


22'2 


l'KMd't-'S  CHUiVri  ENNKS. 


ire  saint  nvrc  asilniit  d'nnlcnr  (m'il  y  n, 
travaillô  lui-inoiue.  Jl  ivinôi  au  dehors 
do.  soi  qu(î  ]H)i(r  la  portoclion  de  nos 
âinos.  Tons  los  di'siis  do  son  rœnr ,  tous 
les  soins  ilo  sa  ])rovid(Mioo ,  tontos  les  lon- 
dn^ssrs  de  sa  niist''riooriio  aboutissent  à 
cela.  Uuel  sujet  de  conl'usion  pour  les 
âmes  tièdes  ! 

11.  A  jui^nT  tle  Dieu  par  noire  lAehcté, 
on  dirait  qu'il  ne  mérite  pas  d'ôtre 
servi ,  et  (|Uo  ses  récompenses  sont  tort 
peu  de  ehose.  CXuelle  idée  peut-on  avoir 
d'un  nuiitrc  que  ses  domesiiques servent 
lâchement  et  sans  alléetion  'l  Nous  dés- 
honorons Dieu  ,  et  nous  déericms^  son 
service  ,  toutes  les  fois  que  nous  faisons 
avec  néu:liij:ence  ce  (pi'il  désire  de  nous. 
Malheur  a  l'honune  qui  l'ait  Fœuvre  de 
Dieunéijrligemment! 

Iir.  Une  action  faite  pour  Dieu, 
quelque  petite  qu'elle  soit,  vaut  mille 
lois  plus  que  touU^s  celles  des  héros  et 
des  con(|ucrants.  Si  l'on  se  picpie  de  tant 
de  courai^n»  en  travaillant  pour  la  vanité, 
que  ne  doit-on  pas  faire  en  travaillant 
pour  l'éternité'?  Hé  quoi  !  les  serviteurs 
du  ilemon  ne  s'épargnent  point ,  ils  ne 
se  rebutent  de  rien  ,  ils  ne  se  plaignent 
jamais,  linéique  peine  qu'ils  endurent. 
Le  paradis  vaut-il  moins  que  l'entorl 
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Norvons."  Rom  xrj. 


servîoo  do 
'gneur 


le  monde."  '       ""*•  ^^"-"^  eues  pour  ' 

de  Jésus  (il  en'  p  (t     n  .  ""  ""  '''  J'^re 
P«'<I.>>it  plus,-,.,,?   '"'",•<''"  "<'n-p.-îreil 

simple  morte'i  ft  -e  -f  '•'""  '"""  "" 
'[''''/'^'•«fi'mu-lp,;^',,:,','™''-'-' place 
hiwrne  ^.i,  ..''',       "«""ente  dont  i... 
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IL  Ce  grand  saint  est  l'intendant  et 
le  dispensateur  des  trésors  du  Ciel.  Il 
faut  s'adresser  à  lui  pour  obtenir  ce  que 
nous  demandons.  Les  choses  qui  sont 
impossibles  dans  le  cours  ordinaire  de 
la  Providence,  deviennent  aisées  par 
son  entremise.  Jésus-Christ  ne  peut  rien 
refuser  dans  le  ciel  à  celui  a  qui  il  a 
voulu  être  soumis  sur  la  terre. 

III.  Ce  qui  doit  augmenter  notre  dé- 
votion envers  saint  Joseph ,  c'est  qu'il 
n'a  pas  moins  de  bonté  que  de  pouvoir. 
Comme  pore  nourricier  du  Sauveur  et 
époux  de  Notre-Dame  ,  il  regarde  tous 
les  fidèles  comme  ses  enfants.  Apres 
avoir  rendu  tant  de  bons  offices  à  Jésus 
et  à  Marie ,  comment  refuserait-il  son 
assistance  cà  ceux  que  Marie  aime  ten- 
drement ,  et  pour  qui  Jésus  est  mort  î 

Mettez  votre  firae  en  dépôt  entre  les  mains  de 
saint  Joseph,  et  demandez  tous  les  jours  à  Dieu 
la  grâce  d'une  bonne  mort ,  par  les  mérites  de 
celui  qui  a  eu  le  bonheur  de  mourir  entre  les 
bras  de  Jésus  et  de  Marie. 

Ile  ad  Joseph.  Gen.  xlt. 

"  Adressez- vous  à  Joseph." 

Qnam  potentiorcs  sunt  in  cœlis,  qm 
tam  patentes  fuenint  in  terris.  S.  Bern. 

"  Un  saint  qui  a  été  si  puissant  sur  la 
t„vrp    ri"'>  l'Atrp  hîpn  nlus  daus  le  ciel." 


m  '»  ■ 

f  w 

K      ■> 

w 

K    i' 

ffliH  '*  ^^ 

\  tmmWS^  \    <>' 

Mpll»l',# 

.Bilii»;. 

DÉVOT.  ENVE 


DÉVOTION    ENVERS    LES 
I  ANGES. 

notre  entrée\„  monde  "un  An"''  "^"^ 
laire  pour  la  conc!'"p,l„  .  ^"^  '"'«- 
f>  pour  cela  eTappem' aT''  ^''  '  " 
Remerciez  Dieu  de  R  ^"■'^ S^'-'ficn. 
fait  de  nous  meUreVonsT"'"  S"'"  """-^ 
Anges.  Quelle  bonté  leet  f  '  °  ''^  «'^« 

'  s'attieher  l^^d  f 'S.h  "°'  ''«■''"'"«  « 
noiu  sommes  t       ''  P«cheur.s  tels  q„e 

àn^S'JLtTne'^n^t'îf  -« '-J°"- 
,'i?-"'';  ils  sont  ?4"°n  Pft"'  •>,««■■>■« 
crêtes  actions  Sino»^-!       "os  plus  «e- 

nous  n'oserions  rien  ft??  •  ^™"eur, 
,q«i  fût  contreto  Wenséanf.  "r'r  "^^  ^"^ 
mérite-t-il  plus  de  L.snect  et  nb"  ^""""= 
s.dération  'q„-un  Ang^?  ''  P^usdecon- 

nmt  les  lumières  ,rn,'  "^  "«««don- 
»i?  pour  nm^r^n  u?té  ^7^7°'''  ""=- 

;o-ot^r^?s^i>?^ 


il  -^ 


Ei^l^ 
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tent  les  dangers  qui  nous  menacent;  ils 
nous  Ibrtitient  dans  les  tentations  ;  ils 
nous  défcncient  contre  nos  ennemis  ;  ils 
nous  excitent  à  toute  iieure  à  la  péni- 
tence et  à  l'amour  de  Dieu;  ils  nous 
avertissent  souvent  au  milieu  de  nos  dé- 
sordes;  enfm  ils  n'épargnent  rien  pour 
ménager  notre  salut  ;  c'est  l'affaire 
qu'ils  ont  le  plus  à  cœur.  Ke  sommes- 
nous  pas  indignes  de  leurs  soins  ,  si  nous 
n'avons  un  respect  profond  pour  leur 
présence  ,  une  dévotion  sincère  po^ 
leur  bienveillance ,  une  grande  coP 
fiance  dans  leur  protection  l 

Recommandez-vous  à  votre  bon  Ange  ;  priez- 
le  surtout  d'î  vous  assister  dans  les  occasions 
du  péché  et  à  l'heure  do  votre  mort. 

Ain^dis  suis  mnndavit  de  te ,  ut  cuslo- 
dianttc  in  imn'dms  vustuis.  Psal.  xc. 

*'  Dieu  a  ordonne  à  ses  Anges  de  vous 
garder  pendant  tout  le  temps  de  votre 

vie. 

Inmovis  dlvcnorw ,  in  quovin  aii^ub, 
Ansrdo  tuo  rcvcrcntiam  hahc.  S.  Bern. 

"En  quelque  lieu  que  vous  soyez, 
souvenez-vous  du  respect  que  vous  de- 
vez à  voire  Ange  gardien." 


Jl^iiîiDEiwïi;;^ 


TROIS  MOTIFS 

De  VOblrgation  gu'a  le  Chrétien  de  prier 

verain,  no  re  Sur"."?*""  ""''^  SJu! 
spmes  ses  enfants    n?I       '^^^  ''°»'' 

dépendent  ^ie  sa  ™isl  Lr^r''"  '^'"' 
bonnes  œuvres  •  il  fem^  ^*  ^^^<=  «<» 
'""""iions  ,n  4  présence'  T'^  1°"^ 
qii«  nous  ne  nouvn»?  "  •  '  ^^  '=<'«'  ce 
?.•»•  la  Prière  ^Z?Z  ""'"^  ''^'^e  que 

^-  Bieu  extc4„a4!?«e1  S 

fées|tr^r„or&-i,"7'^«'^ 

d»  Srâces  de  Dieu  O^  uT^.  Jour 
im  moyen  très  assuré  m,.,',  i  ^"«'"eest 
tt c'est  ce  que  Jès.l  (T-  .  ''^■'  "l'ienir; 

Die,,   ,„.-.rr  '"^'"°."^'=«"1U«  -  comme 
'*==========^===É;É^-^ii!ILi2:^^  et  I 


I  i 


»! 

Il 


f 
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toute  gloire ,  il  veut  que  nous  lui  ren- 
dions grâces  de  toutes  nos  bonnes  ac- 
tions ,  et  qu'en  le  priant  dans  un  esprit 
d'humilité  et  de  soumission  ,  nous  ne 
nous  glorifiiofis  point  en  nous-mcmes , 
mais  en  lui  seul,  reconnaissant  que 
notre  prière  ne  peut  être  bonne  si  Dieu 
ne  nous  l'inspire,  prce  que,  comme 
dit  saint  Augustin,  il  faut  que  le  Saint- 
Esprit  nous  fasse  prier;  et  comme  nous 
devons  prier  continuellement,  dit  saint 
Paul ,  et  faire  toutes  nos  actions  au  nom 
de  Dieu  ,  nous  ne  pouvons  donner  une 
meilleure  manière  de  prier  aux  Chré- 
tienâ  que  celle  que  notre  Sauveur  a  en- 
seignée lui-même  à  ses  apôtres  lorsqu'il 
leur  dit  :  C'est  ainsi  que  vous  prierez. 


^i»nniiHiw:nioiiîtfci^ 


LES 

SEPT    PSAUMES 

^E  LA  PÉNITENCE, 

Ant  Ne  remîniscaris. 
^  J^arls.  Domine. 

PSAUME  5. 

^KiGNEun,  ne  mp   i^ 
?   reprenez      p'!;s|Ih''nr>"«î'i  ru. 
dans  votre  fee  ir     me    n     """  '"^'S-'ias 
et  ne   me    chârie:;  t^5"  ''^^"^  "i  ira 
pas  dans  voire  ^  P^ ''^''^'P*^*  «i^. 

^y^2     pitié     de       lUVc 

'"«''  Seigneur  nhr^  "'""'' ^ï'^^^- 
l'''^^  que  mes  os  Unn^l  ^'«nturbata 
sont  ébranlés  ^^  ^"^^^  «i^^a. 

'  ^i'un  s'rand  trou-  't nil/"'^^^    ^^a 


^'^. ,    mais    vous . 


«wbata  est  vaijf 
,':«'"'.     Domine! 


'.  I  '■ 


n 


,.!*. 


Il 


1l« 
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Convertere ,  Do- 
mine, et  cripe  aiii- 
mam  ineaiii:  sal- 
vuin  me  fac  prop- 
ler  misericordiam 
tuam. 

Uiumiam  non 
est  in  morte  qui 
memor  sit  lui  :  in 
intorno  autem  quis 
confitehitnr  tibil 

Lalx>raYi  in  ge- 
milu  meo:  lavabo 
per  bingulas  noctes 
lectum  meum:  la- 
crymis  meis  stra- 
tum  meinn  rij^abo. 
Turbatus  cat  à 
furore  oc  ni  us  me- 
us :  in  volera  vi  in- 
ter  omneîs  inimicos 
meos. 


Discedite  a  me , 
omnes  qui  operauii- 
ni  iniquitaiem  : 
quoniam  exaudivit 
Dominus      vocem 


il 


y  mei. 


durer       cette       é- 
preuve  1 

Revenez  à  moi , 
Seij::neur,  et  déli- 
vrez mon  âme  : 
sauvez-moi  à  cause 
de  votre  miséri- 
corde. 

Car  nul  ne  se 
souvient  de  vous 
parmi  les  morts ,  et 
qui  vous  louera  au 
ioïid  du  tombeau? 
Je  m'épuise  ù 
force  de  gémir;  ie 
baigne  mon  lit  de 
mes  pleurs  toute  la 
nuit ,  et  je  le  perce 
de  mes  larmes. 

L'indignation  et 
la  douleur  ont  ob- 
scurci mes  yeux; 
j'ai  vieilli  au  mi- 
lieu de  tous  mes 
ennemis. 

Retirez -vous  de 
moi ,  vous  tous  iini 
commeUez  l'iiii- 
quilé  ;  car  le  Seig- 
neiir  a  écouté  la 
voix  de  mes  nleurs. 


LgS 
conté  n 
^Seignei 


«- 


Le  Sejo-neur  a  é- 
! œiut;  iria  piiùre ;  Je 
^Se.^qieur  a  exaucé 
mes  vœux. 


Q.«e  tous  mes  en- 
nemis  rougissent 
et  soient  saisis  de 

r^>^^'"^-         qu'il. 
Pi'enncnt  Ja  fuite 

et  qu'ils  soient  cou-' 
'  ^^erts  (le  honte. 

^^  Gloire  au  Pure, 


j^-vaudivit  Do- 
minus  dcprecati 
ïi^'i»Mneam:Domi. 
nus  oraiionem  me- 
ani  suscepit. 

i^>ubescant       h, 
coniurbentur  vehe- 
menter  omncs  h 
^"'^•i  mei  :  couver- 

tamureteruhoscant 
v^aJde  velociter. 

G!Ioriaratri,etc. 


T'SAUMK  'Si. 

'f^^^ontefraerj.J^^^^^^^^^ 

et  dont  le,  péchcls   tecta.'nnV  ''^"'^'"^^ 
sont  pardonnivs  !  ^  '^"'^^  Piccata  ! 

Heureux  Vhmn       n 
meàquile&T^:  i,^:;'!"■^^'•'•"''•non 

«  P'*hé     et 'C  ^,Ï^P;^'-''^«.''!'n ,  nec 

d»-' (iissinuilation  !  "'• 

^'anr  que  ie  nn       r» 

vousai point  ivou^  in S::;^;?''^  ^^^"i, 
i'"^'*      ï'^»te,      j'ai   ml      ;  '"'"''^^'^•^''^ 

^=====:^-c:^^.:^^îii^^  '  l*^-»^  totn  die.       "'^*' 
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Cluoniam  die  ac 
nocte  gravata  est 
super  me  manus 
tua  ;  con versus  sum 
in  œrumiia  mea , 
dum  coniigitur  spi- 
na. 

Delictum  meum 
cognitum  tibi  feci , 
et  injustitiam  me- 
am  non  abscondi. 

Dixi:  Confitebor 
advcrsum  me  injus- 
titiam meam  Do- 
mino; et  tu  remi- 
sisti  impietatem 
peccati  mei. 

Pro  hac  orabit 
ad  te  omnis  sanc- 
tus  in  tempore  op- 
portune. 


Verurntamen  in 
diluvio  aquarum 
multarum  ad  eum 


jour  des  cris  dont 
mes  os  ont  été  affai- 
blis. 

Mon  péché  me 
plongeait  dans  la 
dernière  affliction; 
c'était  pour  moi  une 
épine  qui  me  cau- 
sait les  plus  cui- 
santes douleurs. 

Enfin  je  vous  "^ 
confesse  ma  fautv. , 
et  je  ne  vous  ai 
point  caché  mon 
injustice. 

J'ai  dit:  il  laut 
que  je  confesse  con- 
tre moi-même  mes 
offenses  au  Seig' 
neur ,  et  vous  m'a- 
vez remis  l'impiété 
de  mon  crime. 

C'est  ce  qui  poi- 
tera  tous  les  saints 
à  vous  prier  dans 
le  temps  propre  à 
trouver  miséri- 
corde. 

Et  lors  môme 
que     les     grandes 


pas  jusi 
'■    Vous 

)ile 
maux  q 
sent.  O 
êtes  ma 
rez-moi 
mis  qui 
nent. 

Je  voi 
fintellig 
dites-voi 
enseigne 
min  où 
marcher 
rai  mes  i 
vous. 

Ne  de 

semblabl 

val  et    a 

animaux 

telligence 

Il  faut 

les  reteni 

mors  et 

pour  les  r 

elles    et 

qu'ils  n'éc 

Les 
'  prénarées 


elles     n'arriveront 
pas^jusqii'à  eux. 
Vous  ctes    mon 
'île     contre      les 
maux  qui  me  pres- 
sent. O  Dieu,  qui 
êtes  ma  joie ,  déliv- 
rez-moi des    enne- 
mis qui  m'environ- 
nent. 

Je  vous  donnerai 
l'intelligence ,  "  me 
,  dites-vous  ;  je  vous  ' 
I  enseig-nerai  le  che- 
min où  vous  devez 
marcher;  j'arrête- 
rai mes  regards  sur 
vous. 

Ne  devenez  pas 
semblable  au  che- 
val et  au  mulet, 
animaux  sans  in- 
telligence. 

Il  faut  que  vous 
les  reteniez  avec  le 
mors  et  la  bride, 
pour  les  rendre  do- 
ciles et  empêcher 
qu'ils  n'écho,ppent. 
Les  afflictions 
I  préparées    au 


i  "  ■ 


non 
bunt. 

Tu  es  refugium 
meum  a  tribula- 
tione  quœ  circum- 
aedit  me:  exulta- 
tio  mea;  erue  me 

a    circumdantibus 
me. 

Intellectum  tibi 
aabo,etinstruamte 
in  via  hac  qua 
padieris  ;  firma- 
bo  super  te  oculos 
meos. 


Nolite  fieri  sicut 
equus  et  mulus , 
quibus  non  est  in- 
tellectus. 

In  chamo  et  frœ- 
no  maxillas  eorum 
constringe ,  qui  non 
approximant  ad  te. 

Multa      flagella 


■  peccatoris  ;  spenin- 


iM'~ 


if»;»!" 


s';  '  i" 

i 
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tem  autein  in  Do- 
mino misericordia 
circumdibit. 


Laetamini  in  Do- 
mino ,  et  exultate , 


justi: 
ni 


et 


,     omnes 
co.vde. 


loriami- 
recti 


Gloria  Patri ,  etc. 


cheur  sont  en  grand 
nombre  ;  mais  la 
miséricorde  envi- 
ronnera celui  qui 
espère  dans  le  Seig- 
neur. 

Justes  ,  rejouis- 
sez-vous  dans  le 
Seigneur,  et  tres- 
saillez d'allégresse; 
glorifiez-vous  en 
lui  ,  vous  tous  qui 
avez  le  cœur  droit 

Gloire  au  Père 
etc. 


PSAUME  37. 


D 


OMiNE  ,  ne  in  fu- 
rore  tuo  arguas 
me,  neque  in  ira 
tua  corripias  me. 

Cluoniam  sagiltœ 
tuae  infixœ  sunt 
mihi  ,  et  confir- 
masti  super  me 
manum  tuam. 

Non  est  sanitas 
in  carne  mea  a  fa- 
cie  irae  tuae  ;    non  i 
est     pax     ossibus  | 


^EiGNEUR ,  ne  me 
^  reprenez  pas 
dans  votre  fureur, 
et  ne  me  châtiez  pas 
dans  votre  colère. 

Car  vos  flèches 
ont  fait  en  moi  de 
profondes  blessures, 
et  votre  main  s'est 
appesantie  sur  moi. 

Votre  colère  ne 
laisse  aucune  par- 
tie saine  dans  ma 
chair  ;    la  vue  de 


ble  jusque  dans  h    f??r,  t     ^'''''^  P^^ca- 
moeile  de  mes  os  "'"  ^eorum. 

JVfes        '   '     •'     I 

flo's  qui  m'ont  sut  ~T*,  '"P^"-" 

Pe.a"ntfardea,nu    2r^    *'    «'^« 
m'accable    etJnl  I  ^^^''^  gravaue 

-La  pourriture  ef  I      p„f 

sont  foimées  dans  uZ  '^^  *""'  cica- 
;nes  plaies .-  ]a  wô-  S  '"'*  ■  ^  ^^ie 
l«nce  de  mon  mnl    '"'''f '«'«'»  meo». 

est  un  effet  de  mon 
égarement  et  de  ma 

Courbé  et  Rhattn       n/r. 

•^«««  le  poid   de  m    s.n^"'''         ^^^f»« 

r^^«;je  marche   sum'   ''    ""^^^^"« 

^««tiejouravecunlnl  "'^"^  ^^  «- 
Ji-^^^.^e  We^^'Jl^j^^^^^^^  totadie  con- 
juré. ''''  j  ^'-^tatus    in-redie- 

^  -^e  sens  dans  mp<;       A 
^''^"^•^   nne  ardeur  L  ^"^«bi 

Q«i  me  brûle    et  ^.    ^  '  ■  '^^'P^^^^    ^unt 
^^'^^    Pius    aueun^e   inr^^^^"'^--        «r 

itton  corps.  |  ^^^^  "^^'a. 

Je  sufs  tout  Jan- 1 


Afflfet 


"S  sum  et 


iii 


mi  I 


'"  *■'' 
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humiliatu.s  sum  ni- 
mis  :  riigiebam  a 
geinitu  cordis  mei. 


Domine ,  ante  te 
omne  desiderium 
meum;  et  gemitus 
meus  a  te  non  est 
absconditus. 

Cor  meum  con- 
tuibatum  est,  dere- 
liquit  me  virtus 
mea  :  et  lumen  ocu- 
lorum  meorum,  et 
ipsum  non  est  me- 
cum. 

Amici  mei  et 
proximi  mei  adver- 
sum  me  appropin- 
quaverunt  et  stete- 
runt. 

Et  qui  juxta  me 
erant  de  longe  ste- 
terunt  ;  et  vim  fa- 
ci  ebant  qui  qugere- 
bant  animam  me- 
am. 


guissant  et  tout 
brisé  ;  mon  cœur 
pousse  des  sanglots 
et  des  gémisse- 
ments. 

Seigneur ,  vous 
voyez  où  tendent 
tous  mes  désirs ,  et 
le  gémissemeijt  de 
mon  âme  ne  vous 
est  point  caché. 

Mon  cœur  est 
dans  le  trouble  et 
l'inquiétude  ;  mes 
forces  m'abandon- 
nent ,  et  mes  yeux 
sont  éteints. 

A  la  vue  de  mes 
plaies  ,  mes  amis 
et  mes  proches  se 
sont  retirés  de  moi. 

Ceux  qui  m'é- 
taient le  plus  at- 
tachés se  sont  é- 
loignés  de  moi  ; 
pour  mesennehiis, 
ils  ne  s'occupent 
que  des  moyens 
d'aiienter  à  ma  vie. 


Ceu: 

tant  m 

recours 

songe  e 

tout  le  j 

veaux  a 

me  perd 

Mais 

1  comme 

qui  n'en 

je  suis 

muet  qn 

point  Ja  ] 

Je    su; 

un  homr 

point  d'or 

entendre. 

(guepriir' 

Mais  V( 

drez     po 

Seigneur 
Dieu  ;   vo 
aucerez , 
j'ai  mis  ni 
rance  en  v 
Je  vous 
[Clue    je 
j  point  un  t 

joie  pour  m 
«lis;  ils  01 


M} 


■*►■    ' 


^enx  quirnéën — iv '-' — - 

tent  ma  ruine  ont  b^^n;  "^""K  '^^"'^e- 
recours  au  menJ  w"  •  "'^^''^  ^^^^ 
songe  et  concèdent  nfL?  '"^^  ^a- 
tout  Je  jour  de  not  Li  d^  '  ''  .^^^^^'^  ^^- 
veaux  artiiîces  pour  tnr  ^^^'^aban- 
me  perdre.  ^• 

!     Mais     je     suf«!       t? 
comme    un   sonrrîL  ^^  ^^^^'^^  ^an- 

qui  n'entend  po'n?".  M  '^^^'^^^^    "^« 
je  suis  com^t'  ^".f/^^^^^^^       ^^  ^'^^t 

n^^et  qui    n'ouvre  eTof   ''''''  ''^'''-' 
point  Ja  bouche.  °®  ^""^• 

Je   suis   comme       Vt  fo^* 
«n  homme  qui  n'a  ^nr^  ^''^"^'  ^'""^  ^i" 
point  d'oreilles  pour  en!  ^""T  "^^^^  '^"^î- 
entendre , ni  de  lan    fn  '  '  ""^  ""^^  ^^^^ens 

.- p.urVépli^iÏÏ:  - ---- -^^^^^^^ 

Mais  Vnuç,  v^,^ i   *• 


Mais  vous  répon- 
drez    pour    moi , 
|Sei§;neur  „,on 


Quoniam  In  te 
^omine,   speravi .' 
"t    exaudias    me 


Pieu;   vous  m'eS^  SUr't''^^    ^^' 

f  perez ,     puisque  us  ^'^^^  ^''''  «i^- 

jai  mis  mon  espéJ 

rance  en  vous. 
!    Je  vous  ai   dit-\     n    • 
hV«    je    ne    sôL'L^l^  dixi:  Ne- 
point  un  sujpf  rT^   3       '^   supere-au- 

Joiepourme^'eLie  me?'  f  ^^^^^Siici 
r^s;  ils  ont  Darl^W^  '  "^^  ^''"^  com- 
linsnlpm.v.«.,\P.^.^i''  I  moventur       pe<]o. 

—  '"^^-      ^i^per     me 


t  ■* 


iii 


37    :i.  f 


l'f. 


nïiw. 


'}\< 


1  -. 
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magna  locuti  sunt. 


CLiioniam  ego  in 
flagella  paratus 
sum;  et  dolor  me- 
us in  conspectu 
meo  semper. 


GLuoniam  iniqiii- 
tatem  meam  an- 
nuntiabo ,  et  cogi- 
tabo  pro  peccato 
meo. 

Inimici  antem 
mei  vivant ,  et  con- 
firmât! sunt  soper 
me  ;  et  multiplicati 
snnt  qui  oderunt 
me  inique. 


Ctui  rétribuant 
mal  a  pro  bonis  de- 
trahebant  mihi  ; 
quoniam  sequebar 
bonitatem. 


moi  lorsqu'ils  ont 
vu  mes  pieds  chan- 
celants. 

Cependant  je  suis 
prêta  tout  souffrir, 
et  mon  péché  ,  qui 
est  la  cause  de  ma 
douleur  ,  est  tou- 
jours présent  à  mes 
5^eux. 

Je  reconnais  pub- 
liquement mon 
péché ,  et  je  ne 
cesse  de  le  détester. 

Cependant  mes 
ennemis  sont  pleins 
de  vie ,  leur  puis- 
sance s'accroît ,  et 
le  nombre  de  ceux 
qui  me  haïssent  in- 
j  ustement  s'aug- 
mente tous  les 
jours. 

Ceux  qui  ren- 
dent le  mal  pour  le  [ 
bien  me  déchirent 
par  leurs  calom- 
nies ,  quoique  mes 
vues  soient  con- 
fcirmps  n  la  instire, 


Se 
m'ab; 
ô  nu 
vous 
de  me 
Mû 
mon 
vous  t 
rfr. 

Gloi 
etc. 


A 


YEZ  f 

m  or 

Ion  j'étc 

tre  misé 

Et  ci 

mfqnité 

grandeu] 

multitud 

bontés. 

î    Lavez- 

nion     in 
plus  en  p 

i''fiez-moi 
péché. 

Oar  je 

inon    inic 
.,^^a  /aute 


.    i' 
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/Seigneur,       nel     îvvT 

m'abandonnezpas-  mi  n.    •  — r-- 
<^   iium  Dieu      ne   m^.'     °^'"^-^e"s 

-ousderne^e^t    nlrrr^^'I^^^^ 
rir.  ''''    ^""le ,  Deus  saJutis 

,     Gloire  au  Pore   rl%'-         ^         ' 
îetc.  ""^^'l  ^t^loria       Patri 

I  etc.  ' 

PSAUMR  50. 


.«<i:  ■' 


/JYEz  pitié,  de  moi 
/    ^,?5^n  I^ieii,  se- 
lon]'étendue  dé  vo- 
tre miséricGide. 
.  Et  ciîacez   mon 
^m^-iné^  selon    Ja 
grandeur      et     la 
,«^ultitiîde    de    vos 

I-avez-moi       de 
"jon     iniquité    de 

P.  "'^  en  plus,  et  pu- 
r^moi  de   mon 

'n^  je  reconnais  ' 

"î«»    iniquité  ;    et 
^>ia   iaute  csf   ton 


{JJfiSRRERE       mei, 
I  -Deus,    secun- 

,a"m  mao-nam  nii- 
jserjcordiamtuam. 

n^wUitudinem    mi- 
serationum       tua  ' 
fum,   dele    iniqui. 
,  tatem  me<n)i. 

Amp!ms];,;rai^e 
at-niiquiîate  niea 

ft  a  pocc'ito  mej 
lîîunda  me. 


Q-'^oniam       ini- 
qwitatem       meam 


P'  «■  èl 


&.21    ^- 
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Tl 


peccatum  meum 
contra  me  est  sem- 
per. 

Tibi  soli  pecca- 
vi ,  et  malum  co- 
ram  te  feci ,  ut  jus- 
tificeris  in  sermoni- 
bus  tuis  ,  et  vincas 
cnm  judicaris. 


Ecce  enim  in  ini- 
quitatibus  concep- 
tus  sum  ,  et  in  pec- 
catis  coneepit  me 
mater  mea. 

Ecce  enim  verita- 
tem  dilexisti  ;  in- 
certa  et  occulta  sa- 
}^ientia3  tuoB  mani- 
lestasti  mihi. 

Asperges  me 
hyssopo,  et  mun- 
dabor  ;  lavabis  me  , 
et  super  nivem 
dealbabor. 


jours     présente 
mes  yeux. 


a 


C'est  contre  vous 
seul  que  j'ai  péché; 
j'ai  commis  le  mal 
en  voire  présence  ; 
pardonnez-moi  afin 
que  vous  soyez  re- 
connu fidèle  dans 
vos  promesses  et  ir- 
réprochable en  vos 
jugemens. 

Vous  savez  que 
j'ai  été  engendre 
diins  l'iniquité ,  et 
que  ma  mère  m'a 
conçu  dans  le  pé- 
ché. 

Vous  voulez  que 
l'on  soit  à  vous  du 
fond  du  cœur,  et 
vous  m'avez  in- 
struit des  mystères 
de  votre  sagesse. 

Purifiez-moi  donc 
avec  riiyssope,  et 
alors  je  serai  pur; 
lavez- moi,  et  je  de- 
viendrai plus  blanc 
Que  la  neiire. 
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Faites-moi     en- 1     Audîiïir^^i^^ 
tendre  une  parole  bis  gaudium  et  lœ- 


de  consolation  et  de 
joie,  et  mes  os, 
lue  vous  avez  bri- 
sés ,  tressailleront 
d*alléio;resse.  | 

Détournez  vos 
yeux  pour  ne  plus 
voir  mes  offenses , 
et  effacez  tous  mes 
péchés 

Créez  en  moi  un 
cœur  pur ,  ô  mon 
Dieu,  et  renouve- 
lez au  fond  de  mes 
entrailles  l'esprit  de 
droiture  et  de  jus- 
tice. 

Ne  me  rejetez 
pas  de  votre  pré- 
sence, et  ne  reti- 
rez pas  de  moi  vo- 
tre L&prit  saint. 

Rendez-moi  la 
joie  de  votre  assis- 
tance salutaire,  et 
fortifiez-moi  par 
votre  Esprit  souve- 
rain. 

1^  J'apprendrai  vos 


16 


titiam  ,  et    ex  , 
bunt    ossa    hunii- 
liata. 


Averte  faciem 
tuam  a  peccatis 
meis  ,  et  omnes  ini- 
quitates  meas  dele. 

Cor  mundum 
créa  in  me ,  Deus  ; 
et  spiritum  rectum 
innova  in  visceri- 
bus  meis. 


Ne  projicias  me 
afacie  tua,  et  Spi- 
ritum sanctum  tu- 
um  ne  auieras  a 
me. 

Redde  mihi  Iceti-  ' 
tiam  salutaris  tui, 
et    Spiritu    princi- 
pal! confirma  me. 


JDocebo    iniquQs  | 


:=ït 
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vias  tuas  ;  et  impii 
ad  te  convertentur. 


Libéra  me  de 
sanguinibiiSjDeus, 
Deus  salutis  mese  ; 
et  exultabit  lingua 
mea  justitiam  tu- 
am. 


Domine ,  labia 
mea  aperies ,  et  os 
meum  annuntiabit 
laudem  tuam. 

Ctiionîam  si  vo- 
luisses  sacrificium 
dedissem  utique , 
holocaustis  non  de- 
lectaberis. 


Sacrificium  Deo 
spirilus  contribula- 
tus:  cor  contritnm 
et  humiliatum,  De- 
us  ,  non  despicies. 


voies  aux  pé- 
cheurs, et  les  im- 
pies se  convertiront 
a  vous. 

O  Dieu ,  ô  Dieu , 
mon  Sauveur ,  dé- 
livrez-moi des 
peines  que  méritent 
mes  actions  sangui- 
naires ,  et  ma  lan- 
gue publiera  avec 
joie  votre  justice. 

Seigneur ,    vous 

ouvrirez    mes    lô- 

I  vres ,  et  ma  bouche 

annoncera  vos  lou- 

i  anges. 

'  Si  vous  aimiez 
les  sacrifices ,  je 
vous  en  oflfrirais; 
mais  les  holocaus- 
tes ne  sont  pas  ce 
que  vous  deman- 
dez. 

Le  sacrifice  que 
Dieu  demande  est 
un  esprit  pénétré  de 
douleur.  Vous  ne 
mépriserez  pas ,  ô 
mon  Dic*tî .  un  cœur 
contrit  et  humilié. 


Par  un  effet  de 
votre  bonté,  Sei-. 
neur  répandez  ^.os 
bénédictions  sur 
Sîon,    et    bâtissez 

esmursdeJérusa 
iem. 

Vous      agréerez 
alors  jes  sacrifices 
rfe  justice ,  les  of: 
frandes  et  Jes  holo- 
caustes ;    alors    on 
vous  offrira  des  vic- 
^'"les  d'actions  de 
g^râces    sur    votre 
autel. 

^^  Gloire  au  Père , 


Bénigne  facDo- 

fïi"ie ,  in  bona  vo- 

^'•ntate    tua  Sion, 

"t  œdificentur  mûri 

Jérusalem. 

«n Jîîf^  acceptabis 
sacri/îcium  justitise 
oblationes  et  holo- 

causta.-tuncimpo- 
nent  super  altare 
tuum  vitulos. 


G^loria  Patri,  etc. 


Psaume  lOl. 


^EroNEun  ,    écoii- 

,  fez  ma   prière, 

et   que    mes   cris 

montent      jusqu'à 
vous.  ^ 

J^e       détournez 

pas  votre  visage  de 

/'essus    moi:     en 

louelniin  f«vw.JL  ^ 

]•'  *  '"-îiip.S   UUC 

^ioisdans  l'afHic- 


J)oMiNE ,      exaudi 
orationem    me- 
am ,  et  clamor  me- 
us ad  te  veniat. 

.^on  averta.j  fà- 
?iem  tuam  a  me  • 
^ïï.  qucacumaup  d«« 

inbulor,  inclina  ad 
iîll£H£?m  tuam. 


:1l 
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In  quacumque  die 
invocavero  te ,  velo 
citer  exaudi  me. 

Gtuia  defecerunt 
sicut  fumus  dies 
mei ,  et  ossa  mea 
sicut  cremium  a- 
ruerunt. 


Percussus  sum 
ut  fœnum ,  et  aruit 
cor  meum  :  quia 
oblitus  sum  come- 
dere  panem  meiim. 


: 


i. 


tion ,  prêtez  l'oreil- 
le  à  ma  voix. 

En  quelque  jour 
que  je  vous  in- 
voque ,  hâtez- vous 
de  m'exaucer. 

Carmes  jours  se 
sont  évanouis  com- 
me la  fumée,  et 
mes  os  se  sont  sè- 
ches comme  du 
bois  à  demi  con- 
sumé par  le  feu. 

Semblable  à 
rherbe  fauchée ,  je 
suis  tombé  dans 
une  extrême  lan- 
gueur; parce  que 
j'ai  oublié  de  pren- 
dre ma  nourriture. 

A  force  de  gémir 
et  de  soupirer ,  mes 
os  tiennent  à  ma 
peau. 

Je  suis  devenu 
semblable  au  péli- 
can des  déserts  et 
au  hibou  qui  n'ha- 
bite que  les  lieux 
solitaires, 
avi  :  et  fac-  i     Je  passe  la  iiull 


A  voce  gemitus 
mei  adhs&sit  os  me- 
um carni  meae. 

Similis  factus 
sum  pelicano  soli- 
tudinis  ;  factus  sum 
sicut  nycticorax  in 
domicilio. 
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sans  dormir*  at  io~n7^      "     ~ — ~ 

me  trouva  nn^  ^  '^^  ^"^  sicut  pas- 
me  trouve  comme  ser  solitarhi«  i« 
«n  pas.sereau  qui  tecto  ^"^^'"^  ^^ 
est  tout  seul  sur  un  ' 
toit. 

Tous  les  jours 
mes  ennemis  me 
couvrent     d'oppro 


bres;  et  ceux  qui 
'autrefois  me  com- 
blaient de  louan- 
?es,  me  chargent 
a  présent  d'impré- 
cations. 

Je  mange  la  cen- 
dre comme  le  pain 
et  ce  que  je  bois  est 
arrosé  de  mes  lar- 
mes. 

Je  sens  le  poids 
de  votre  colère  et 
de  votre  indigna- 
"^n  î  car  après 
m  avoir  élevé,  vous 
m'avez  renversé 
par  terre. 

Mes  jours  sp  sont 
écoulés  comme 
i  ombre ,  et  je  suis 

herbe. 


Tota  àxQ  expro- 
brabant  mihi  in- 
imici  mei ,  et  qui 
laudabant  me  ad- 
versum  me  jura- 
bant. 


Q-uiacineremtan- 
q«am  panem  man- 
ducabam  ,  et  po- 
tum  meum  cum 
fletu  miscebam. 

A  facieirœet  in- 
dignationis  tua?  • 
quia  elevans  alli- 
sisti  me. 


r>ies   mei   sicut 
umbra    declinave- 1 
nmt  ;  et  ego  sicut  I 
lœrumi  arui. 


Ç'  ».  Ji  ' 


f-. 


2-4(; 
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Tu  autem ,  Do- 
mine ,  in  oBlemum 
permanes  ;  et  me- 
moriale  tuum  in 
gênera  tionem  et  ge- 
nerationem. 

Tu  exurgensmi- 
sereberis  Sion;  quia 
tempus  miserendi 
ejus  ,  quia  venit 
tempus. 


Ctuoniam  pla- 
cuerunt  servis  tuis 
lapides  ejus  ,  et 
terroB  ejus  misere- 
buntur. 

Et  timebunt  gén- 
ies nom  en  tuum, 
Domine ,  et  omnes 
reges  terrœ  gloriam 
tuam  ; 

Cluia  ocdificavit 
Dominus  Sion,  et 
videbitur  in  gloria 
sua. 


Pour  vous ,  Seig- 
neur ,  vous  demeu- 
rez  éternellement, 
et  la  mémoire  de 
votre  nom  passera 
de  siècle  en  siècle. 

Vous  paraîtrez 
enfin ,  et  vous  au- 
rez pitié  de  Sion, 
puisque  le  temps 
est  venu  d'avoir 
compassion  d'elle, 
ce  temps  que  vous 
avez  marqué  vous- 
même. 

Car  les  pierres 
de  Sion  sont  chères 
à  vos  serviteurs , 
et  ils  s'attendrissent 
sur  ses  ruines. 

Les  nations  crain- 
dront votre  nom, 
Seigneur ,  et  tous 
les  rois  de  la  terre 
publieront       votre 


gloire 


Lorsque  vous  au- 
rez rebâti  Sion, et 
que  vous  y  aurez 
l'ait  éclater  votre 
puissance. 


Le    Seigneur 
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tourné  ses  regards 
sur  la  prière  des 
humbles ,  et  il  n'a 
pas  méprisé  leurs 
demandes. 

Vos  merveilles, 
ô  mon  Dieu ,  pas- 
seront jusqu'aux 
races  futures ,  et  la 
postérité  la  plus 
éloignée  en  rendra 
gloire  à  votre  nom.  ' 

Le  Seigneur  a 
regardé  du  fond  de 
son  sanctuaire  ;    il 


Respexit  in  ora- 
tionem  humilium; 
et  non  sprevit  pre- 
cem  eorum. 

.  Scribantur  heee 
m  generatione  al- 
téra ;  et  populus 
qui  creabitur,  lau- 
aabit  Dominum. 


Cluia  prospexit 
de  excelso  sancto 
••^uo  ;   Dominus  de 


a  daigné  jeter' les  c^lo' in  Zam  as 
veux  sur  h  tnwa       «^„.v       '^^ram  as- 


yeux  sur  la  terre. 
I  Pour  écouter  les 
gémissements  des 
captifs,  pour  tirer 
des  liens  ceux  qui 
étaient  condamnés 
a  la  mort. 

Afin  qu'ils  célè- 
brent son  nom  dans 
Sion ,  et  qu'ils 
chantent  ses  louan- 
ges dans  Jérusa-i 
lem , 

IjOranno  loo   *>^.,    I 


pexit , 

Ut  audiret  gemi- 
tus  compeditorum 
ut  solveret  filios  in- 
teremptorum 


.  Ut  annuntient 
m  bion  noinen  Do- 
"ïini  ,  et  laudem 
ejus  m  Jérusalem 


conveniendo 
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populos  in  unum , 
et  reges,  ut  servi- 
ant  Domino. 


Respondit  ei  in 
via  virtutis  suae  : 
Paucitatem  dierum 
meorum  nuntia 
mihi. 


Ne  revoces  me 
in  dimidio  dierum 
meorum  :  in  gene- 
rationem  et  gene- 
rationem  anni  tui. 


Initio  tu ,  Domi- 
ne ,  terram  fundas- 
ti  :  et  opéra  manu- 
um  tuarum  sunt 
cœli. 

Ipsi  peribunt  :  tu 
autem  permanes. 

Et  omnes,  sicut 
vestimentum  ,  ve- 
terascent ,   et  sicut 

r»r»prfnrnim       mnfn_ 


pies  et  les  rois  se 
réuniront  dans  son 
enceinte  pour  ser- 
vir le  Seigneur. 

Dans  l'attente  de 
vos  jugements,  5 
mon  Dieu ,  votre 
serviteur  vous  a 
dit:  Apprenez-moi 
le  peu  de  jours  qu'il 
me  reste  à  vivre. 

Ne  me  retirez 
pas  du  monde  au 
milieu  de  ma 
course  :  vos  années 
dureront  dans  la 
suite  de  tous  les 
âges. 

Seigneur ,  vous 
avez  créé  la  terre 
au  commencement 
du  monde ,  et  les 
cieux  sont  l'ou- 
vrage de  vos  mains. 

lis  périront , 
mais  vous  demeu- 
rerez. 

Ils  vieilliront 
comme  un  vête- 
ment ,  et  vous  leur 


taynrr 


ch 
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forme  comme  à  un 
manteau. 

Pour  vous ,  vous 
serez  toujours  le 
môme,  et  vos  an- 
nées ne  finiront 
pas. 

Les  enfants  de 
vos  serviteurs  au- 
ront enfin  une  ha- 
bitation stable;  et 
leur  postérité  sub- 
sistera toujours  en 
votre  présence. 

Grloire  au  Père , 
etc. 


Ibis  eos,  et  muta- 
buntur. 

Tu  autem  idem 
ipse  es ,  et  anni  lui 
non  déficient. 


Filii  servorum 
tuorum  habita- 
bunt  ;  et  semen 
eorum  in  saeculum 
dirigetur. 


Gloria  Patri,  etc. 


PSAUME  129. 


T)u  fond  de  l'a- 
;^bime,  Seigneur, 
je  pousse  des  cris 
vers  vous  ;  Seig- 
neur, écoutez  ma 
voix. 

due  vos  oreilles 
soient  attentives  à 
la  voix  de  ma 
prière. 

Si  vous  tenez  un 
compte  exact  des 
iniquités,    ô    mon 


T)e  profundis  cla- 
^  mavi  ad  te ,  Do- 
inine  ;  Domine , 
oxaudi  vocem  me- 
am. 

Fiant  aures  tuse 
intendentes  in  vo- 
cem deprecationis 
mese. 

Si  iniquitates 
observa  veris .  Dr!. 
mine ,       Domine 
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quis       sustinebit  1 


Quia  apud  te 
propitiatio  est,  et 
propter  legem  ruam 
siistinui  te ,  Domi- 
ne. 

Sustinuit  anima 
mea  in  verbo  ejus , 
speravit  anima  mea 
in  Domino. 


A  custodia  ma- 
tutina  usque  ad 
noctem  speret  Is- 
raël in  Domino. 

Cluia  apud  Do- 
minum  misericor- 
dia,  et  oopiosa  a- 
pud  cum  redemp- 
tio. 

Et  ipse  redimet 
Israël  ex  omnibus 
iniquitatibus  ejus. 

Gloria  Patri ,  etc. 


Dieu ,  qui  pourra , 
Seigneur ,  subsister 
devant  vous  ? 

Mais  vous  êtes 
plein  de  miséricor- 
de, et  j'espère  en 
vous.  Seigneur,  à 
cause  de  votre  loi. 

Mon  âme  attend 
l'effet  de  vos  pro- 
messes; mon  âme 
a  mis  toute  sa  con- 
fiance dans  le  Seig- 
neur. 

due  depuis  le 
matin  jusqu'au  soir 
Israël  espère  dans 
le  Seigneur. 

Car  le  Seigneur 
est  rempli  de  bonté , 
et  on  trouve  en  lui 
une  rédemption  a- 
bondante. 

C'est  lui  qui 
rachètera  Israël  de 
toutes  ses  iniquités. 

Gloire  au  Père, 
etc. 
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SJEiGNEUR ,  écoutez 
^  ma  prière ,  prê- 
tez l'oreille  à  incn 
humble  demande 
selon  votre  pro- 
messe ;  exaucez- 
moi  selon  votre  jus- 
tice. 

Mais  n'entrez 
point  en  jugement 
avec  votre  servi- 
teur ,  parce  que 
nul  homme  vivant 
ne  sera  trouvé  in- 
nocent devant  vous. 

L'ennemi  me 
poursuit  pour  m'ô- 
ter  la  de:  déjà  il 
m'a  renversé  par 
terre. 

Il  m'a  obligé  de 
demeurer  dans  des 
lieux  obscurs ,  com- 
me ceux  qui  sont 
morts  depuis  long- 
temps: mon  esprit 
est  dans  la  détres- 
se ,  et  mon  cœur 
est  saisi  de  trouble 

Cl  u.  cmui. 


PSAUME  142. 


hoMiNE ,  exaudl 
orationem  me- 
am  :  auribus  per- 
cipe  obsecrationem 
meam  in  veritate 
tua:  exaudi  me  in 
tua  justitia. 

Et  non  intres  in 
judicium  cum  ser- 
vo  tuo;  quia  non 
justilicabitur  in 
conspectu  tuo  om- 
nis  vivens. 

Qaiia  persecutus 
est  inimicus  ani- 
mam  meam  :  hu- 
miliavit  in  terra 
vitam  meam. 

Collocavit  me  in 
obscuris  sicut  mor- 
tuos  sseculi ,  et 
anxiatus  est  super 
me  spiritus  meus: 
in  me  turbatam  est 
cor  meum. 


=u 


' 


*i.^4ii; 
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Memor  fui  die- 
rum  ant'quorum  : 
meditatus  sum  in 
omnibus  operibus 
tuis:  in  factis  ma- 
nuum  tuarum  me- 
ditabar. 


Expandi  manus 
meas  ad  te ,  anima 
mea  sicut  terra  sine 
aqua  tibi. 


Velociter  exaudi 
me,  Domine:  de- 
fecit  spiritus  meus. 


Non  avertas  fa- 
ciem  tuam  a  me; 
et  similis  ero  de- 
scend entibus  in  la- 
cuui. 


Aiiditam  fac  mi- 
hi  mane  misericor- 
diam  tuam:  quia 
in  te  speravi. 


Je  me  rappelle  le 
souvenir  des  jours 
anciens  ;  je  repasse 
dans  mon  esprit 
toutes  vos  merveil- 
les; je  médite  sur 
les  œuvres  de  votre 
puissance. 

J'élùve  les  mains 
vers  vous,  et  mon 
âme  vous  attend 
comme  une  terre 
sèche  attend  la 
pluie. 

Seiî^neur,  hâtez- 
vous  de  m'exaucer , 
car  mon  esprit  tom- 
be dans  la  défail- 
lance. 

Ne  détournez  pas 
de  moi  votre  vi- 
sage :  auîrement  je 
deviendrais  sem- 
blable à  ceux  qui 
descendent  dans  le 
tombeau. 

Faites-moi  en- 
tendre dès  le  matin 
la  voix  de  votre 
miséricorde  :  parce 

/"ill^r»         -l'o-i         '%'%^*^  «** 
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vous     mon    espé- 
rance. 

Faites-moi  con- 
naître la  voie  par 
laquelle  je  cfois 
marcher ,  parce 
que  je  tiens  mon 
âme  élevée  vers 
vous. 

Délivrez-moi  de 
mes  ennemis  , 
Seigneur,  puisque 
j'ai  recours  à  vous  ; 
enseignez-moi  à 
faire  votre  volonté , 
car  vous  êtes  mon 
Dieu. 

due* votre  esprit 
plein  de  bonté  me 
conduise  par  un 
chemin  droit.  Seig- 
neur ,  faites-moi 
vivre  selon  les  rè- 
gles de  votre  jus- 
tice, pour  la  gloire 
de  votre  nom. 

Tirez  mon  âme 
de  l'affliction ,  et 
que  votre  bonté 
pour  moi  ôte  à  mes 
ennemis    le    pou- 


Notam  fac  mihi 
viam  in  qua  ambu- 
lem  :  quia  ad  te  le- 
va vi  animam  me- 
am. 


Eripe  me  de  ini- 
micis  meis ,  Domi- 
ne ;  ad  te  confugi  : 
doce  me  facere  vo- 
luntatem  tuam  ; 
quia  Deus  meus  es 
tu. 

Spiritus  tuus  bo- 
nus deducet  me  in 
terram  rectam  : 
propter  nomen  tu- 
um,  Domine,  vi- 
vificabis  me  in 
aequitate  tua. 


Educes  de  triba- 

latione       animam 

meam  ,  et  in  mise- 

ricordia  tua  disper- 

'  des  inimlcos  meos. 
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i  voir  et  la  volonté 

_         ,  de  me  nuire. 

M  perdes  omnes     Confondez  les  des- 

qui  tribulant    ani-  seins  de  tous  ceux 

mam  meam;  quo-  qui    affligent   mon 

niam    ego    servus  âme  ;  parce  que  je 

tuus  sum.  suis  votre  serviteur 

Gloria  Patri ,  etc.  ;     Gloire  au  Père  * 

;  etc.  ' 


Ant.  Ne  remi- 
niscaris,  Domine, 
deïicta  nostra ,  vel 
parentum  nostro- 
rum,  neque  vindic- 
tam  sumas  de  pec- 
catis  nostris. 

A  Paris.  Do- 
mine, memor  esto 
mei:  et  ne  vindic- 
tam  sumar  de  pec- 
caîis  meis:  neque 
remiîiiscaris  deïic- 
ta mea ,  vel  paren- 
tum meorum. 


Ant.  Seigneur , 
ne  vous  souvenez 
point  de  nos  fautes , 
ni  de  celles  de  nos 
proches ,  et  ne  pre- 
nez pas  vengeance 
,  de  nos  pcché.s. 

A  Paris.  Seig- 
neur ,  souvenez- 
vous  de  moi ,  et  ne 
tirez  point  ven- 
geance des  pèches 
qne  j'ai  commis 
contre  vous  :  ne 
vous  souvenez 

point  de  mes  fau- 
tes ,  ni  de  celles  de 
mes  proches. 


.'  ,!''  ifl 


LITANIES  DES  SAINTS. 


LITANIES  DES  SAINTS. 


Fyrir  ,  eleison. 
i  Christe ,  eleison. 
Kyrie ,  eleison. 
Christe ,  audi  nos. 

Christe,exaudinos. 

Fater  de  cœlis  De- 
us,  miserere  no- 
bis. 

Fili        Redemptor 

mundi  De  us,  mi^ 

serere  nobis. 
Spiritus  sancte  De- 

us ,  miserere  iio- 

bis. 

Sancta  Trinitas 
unus  Deus,  mi- 
serere nobis. 

Sancta  Maria ,  ora 
pro  nobis. 

Sancta  Dei  Geni- 
trix ,  ora  pro  no- 
ms. 

Sancta  Virgo  Vir- 
gin um,  ora  pro 
nobis. 

Sancte     Michael , 


Sancte       Gabriel . 
ora. 

Sancte     Raphaël . 

ora. 
Omnes  sancti  An- 
gel  i    et  Archan- 
§"eli ,    orate    pro 
nobis. 
Omnes  sancti  bea- 
torum  Spirituum 
Ordines ,  orate.     , 
feancte        Joannes  L 
Baptista ,       ora 
pro  nobis. 
Omnes  sancti  Pa- 
triarchoB  et  Pro- 
phetcG ,  orate  pro 
nobis. 
Sancte  Petre ,  ora. 
Sancte  Paule ,  ora. 

Sancte  Andréa,  ora.' 
feancte  Jacobe ,  ora. 
feancte      Joannes , 
ora. 

Sancte  Thoma,  ora. 
î^ancte  Jacobe .  ora. 
Sancte  Philippe,  or* 


i 
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Sancte  Bartholo- 
moBe ,  ora  pi'o  no- 
bis. 

Sancte  Matthaee , 
ora. 

Sancte  Simon ,  ora. 

Sancte  Thada'e , 
ora. 

Sancte  Mathia ,  ora. 

Sancte  Barnaba , 
ora. 

Sancte  Luca ,  ora. 

Sancte  Marce ,  ora. 

Omnes  sancti  A- 
postoli  et  Evan- 
gelistœ ,  orate. 

Omnes  sancti  Dis- 
cipuli    Domini , 
orate. 
!  Omnes    sancti  In- 
nocentes ,  orate. 

Sancte  Stéphane , 
ora. 

Sancte  Laurenti , 
ora. 

Sancte  Vincenti , 
ora. 

Sancti  Fabiane  et 
Sebastiane ,  orate. 

Sancti  Joannes  et 
Pau  le ,  orate. 


Sancti    Cosma   et 
Damiano ,  orate. 

Sancti   Gervasi  et 
Pi'otasi ,  orate. 

Omnes  sancti  Mar- 
tyres ,  orate. 

Sancte     Syivester 
ora. 

Sancte      Gregori 
ora. 

Sancte     Ambrosi 
ora. 

Sancte  Augustine 
ora. 

Sancte  Hieronyme 

ora. 
Sancte     Martine 

ora. 
Sancte      Nicolae 

ora. 
Omnes  sancti  Doc- 
tores  ,  orate. 
Sancte  An  ton  i ,  ora. 
Sancte    Bénédicte , 

ora. 
Sancte    Bernarde , 

ora. 
Sancte   Dominice, 

ora. 
Sancte  Francisée , 

ora. 


sma  et 
,  orate. 
'vasi  et 
orate. 
îti  Mar- 
Ue. 
ivester , 


Omncs  sancti    Sa 
I     cerdotes  et  Levi 

132 ,  ora. 
Omnes  sancti  Mo 
nachi  et  Eremi. 
tœ,  orate. 

Sancta  Maria  Mag- 

dalena,ora. 
Sancta      Agatha , 

ora. 

Sancta  Lucia .  ora. 
Sancta  Ag-nes',  ora.' 
Sancta      Cœciiia 
ora.  ' 


Sancta  Catharina 
ora.   ,  ' 

Sancta  Anastasia 
ora.  ' 

Omnes  sanctas  Vir- 
gines  et  Viduaî , 
orate. 

Omnes  Sancti  et 
Sanctce  Dei ,  in- 
terceditc. 

Prapitius  esto ,  par- 
ce nobis ,  Domi- 
ne. 

Propitius  esto,  ex- 
audi  nos ,  Domi- 
ne. 


bera  nos ,  Domi 
ne. 

Ab  omni  peccalo 
libéra  nos,  Do- 
mine. 

Ab  ira  tua,  libe- 
ra  nos ,  Domine. 

A  subitanea  et  im- 
provisa morte , 
Jibera. 

Fili  Dei ,  te  roga- 
mus  j  audi  nos. 

Agnus  Dei,  qui 
toJlis  peccata 
mu  ndi,  parce  no- 
bis ,  Domine. 

Agnus  Dei,  etc. 
Agnus  Dei ,  etc. 


Pater  Noster  ^  etc, 

OREMUS. 

])eus,  oui  propri- 
um  est  misereri 
semper  et  parcere , 
suscipe  deprcca- 
tionem     nosiram , 


lim 
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delictorum 
constringit , 


catena 
mise- 


ratio    tuœ    pietatis 
clemenler  absolvat. 


LITANIES  DES  SAINTS 

EN  FRANÇAIS. 


CÎEiGNEUR ,      ayez 

^  pitié  de  nous. 

Christ,  ayez  pitié 
de  nous. 

Seigneur ,  ayez  pi- 
tié de  nous. 

Christ ,  écoutez- 
nous. 

Christ ,  exaucez- 
nous. 

Dieu  le  Père,  des 
cieux  où  vous 
clés  assis,  ayez 
pitié  de  nous. 

Dieu  le  Fils  ,  Ré- 
dempteur du 
monde,. ayez  pi- 
tic  de  nous. 


Sainte  Marie ,  pri- 
ez  pour  nous. 

Sainte  Mère  de 
Dieu ,  priez. 

Sainte  vierge  des 
Vierges ,  priez. 

3.  Michel ,  priez. 

S.  Gabriel ,  priez. 

S.  Raphaël ,  priez. 

Tous  les  saints  An- 
ges et  Archan- 
ges ,  priez. 

Tous  les  saints  Or- 
dres des  Esprits 
bienheureux ,  pr, 

S.  Jean-Baptiste,  pr. 

Tous  les  SS.  Pa- 
triarches et  Pro- 
phètes ,  priez. 


Dieu   le  Saint-Es.       ^ ,^ 

prit ,   ayez    pitié   S.  Pierre ,  priez. 

do  nous.  I  S.  Paul ,  priez. 

Trinité  sainte  ,  qui   S.  André  ,  priez. 

êtes      un      seul   S.  Jacques ,  priez. 

pieu  ,  ayez  pitié   S.  Jean  ,  priez. 

ùt;  nuiis. S.  Thomas ,  priez. 


DB«  SAINTS. 


S.  Jacques,  priez. 
S.Philippe,  priez. 
b.  Barthélemi ,  pr. 
S.  Matthieu ,  priez. 
S.  Simon  ,  priez. 
S.  Thaclée ,  priez. 
S.  Mathias ,  priez. 
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Tous  les  SsTMÏi 
tyrs,  priez  pour 
nous. 

S.  Sylvestre,  priez. 

S.  Grégoire ,  j)riez. 

S.Ambroise,priez. 

S.  Aui^ustiri ,  priez. 


s  Barnabe ,  priez,  s.  Jérôme  ,V:?e" 

b,L<ic,pr,ez.  S.  Martin  ,  priez. 

S  Marc ,  pr,ez.  s.  Nicolas    priez 

J'ous  les  sa  Apô-  Tous   les    SS    E 
res  et  Evangé-      vCques  et    Con 
listes,  priez.  fes^urs   priez 

cipiefdf  •s?''"r°"^  '-  ^«  »-- 

iitur,pi]ez.  nous. 

Tous  les  SS.  Inno-  S.  Antoine,  priez 
cen^s,  priez  pour  la  Benoît,  ^r^.'- 
nous.  ,  s.  Bernard ,  priez 

S.  Blienne ,  priez.   |  S.  Dominique ,  pr". 


b.  Laurent ,  priez. 
S.  Vincent ,  priez. 
b.  l<abicn  et  saint 
Sébastien ,  priez. 
|S.  Jean  et  S.  Paul, 
priez  pour  nous. 
S.  Côme  et  S.  Da- 
mien ,  priez  pour 
nous. 

Gervais  et 


S 


S.  François,  priez. 

Tous  les  SS.  Prè- 
très  et  Lévites, 
priez. 

Tous  les  SS. 
Moines  et  Er- 
mites ,  priez. 

Ste.  Ma  rie- Made- 
leine 


r 


nez. 


ïl     }:#"' 
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Ste.  Agnès ,  priez. 

Ste.  Cécile ,  priez. 

Ste.  Catherine , 
priez. 

Ste.  Anastasie , 
priez. 

Toutes  les  Stes. 
Vierges  et  Veu- 
ves ,  priez. 

Tous  les  Saints  et 
Saintes  de  Dieu , 
intercédez  pour 
nous. 

Soyez-nous  pro- 
pice; Seigneur, 
pardonnez  -  nous 
nos  péchés. 

Soyez  -  nous  pro- 
pice ;  Seigneur , 
exaucez  nos  pri- 
ères. 

De  tout  mal,  déli- 
vrez-nous ,  Seig- 
neur. 

De  tout  péché,  déli- 
vrez-nous, Seig- 
neur. 

De   votre    colère  , 
délivrez-nous , 
!       Seigneur^ 
ifl  De  la  mort  subite 


et       imprévue , 
délivrez  -  nous , 
Seigneur. 

Fils  de  Dieu ,  écou- 
tez- nous,  s'il 
vous  plait. 

Agneau  de  Dieu, 
qui  ôtez  les 
péchés  du 
monde ,  pardon- 
liv  L-nous ,  Seig. 
neur. 

Agneau  de  Dieu, 
etc. 

Agneau  de  Dieu 
etc. 


Pater  noster^  etc. 

ORAISON. 

A  Dieu,  dont  le 
^  propre  est  de 
faire  toujours  mi- 
séricorde et  de  par- 
donner ,  recevez 
notre  très-humble 
prière ,  selon  la 
douceur  de  votre 
clémence ,       pour 


DES  SAINTS. 


261 


nous  délivrer  éga>  /  mité^T^^T^id^s 
lement    avec   tous   nous  a  réduits   Par 
vos  serviteurs ,  des   Jésus-Christ   etc 
cùaines  où  l'énor-  ' 


P'ê^ 


.   i 


■■■'3 


M 


m  - 
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LE  DIMANCHE  A  NONE. 

De  même    aux  Fètcs  de  la    Vierge 
Noël ,  la  Circoncision ,  les  Rois ,  VAscen^ 
sien ,  saint  Denis  et  la  Toussaint. 

HYMNE. 

T  ABENTE  jam  solis  rota, 
•*-'  Inclinât  in  noctem  dies. 
Sic  vita  supremam  cilo 
Festinat  ad  metam  gradu. 

O  Christe  ,  dum  fixus  cruci 
Expandis  orbi  brachia , 
Amare  da  crucem ,  tuo 
Da  nos  in.amplexu  mori. 


A   ROME.  HYMNE. 

Y^RUM  Deus ,  tenax  vigor , 
*  Ini motus  in  te  permanens , 
Lucis  diurnsB  tempora 
Successibus  determinans. 

Largire  clarum  ve,«]:ere , 
Cluo  vita  nusquam  décidât  ; 
Sed  proemium  mortis  sacrae  , 
Perennis  instet  gloria. 

Prœsta  ,  Pater  piissime  , 
Patrique  coninar  unice , 
Cum  Spiritii  Paracleto , 
Regnans  per  omne  sœculum. 

Deo  Patri  sit  gloria , 


A   NONE. 
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PSAUME  118. 

MiRABiLTA  testimonîa  tua:  ideo  scru- 
-^'^  tata  est  ea  anima  mea. 

Declaratio  sermonum  tuorum  illumi- 
nât :  et  intellectum  dat  parvulis. 

Os  meum  aperui ,  et  attraxi  spiritum  : 
quia  mandata  tua  desiderabam. 

Aspice  in  me,  et  miserere  mei:  se- 
cimdum  judicium  diligentium  nomen 
tuum. 

Gressus  meos  dirige  secundum  elo- 
quium  timm:  et  non  dominetur  mei 
omnis  injustitia. 

Redime  me  a  calumniishominum:  ut 
custodiam  mandata  tua. 

Faciem  tuam  illumma  super  servum 
tuum:  et  doce  me  justificationes  tuas. 

Exitus  aquarum  deduxerunt  ôculi 
mei  :  quia  hon  custodierunt  legem  tuam. 

Justus  es ,  Domine  :  et  rectum  judi- 
cium tuum. 

Mandasti  justitiam  testimonîa  tua  :  et 
veritatem  tuam  ni  mis. 

Tabescere  me  fecit  zelus  meus  :  quia 
obliti  sunt  verba  tua  inimici  mei. 


Ejusque  soli  Filio , 
Sancto  simul  cum  Spiritu  , 


i? 

■  ■<  "  .. 
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LE    DIMANCHE 


Ignitum  eloquium  tmim  vehenlcm^ 
et  semis  tuus  dilexit  illud  ' 

tus:  sanctiiîcationes  tuas  non.  sum  ot 

Jiistitia  tua,  jusiitia  inœternuni-  et  il 
lex  tua  ,  Veritas.  ^^ 

Tribulatio  et  ano:iistia  invenerunt  me  • 
mandata  tua  meditatio  mea  est 

inf^^^V^*"^^^  testimonia  tua  in  îeternum- 
mtellectum  da  mihi ,  et  vivam. 


Division  du  Ps.  118. 

Clama VI  in  toto  corde meo,  exaudi  me 
ram  '•*  J^^^^^^^^-^^i^^es  tuas  requi: 

Clamavi  ad  te,  salvum  me  fac-  ut 
custodiam  mandata  tua 

Prœveni  in  maturitate ,  et  clamavi- 
quia  m  verba  tua  supersperavi.  * 

Prcevenerunt  oculi  mei  ad  te  diluculo- 
ut  meditarer  eloquia  tua. 

Vocem  meam  audi  secundum  miseri- 
cordiam  tuam ,  Domine  :  et  secundum 
judicium  tuum  vivifica  me 
Appropinquaverunt  persequentes  me 

tuJ^sr"'''^"^^^--^^^--^-- 


Ha 
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iintio    coffnovi    r?n   f«o*'  — T.       — • 

Vulç  humiliiatem    moam     .,    eripe 


tiiœ.  "■  ^"inia  j  udicia  j  ustitiœ 

Division  du  Ps.  ns, 
*«iNcipRs  perseciïfi  cn».« 

tniquitatem  odio  Inbv,,'    ^f  «k      . 


^i 
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LE    DIMANCHE 


Pax  multa  diligentibus  le^em  luain  • 
et  non  est  illis  scandai  um. 

Exspectabam   salutare    tuum      Do 
mine  :  et  mandata  tua  dilexi.        ' 

Custodivit  anima  mea  testimonia 
tua  :  et  dilexit  ea  vehementer. 

Servavi  mandata  tua,  et  testimonia 
tua  :  qui  omnes  viœ  meoe  in  conspectu 

Appropinquet  deprecatio  mea  in  con- 
spectu tuo  Domine:  juxta  eloquium 
tuum  da  mihi  intellectum. 

Intret  postulatio  mea  in  conspectu 
tuo  :  secundum  eloquium  tuum  eripe 

Eructabunt  labia  meahymnum  ;  cum 
docueris  me  justificationes  tuas. 

Pronuntiabit  lingua    mea  eloquium 
tuum  :  quia  omnia  mandata  tua  sequitas 
^  Fiat  manus  tua  ut  salvet  me  :  quo" 
niam  mandata  tua  elegi. 

Concupivi  salutare  tuum,  Domine- 
et  lex  tua  meditatio  mea  est. 
,   Vivet  anima  mea ,  et  laudabit  te  •  et 
judicia  tua  adjuvabunt  me. 

Erravi  sicut  ovis  quas  periit  :  qn^re 
servuna  tuum,  quia  mandata  tua  non 
sum  obhtus. 

A7if..  Omnia  mandata  tua,  œquitas, 
pax  multa  diligentibus  legem    tuam 
Domine.  ' 


em  luam.- 

im  ,    Do- 

estimonia 

estimonia 
conspectu 
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CAPITULE.  I  Tim,  I. 


piNis  prœcepti  est  charitas  de   corrfp 
Jjm'o  et  conscientia  bona ,  et  U.tl 

K.  Deo  gratias. 

R.  br.  Omnes  viœ  mesô  *  in  consnppfn 

J^^.  CustodiWt  anima  mea  testimonia 
R.  Et  dilexit  ea  vehemeriter. 


A  ROME.         CAPITULE. 

Ant.  Alléluia. 
gMPTi  enim  estis  pretio  magno  ;  glori- 

H.  Deogratias. 

y.  Ab  occultis  meis  munda  me   Do- 
mine. ' 

~"   —  "'  «^^'-"-t'j  paxcc  scrvo  tUO. 
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LE    DIMANCHE 


Pour  le  jour  de  Noël. 

R.  br,  Dominus  virtutum  nobiscum. 
Alléluia ,  alléluia.  V.  Susceptor  nos- 
ter  *  Deus  Jacob.  *  AUel.  Gloria.  Do- 
minus. 

V.  Confiteantur  tibi  populi ,  Deus. 

R.  Terra  dédit  fructum  suum. 

Le  jour  de  Pâques, 

Hœc  dies  quam  fecit  Dominus:  ex- 
ultemus  et  lœtemur  in  ea. 

Le  jour  de  la  Pentecôte. 

Annuntiaverunt  *  opéra  Dei ,  allé- 
luia, alléluia.   Annuntiaverunt.   R.  Et 


Pour  le  jour  de  Noël. 

R.  àr,  I.  V.  Viderunt ,  *  omnes  fines 
terrsB.  Alléluia ,  alléluia.  Viderunt. 

V.  Salutare  *  Dei  nostri ,  aliel.  Glo- 
ria. Viderunt. 

V.  Verbum  caro  factum  est ,  alléluia. 

R.  Et  habitavit  in  nobis.  Alléluia. 

Le  jour  de  Pâques. 

Ilœc  dies,  etc.  ci-dessus^  comme  à 
Paris. 

Le  jour  de  la  Pentecôte. 

R.  hr.  Rcpleti  sunt  *  omnes  Spiritu 
Sancto  ,  allehiia  ,  alléluia.  Repleti. 


ria  i^atn.  ^nnnntiaverunt. 

V.  CoriLiirbati  siint  omnes  qui  vide- 
bant  eos.  11.  Et  timuit  om  is  homo 
Lejo7i?-  de  la  7'oussaint. 

Beati^qui  J.abitant    in    domo  tua 
Domine    alléluia  ,  alléluia.  V.  In  sa^cu- 
a  sœculorum,  *  Laudabunt  te.   *  Aile- 
In.ia.  Gloria  Patri.  Beati. 

V.  Vox  exultationis  et  salutis.  R.  In 
tabernaculisjustorum. 


V.  Et  cœperunt  *  loqui ,  allel.   Glo- 
ria. Repleti. 

.  7*  Loquebantur  variis  linguis  Apos- 
toh,  Alléluia,  ^ 

R.  Magnalia  Dei.  Alléluia. 
Lejovr  de  la  Toussaint. 

J^.  hr  Justi  autem,  *  in  perpetuum 
nvent.  Justi.  V.  Et  apud  Dominum* 
est  merces  eorum  *  in  perpetuum.  Glo- 
ria. Justi. 

V.  Exultabunt  sancti  in  gloria. 
R.  Lastabuniur  in  cubilibus  suis. 


{J= 


1'!. 
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VÊPRES  DU  DIMANCHE. 


Heus  ,  in  adjutorium  meum  intende. 
^  Domine ,  ad  adjiivandum  me  festina. 
Gloria  Patri  ,  et  Filio ,  etc. 


TjixiT       Dominas 

^  Domino     mco  : 


PSAUME  109. 

L 


E 


f^eisfneur  a  dit 


a 


à  mon  Seigneur: 
dextris  Asseyez- vous  à  ma 
;  droite. 

Et  je  réduirai 
vos  ennemis  à  vous 
servir  de  marche- 
pied. 

Le  Seicrneur  fera 
sortir  de'  Sion  le 
sceptre  de  votre 
rùirne  :  dominez  au 
milieu  do  vos  enne- 
mis. 

Vous  serez  re- 
pium  in  die  virtii-  connu  pour  Roi  au 
tis  tuœ  in  splondori-  jour  de  votre  force , 
bus  sanctorum  :  ex  lorsque  vous  paraî- 
utero  ante  liicife-  trez  dans  l'éclat  et 
rum  gcnni  te.  dans  la   splendeur 

de   votre   saintetc  : 


Sede 
meis. 

Doncc  ponam 
inirnicos  tuos  sca- 
bellum  pedum  tuo- 
rum. 

Virgam  virtutis 
tuac  cmittet  Domi- 
nus  ex  Sion  :  do- 
minare  in  medio 
inimicorum  tuo- 
rum. 

Tecum      nrinci- 


VÊPliKS  DU  DIMANCHE. 
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je  vous  ai  engen- 
dré de  mon  sein 
avant  l'étoile  du 
matin. 

L'2  Seiii^neur  l'a 
juré ,  ot  son  ser- 
ment demeurera 
immuable  :  vc-us 
êtes  le  Prêtre  éter- 
nel selon  l'ordre  de 
Melchisédech. 

Le  Seigneur  est 
à  votre  droite  :  il 
frappera  les  rois  au 
jour  de  sa  colère. 

Il  jugera  les  na- 
tions ,  et  les  détrui- 
ra: il  brisera  sur 
la  terre  la  te  te  de 
plusieurs. 

Il  boira  dans  le 
chemin  de  l'eau  du 
torrent  :  et  par-lù  il 
élèvera  sa  tète. 

Afit.  Le  Seig- 
neur a  dit  à  mon 
Seigneur  :  Assey- 
ez-vous à  ma 
droite. 


I 


Juravit  Domi- 
nus ,  et  non  pœni- 
tebit  eu  m:  tu  essa- 
'  eerdos  in  aîternum 
secundurn  ordinem 
Melchisédech. 

Dominus  a  dex- 
tris  tuis:  confregit 
in  die  irœ  suae  Re- 
ges. 

Judicabit  in  na- 
tionibus ,  implebit 
ruinas  ;  conquas- 
sabit  capita  in  ter- 
ra  multorum. 

^  De  torrcnte  in 
via  bibet ,  propte- 
rca  exaltabit  caput. 


A7it,  Dixit  Do- 
minus Domino 
meo:  Secîe  a  dex- 
tris  meis. 


I  • 


^ 
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PSAUMfî 
PONFITKBOR      tibi  , 

^  Domine  ,  in  toto 
corde  meo  :  in  con- 
cilio  justoriiin  et 
congregatione. 

Magna  opéra 
Domirii ,  exquisi- 
ta  in  omnes  volun- 
tates  eju3. 


Conftssio         et 
magnificentia  opiis 


^  louerai  de 


ejus;     et    justitia  ges  et  sa  magnifi- 


110. 

"e  vous 
e  tout 
mon  cœur ,  dans 
les  assemblées  par- 
ticulières et  pub- 
liques des  justes. 
Les  ouvrages  du 
Seigneur  sont 

grands ,  et  toujours 
proportionnés  à  ses 
desseins. 

Tous  ses  ouvrages 
publient  ses  louan- 


ejus  manet  in  sœcu 
lum  sœculi.  i 

Memoriam  fecit' 
mirabilium  suo- 
rum  misericors  et 
miserator  Domi- 
nus  :  escam  dédit 
timentibus  se. 


Memor  erit  in 
sœculum  testamen- 
ti  sui  :  virtutem 
operurn  suorum 
annuntiabit  populo 
suo. 


cence  :  et  sa  justice 
est  éternelle. 

Le  Seigneur  tout 
bon  et  tout  miséri- 
cordieux a  éternisé 
la  mémoire  de  ses 
merveilles  :  il  a 
donné  la  nourriture 
à  ceux  qui  le  craig- 
nent. 

Il  se  souviendra 
dans  tous  les  siècles 
de  son  alliance  :  il 
montrera  à  son 
peuple  sa  toute- 
puissance        dans 


^È\ 


DU  DIMANCHi:. 


sira 


ses  œuvres. 

En  leur  donnant 
l'héritage  des  na- 
tions, la  vérité  et 
la   justice  éclatent 


dans  les  ouvrages 
de  ses  mains. 

Toutes  ses  or- 
donnances sont  sta- 
bles ;  elles  sont  im- 
muables dans  tous 
les  siècles,  comme 
fondées  sur  la  vé- 
rité et  l'équité. 

Il  a  envoyé  à  son 
peuple  un  Sauveur 
pour  le  racheter  : 
il  a  rendu  son  alli- 
ance éternelle. 

Son  nom  est 
saint  et  redoutable  : 
la  crainte  du  Seig- 
neur est  le  com- 
mencement de  la 
sagesse. 

Tous  ceux  qui 
font  ce  que  cette 
crainte  prescrit,  ont 
la  vraie  intelli- 
gence: la  louange 
du   Seigneur    sub- 


TJt  det  il  lis  haere- 
ditatem  gentium , 
opéra  manuum  e- 
jus  Veritas  et  judi- 
cium. 

Fidelia  omnla 
mandata  ejus ,  con- 
firmata  in  sœculum 
saecudi  :  facta  in 
veritateetœquitate. 


Rédemption  em 
Uiisit   populo  suo: 
mandavit  in  teter- 
num   testament um 
suum. 

Sanctum  et  terri- 
bile  nomen  ejus: 
inilium  sapientias 
timor  Domini. 


Intellectus  bonus 
omnibus  facienti- 
bas  eum:  laudatio 
ejus  manet  in  sœ- 
culum sœcuîi. 


18 


il 


'k 


:  h 


? 


Gloria  Patri ,  etc. 

Ant.  Pideliaom- 
nia  mandata  ejus , 
confirmata  in  soc- 
culum  soGculi. 


Potens  in  terra 
eritsemenejus:  ge- 
neratio  rectorum 
benedicetur. 

Gloria  et  divitioe 
in  domo  ejus  :  et 
jusiitia  ejus  manet 
in  sœculum  sœculi. 

Exorluni  est  in 
Vînebris  lumen  réé- 
lis :  misericors  et 
miserator  et  jusius. 


sistera   dans    toute 
l'éternité. 
A7it.  Toutes  ses  or- 
donnances sont  in- 
violables ,  elles  sont 
i  immuables      dans 
!  tous  les  siècles. 

B  PSAUME  m. 

EATus  vir  qui  ti- ,  TJeureux  celui  qui 
^  met  Dominum;|-^'- craint  le  SeV 
m  mandatis  ejus  i  neur  :  il  prendra  un 
volet  nimis.  {  souverain  plaisir  à 

observer   ses  com- 
mandements. 

Sa  postérité  sera 
puissante  sur  la 
terre:  la  race  des 
justes  sera  comblée 
de  bénédictions. 

La  gloire*  et  Ici 
richesses  sont  dans 
sa  maison  ;  et  sa 
justice  demeurera 
éternellement. 

La  lumiùnj  se 
love  au  milieu  des 
ténèbres,  sur  ceux 
qni  ont  }e  cœur 
droit  :  le  Sei^rneur 
est  clément ,  miséri- 
cordieux et  juste. 


DU  DIMANCHE. 


275 


Heureux  celui 
qui  donne  et  qui 
prête  ;  il  réglera 
ses  discours  selon 
la  justice  ,  et  il  ne 
sera  jamais  ébran- 
le. 

La  mémoire  du 
juste  sera  éter- 
nelle ;  il  ne  crain- 
dra pas  ,  quelque 
mal  qu'on  lui  an- 
nonce. 

Son  cœur  est 
toujours  disposée  à 
espérer  au  Sei- 
gneur : 


Jucundus  homo 
qui  miseretur  et 
commodat ,  dispo- 
net  sermones  suos 
in  judicio  :  quia  in 
œternum  non  com- 
movebitur. 

In  memoria  aeter- 
na  erit  justus:  ab 
auditione  malanon 
timebit. 


il  est  iné- 
branlable ,  et  il  at- 
tend avec  confiance 
la  chute  de  ses  en- 
nemis. 

Il  répand  libé- 
ralement ses  dons 
Isur  les  pauvres:  sa 
(justice  demeure  é- 
ternellement ,  il  se- 
ra élevé  en  gloire. 
Le  méchant  le 
verra  ,  et  il  frémira 
de  colère;  il  grin- 
Çera_des  dents,  et 


Paratum  cor  e- 
jus  sperare  in  Do- 
mino :  confirma- 
tum  est  cor  ejus: 
non  commovebitur 
donec  despiciat  ini- 
micos  suos. 

Dispersit,  dédit 
pauperibus,  justi- 
tia  ejus  manet  in 
sœculum  saeculi  : 
cornu  ejus  exaltabi- 
tur  in  gloria. 

Peccator  videbit 
et  irascetur ,  denti- 
bussuisfremetetta- 
bescet;  desiderium 


I 
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peccatorum  peribit. 


Ant.  Glui  timet 
Dominum,  inman- 
datis  cjus  capit  iii- 
mis. 


des 


séchera  de    dépit: 
mais   le   désir 
j)échcur.s  périra. 

Ant.     Celui   qui 
craint  le  Seigneur 
piend     un    souve- 
rain  plaisir  à  ob- 
server   ses     coni 
mandements. 


PSAUMK  112. 


j  AUDATE ,  piieri, 
^  Dominum,  1  an- 
date  nomen  Domi- 
ni. 

Sit  nomen  Do- 
mini  benedictum  , 
ex  hoc  mine  et  us- 
qiie  in  socculum. 

A  solis  ortu  ns- 
que  ad  uccasum , 
laudabilc  nomen 
Domini. 

Excelsus  super 
omnes  gentes  Do- 
nus,  et  super  cœlos 
gloria  ejus. 

Gluis  sic  ut  Do- 
minus    Deus   nos- 


î  ouEz  le  Seig. 
^^  neur ,  vous  qui 
êtes  ses  soiTiteurs, 
louez  le  nom  du 
Seigneur. 

due  le  nom  du 
Seigneur  soit  béni 
maintenant  et  dans 
toute  l'éternité. 

Le  nom  du  Seig- 
neur doit  ôtre  loué 
depuis  l'orient  jus- 
qu'à l'occident. 

Le  Seigneur  est 
élevé  au-dessus  de 
toutes  les  nations: 
sa  gloire  est  au-des- 
sus des  siècles. 

Qui  est  sembla- 
ble   au     Seigneur 


,  >    I 


J)U  DIM/VNCriE. 


m 


notre  Dieu ,  qui 
habite  dans  un  lieu 
si  haut ,  et  qui  re- 
garde 00  qu'il  y  a 
déplus  bas  dons  le 
ciel  et  siii-  la  terre  ? 

<Xm  tire  l'indi- 
i[eiit  de  la  ]K)us- 
.sicre,  et  relève  le 
pauvre  de  dessus 
son  fumier , 

Pour  le  placer 
avec  les  princes , 
avec  les  princes  de 
son  peuple; 

Q,ui  donne  à  cel- 
le qui  t-tJiit  stérile  , 
la  joie  de  se  voir 
mère  de;  plusieurs 
enfants  ? 

Ant.  Cl  lie  le  nom 
du  Seigneur  soit 
béni  dans  l'éternité. 


'ter,  qui  in  altis 
habitat,  et  humilia 
respicit  in  cœlo  et 
in  terra  ? 


Snscitansa  terra 
inopem  ,  et  de  ster- 
core  erigenspnupe- 
rem  , 

Ut  collocet  eum 
cum  principibus, 
eu  m  principibus 
populi  sui  : 

Qui  h  a  bit  are  fa- 
cit  sterilem  in  do- 
mo,  mr.trem  filio- 
ru  m  lœ  tan  te  m  1 

Ant.  Sit  nomen 
Domini  benedic- 
tnm  in  sœcula. 


rSAUMK  113. 


[  ORsauTsRAKLSOr- 

^  tit  de  l'Ej^ypte  , 
et  la  maison  de  Ja- 
cob du  milieu  d'un 
peuple  étranger , 


Juda   fut  consa 


Jn  exitu  Israël  de 
^gypto,  domus 
.'acob    de    populo 
barbare. 


Facta  est  Judaea 


iw 


1  ■ 


F-i't- 


sanctificatio  ejus  ; 
Israël  potestas  e- 
jus. 

Mare  vidit  et  fu- 
git:  Jordanis  con- 
versus  est  retror- 
sum. 

Montes  exulta- 
verunt  ut  arietes, 
et  colles  sicut  agni 
ovium. 

Cluid  est  tibi, 
mare,  quod  fugisti  ? 
et  tu,  Jordanis,  quia 
conversus  es  re- 
trorsum  ? 

Montes ,  exultas- 
tis  sicut  arietes  ;  et 
colles  sicut  agni 
ovium  î 


A  facie  Domini 
mota  est  terra ,  a 
facie  Dei  Jacob , 


Ctui  convertit  pe- 

trnm  in  stagna  a- 

quarum ,  et  ^'upem 

j[in  fbn'cs  rquarum. 


cre  au  service  du 
I  Seigneur  ,  et  Israël 
fut  son  domaine. 

La  mer  le  vit ,  et 
elle  s'enfuit  :  le 
Jourdain  remonta 
vers  sa  source. 

Les  montagnes 
sautèrent  comme 
des  béliers,  et  les 
collines  comme  des 
aîrneaux. 

O  mer ,  pourquoi 
fuyais-tu?  et  toi, 
Jourdain ,  pour- 
quoi remontais-tu 
vers  ta  source  1 

Montagnes,  pour- 
quoi sautiez-vous 
comme  des  béliers; 
et  vous,  collines, 
comme  des  ag- 
neaux ? 

La  terre  a  trem- 
blé à  la  vue  du 
Seigneur ,  à  la  vue 
du  Dieu  de  Jacob , 

Q.ui  changea  la 
pierre  en  des  tor- 
rents d'eau  ,  et  la 
roche  en   des  Ion- 
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taines   abondantes. 

Ne  nous  en  don- 
nez point  la  gloire , 
Seigneur,  ne  nous 
la  donnez  point  : 
donnez  la  seule- 
ment à  votre  nom , 
à  cause  de  votre 
miséricorde  ,  et  de 
votre  fidélité  dans 
vos  promesses. 

due  les  nations 
ne  disent  donc  plus: 
Ou  est  leur  Dieu  ? 

Car  notre  Dieu 
est  dans  le  ciel  :  il 
a  fait  tout  ce  qu'il 
a  voulu. 

Les  idoles  des 
nations  ne  sont  que 
de  l'or  et  de  l'ar- 
gent, et  l'ouvrage 
de  la  main  des 
hommes. 

Elles  ont  une 
bouche ,  et  ne  par- 
lent point  :  elles  ont 
des  yeux,  et  ne 
voient  point. 

Elles  ont  des 
oreilles ,  et  n'enten- 


N.  1  nobis,  Do- 
mine ,  non  nobis , 
sed  nomini  tiio  dr 
gloriam  ,  supt  r  m> 
sericordia  tua  et 
veritate  tua. 


Ne  quando  di- 
cant  gentes  :  Ubi 
est  Deus  eorum  ? 

Deus  autem  nos- 
ter  in  cœlo  :  omnia 
quoecumque  voluit , 
fecit, 

Simulacra  gen- 
tium  argentum  et 
aurum:  opéra  ma- 
nuum  hominum. 


et 


Os  habent , 
non  loquentur : 
oculos  habent ,  et 
non  videbunt. 

Aures  habent ,  et 
non  audient  :    na- 


i|i 


le: 


«?: 


^'v^    .^ai 


^J^ 


IMAGE  EVALUATION 
TEST  TARGET  (MT-3) 


// 


% 


A.*^ 


ù?. 


/- 


1.0 


l.l 


1.25 


|50     """ 

^  m 


25 


2.2 


ut 

m 

u 


1^    11112.0 


1.8 


M  IIIIIM 


V] 


c?^ 


/a 


/ 


.^  ^^ 


-%. 


%1^"^'^^ 


Photographie 

Sciences 
Corporation 


23  WIST  MAIN  STRIIT 

WIBSTER.N  Y    MSaO 

(716)  •72-4S03 


1^ 


w., 


(/. 


;j 


280 


VfePRES 


res  habent ,  et  non 
odorabunt. 

Manns  habent, 
et  non  palpabunt, 
pedes  habent ,  et 
non  ambulabunt  : 
non  clamabunt  in 
gutture  suo. 


Similes  illis  fiant 
qui  faciunt  ea ,  et 
omnes  qui  confi- 
dunt  in  eis. 


Doiniis  Israël 
speravit  in  Domi- 
no :  adjutor  eoriim 
et  protector  eorum 
est. 

Domus  Aaroii 
speravit  in  Domi- 
no: adjutor  eorum 
et  protector  eorum 

est. 

Uni  timent  Do- 
mimnn  ,  sperave- 
rnnl  in  Domino: 
adjutor    eorum    et 


dent  point  :  elles 
ont  des  narines ,  et 
ne  sentent  rien. 

Elles  ont  des 
mains ,  et  ne  peu- 
vent rien  toucher: 
elles  ont  des  pieds, 
et  nô  marchent 
point  :  leur  gosier 
ne  peut  proférer  le 
moindre  son. 

Gtue  ceux  qui  les 
font  leur  devien- 
nent semblables , 
avec  ceux  qui  met- 
tent en  elles  leur 
confiance. 

La  maison  d'Is- 
raël a  espéré  au 
Seigneur  :  il  est 
son  secours  et  son 
protecteur. 

La  maison  d'Aa- 
ron  a  espéré  au 
Seigneur  :  il  est 
son  secours  et  son 
protecteur. 

Ceux  qui  craig- 
neit  le  Seigneur, 
niettent  en  lui  leur 
confiance  :     il    est 


DU  DmiAJ^CHE. 


281 
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leur  secours  et  leur 
protecteur. 

Le  Seigneur  s'est 
souvenu  de  nous, 
et  il  nous  a  bénis. 

Il  a  béni  là  maison 
d'Israël  :  il  a  béni 
la  maison  d'Aaron. 

Il  bénira  ceux 
qui  le  craignent , 
grands  et  petits. 


Le  Seigneur  veu- 
ille augmenter  ses 
grâces  sur  vous , 
sur  vous  et  sur  vos 
enfants. 

Puissiez- vous 
être   les   bénis    du 
Seigneur ,  qui  a  fait 
le  ciel  et  la  terre. 

Le  Seigneur  s'est 
réservé  le  plus  haut 
des  cieux  ,  et  a  don- 
né la  terru  aux  en- 
fants des  hommes. 

Les  morts  ne 
vous  loueront  point, 
Seigneur  ,  ni  ceux 
qui  descendent  d;.ns 
l'enfer. 


protector  eorum  est. 

Dominus  memor 
fuit  nostri ,  et  bene- 
dixit  nobis. 

Benedixit  domui 
Israël  :  benedixit 
domui  Aaron. 

Ben.edixit  omni- 
bus qui  timent  Do- 
mi  num  ,  pusillis 
cum  majoribus. 

Adjiciat  Domi- 
nus super  vos ,  su- 
per vos  et  super  fili- 
os  vestros. 

Benedicti  vos  a 
Domino,  qui  fecit 
cœlum  et  terram. 

Cœlum  cœli  Do- 
mino :  terram  au- 
tem  dédit  filiis  ho- 
minum. 

Non  mortui  lau- 
dabunt  te ,  Domine, 
neque  omnes  qui 
dcscendunt  in  in- 
fernum. 


l 

Mit 


m«M 


283 


Sed  nos  qui  vivi- 
mus,  benedicimus 
Dommo  ,  ex  hoc 
nuîic  et  usque  in 
saBculum. 

Ant.  Nos  qui  vi- 
vimus ,  benedici- 
mus Domino. 


Mais  noys  qui 
sommes  vivants- 
nous  bénissons  lé 
Seigneur  depuis  ce 
temps  jusqu'à   ja- 


mais. 
Ant. 


Nouj 


CAPITULE. 

"Denedictus  Deus , 
-"et  Pater  Domini 
nostri  Jesu  Christi , 
qui  benedixit  nos  in 
omni   benediclione 
spirituali  in  cœles- 
tibus    in    Christo, 
sicut  elegit  nos  in 
I  ipso    ante    mundi 
j  constitutionem ,  ut 
essemus  sancti    et 
immaculati  in  con- 
spectu  ejus  in  cha- 
ritate. 


B' 


s    qui 
sommes     vivants 
nous    bénissons  lé 
Seigneur. 


JBphcs.  1. 

ÊNi  soit  Dieu ,  1© 
.Père   de  IVotre 
Seigneur       Jésus 
Christ  qui  nous  a 
comblés  en  Jésus- 
Christ    de     toutes 
sortes  de  bénédic- 
tions      spirituelles 
pour  le  ciel  ;  com- 
me il  nous  a  élus 
en  lui  avant  la  cré- 
ation -du    monde, 
par  l'amour  qu'il  a 
eu  pour  nous ,  afin 
que  nous  fussions 


samts  et  irrépré- 
hensibles à  ses 
yeux. 


/-  ^o  ^u,  jrvjviecote. 

Q  LucE  qui  morta- 

iibus 
Lates     inaccessâ 
Deus  !  ' 


HYiMNKS. 

i>.^  ^zm«.../i^5  diaprés  la  Pentecôte, 
JJiEu  suprôme ,  qui    ^ 

vous  cachez 
dans  une  lumière 
inaccessible      aux 

diamn     e    Deuï\'oii'n^'^''  ^T^"'^^^" 

qui  consolatur  nos  S^ZnU^l^^f^^^^  ' 
nostra.  ^^^  tribulatione 

R.  Deogratias. 

'  HYMNR. 

I^ucrs  Creator  opdme  , 

Primf  T-  'l'"'^''""^  proferens , 
Primordiis  lacis  no vœ  ' 

Mundi  parans  orip-inem. 

Uui  mane  juncturn  vesperi 
r)iemvocaripi'œcipis,     ^ 
ictrum  chaos  ilJabiinr, 
Audj  preces  cum  fletibus. 

Ne  mens  gravata  crimine 
Vitœ  S3t  exul  munere 
^um  nil  perenne  co^itat 
Seseque  cuJpis  iijigal      ' 

Cœleste  pulset  ostium 
Vitale  tollat  prœmiiim 
Vitemus  omne  noxium' 
i!HîI£î£Hi£H^e  pessimum 


l- 


'2Hi 


nVMNKS 


Prœsonto  quosanc- 
ti  IrcmiHit, 

Nubnnuiuo  vultus 
Angcli. 


Hic ,  ccni  profun- 

(la  conditi 
Demcri^iinur   cali- 

gine; 
/Lilcrnus  at,noctcm 

suo 
Fulgore      dcpelict 

dics. 


Ilnnc  nempe  no- 
bis  praîparas  , 

Nobis  irservas 
hnnc  (Ucm , 

Q,uein  vix  adinn- 
brat  splondida 

Flatnmantis  astri 
claritas. 

Moraris ,  heu  ! 
nimis  diu, 


faibles        luurlcI.H 


vous  (icvanl  (jui  lus 
saillis  Afi,i,'es  Uem- 
bk'iit  et  .su  proster- 
nvnt. 

Nous      sommes 
ici  bas  comme 

plon^^és  dans  les 
pbis  profondes  to- 
nèbios,  en  atten- 
dant que  1(»  l)eau 
jour  de  l'étemité 
dissipe,  par  sa  lu- 
mii'^.re  ,  robscurité 
de  cette  nuit. 

Vous  nous  le 
préparez,  Sei^'- 
neur ,  vous  nous  le 
réservez,  ce  beau 
jour,  dont  la  clart) 
du  soleil  n*ost 
qu'une    ombre    et 

une  faible  représen- 
tation. 

Vous  tardez ,  hé- 
las î  vous  ôtes  trop 


Prfpsta ,  Pater  piissime  , 
Patrique  compar  Unice, 
Cum  Spiritu  Paracleto, 
Ke^nanspcr  omne  sirculum.  Amen. 


J 
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longtemps  avenir, 
jour  si  dt'sirc  :  et 
[HHir  jouir  (lovons, 
îl  faut  nous  (ItV 
cliai>rer  du  poids 
.•H'cal)lant  d(;  ce 
corns  de  mort. 

O  DicMi,  lOT.sqiie 
notre  âfric ,  débar- 
ras(]c  de  ses  lic-ns 
•^^'ra    envolécî   vers 
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Mura  ris  ,     optai  us 
(lies  ; 

Ut      te     fruamur 

noxii 
r^inquenda    modes 

corporis. 


vinis,  elle  ne  ces- 
w'ra  de  vous  voir, 
({('  vous  louer,  de 
vous  aimer. 

Trinité       infini- 
ment Jilhnale,  qui 
nous    comblez    de 
vos  dons,   rendez- 
nous     disposes     à 
toute  bonne  œuvre  • 
(^t  iaîtes    aecéder  îi 
la  Inmiore  si  courte 
de    cette    vie  ,     le 
grand  jour  de  Te- 
toniité.  Ainsi  soit- 
il. 


His  cum  soluta 

vineulis 
Mens  evolarit,    ô 

Oeus  I 
Videre  te ,  laudare 

Amare  te  non  de- 

si  net. 
Ad  ornne  nos  ap- 

ta  bonum, 
Fœcmida       donis 

Trinitas: 
f'ac     lueia    ui.mic 

brevi 
^terna     succédât 

dies.  Amen. 


.  il 
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Pendant  VAvcnt. 
gTATUTA  decreto  Dei 

Tandem  propinquant  tempora  : 


il  ROME,   IIYMNK  DR  l'a  VENT. 

rjoNDiTOR  aime  siderum , 

TEteriia  lux  credenlium , 
Christe  Redemptor  omnium 
Exaudi  pièces  supplicum. 
Qui  condolens  interitu 
Mortisperire  sœculum,   ' 
Salvasti  mnndum  langûidum 
Donans  reis  remedium.  ' 

Vergenti  mundi  vespere 
Uti  sponsus  de  thalamo      ' 
Egressus  honestissima  ' 
Virginis  matris  clausula. 

Cujus  forti  potentia; 
Genu  ciirvantur  omnia 
Cœlestia ,  terrestria ,      ' 
Niitu  fatentur  subdita. 

Te  deprecamur  a  gère 
Venture  Judex  sceculi ,  ' 
Conserva  nos  in  tempore 
Hosris  a  telo  periidi.         ' 

Laus ,  honor ,  virtus  ,  ffloria 
DeoPatri,etPilio, 
Sancto  simul  Paracleto , 
In  sœculorum  sœcula.  Amen. 


ïï\ 
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P^ravis 


Ii^mptus  tôt  annorum  mora 
Afi'ulget  e  cœlo  dics. 

Patris  nefando  crimine 
Proies  jaccbat  saucia  : 
In  mortis  umbra  couditum 
bedebat  Jiumanum  genus. 

Morti  sccundac  debitos 
Et  sempiternis  ignibus 
HorrendajustiJudicis 
Manebat  çxpectatio. 

lieu  !  quis  ruinoe  tam 
barcire  damna ,  qua?  manus 
Afterre  tam  grandi  queat 
Parem  medelam  vulneri  1 

Tu  ,  Christe ,  tu  solus  tuo 
JJelapsus  e  throno  Deus 
ïmagini  potes  tuaî  ' 

Formam  decusque  reddere. 

Rorate  ,  cœli ,  desuper , 
Justumque  fœcundo  sinu 
Complexa  tellus  perdito 
Orbi  salutem  germinet. 

Sit  sempiterna  laus  tibi, 

Yerbum  Patris  factum  caro  : 

Oum  Pâtre ,  cumque  Spiritu , 

JXunc,  et  per  omne  sœculum. 

Amen. 

De  la  Circoncision  à  la  PurificafÂon. 
(Jhristus  tenebris  obsitam 
Lustra ndo  Judseam  docet: 


Il  ai! 


I'   m\ 


4. 


I 


Il»,;  :U 
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Gens  obstinato  pectore 
Christum  docentem  respuit. 
Sese  Deus  signis  probat  ; 
Surgunt  sepulcris  corpora; 
Erepta  muto  vox  redit , 
Claudo  gradus ,  coeco  dies. 
Gens  dura  flecti  nescia , 
Aures  sacris  sermonibus 
Obturât ,  et  solem  fugit , 
A  more  noctis  perdita. 

Nos  lumen  ambimus  Patris 
In  quo  refulget  claritas , 
Ne  mentibus  subrepere 
Tetram  sinas  caliginem. 

Nunquam  recédas  a  piis , 
Lux  sempiterna ,  cordibus  : 
Te  veritate  fulgeant , 
Te  charitate  ferveant. 

Q.ui  natus  es  de  Virgine 
Jesu ,  tibi  sit  gloria  * 

Cum  Pâtre ,  cumque  Spiritu  , 
In  sempiterna  soscula.  Amen. 

De  la  Sephtagêsime  au  Carême. 

y  os  ante  Christi  tempora , 
Christi  fidèles  asseclce , 
Verenda  justorum  cohors , 
Primique  credentum  patres. 

Vestramquis  ô  dignis  queat 
Efierre  laudibus  fidem  ? 
Crebros  anhelantis  spei 
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Cluis  explicet  suspiritus  1 
Hic  exules ,  hic  advenœ , 

Mundi  figuram  spemitis  ; 

Non  littera  sed  spiritu 

Promissa  pensatis  bona.  * 

Intenta  mens  uni  Deo 

Respectât  seternas  domos  : 

Fac ,  Christe ,  nos  veram  quoque 

Desiderare  patriam. 
Sit  laus  Patri ,  laus  Filio  : 

Utrumque  qui  nectis  Deus , 

Utrique  compar  sit  tibi , 

Laus  sempiterna ,  Spiritus.  Amen. 

Les  dimanches  de  Carême. 

\  UDi ,  bénigne  Conditor , 
^  Nostras  preces  cum  fletibus , 
In  hoc  sacro  jejunio 
Fusas  quadragenario. 

Scrutator  aime  cordium , 
Infirma  tu  scis  virium  : 
Ad  te  reversis  exhibe 
Remissionis  gratiam. 

Multum  quidem  peccavimus , 
Sed  parce  confitentibus  : 
Ad  nominis  laudem  tui , 
Confer  medelam  languidis. 

Sic  corpus  extra  conteri 
Dona  pcr  abstinentiam , 
Jejunet  ut  mens  sobria 
A  labe  prorsus  criminum.  


II! 


''4< 


m. 


19 


'  iH! 
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P^ 


Prresta,  beata  Trinitas, 
Concède ,  simplex  Unitas , 
Ut  fructuosa  sint  tuis 
JeJLiniorum  mimera.  Amen. 

Les  dimanclies  de  la  Passion  et  des  Ha- 
meanx. 

yExiLLA  Régis  prodeunt , 

Fulget  Crucis  mystemim , 
Q,uo  carne  carnis  Conditoi 
Suspensus  est  patibulo  ; 

Q.UO  vulneratus  insuper 
Mucrone  diro  lanceœ , 
Ut  nos  lavaret  crimine 
Manavit  unda  et  sanguine. 
Impleta  sunt  quœ  concinit 
David  fidelis  carminé , 
Dicens:  In  nationibus 
Regnavit  a  ligno  Deus. 

Arbor  décora  et  fulgida, 
Ornata  Régis  purpura  : 
Electa  digno  stipite 
Tarn  sancta  membra  tangere. 

Beata  cujus  brachiis 
Soecli  pependit  pretium , 
Statera  facta  corporis , 
Proedamque  tulit  Tartari. 

O  Crux ,  ave ,  spes  unica 
Hoc  passion  is  tempore , 
Auge  piisjustitiam, 
Reisque  dona  veniam. 
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Te ,  summa  Deus  Trinitas , 
Collaudet  omnis  spiritus , 
Cluos  per  Crucis  mysterium 
Salvas ,  rege  per  ssecula.  Amen. 

Deptcis  la  QiiasiTïiodo  jusqu^à  V Ascension» 

UoRTi  tegente  brachio , 
■*•  Evasimus  Rubrum  mare , 
Tandemque  '\n\m.  perfidi 
Jugum  tyranni  fregimus. 


f 


A  ROME.   HYMNE  DE  L'asCENSION. 

A  D  cœnam  Agni  providi , 
^  Et  stolis  albis  candidi , 
Post  transitum  maris  Rubri , 
Christo  canamus  principi. 

Cujus  corpus  sa.nctissimum, 
In  ara  crucis  torridum , 
Cruore  perfusum  sacro , 
Gustando  vivimus  Deo. 

Protecti  Paschse  vespere , 
A  dévastante  Angelo , 
Erepti  de  durissimo 
Pharaonis  imperio. 

Jam  Pascha  nostrum  Christus  est, 
Q.ui  immolatus  Agnus  est , 
Sinceritatis  azyma , 
Caro  ejus  obïata  est, 

O  vere  digna  Hostia , 
Per  quam  fracta  sunt  tartara , 


••P^BBïHW 
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Nunc  ergo  laetas  vindici 
Grates  rependamus  Deo , 
Agnique  mensam  candidis 
Cingamus  ornati  stolis. 

Hujus  sacrato  corpore , 
Amoris  igné  fervidi , 
Vescaraur  atque  sanguine  : 
Vescendo ,  vivimus  Deo. 

Jam  Pascha  nostrum  Christus  est: 
Hic  agniis ,  haîc  <^st  victima , 
Cmore  cujus  illitos 
Transmittit  altor  Angélus. 

O  digna  cœlo  victima  ! 
Mors  ipsa  per  quam  vincitur , 
Per  quara  refractis  inferi 
Praecfam  relaxant  postibus  ! 

Christus  sepulcri  taucibus 
Emersus  ad  lucem  redit  ; 


Solutà  mortis  vincnla , 
Reddita  vitae  nrœmia. 

Consurgit  Christus  tumulo 
Victor  redit  de  barathro 
Tyrannum  trudens  vinculo , 
Et  paradisum  reserans. 

(iuaesumus ,  auctor  omnium , 
1r  hoc  Paschali  gaudio , 
Ab  omni  mortis  impetu , 
Tuum  défende  pôpulum. 

Glona  tihi      Dr»îpir.o 

Clui  surrexisti ,  etc. 
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Hostem  retrudit  tartaro , 
Cœlique  pandit  intima. 

*  Da  ,  Chrisîe  ,  nos  tecum  mori , 
Tecum  simul  da  surgere  : 
l'errena  da  conteninere; 
Amare  da  cœlestia. 

Sit  laus  Patri ,  laus  Filio , 
Clui  nos ,  triumphata  nece  , 
Ad  astra  secum  dux  vocat  ; 
Compar  tibi  laus ,  Spiritus.  Amen. 


CANTiaUE  DE  LA  VIERGE.   IjWC.  1. 


M 


ON  ame 


glorifie 


le  Seigneur. 


gardé 


Et  mon  esprit  est 
ravi  de  joie  en 
Dieu  mon  Sauveur. 

Parce  qu'il  a  re- 
la  bassesse 
de  sa  servante  : 
car  désormais  tous 
les  siècles  m'appel- 
leront bienheureu- 
se. 

Pour  les  grandes 
choses  que  le  Tout- 
Puissant    a   faites 

on    \y\r%    ■f*ïi»'o\ir      cr»n 

nom  est  saint. 


IfAGNiPiCAT  ani- 
■"^  ma  mea  Domi- 
num. 

Et  exultavit  spi- 
ritus meus  in  Deo 
salutari  meo. 

Clui  a  respexit 
humilitatem  ancil- 
loe  suœ  :  ecce  enim 
ex  hoc  beatam  me 
dicent  omnes  gene- 
rationes. 

Cluia  fecit  mihi 
magna  qui  potens 
est ,  et  sanctnm  no- 

rnf»n   p.iîia. 
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Et  misericordia 
ejus  à  progenie  in 
progenies  timenti- 
bus  eum. 

Fecit  potentiam 
in  brachio  suo  :  dis- 
persit  superbos 
mente  cc.^dis  sui. 


Deposuit  poten- 
tes  de  sede ,  et  ex- 
altavit  humiles. 

Esurientes  im- 
plevit  bonis ,  et  di- 
vites  dimisit  inanes. 


Suscepit  Israël 
puerurn  suiim ,  re- 
cordatus  misericor- 
diœ  suse , 

Sicut  locutus  est 
ad  patres  nostros , 
Abraham  et  semini 
ejus  in  sascula. 


Et  sa  miséricorde 
se  répand  de  race  en 
race  sur  ceux  qui 
le  craignent. 

Il  a  déployé  la 
force  de  son  bras; 
il  a  dissipé  les  des- 
seins que  les  su- 
perbes forment 
dans  leur  cœurs. 

Il  a  renversé  les 
grands  de  leurs 
trônes ,  et  il  a  élevé 
les  petits. 

Il  a  rempli  de 
biens  ceux  qui 
souffraient  la  faim , 
et  il  a  renvoyé  vides 
et  pauvres  ceux  qui 
étaient  riches. 

Il  a  pris  sous  sa 
protection  Israël 
son  serviteur ,  se 
ressouvenant  de  sa 
miséricorde , 

Selon  la  promes- 
se qu'il  a  faite  à 
nos  pères ,  à  Abra- 
ham et  à  sa  posté- 
rité pour  toujours. 


A  COMPLIES. 

Le  Lecteur  dit  : 


D 


ONNEZ-Moi  votre  I 
bénédiction. 

aue  le  Seigneur 
tout-puissant  nous 
accorde  une  nuit 
ti  inquille  et  une 
heureuse  fin. 

R.  Ainsi  soit-il. 


Leçon  brève,  1.  Pierre  ,5,8. 


JUBE ,       Domine  , 
benedicere. 
Noctem  quietam 
et  finem  pertectum 
concédât  nobis  Do- 
minus  omnipotens. 

R.  Amen. 


Mes  frères ,  soy- 
ez sobres,  et  veil- 
lez, parce  que  le 
démon  votre  enne- 
mi est  comme  un 
lion  rugissant  qui 
tourne  sans  cesse  à 
l'entour  de  vous, 
cherchant  quelqu'- 
un qu'il  puisse  dévo- 
rer; résistez-lui  for- 
tement en  demeu- 

.n«f  •Ti^rmoe  ftnna  la 
;  aul  i'-uiji —  ~ —   — 

oi.     Mais     vous , 


Fratres ,  sobrii 
estote,  et  vigilate  : 
quia  adversarius 
vester  diabolus  , 
tanquam  leo  rugi- 
ens,  circuit  quœ- 
rens  quem  devoret , 
ciiiresistitc  fortes  in 
fuie.  Tu  autem, 
Domine ,  miserere 
nobis. 


Mi 


-m 


m 


«.„ 
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R.  Deo  gratias. 

y.  Adjutorium 
nostrum  in  nomi- 
ne  Domini , 

R.  QLin  fecit  cœ- 
lum  et  terram. 


Seigneur ,  ayez  pi- 
tié de  nous. 

R.  Rendons  grâ- 
ces à  Dieu. 

V.  Notre  secours 
est  dans  le  uom  du 
Seigneur, 

R.  aui  a  fait  le 
ciel  et  la  terre. 


Paôer  noster ,  Confiteor ,  etc. ,  à  la  Messe. 

V.  Con  vrerte  nos ,  (     V.  Con vertissez- 
iJeus  ,       salutaris  nous ,  ô  Dieu ,  no- 


noster. 

R.     Et     averte 
iram  tuam  a  nobis. 


tre  Sauvpiir. 

R.  Et  détournez 
de  dessus  nous  vo- 
I  tre  colère. 


PSAUME  4. 

(JuM     invccarem ,  I T  E    Dieu   de  ma 
^  exaud.  it      me  ^  justice  m'a  ex 
Deusjustitiœmeœ; 
♦  in  tribulatione  di- 
latasti  mihi. 


Miserere  mei ,  * 
et  exaudi  oratîo- 
nem  meam. 


-iCé  ,  lorsque  je 
l'invoquais  ;  Seig- 
neur ,  vous  m'avez 
mis  au  large ,  lors- 
que j'étais  dans 
raffliction. 

Ayez  pitié  de 
.  moi  ,  et  exauce? 
I  ma  prière. il 
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Enfants  des  hom- 
mes,  jusqu'à  quand 
aurez  vous  le  cœur 
pesant  ?  pourquoi 
aimez-vous  la  va- 
nité et  cherchez- 
vous  le  mensonge  1 

Sachez  que  le 
Seigneur  a  glorifié 
son  Saint  :  le  Seig- 
neur m'exaucera 
lorsque  je  lui  adres- 
serai mes  cris. 

Mettez-vous  en 
colère ,  mais  ne  pé- 
chez pas  ;  pleurez 
dans  le  repos  de 
vos  lits  les  mauvais 
desseins  que  vous 
avez  formés  dans 
vos  cœurs. 

Offrez  au  Seig- 
neur des  sacrifices 
de  justice  ,  et  espé- 
rez en  lui.  Plu- 
sieurs disent:  Clui 
nous  montrera 
quelque  ressource  1 

Seigneur ,  vous 
avez  fait  éclater  sur 
nous  la  lumière  de 


Filii  hominum, 
usquequô  gravi 
corde  1  *  ut  quid 
diligitis  vanitatem 
et  quseritis  menda- 
cium  1 

Et  scitote  quoni- 
am  mirificavit  Do- 
minus  Sanctum  su- 
um  :  *  Dominus 
exaudiet  me  cum 
clamavero  ad  eum. 

Irascimini  ,  et 
nolite  peccare;  * 
quœ  dicitis  in  cor- 
dibus  vestris  ,  iu 
cubilibus  vestris , 
compungimini. 


Sacrificate  sacri- 
ficium  justiti^e ,  et 
sperate  in  Domino  ; 
*  multi  dicunt  : 
CLuis  ostendit  nobis 
bona  1 

Sîgnatum  est  su- 
per no»  lumen  vul- 
tus  tui ,  Domine  :  * 


P 

il 

il 


I! 


! 

I!  i 
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froment,  de    leur! 
In  pace  in  idin  r'V^  ^«^^^^ huile. 

requiescam  !f-  ^^"^  '.  ^^  J^  ^or- 

1^        ctm.  mirai  paisiblement. 


Quoniam        tu, 


Parce    que  c'est 
vous    seul,     Seig, 


,  lariter  in^pe^  eSl"  neur    ''"^•'     ^^^'^ 
stituisti  me  H  .^  '    ^V^   "1  éta- 

blissez   dans    une 
I  lerme  espérance. 

PSAUME  30. 


Jn  te,  Domine, 
speravi ,  non  con- 
lundar  in  ster- 
num ;  *  in  justitia 
tua  libéra  me. 


Inclina  ad  me 
aurem  tuam  ;  ac- 
céléra ut  eruas  me 


J  ESPERE  en  vous, 
.  feeigneurj  que 
je  ne  sois  jamais 
confondu  dans  mon 
espérance  ;  déli- 
yrez-moi  par  votre 
justice. 

Ecoutez  favora- 
blement ma  prière  ; 
iiatez-vous  de  me 
venir  tirer  du  pé- 

I 
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Servez-moi  d'une  '     Esio  mihi  in  De- 


roche  imprenable 
et  d'une  place  forte 
et  bien  munie  pour 
me  sauver. 

Puisque  vous 
ctes  mon  asile  et 
ma  forteresse ,  gui- 
dez-moi, Seigneur, 
et  me  conduisez 
pas  à  pas  pour  la 
gloire  de  votre 
nom. 

Faites  que  j'é- 
chappe des  filets  et 
des  pièges  qu'ils 
m'ont  tendus ,  puis- 
que vous  êtes  ma 
force  et  mon  appui. 

Je  remets  ma  vie 
et  mon  âme  entre 
vos  mains  ,  et  j'es- 
père que  vous  me 
délivrerez  ,  Seig- 
neur,  vous  qui  êtes 
le  Dieu  de  vérité. 


um  protectorem  et 
in  domum  refugii , 
*  ut  salvum  me  fa- 
cias. 

Q,uoniam  forti- 
tudo  mea,  et  re- 
fugium  meum  es 
tu  ;  *  et  propter  no- 
men  tuum  deduces 
me ,  et  enutries  me. 

Educes  me  de  la- 
queo  hoc  quem 
absconderunt  mi- 
hi; *  quoniam  tu 
es  protector  meus. 

In  manus  tuas 
commendo  spiri- 
tum  meum:  *  re- 
demisti  me  ,  Do- 
mine,  Deus  veri- 
tatis. 


PSAUME   90. 


Pelui  qui  demeure 
^  dans    l'asile    du 


Aui      habitat       in 
N^adjutorio  Altissi- 


1  I 


!« 
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lïii  ,  *  m  protec- 
tione  Dei  cœli  com- 
morabitur. 

Dicet  Domino  : 
Susceptor  meus  es 
tu  ,  et  refug^ium 
meum ,  *  Deus 
meus,  sperabo  in 
eum. 

Cluoniam  ipse  li- 
beravit  me  de  la- 
queovenantium*et 
a  verbo  aspero. 

Scapulis  suis  ob- 
umbrabit  tibi ,  *  et 
sub  pennis  ejiis 
sperabis. 

Scuto  circumda- 
bit te  Veritas ej us;  * 
non  limebis  a  ti- 
moré nocturno , 


A  sagitta  volante 
in  die,  a  negotio 
perambulante  in  te- 
ncbris ,  ♦  ab  incur- 
su  et  docmonio  me- 
ridiano. 


Très-Haut,  et  qui 
repose  sous  la  pro- 
tection du  Dieu  du 
ciel, 

Dira  au  Seig- 
neur :  Vous  êtes 
mon  protecteur , 
mon  Dieu,  et  c'est 
en  vous  que  je  mets 
ma  confiance. 

C'est  lui  qui  m'a 
délivré  des  filets  du 
chasseur  et  de  h 
langue  des  mé- 
chants. 

Il  vous  couvrira 
de  son  ombre,  et 
vous  serez  en  sûre- 
té sous  ses  ailes. 

La  vérité  vous 
servira  de  bouclier; 
vous  ne  craindrez 
ni  les  terreurs  de  la 
nuit, 

Ni  la  flèche  qui 
vole  durant  le  jour, 
ni  la  contagion  qui 
se  glisse  dans  les 
ténèbres  ,  ni  les  at- 
taques du  démon 
^  du  midi.    |j 
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Il  en  tombra  mil- 
le à  votre  gauche , 
et  dix  mille  à  votre 
droite  ;  mais  le  mal 
n'approchera  point 
de  vous. 

Vous  contemple- 
rez seulement  de 
vos  yeux;  et  vous 
serez  spectateur  de 
la  punition  des  mé- 
chants. 

Parce  que  vous 
avez  dit  :  Vous 
ôtes ,  Seigneur , 
mon  espérance ,  et 
que  vous  avez  pris 
le  Très-Haut  pour 
votre  asile. 

Le  mal  n'arrive- 
ra pas  jusqu'à 
vous ,  et  les  fléaux 
n'approcheront  pas 
de  votre  maison. 

Car  il  a  donné 
ordre  à  ses  Anges 
de  vous  garder  en 
toutes  vos  voies. 

Ils  vous  Porteront 
sur    leurs   mains , 


Cadent  a  latere 
tuo  mille ,  et  de- 
cem  millia  a  dex- 
tris  tuis  ;  *  ad  te 
autem  non  appro- 
pinquabit. 

Verumtamen 
oculis  tuis  conside- 
rabis  ,  *  et  retribu- 
tionem  peccalorum 
videbis. 

Cluoniam  tu  es, 
Domine ,  spes 

mca  ;  ♦  Altissimum 
posuisti  relugium 
tuum. 


Non  accedet  ad 
te  malum ,  *  et  fla- 
gellum  non  appro- 
pinquabit  taberna- 
culo  tuo. 

Gluoniam  Ange- 
lis  suis  mandavit 
de  te  ,  ut  *  custo- 
diant  te  in  omni- 
bus viis  tuis. 

în  manibiis  i^or- 
tabunt  te,  ♦  ne  for- 


iii 


:m 
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tr  oiîoiuiaM  lui  inpi- 
(loin  p(>(i('m  luuin. 

Supornspidcinot 
basiliscuin  aml)ula- 
bis;  *  oi  ronculra- 
bls  looiu'in  et  dm- 

ClHKMU. 

Uuoiiiajn  in  mo 
sporav'ir ,     libiM-alio 


coi>'nuvit: 
nnniin. 


prolo-iam 
(pi»»Miain 


Clnmabit  ad  me  ; 
♦  ci  vgo  oxaiidiain 
oiun. 

Cu.m  ipso  ïsiiui 
in  tribiilationo^ori- 
iam  ou  m  et  glori- 


l 


icabo  onm. 

Lonî.n'indino  die- 
ruPî  ivph'bo  vum  ,* 
et  ostcndain  illi  sa- 
lut are  nie  uni. 


dr  p(Mtr  quo  votre 
pied  tu'  h(Hirt(*  cpn- 
Uv  (picUpif  pirMTO. 
VoiiM  marcherez 
sur  l'aspie  et  le  bn- 
silie  ,  et.  vour»  f'onle- 

re/ aux  pieds  le  liun 
et  le  drairon. 

Je  le  délivrerai , 
dit  le  Seiiriieur , 
parce  qu'il  a  mis 
m  moi  toute  saeon- 
linnce  ;  je  \c  prote- 
sterai ,  parce  qu'il 
a  connu  mon  nom. 

Il  eritM'a  vers 
moi ,  et  je  l'exau- 
cerai. 

Je  serni  avec  lui 
dans  son  afïliclion, 
je  IVn  tirerai  et  le 
remplirai  de  î»:loire. 

Je  le  comblerai 
de  jours,  et  je  lui 
ferai  part  du  salut 
que  je  destine  à 
mes  Saints. 


PSAUMK  133. 


T7ccR    nu  ne  bene- 
/^dicite  Dominum, 


DfeNissEz    mainte- 


U 


nant    le 


Seig- 


A  ROMR    *  on  ajoute  rc.  Pmnnir. 
|n  le  ,  Domine',  spcravi ,  non  ronCnndar 
iiiu'icrnum,  in  justiiia  liia  lilxjra  nie 
IiK'lina  ;i(l  me  aiircin  tii.'ini,  acccl.^ra  ut 
cnias  nu\   Ksio  niilii  in  Dcinn  piotcrfo- 
ivm  et;  in  tlonium  rc(Vi«(ii,  ut  salvum 
nu;  (iiciaM.    Uuoniara  fortitiido  mca  et 
ivIu-iuMi  ineuin  es  tu  ,c't  propter  naïufn 
linnn  doduces  ni(?  et  cnntrics  inc.  l-idu- 
res  incdo  lacpipo  hoc  (pi.>in  abs.ondfirunt, 
niihi  ;  quoniani  tu  o.^  prolorlor  mr-us    In 
mfuius  tuas  commrndo  ^piritiiuî  meum- 
IHi'^i!î^^'i.P^'niine  Dcus  vcriuiiis    ' 
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*  Ant.  Scuto  circumdabit  te  veritas 
ejus;  non  timebis  a  timoré  nocturno. 

An  temps  de  Pâques. 

Ant.  Eripiiit  nos  Deus  de  potestate  te- 
nebrnrum ,  et  transtulit  in  regnum  Filii 
diiectionis  sua?.  Alléluia. 

HYMNES. 

Les  dimanches  d'après  la  Pentecôte,  et  (U 
la  Purification  ato  Carême, 
rjRATEs  ,  peracto  jam  die  , 
^'  Dcus ,  tibi  persolvimus  , 
Pronoque  ,  dum  nox  incipit , 
Prosternimiis  viiltu  prcces. 
Quod  longa  peccavit  dies 
Amarns  expiet  dolor  ; 
Somno  gravatis  ne  nova 
Infligat  hostis  vulncra. 

Intestus  usque  circuit , 
Cluœrens  leo  qiiem  devoret  • 
Timbra  sub  alarum  tuos 
Défende  iilios ,  Pater. 

O  quando  lucescet  tuus 
Q,ui  nescit  occasum  dies  ! 
O  quando  sancta  se  dabit 
Q,U3B  nescit  hostem  patria  ! 


Gloria  Patri ,  etc. 

*  Ant.  Alléluia <7W. Miserere  mei.  Do- 


mme;  etexaudi  or.-^tmn 


il 
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Deo  Patri  sit  ^loria , 
Ejusque  soli  Pilio, 
Sancto  simul  cum  Spiritu  , 
Nimc  et  per  omne  sccculuai.  Amen. 

Pendant  V Aient. 
[n  noctis  umbra  desidea 

Dum  soinnu^.  ,rtus  occupât, 
Adte,Deus,fi(Ielibus, 
Mens  exciibat  suspiriis. 
Desiderate  g^entibus , 
ycrbum  Patris  ,  niiindi  salus, 
Audi  preces  ^ementium , 
Tandemque  îapsos  excita. 

Adsis  ,  Redemptor ,  et  tUEe 
Plebis  relaxans  crimina , 
Adœ  scelus  quas  clauserat, 
Reclude  cœlestes  domos. 
Q-ui  liberator  advenis, 
Fili,  tibi  laus  maxima , 
Cum  Pâtre  ,  cumque  Spiritu , 
In  sempiterna  saecula.  Amen. 

De  Noël  à  la  Purification. 
MuNDi  salus  qui  nasceris , 
_     T.  ,-u  puer ,  nos  respice  : 
Da  i Vin  , bus  ca  ti^  tuam 
riciciTe  nos  infantiam. 

Fesses  diurno  dum  levât 
Labore  nocturnus  sopor 
Défende  .  Pastor ,  bestiis' 
.T££^ab  mfestis  oves.  '^ 


[I 


a, 
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O  Virgo ,  qu£e  paris  Deum 
Fovesque  lactentem  sinu , 
Hune  flecte  nobis  qua  vales 
Benigna  Mater ,  gratia. 

aui  natus  es  de  Virgine,^^^^  288. 

Pendant  le  Carême, 

Q  SPLENDOR  asterni  Patris , 

Tu  ,  Christe ,  qui  verus  dies, 
Et  vera  lux  de  lumine  , 
Mentis  fugas  caliginem  : 

p]n  solis  abscessit  jubar , 
Noctisque  succedunt  vices  : 
Qui  prosperum  donas  diem , 
Da  tuta  noctis  otia. 

Si  clausa  torpent  lumina  , 
Suspiret  ad  te  mens  vigil  : 
Potente  qui  te  diligunt 
Serves  tuere  dextera. 

Tu  quos  inolesti  corporis 
Gravis  retardât  sarcina , 
Fac  mentis  alis  libero 
Sursum  volatu  tendere. 
O  spes  salutis  unica , 
Votis  adesto  supplicum  : 
Défende  quos  mercatus  es 
Mercede  fusi  sanguinis. 
Deo  Patri  sit  gloria ,  etc.  page  305. 


Aîo  temps  de  Pâques, 
J  ESC ,  redemptor  sseculi . 

Uui  tertio  post  funera 
Redux  ab  inferis  die 

Mortem  resurg-enc'o  necas  • 
i\ox  atr<x  jam  «irras  premit 

Mergetquesomnolumina:      ' 
Hostis  furorem  perfidi 

Artesque  cœcas  disjice  • 

Ut  justa  dum  curas  levât 

^t  corpus  instaurât  quies     ' 

Sic  membrasomnus  occupât, 
Ne  corda  torpor  opprimât.^    ' 
iJa,  Christe,  nos  tecum,  etc.;?.  S93. 
Le^  Pètes  de  la  Vicro-e  ♦ 

^^ca^it^i^^"^^"^'^--^^^^^ 
In  tua  se  clausit  viscera  factus  homo. 


A  ROME.  Pendant  Vannée^ 
Tf.  lucfs  ante  terrninum 

y; ,  pro  tua  clementia  ,  ' 

feis  praesuî  et  custodia. 

Procul  recédant  somnia . 
Mnoctiumphantasrnaia; 
Hostemque  nostrum  comprime 
Ne  polluantur  corpora  ' 

.r'ï!!!f.:^^J.^r-"^"iP0tens, 


W"^ 


•MitfiÊm'i'i^i'im^n*  <* 


>|(,-,  Wf'    "?       .   ^ 


308 


LE  DIMANCHE 


Hinc  merito  dicent  te  sœcuîa  cun^ta 
beatam  : 
Hinc  popuU  matrem  te  dominamque 
colimt. 
Suscipe  qiios  pia  plebs  tibi  pendere  cer- 
tat  honores  : 
Annuc,  sollicita  quam  preceposcit, 
ope  m  ; 
Gloria  magna  Patri ,  compar  sit  gloria 
Nato; 
Ainborum  tibi  par,  Spiritus  aime, 
deciis.  Amen. 


Ctui  tecum  in  perpetuum 

Régnât  cum  sancto  Spiritu.  Amen. 

Aux  fêtes  de  la  Vierge. 

♦  Vire:o   Dei  Genitrix,  ci-dessus  j  1er 

distiqvc. 
Vera    fides   Geniti   purgavit    crimina 
mundi , 
Et  tibi  virginitas  inviolîita  manet. 
Te  matrem  pietatis,  opem  te  flagitat 
orbis  ; 
Subvenias  famulis ,  o  benedicta ,  tuis. 
Gloria  magna  Patri,  compar  tibi  glo- 
ria ,  Nate  ; 
Cum  sancto  Spiritu,  gloria  magna 
Deo. 
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CAPITULE. 

Qmnes  vos  filii  luris  estis,  et  filii  diei  • 
non^  sumus  noctis  ,  neque  tcnebra- 
lum;  ]gitur  non  dormiamus,  sicut  et 
caeteri   sed  vigilemus  et  sobrii  simus 

H.  Or.  In  manus  tuas,  Domine  ♦ 
commendo  spiritum  meum.  In  manus 
mas  y.Redemisti  me,  Domine  ,*Deus 
veritatis.  Commendo  spiriium  meum. 
Glona  Patn  et  Filio  ,  eti.  In  manus. 

R.  Sub  umbra  alarum  tuarum  pro- 
tège me.  A  JRomc.  Nos.  ^ 

CANTIQUE  de  SAINT  SIMÊoN.    LâLC.^. 

IpNc  dimittisservumtuum,  Domine 
secundum  verbum  tuum  ,  in  pace  ; 
Quia  viderunt  oculi  mei  salutare  u- 
um, 

auod  parasti  ante  faciem  omnium  po- 
pulorum  ;  ^ 

Lumen  ad  revelationem  gentium  ,  et 
glonam  plebis  tuœ  Israël.  Gloria,  etc. 

Pendant  Vannce, 

Ant.    Domine,  dabis  pacom  nobis- 
omnia  enim  opéra  nostra  operatus  p^ 
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Pendant  VAvent. 

Ant.  Salutare  tuum  expectabo  ,  Do- 
mine. 

De  la,  Circoncision  à  la  Purification. 

A7it.  In  judicium  ego  in  hune  mun- 
dum  veni ,  ut  qui  non  vident  videant ,  et 
qui  vident  cœci  fiant. 

Au  temps  de  Pâquea. 
Ant.  Cum  Christus  apparuerit,  vita 
vestra ,  tune  et  vos  apparebitis  cum  ipso 
in  gloria.  Alléluia. 

OREMUS. 

yisiTA  ,  quoesumus ,  Domine  ,  habita- 
tjonem  istam  ,  et  omnes  insidias  ini- 
mici  ab  ea  longe  repelle:  Angeli  tui 
sancti  habitent  in  ea ,  qui  nos  in  pace 
custodiant ,  et  benedictio  tua  sit  super 
nos  semper.  Per ,  etc. 


CAPITULE.  Jerem.  14. 
Tu  autem  in  nobis  es ,  Domine  ;  no- 
■*"  rûen  sanctum  tuum  invocatum  super 
nos,  ne  derelinquas  nos,  Domine  Dens 
iioster. 

R.  Dro  graiias. 

♦  Ant.  Salva  nos ,  Domine  ,  vigilan- 
tes ,  custodi  nos  dormicntes ,  ut  vigile- 
mus  cum  Christo  et  requiescamus  in 
pace. 


A  COMPLIES. 


ANTIENNES  A  LA  VIERGE. 

De  VAvent  à  la  Purification. 

Jl^i-MA^Redemptoris  Mater,  quœ  pervia 

Surgrere  qui   curât    populo.    Tu   nu» 
genuisli,  ^"^ 

I  ^^'torem "^'^ '  '"""*  «anctum  Geni- 

Virgo  prius  ac  posterius ,  Gabrielis  ab 
urG 

I  Sumens  iUud  Ave ,  peccatorum  miserere. 
*  ^-  Deiis  in  medio  ejus  ; 
K.  JNon  comme  vebitur. 
Depuis  Noël  jusqu^à  la  ' Purification. 
J  V.  Homonatusestinea: 
K.  Ji.t  ipse  fundaviream  Altissimus. 

A  Home. 
*  V.  Angélus  Domini  nuntiavit  Ma- 

R.  Et  concepit  de  Spiritu  sancto. 
"Il  y.  Dignare  me  laudare  te  Vircrn 
sacrata;  '  yirgo 

^^n.  Ba  mihi  virtutcm  contra  hostes 
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ORKMUS. 

l."JuATiAM  tiiam  ,  qiursumus,  Domine, 
^  UKMîtibus  nostrisinriincle;  ut  qui  An- 
gc\o  luuiliiinte,  Cliri.sli  lilii  tui  incarna- 
tionem  coj^noviinus  ,  per  passionern  ejus 
et  crucein  ad  resurrectionis  gloriam  per« 
ducauiui':  Per  euindein,  etc. 
R.  Auien. 

Apres  la  Purification  et  pendant  le 
Carême. 

\  VR  ,  Regina  cœlorum  : 
•^  Ave,  Domina  Angelorura; 
Salve ,  radix  ;  salve  ,  porta  , 
Ex  qua  mundo  lux  est  orta, 
Gaude  ,  Virgo  gloriosa , 
Super  omnes  speciosa. 
Vale  ,  o  valde  décora  , 
Et  pro  nobis  Christum  exora. 

*  V.  Elegit  eam  Dominus. 
R.  In  habitationem  sibi. 

OREMUa. 

PoNCRDR ,  misericors  Deus  ,  fragilitati 
^  nostraî  praesidium  ,  ut  qui  sanctâe  Dei 
Genitricis  memoriam  agimus ,  interces- 

A  Rome, 

*  V.  Gaude  et  Isetare ,  Virgo  Maria , 
alléluia. 

■tv.  CXuia  surrcxit  Dominus  vere,  allel. 
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sionis  ejus  auxilio  a  nostris  iniquitatibus 
resurgamus.  Per  eumdem  Christum,  etc. 

Au  temps  de  Pâqnes. 
Deoina  cœli,  lîictare,  alléluia; 
■^*'  auia  qiiem  meruisti  portare,  ail. 
Rcsurrexit ,  sicut  dixit ,  alléluia  • 
Ora  pro  nobis  Deum ,  alléluia. 

ir  R.  Circumdedisti  me  Isetitla  ,  Do- 
mine :  ' 

R.  Ut  cantet  tibi  gloria  mea. 

OREMUS. 

"Heus  ,  qui  per  resurrectionem  Filii  tui 
^  Domiui  noslri  Jesu  Christi  nmndum 
loetificarc  dignatus  es  ,  prœsta,  quccsu- 
mus,  ut  per  ejus  genitriccin  Virginem 
Mariam  perpetuœ  .piamus  gaudia  vi- 
tœ.  Per ,  etc. 

De  la  Trinité  à  VAvent. 
gALVE  ,  Regina  ,  Mater  misericordiœ, 
vita  ,  dulcedo  et  spes  îiostra,  salve  • 
Ad  te  clamamus  ,  exules  filii  Evce  :  Ad 
te  suspiramus  ,  gementes  et  fientes  in 
hac  lacrymarum  valle  ;  Eia  ergo,  Advo- 
cata  nostra  ,  illos  tuos  miséricordes  ocu- 

^V.  Ora  pro  nobis ,  sancta  Dei  Gel 
nitrix  : 

R.  Ut  digni  efficiamur  promissionibus 


Vyiirisii. 
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los  ad  nos  couverte ,  Et  Jesum  ,  benedic- 
tum  fructum  vcntris  tui ,  nobis  post  hoc 
exilium  ostende  ,  O  démens ,  o  pia,  o 
dulcis  Virgo  Maria  ! 

V.  Vultum  tuum  deprccabuntur. 
R.  Omnes  divites  plebis. 

OREMUS. 

Amnipotens  sempiterne  Deus ,  qui  glo- 
^  riosoD  Virgin  is  Matris  Mariae  corpus 
et  aniinam,  ut  dignum  Filii  tui  habita- 
cul  u  m  effici  mereretur  ,  Spiritu  sancto 
coopérante  ,  prgeparasti  :  da,  ut  cujus 
commemoratione  lœtamur ,  ejus  pia  in- 
tercessionc  ,  ab  instantibus  malis  et  a 
morte  perpétua  liberemur.  Per ,  etc. 

Répons  à  la  Vierge. 
C!ancta  et  immaculata  Virginitas  ;  qui- 
'^  bus  te  laudibus  efferam  ,  nescio ,  ♦ 
Q,uia  quem  cœli  capere  non  poteraiit, 
tuo  gremio  contulisti. 

V.  Benedicta  tu  in  mulieribus,  et  be- 
nedictus  fructus  ventris  tui.  *  CLuia. 

R.  Félix  es ,  sacra  Virgo  Maria ,  et 
onini  laude  dignissima  ;  *  quia  ex  te  or- 
tus  est  Sol  justitiœ  Christus  Deus  noster. 
V.  Ora  pro  populo,  interveni  pro  Clerc, 
intercède  pro  devoto  femineo  sexu  :  sen- 
tiant  omnes  tuum  juvamen  quicumque 
célébrant  tuam  sanctam  commemora- 
tionem. 
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Antiemie. 

UB    tuum    praesidium    confugimus 
sancta  Dei  Genitrix ,  nostras  depre- 
cationes  ne  despicias  in  necessitatibus 
sed  a  periculis  cunctis  libéra  nos  sem- 
per ,  Virgo  gloriosa  et  benedicta. 

Autre  Antienne, 
TNv^iOLATA ,  intégra  et  casta  es ,  Maria 
1  auœ  es  effecta  fulgida  cœli  porta.      ' 
0  mater  aima  Christi  carissima 
Suscipe  pia  laudum  prseconia.     ' 
Nostra  ut  pura  pectora  sint  et  corpora 
Te  nunc  «agitant  devota  corda  et  ora.  ' 
Tua  per  precata  dulcisona  , 
Nobis  concédas  veniam  per  spécula 
0  bcnigna  !  o  Regina  !  o  Maria  ! 
Q,uaB  sola  inviolata  permansi.sti.  Amen. 
V.  Veritas  de  terra  orta  est. 
R.  Et  justitia  de  cœlo  prospexit. 

ORKMUS. 

RUS ,  qui  salutis  neternac  beatœ  Marise 
virgmitate  fœcunda  humano  generi 
proRmia  prœstitisti ,  tribue  ,  qusesumus,  ut 
ipsam  pro  nobis  intercedere  sentiamus , 


D 


A  Home. 
V.  Post  partum ,  Virgo  inviolata  per- 

iaûiisisti. 

R.  Dei  Genitrix,  intercède  pro  nobis. 


VÊPRES 


per  qnam  nieruimus  aiictorem  vitœ  siis- 
cipcrn  DoiKiiuim  tiostrum  Jesnni  Chris- 
lum  Filiiim  tinim  :  dui  tccum  vivit ,  etc. 
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Sai^utarts  Hostia, 
0,1103  cœli  pandis  ostium, 
Bella  premunt  hostilia, 
Da  robiir ,  fer  auxilium. 

*  tlui  carne  nos  pascis  tua, 
Sit  laus  tibi ,  Pastor  l)one  , 
Cum  Pâtre  cumqiie  Spiritu , 
lu  sempiterna  sascula.  Amen. 

Ps.  Dixit  Dominus  ,  etc. ,  page  270. 
^RKniDi  ,  propter  quod  locutus  sum: 


ego  aiuem  hnmiliatus  sum  nimis. 

Ego  dixi  in  excessu  meo  :  Omnis 
homo  memiax. 

Gluid  retribuam  Domino  pro  omnibus 
quaiî  retribuit  mihi  î 

Calicem  salutaris  accipiam  ,  et  no- 
men  Domini  invocabo. 

Vota  mez.  Domino  reddam  coram 
omni  populo  cjus:  pretiosa  inconspectu 
Domini  mors  Sanctorum  cjus. 

O  Domine ,  quia  ego  servus  tuus  ;  ego 
servurs  tuus  ,  et  niius  anciilce  tuae. 
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Dirupi.' ..  vihcnla  mea  :  tibi  sacrifi- 
cabo  liostiam  ]audis,  et  nomen  Domini 
invocfibo. 

Vota  rnoa  Domino  rocldam  in  con- 
spectuomnis  popiili  rjus  ,  in  atriisdomus 
Domini ,  in  medio  tui ,  Jérusalem. 

Ps.  Confitebor,  etc.  page  272. 

DKATf  omnes  qui  timcnt  Dominum  ,  qui 
^  ambulant  in  viis  ojus. 

Labores  manuum  tuarum  ,  quia  man- 
ducabis :  beatus  es,  et  bene  tibi  erit 

Uxor  tua  sicut  vitis  abundans ,  in  la- 
teribus  domus  tuop. 

Filii  tui  .sicut  novelloc  olimrnm  in 
circuitu  mensîjo  tuœ. 

Ecce  sic  benedicctur  homo  oui  timet 
Dominum. 

Benedicat  tibi  Dominus  ex  Sion  •  et 
videas  bona  Jérusalem  omnibus  diebus 
vitœ  tuf». 

Et  videas  filios  filiorum  tuorum  ,  pa- 
cem  super  Israël. 

T  AUDA  ,  Jérusalem,  Dominum:  lauda 
•"  Dcum  tuum,  Sion. 

(iuoniam  confortavit  seras  portarum 
.uarum ,  benedixit  iiliis  tuis  in  te. 

Qui  posuit  fines  tuos  pacem,  et  adipe 
frumenti  satiat  te. 

Ctui  emittiteloquinm  suum  terrœ  ve- 
lociter  currit  sermo  ejus.  *         '' 
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Clui  dat  nivem  sicut  lanam  ,  nebulam 
sicut  cinerem  spargit. 

Mittit  crystallum  suiim  sicut  buccel- 
las  ;  ante  faciem  trigoris  ejus  quis  susti- 
nebit  ? 

Emittet  verbum  suum  et  liquefaciet 
ea  ,  flabit  spiritus  eju^  ,  et  flaent  aquee. 

étui  annnntiat  verbum  suum  Jacob, 
justitias  et  judicia  sua  Israël. 

Non  fecit  taliter  omni  nationi ,  et  ju- 
dicia sua  non  maniiestavit  eis. 

Ant.  Vincenti  dabo  edere  de  ligne 
vitae  quod  est  in  paradiso  Dei  mei ,  allé- 
luia. 

R.  Memoriam  fecit  mirabilium  suc- 
rum  ,  misericors  et  miserator  Dominus  ; 
*  Escam  dédit  timentibus  se.  *  Memor 
erit  in  saeculum  testamenti  sui. 

V.  Jésus  cum dilexisset  suos  qui  erant 
in  mundo ,  in  fmem  dilexit  eos  :  *  Escam 
dédit.  Gloria.  Memor. 

R.  Unus  panis  et  unum  corpus  multi 
sumus  *  omnes  qui  de  uno  pane  et  de 
uno  calice  participamus. 

V.  Parasti  in  dulcedine  tua  pauperi , 
Deus,  qui  habitare  facis  unanimes  in 
domo.  *  Omnes.  Gloria.  Omnes. 

R.  Homo  quidam  fecit  cœnam  mag- 
nam  ,  et  misit  servum  suum  hora  cœnse 
dicere  invitatis  ut  venirent  ;  *  quia  pa- 
rata  sunt  omnia. 


'ili 
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.  IvT''"' -^  '  comedite  ^^^^^itir];;;;;;^^ 

HYMNE. 

Pange  ,  lingua ,  gloriosi 

2  Corporis  Mysterium , 

banguinisque  pretiosi 

Gluem  in  mundi  pretium 

Fructus  ventris  generosi 

Rex  effudit  gentium.        ' 
Nobis  datus  ,  nobis  natus 

Exintacta  Virgine, 

Et  in  mundo  conversatus . 

Sparso  Verbi  semine 

Sui  moras  incolatus  ' 

Mifo  clausit  ordine. 
In  suprême  nocte  cœnse 

RecLimbens  cum  fratribus 

Observata  lege  plene ,        ' 
Cibis  in  legalibus , 
Cibum  turbœ  duodense 
Se  dat  suis  manibus. 

Verbiim  caro ,  panem  verum . 
Verbo  carnem  efficit , 
Fitque  sangiiis  Christi  merum  • 
Et  SI  sensus  déficit ,  ' 

Ad  firmandum  cor  sincerum 
oola  ndes  sutîicit. 

Tantum  ergo  Sacramentum 
veneremur  cernui  ; 
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Et  antiquum  documentum 

î^ovo  cedat  ritui  ; 

Pnjestet  fides  supplementum 

Sensuum  defertui. 
Genitori  ,  Genitoque , 

Laus  et  jubilatio  : 

Salus  ,  honor ,  virtus  quoqué, 

Sit  et  benedictio  : 

Procedenti  ab  utroque 

Compar  sit  laudatio.  Amen. 
V.  Filii  tui  sicut  novellse  olivarum, 
R.'  In  circuitu  mensae  tuœ. 
A  Borne.  V.  Posuit  fines  tuos  pacem, 
R.  Et  adipe  frumenti  satiat  te. 

AU  SALUT. 

V.  Edent  pauperes ,  et  laudabunt  Do- 

minum.  .  , 

R.  Vivent  corda  eorum  m  saBcuinm 

Ant.  auoliescumque  manducabitis  pa- 
nem  hune  et  calicem  bibetis,  mortem 
'iomini  annuntiabitis  donec  vreniat. 

Ant.  O  sacrum  convivium  m  quo 
Christus  sumitm' ,  recolitur  memoria 
Passionis  ejus,mens  impîetur  gratia, 
et  futuroe  glorige  nobis  pignus  datur, 
alléluia. 

J 
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HYMNE. 

iit  ex  piœcordus  sonent  prseconia. 
Recédant  v^etera,  nova  sint  omnia 
Corda  ,  voccs  et  opéra  ' 

Nocris  rccolitur  cœna  noVissima , 
aiia  Christus  creditur  agnum  et  azyma 
Dédisse  /lambus  juxta  légitima      ^ 
1  nscis  indalta  patiibus. 

Corpi  s  Dominicum  datum  discipuHs. 
Sictotuni  omnibus,  quod  totumsingulis. 
i^jus  (aiemur  manibus.  ' 

Uedit  ragilibus  eorporis  ferculum, 

nwn      r^-^"'  ^anguinis  poculum 
Dicen^x  Accipite  quod  trado  vasculum 
Omncs  ex  eo  bibite.  ' 

Sic  sacrificium  istud  instituit , 
Uijiis^omcinm  committi  voluit 
Sohs  Prcsbyteris ,  quibus  sic  congruit 
Ut  sumant  et  dant  caeteris.  Amen. 

Panis  angdicus  fil  panis  hominum, 

Dat  panis  cœlicus  figuris  terminum. 
U  res  miriibihs!  manducat  Dominum 
Fauper,  servus  et  humilis. 
/le,  Tnna  Deitas unaqu^- ,  poscimus 
^ic  nos  tu  visita,  sicut  te  colimus,        ' 
Per  tuas  semilas  duc  nos  quo  tendimus . 
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EccE  panis  Angelorum 
Factus  cibus  viatorum , 
Vere  panis  filiorum , 
Non  mitîendus  canibus. 

In  figuris  prœsignatur , 
Cum  Isaac  immolatur , 
Agnus  Paschœ  deputatur , 
Datur  manna  Patribus. 

AVE ,  verum  Corpus  natum 
De  Maria  Virgine , 
Vere  passum  ,  immolatum  , 
In  cruce  pro  homine  ; 
Cujus  latus  perforatum 
Unda  fluxit  cvim  sanguino 
Este  nobis  prœgustatuni , 
Mortis  in  examine. 

O  Jesu  dulcis , 

O  Jesu  pie , 

O  Jesu  fili  MarisB  , 
Tu  nobis  miserere.  Amen. 

ADORO  te  supplex ,  latens  Deitas , 
Gttiœ  sub  liis  figuris  vere  latitas  : 
Tibi  se  cor  meum  totum  subjicit, 
Gluia  te  contemplans  totum  déficit. 

Jesu ,  quem  velatum  nunc  aspicio, 
Oro  fiât  illud  quod  tam  sitio , 
Ut  te  revelata  cernens  facie  , 
Visu  sim  beatus  tuoB  gloriœ.  Amen, 
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HYMNE. 

yERBUM  supernum  prodiens 
I      '  Nec  Patris  linquens  dexteram 
Ad  opus  suum  exiens 
Venit  ad  vitae  vesperam. 
In  mortem  a  discipulo 
Suis  tradendiis  aeinulis 
Prius  in  vitœ  ferculo    * 
Se  tradidit  discipulis. 

(iuibus  sub  bina  specie 
Carnem  dédit  et  sanguinem 
Ut  duplicis  substantia;  ' 

Totum  cibaret  hominem. 

Se  nascens  dédit  socium 
Convescens  in  edulium      * 
Se  moriens  in  pretium ,  ' 
Se  rei^nans  dat  in  praîmium. 
O  Salutaris,  etc.  page  3lC. 

PRIÈRE 

Pour  toutes  ks  nécessités  publiques, 

"noMTNR  non  secnndum  pcccata  nostra 
,  ^  qn.T  fccimns  nos,  neque  secundum 
miquitales  nostras  rétribuas  nobfs 

Domine,  ne  memineris  iniquitatum 
nostrarum  antiquarum ,  cito  anticipent 
nos  m.sericordiaî  tuce  ,  quia  pauperes 
lacti  snmus  nimis.  r     r     " 

JI^Ii^li-gË£!i"^  nominis  tui,  Doniiî>n, 
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libéra  nos  ,  et  propitius   esto  peccatis 
nostris  propier  uomen  tuum. 
V.  Ostende  nobis ,  Domine ,  misen- 

H''' 

! 

cordiam  tua  m. 
R.  Et  salutare  tuum  da.  nobis. 

^^^B'  f  "  '  ''^ 

OREMUR. 

PHI  ^'""''^ 

1  ' 

T\Evn  ,  qui  culpa  offenderis  ,  pœnitentia 
^  placavis ,  procès  populi  tui  supplican- 
tis  propitius  respice ,  et  flagella  tuse  ira- 
cundice  ,  qucc  pro  peccatis  nostris  mere- 
mur,  averte.   Per  Dominum  nostrum. 

r! 

j 

Amen. 

PSAUMK  19. 

;    : 

! 
1 

■Px  AUDI  AT  te  Dominus  in  die  tnbula- 

^  tionis:  prntej^nt  te  nomen  Dei  Jacob. 

Mittat  tibi  auxilium  de  Sancto:  et  de 

m 

: 

, 

Siontueaturte.                .,..,.      ,v 
Memor  sit  omnis  sacrificii  lui  ;  et  nO" 

1 

' 

locausturn  tuum  pingue  fiât. 

Tribuat  tibi  secandum  cor  tuum:  et 
omne  consilium  tuum  confirmet. 

Lcetabimur  in  salutari  tuo:  et  m  no- 
mine  Dei  nostri  magnificabimur. 

Impleat  Dominus    omnes   petitiones 
tuas  :  nunc  cop^novi  quonlam    salvum 
fecit  Dominus  Christum  suum. 

Exaudiet  illum  de  cœlo  sancto  suc: 
in  notestatibus  salus  dexteiu;  ejus. 
j      fli  in  curribus,  et  hi  in  equis:no8 

^1 

^^^^^^^B 
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auteni  in  nomine  DominT  Del  nostri  in- 
vocabimus. 

Ipsi  obligatisunt,  etceciderunt:  nos 
autem  surreximus,  et  erecti  sumus. 

Domine,  salvum  lac  Ilegern,  et  ex- 
audi  nos  in  die  qua  invocaverimus  te. 

Gloria  Patri,  et  Filio,  etc. 

V.  Fiat  manus  tua  super  viriim  dex- 
teraî  tuœ. 

R.  Et  super  filium  hominis ,  quem  con- 
firmasti  tibi. 

OREMUS. 

QujEsuMus ,  omnipotens  Deus ,  ut  famu- 
lus  luus ,  qui  tua  miseratione 

suscepit  regni  gubernacula  ,  virtutum 
etiam  omnium  percipiat  incrementa: 
quibus  decenter  ornatus ,  viliorum  mon- 
stra  devitare  ,  hostes  superare  ,  et  ad  te 
qui  via  ,  Veritas  et  vita  es,  gratiosus  va- 
leat  pcrvenire.  Per  Christum  Domi- 
num. 

Anllcnncs  pcnir  la  Paix. 
TJkus  meminerit  testamenti  sui ,  et  faciat 
■*^pacem  ,  nec  deserat  in  teinpore  malo. 
A  Rome.  Da  pacem  ,  Douiine ,  in  die- 
bus  nostris  :  quia  non  est  alius  qui  pug- 
net  pro  nobis,  nisi  tu  Deusnosttr. 

R.  In  plebcm  suam. 
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OREMUS. 

Deus ,  a  quo  sancta  desideria  ,  recta 
consilia ,  et  justa  sunt  opéra  :  da  serv'^ 
tuis  illam  ,  quam  mundus  dare  non  p. 
test ,  pacem  ;  ut  et  corda  nostra  mandatit. 
tuis  dedita  ,  et  hostium  sublata  formi- 
dine ,  tempora  sint  tua  protectione  tran- 
quilla  ;  per  Christum  Dominum  nostrum. 

Priè7€  au  Saint  Sacrement. 

Adoremus  in  œternum  sanctis^^'mum 
•^  Sacramentum. 

Laudate  Dominum  ,  omnes  gentes , 
laudate  eum,  omnes  populi. 

Adoremus,  etc. 

duoniam  confirmata  est  super  nos 
misericordia  ejus  ,  et  veritas  Domini 
manet  in  seternum. 

Adoremus ,  etc. 

Gloria  Patri ,  etc. 

Adoremus ,  etc. 

Sicut  erat  in  principio ,  etc. 

Adoremus ,  etc. 
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L'IMMACULÉE  CONCEPTION 

DE  LA  SAINTE  .VIERGE , 

Corrigé  par  le  Maître  du  Sacré  Palais  ,  et  ap.- 
prouvé  par  Notre  Sainte  Père  le  Pape  Innocent, 
XI,l'anlG78. 

A  MATINES. 


QuvRKz-vous ,  mes 
^  lèvres  ,  ouvrez- 
vous  pour  chanter 
les  louanges  et  les 
grandeurs  de  la 
bienheureuse  Vier- 
ge Marie. 

y.  Venez  à  mon 
secours ,  puissante 
Reine. 

R.  Délivrez-moi 
des  mains  de  mes 
ennemis. 

Gloire    soit    au 
Père  ,  au  Fil.»     et 
|au    Saint-Esprit",' 


Vu    mea    Jabia, 
nunc  annunti- 
ate 

Laudes  et  prœco- 
niaVirginisbeatœ. 


y.  Domina  ,  in 
adjutorium  meum 
intende. 

R.  Mj  de  manu 
hostium  potenter 
défende. 

Gloria  Pat  ri ,  et 
iii'vi  ,  et  ispintui 
sancto  ;  sicut   erat 


i. 
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inprincipio,etniinc 
et   semper  ,   et  in 
sœcula  scBculorum. 
Amen. 


maintenant  ,  com- 
me au  commence- 
ment et  toujours , 
et  dans  tous  les 
siècles  des  siècles. 
Ainsi  soit-il. 


HYMNE. 


CÎALVE ,  mundi  Do- 
^  mina , 

Cœlorum  Regina, 
Salve ,  Virgo  virgi- 

nnm, 
Stella  matutina. 
Salve ,  plena  gra- 

tia , 
Clara  lux  divina , 
Mundi     in    auxi- 

lium  , 
Domina,  festina. 

Ab  ceterno  Domi- 
nus 
Te  prœordinavit 
Matrem  Unigeniti 
Verbi ,  que  creavit 


Terram  ,     pon- 
lum  ,  sethera. 


J 


E  VOUS  révère , 
Maîtresse  du 
monde ,  Reine  des 
Cieux ,  Vierge  des 
vierges,  Etoile  du 
matin. 

Je  vous  révère , 
Marie ,  pleine  de 
grâces,  lumière  di- 
vine ,  hâtez- vous  de 
secourir  le  Monde , 
vous  qui  en  êtes  la 
souveraine. 

Le  Seigneur  vous 
a  prédestinée  de 
toute  éternité  pour 
être  la  Mère  du 
Verl)e  incarné ,  son 
Fils  unique  ,  par 
qui  toutes  choses 
ont  été  créées , 

La  terre  ,  la  mer 
et  les  cieux  ,  et  qui 


.H 
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pour  vous  rendre  sa 
digne  épouse  ,  a  or- 
né votre  âme  d'une 
beauté  incom])ara- 
ble,  que  le  péché 
d'Adam  ne  souilla 
jamais. 

V.  Dieu  l'a  choi- 
sie et  prédestinée. 

R.  Il  lui  a  pré- 
paré une  demeure 
dans  son  taberna- 
cle. 

y.  Exaucez  ma 
prière  ,  divine 
Reine. 

R.  Et  que  mes 
vœux  parviennent 
jusqu'à  vous. 


PRIONS. 
AINTK       MaRTK 


^  Reine  du  Ciel  ,' 
Mère  de  Notre 
Seigneur  Jésus- 
Christ,  souveraine 
Maîtresse  de  i'tJni- 
vers  ,  qui  n'aban- 
donnez et  ne  mépri- 
^ezpérsouae ,  dai- 


Te  pulchram  orna- 

vit 
Sibi     sponsam    in 

qua 
Adam  non  pecca- 

vit. 

V.  Ele^it  eam 
Deus ,  et  prœelegit 
eam. 

R.  In  tabernacu- 
lo  suo  habitare  fa- 
cit  eam. 

V.  Domina ,  pro- 
tège orationem  me- 
am. 

R.  Etclamornie- 
u s  ad  te  veniat. 


S 


OREMUS. 

ANc^A  Maria  , 
Régi n  a  Cœlo- 
rum,MaierDomini 
nostri  Jesu  Christi , 
et  mundi  Domina  ; 
qun;  nullum  dere- 
linquis  et  nullum 
despicis  ,  respice 
me,  Domina ,  cle- 


'Il 


p!     M, 
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menter  oculo  piela- 
tis  ,  et  impetra  mi- 
hi  apudtiiumdilec- 
tum  Filium  cuncto- 
rum  vt  niam  pecca- 
torum  ;  ut  qui  nunc 
tuam    sanctam    et 

IMMACULATAM  Coil- 

ceptionem  devoto 
anectu  recolo ,  œ- 
ternne  in  futurum 
beatitudinis  bra- 
vium  capiam,  ip- 
so quern  Virgo  pe- 
perjsti  ,  don  an  te 
Domino  nostro  Je- 
su  Christo ,  qui 
cum  Pâtre  et  sancto 
Spiritu  vivit  et  rég- 
nât in  Trinitate 
perfecta  Deus  in 
sœcula  sceculorum. 
Amen. 

V.  Domina ,  pro- 
tège orationem  me- 
am. 

R.  Et  clamor  me- 
us ad  te  veniat. 

V.  Benedicamus 
Domino. 


gnez  jeter  sur  moi 
vos  yeux  de  misé- 
ricorde ,  et  obtenez- 
moi  de  votre  cher 
Fils  le  pardon  de 
tous  mes  péchés , 
afm  qu'ayant  hono- 
ré ,  comme  je  le 
fais  de  tout  mon 
cœur  ,  le  mystère 
de  voire  immacu- 
LÊG  Conception ,  je 
puisse  jouir  du  bon- 
heur éternel  ,  par 
la  miséricorde  de 
votre  Fils  notre 
Seigneur  Jésus- 
Christ  ,  qui  vit  et 
règne  avec  le  Saint- 
Esprit  dans  tous  les 
siècles  des  siècles, 
Ainsi  soit  il. 

V.  Exaucez  ma 
prière  ,  divine 
Reine. 

R.  Et  que  mes 
vœux  parviennent 
jusqu  u  vous. 

V.  Bénissons  le 
Seigneur. 
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R.  Grâces  im- 
mortelles lui  soient 
rendues. 

due  les  âmes  des 
Fidèles  trépassés 
reposent  en  paix 
lar  la  miséricorde 
,e  Dieu. 

Ainsi  soit-il. 


S; 


R.  Deo  crratias. 


Fidelium  animae 
per  misericordiam 
Dei  requiescant  in 
pacc.  Amen. 


A  PRIME. 


V.  Venez  à  mon 
secours  ,  puissante 
Reine. 

R.  Délivrez-moi 
des  mains  de  mes 
ennemis. 

Gloire  soit  au 
Père,  et  au  Fils,  et 
au  Saint-Esprit, 
mai'itenant  ,  com- 
me au  commence- 
ment et  toujours, 
et  dans  tous  les 
siècles  des  siècles. 
Ainsi  soit  il. 


V.  Domina ,  in 
adjutorium ,  etc. 

R.  Me  de  manu 
hostlum ,  etc. 

Gloria  Patri ,  et 
Filio  ,  et  Spiritui 
sancto  ,  sicut  erat 
in  principio  ,  et 
rmnc  et  semper  ,  et 
in  sœcula  saBCulo» 
rum. 

Amen. 


HYMNE. 


Te  vous  révère , 
"  Vier.fife  incompa- 
rable^ pleine  de^  la 


C^ALVE,  Virgo  sa- 
Domus  Deo  dicata, 


''    il  ■ 


^^    M 
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Coluinna    septem- 

Mcu saque  cxoj,iki- 
ta: 


Ab  omni  conta- 


S' 


Minidi  pm\scrv'nta, 
Antcsancta  in  utero 
Parcutis  i|uain  na- 

(a. 
Tu  inater  vivcn- 

tiuni , 
Et  porta  es  Saneto- 

ruin  : 
Nova  Stella  Jacob , 
Domina      Angeio- 

ruiii. 

Zabulon  terribi- 
lis , 
Acies  cnstrorum  : 
Portus  et  rcfiigium 
Sis  Chiistianorum. 

Amen. 


fl     V.  Ipse   créa  vit 


sa^^^esse  divine,  dig. 
ne  l'emple  ùu  Dieu 
vivant,  enrichi  de 
tous  les  ornements 
dont  ceux  du  tem- 
ple de  Salornon  ne 
lurent  que  de  fai- 
bles lii,nires. 

Vous  avez  été 
sainte  avant  que  de 
naître,  et  préservée 
de  la  corruption 
commune  au  reste 
des  hommes. 

Vous  C'tes  la 
Mère  des  vivants, 
la  porte  du  ciel ,  la 
Reine  des  Anges, 
la  nouvelle  Etoile 
de  Jacob  qui  an- 
non  v  ait  le  salut  du 
Monde. 

Vous  êtes  la  ter- 
reur des  démons, 
notre  défense  dans 
les  combats  qu'ils 
ncms  livrent;  le  re- 
fuse et  le  port  as- 
suré des  fidèles. 

Ainsi  soit-il. 

V,  Dieu  l'a  créée 
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m     m    «niritn 

y.  i^om  in  a  pro- 
tège ,  etc. 


^^-     Kt    clam  or 
^us  ad  le  veniat. 


meus 


et  remplie  de  son   il  In 
Esprit. 

V.  Exaucez  ma 

prière,  divine 

Reine. 

Et  (pie  mes  vœux 
parviejineut  jus- 
qu'à vous. 

TRlÈriK. 

Sainte  Marie,  Reine  du  Ciel     ete 
covmca^dfvant  ÙMaimcs,  avcclcs  versets. 
A  TIERCE.. 

V.  Venez  à  mon  i     V.   Domina     in 

secours,  puissante   -'"' •  ' 

Reine. 

R.  D«ilivrcz-moi 

des  mains  de  mes   hostium  '  etc 
ennemis.  '      * 


adjutonum,  etc. 
l\  Me  de  manu 


Gloire    soit   au 
Père ,  etc. 


Gloria  Pair i, etc. 


p  yousjévère ,  cil 


vine  Marie,  ar- 
che de  la  nouvelle 
alliance,  trône  du 
véritable  Salomon , 
%ne  de  la  paix  et 
de  la  réconciliation 
entre    Dieu  et  les 


IIYMNK. 

S^r^VK,    Arca  fœ- 
^    deris , 

Thronus    Salomo- 
nis, 


Areus  pulclierœthe- 

ris, 
Rubus  vision  is , 


i: 


î'  <'''■  '*!  ' 

i  ■'■ 

j|,  ■  '■• 

j  r  j  '  I' 
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hommes  ^  figurée 
par  l'arc-en-ciel , 
par  le  buisson  ar- 
dent , 

Par  la  verge  fleu- 
rie d'Aaron ,  par  la 
loison  de  Gédéon, 
par  la  porte  fermée 
d'Ezéchiel ,  par  le 
rayon  de  miel  de 
Samson. 


11 


gloire 


Virga    frondens 

germinis , 
Vellus  Gedeonis , 
Porta  clausaNumi- 

nis, 
Favusque    Samso- 

nis. 

Decebat  tam  no- 

bilem 
Natum  proccavere 
Al)  original! 
LabeMatrisEvoc, 
Almam  qiiam  ele- 

gerat 
Genitricem  vere , 
NuUi    prorsus    si- 

nens 
Culpœ  subjaccre. 

Amen. 

V.  Ego  in  altis- 
simis  habito. 

R.     Et    thronus 
meus  in   columna   lonne  de  nuées en- 
nubis.  i  vironne  mon  trône. 


était  de  la 
du  Vf^rbe 
éternel  votre  Fils, 
de  préserver  du  pé- 
t'hé  originel  la  more 
qu'il  s'était  choisie, 
et  lie  ne  pas  souf- 
lï'ir  qu'une  mères! 
noble  et  si  élevée 
fut  asservie  à  l'in- 
famie du  péché. 
Ainsi  soit-il. 

V.  Je  fais  ma 
demeure  au  plus 
haut  des  cieux. 

R.    Et    une   co- 
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y.  Exaucez  ma  I     V.  Domina ,  pro- 


tege ,  etc. 

^     Et     clamor 
meus  ad  te  veniat. 


prière,  divine  Reine. 
R.    Et  que  mes 
vœux   parviennent 
jusqu'à  vous. 

PRIÈRE. 

Sainte  Marie,   Reine  du  ciel,  etc 
comme  a-devant ,  à  Matines. 

A   SEXTE. 
V.  Venez  à  mon 
secours,  puissante 
Reine. 

R.  Délivrez-moi 
des  mains  de  mes 
ennemis. 

Gloire  soit  au 
Pore ,  etc. 

HYMNE. 

JR    vous    révère ,  !  CJalve  ,  Virgo  pu- 
Vierge  et  Mère   ^     erpera ,       ^ 


V.   Domina,  in 
adjutorium ,  etc. 

R.  Me  de  manu 
nostium ,  etc. 

Gloria  Patri, etc. 


tout  ensemble , 
Temple  auguste  de 
l'adorable  Trinité , 
la  joie  des  Anges  , 
le  centre  de  la  pu- 
reté ,  la  consolation 
desadJigés,  le  jar- 
din de   délices  du 


Templum  Trinita- 
tis , 

Angelorum  gaudi- 

um, 
Cella  puritatis , 
Solamen  mneienti- 

um  , 
Hortus  voluptatis 


Saint-Esprit,       le  lPalm«  nnï/XL 

i!î^î^ii!£jijaj)a-  j  cedrus  Vastii:;;;; 
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l'erra    es    bene- 
dicta  , 
Et  sacerdotal is; 
Sancta  et  iiiimunis 
Culpa3  origiiialis. 


Civitas     Altissi- 

mi , 
Porta  orienta  lis, 
In  te  est  oiiinis  gra- 

tia  , 
Virgo  singularis. 

Aiiieii. 


V.  Sient  lilium 
inter  s[)inas, 

R.  Sic  arnica 
mea  inter  lilias 
Aduî. 


de    la 


fi^nirées 


tien  ce     et 
chasteté  , 
par  le  palmier   et 
par  le  cèdre, 

Vu  us  lûtes  tou- 
jours ,  et  dès  le  pre- 
mier moment  de 
votre  être  ,  une 
terre  debcnédiciion 
et  de  sainteté  ,  ex- 
empte de  la  malé- 
diction du  péché 
originel. 

Vous  ôtes  la  de- 
meure du  Très- 
haut  ,  la  mysté- 
rieuse porte  orien- 
tale par  où  le  Ré- 
dempteur est  venu 
à  nous  :  ô  Vierge 
incomparable ,  tou- 
tes les  grâces  et  les 
dons  du  Ciel  sont 
réunis  en  vous. 
Ainsi  soit-il, 

V.  Comme  le  lis 
entre  les  épines , 

U.  Ainsi  ma  bi- 
en-aimée  entre  les 
enfants  d-Adam. 


V.  Exaucez  ma 
prière ,  divine 
Reine. 

R.  Et  que  mes 
vœux  parviennent 
jusqu'à  vous. 


R.     Et     cJamor 
meus  ad  te  veniat. 


PRIÈRE. 

Sainte  Marie,  reine  du  ciel     Ptn 
comme  a-devant ,  à  Matines.         '  ^^''' » 
A  NONE. 
V.  Venez  à  mon,     y.  Domina,  in 

adjiUorium,etc. 

R.  Me  de  manu 
iîostium ,  etc. 

Gloria  Patri ,  etc. 


secours,  puissante 
Reme. 

R.  Délivrez-moi 
des  miins  de  mes 
enrernis. 

Gloire  soit  au 
Pore ,  etc. 

HYMNR. 


Je  vous  révère ,  di 
"  vine  Reine ,  no- 
tre réfugie  ,  notre 
asile  ,  ficrurée  par 
la  tour  de  David  , 


Sai.ve  ,  urbs  refu. 

Turrisque  numita , 
David     propugna- 


où  se  iroiivent  (ou-  Armfsmm       •     • 
'es  les  armes  peur  X        "'"^- 


tes  les  armes  pour 
combaitre  Icsenne- 
!  lîiis  de  notre  m\A\*, 

iL^È^  ^^    premier 
^  22 


In  Conceptione , 


r-'r  ■  1 
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Charitate  ignita , 
Draconis  potestas 
Est  a  te  contrita. 


O  millier  furtis , 
Et  invicta  Judith  , 
Pulchra      Abistig , 

Vir^o 
Ver  11  m  Ibvens  Da- 
vid. 


Rnchel     eu  ratu- 
re ni 
iEpfvlui  fi^csfavit  : 
Salvatoreiu  nunidi 
Mariîi  portavit. 
Amen. 


V.  Tota  pulchra 
es ,  arnica  mea. 

R.    Et    macula 


instant  de  votre 
Conception  imma- 
culée ,  embrasée 
du  feu  de  la  chari- 
té ,  vous  avez  tri- 
omi)hé  «le  la  puis- 
saïKu»  (hi  dragon 
infernal  ,  vous 
l'avez  détruit  et 
mis*  en  poussière. 

O  l'emme  vérita- 
blement forte  ,  in- 
vincible Judith , 
plus  sage  et  plus 
belle  qu'Abisaïe, 
vous  avez  mérité 
l'amour  et  la  ten- 
dresse du  véritable 
David. 

Rachel  a  ctô 
mèreduSauveurde 
rEgy})te ,  et  Marie 
a  porté  dans  son 
sein  le  Rédempteur 
de  tout  le  monde. 

Ainsi  soit-il. 

V.  Vous  ctes 
toute  belle ,  ma 
bien-aimée. 

R.  La  tache  ori 


m 


meus  ad  te  veniai. 


il.  Lt  qno  mrs 
vœiîx  iiarvionnent 
jusqu'à  vous. 

.J"'"^'  J^'-^ric,  Reine  du  Cie 

V.  Venez  ù  mon  i     y    Dnmf 
~H,  puissante  jadjuJium; 

ennemis.  I        ^"'",  ut. 

Grloire     soit    nn  '      tm     •    t^ 
Pure,  ete.  ;     ^^o^^a^atri 

JHYMNB. 
K  VOUS  rt'v«^re ,  di-    gArvp         i 
,v"H.yi.r..e,dans    O^^'^,;;       >'0) 

l^^^^wn  de  laquelle   Quorelro^^^^^^^ 
le  Soin  1  de  justice   Snl  in  de-em 
a  pour  ainsi  dire    Verb u        fnc! 

laisant    homme  le 

^'>it  ehair. 
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f  ■ 

Hoino  ut  al)  inf'e- 

L'immense  s'est 

■ 

ris 

abaissé  au-dessous 

H 

Ad  summa  attolla- 

des    Anges  ,    pour 

^B 

'1 

:  i  i 

tur  , 

retirer  l'homme  de 

1 

■■■h 

Immen.^us  ab  An- 

l'enfer,  et   l'élever 

B 

•^j',  .'l'i 

gel  is 

jusqu'au  ciel. 

^^H 

''*  '  '■'  '  ' 

Paulo  minoratur. 

^H 

'■  > 

Solis    liujus    ra- 

C'est  des  rayons 

1   1 

1  ■  1       '*■    ■ 

diis 

de  ce  divin   Soleil 

^^H 

! 

Maria  coi  nscat  : 

que  Marie  est  toute 

■ 

Consurgens  Auro- 

cclntanle  :    et    au 

1 

! 

ra 

moment  de  sa  Con- 

H 

In  conceptu  micat. 

ception,  elle  brille 

B 

il      Ijji 

déjà  comme    l'au- 

1 ^^ 

i         ^ 

rore  naissante. 

1    ' 

Lilinm  inter  spi- 

Elle  est  comme 

H 

1 

nas; 

le  lis  entre  les  épi- 

1    V 

1   II 

duœ  serjîcntis  con- 

nes ,  et  dés  le  pre- 

H '  ^ 

^: 

terai 

mier  moment  de  sa 

WÊ     ly 

w 

Caput  :  pulchra  ut 

vie,  elle  écrase  la 

■H      rtr 

i  E 

luna  , 

tôte  du  serpent  :  elle 

H    i 

i 

Errantes  collnstrat. 

est     belle    comme 

^^^m         111 

|E| 

Amon. 

la  lune ,  et  sa  lu- 

^^M     tvp 

l'I 

mière  éclaire  ceux 

WÊ     Ch 

H 

1  p    ! 

qui  sont  dans   les 

■H         Tlf\ 

ténèbres  de  l'erreur. 

Ainsi ,  etc. 

IH       QPn 

V.    Ego  feci  in 

R.  C'est  moi  qui 

cœlls  ut  oriatur  lu- 

ai fait  naitre  dans  le 

H 

men  indeficiens. 

ciel  une  lumièrequi 

4 

r  1 

'  ne  s'éteint  jamais. 

m  enn 

miê^ 


r^K  L4  ViRIKifi. 


R.  Et  j'ai  couvert!      R     l^j  niT^ 
toute  la  terre  corn- '  biila    f;^ll^         "^' 


terram. 


V.  Domina 


divine  I  tege ,  etc. 


me  d'une  nuée  bi- 
enfaisanfe. 

V.  Exaucez  ma 
prière , 
Reine. 

R.  Et    que  mesl     R.    ej      damnr 

vœux  parviennent   meus  ad  te  veniT 
jusqu'à  vous.  1  veniat. 


etc. 


nos 


Sainte  Marie ,  Reine  du  ciel 
comme  ci^devaU ,  à  Matbics. 

A  COMPLIES. 

MariP      n'      ""'"H       ^  domina, 
iviarie,     i^ar     vos 

prières. 

tre      Fils     Jpsi,«    rT  P/^^'^^"'^  -^-'^us 
x-iis     Jesus-   Christus.       Pilina 

Chns;  et  rendez-  tuus ,     e      avertat 
nous-le  favorable.    L-am  's„am  a  nobb 
V.  Venez  à  mon       V.  Do.ninn      !n 
-cours,  puissante  adMoriZTêtc.'" 


^3'_  ^/''i^J'cz-nioi 
«cS  ifiâins  de  mes 
ennemis. 


R.  Me  de  mana  ' 
hostium ,  etc. 


M' 


Pf 
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Gloria  Patri ,  etc. 


Gloire    soit    au 
Père ,  etc. 


HYMNE. 


Qalve,  Virgo  flo- 
^  rens , 
Mater  illibata , 
Regina  cleinentiae 
Steilis  coronata. 


Supra  omnes  An- 

gelos 
Pura ,    immacula- 

ta; 
Atqae     ad     Régis 

dexteram , 
Stans  veste    deau- 

rata. 

Per  te ,  Mater 
gratiae , 

Dulcis  spes  reo- 
rnm , 

Fulgens  stella  ma- 
ris , 

ForiLis  nautrago- 
runi  , 


JE  VOUS  révère, 
Vierge  incompa- 
rable ,  ornée  des 
fleurs  de  toutes  les 
vertus  et  de  tous  les 
dons  de  la  grâce, 
Mère  toujours  Vi- 
erge ,  Reine  de  mi- 
séricorde ,  couron- 
née d'étoiles. 

Plus  pure  et  plus 
sainte  que  tous  les 
Anges  ,  vous  êtes 
dans  le  ciel  à  la 
droite  du  Roi  de 
gloire ,  revêtue  de 
ce  qu'il  a  dans  ses 
trést)rs  de  plus  pré- 
cieux. 

O  Mère  de  grâce, 
ô  douce  espérance 
des  pécheurs  !  Etoi- 
le de  la  mer ,  port 
assuré  de  ceux  qui 
ont  lait  naufrage, 

Porte  du  ciel  tou- 


jours   ouv^t; 


rte  ,  le 


I 
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salut  des  pauvres 
malades,  faites  que, 
par  votre  interces-' 
sion  ,  nous  jouis- 
sions un  jour  de  la 
vue  du  Roi  de 
gloire  dans  le  sé- 
jour des  bienheu- 
reux. Ainsi  soit-il. 


^343 

Per  te,  cœli  ja- 

nua, 

Salus  iniirmorum  , 

Videami]sRegem, 

in  aula  sanctcrum. 

Amen. 


V.  Votre  nom, 
diWne  Marie,  est 
comme  un  baume 
répandu. 

R.  Vos  servi- 
teurs trouvent  leurs 
délices  dans  le  ten- 
dre amour  qu'ils 
ont  pour  vous. 

V.  Exaucez  ma 
prière ,  divine 

Reine. 

K.  Et  que  mes 
vœux  parviemient 
jusqu'à  vous. 


V.  Oleum  effu- 
sum.  Maria,  no- 
men  tuum. 

R.  Servi  dilexe- 
runt  te  nimis. 


V.  Domina ,  prc* 
tege ,  etc. 

R.    Et     clamor 
meus  ad  te  veniat. 


PRIÈRE. 


Sainte  Marie,  Reine  du  Ciel    etc 
mme  a-devant ,  à  Matines. 


comme 


v..stî 


It     ■•'  Mf 


344 


OFFICE  DR  LA  CONCKPTION. 


071  termine  V  Office  par  les  Pnèrcs  sui- 
vantes. 

PftosTKRN^.s  à  VOS  piocls ,  (ligne  Vierge  , 
nous  vous  offrons  ces  cantiques  de 
louanges.  Daignez ,  ô  Mère  de  bonté  et 
de  miséricorde ,  ctre  notre  conductrice 
durant  le  cours  de  cette  vie  ,  et  nous  as- 
sister il  l'heure  de  la  mort.  Ainsi  soit-il. 
A'nf.  C'est  ici  cette  admirable  Vierge 
qui  n'a  contracté  ni  le  péché  originel  ni 
le  plus  léger  péché  actuel. 

V.  Vous  avez  été  conçu  sans  péché , 
divine  Vierge. 

R.  Priez  pour  nous  Dieu  le  Pore, 
!  dont  vous  avez  engendré  le  Fils. 

PRIÈRE. 

ODiEU  ,  qui  en  préservant  la  tr&s-sainte 
Vierge  du  péché  originel ,  avez  pré- 
paré à  votre  Fils  une  digne  demeure 
dans  le  sein  de  cette  Vierge  immaculée  , 
nous  vous  supplions  que  ,  comme  vous 
l'avez  préservée  de  tout  péché  par  les 
mérites  prévus  de  la  mort  de  ce  même 
Fils  ,  vous  daigniez  aussi ,  par  son  in- 
tercession ,  nous  faire  la  grâce  d'arriver 
jusqu'à  vous,  purifiés  de  tous  nos  pé- 
chés ;  par  Notre  Seigneur  Jésus-Christ. 
Ainsi  soit-il. 


J 
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VÊPRES  ET   HYMNES 

DKS  FÊTES    DK   LA    SAINTE    VIERGE. 

Ps.  Dixit,  pa<rc210. 

Ps.  Laiulate ,'  piicri ,  jmrre  27G. 
j  JETA  TUS  sum  in  his  (juaB  dicta  suntmi- 
^  hi  :  in  dommn  Dumiui  ibinms. 

Stantcs  orant  pedes  nostri  in  atriis 
tuis,  Jcrusaloin. 

Jérusalem  qiinc  Ecdificatur  ut  civitas  , 
ciijus  participatio  ejus  in  idipsum. 

llliic  enirn  ascenderunt  tribus  ,  tribus 
Domini ,  testimonium  Israël ,  ad  confi- 
tendum  nomini  Domini. 

Q,uia  illic  sederunt  sedos  in  judicio: 
sedes  super  domum  David. 

Ro,i?:ate  qn.T  ad  pacem  siint  Jérusa- 
lem ;  et  abundantia  diligentibus  te. 

Fiat  pax  in  virtute  tua ,  et  abundan- 
tia in  tiirribu.s  tuis. 

Propter  fratrcs  meos  et  proximos  me- 
os ,  loqnebar  pacem  do,  te. 

Propter  domum  Domini  Dei  nostri, 
qucesivi  bona  tibi. 

Misr  Dominus  œdificaverit  domum,  in 

v^anum  laboraverunt  qui  ocdificant 
eam. 

Nisi  Dominus  custodierit  civitatem 
frustra  vi.î^ilat  qui  custodit  eam.   "^"^'"  ' 


Mm 
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Vanum  est  vobis  ante  lucem  surgere: 
siirgite  postquam  sederitis,  qui  mandu- 
catis  panem  doloris ,  cum  dederit  dilec- 
lis  suis  somnum. 

Ecce  nsereditas  Domiiii ,  filii  ;  mer- 
ces  ,  fruetus  ventris. 

Siciit  sagittae  in  manu  potentis,  ita 
filii  excussorum. 

Beatus  vir  qui  implevit  desiderium 
suum  ex  ipsis":  non  confundetur  cum 
loquetur  inimicis  suis  in  porta. 

Ps.  Lauda ,  Jérusalem  ,  page  317. 

L'Hymne  du  jour ,  ci-après. 

Cantique  Magnificat ,  page  293. 

Le  8  décembre. 
LA  CONCEPTION. 

HYMNE. 

UNus  bonorum  fons  ,  Deus ,  omnium , 
Cliiam  liberali  fundis  opes  manu. 
Non  ante  concessis  Mariam 
Cluot  properas  cumulare  donis  ! 

Inter  rigentes  ceu  rosa  clauditur 
Spinas  et  acres  vincit  aculeos  ; 
Prœscns  amararn  virulent! 
Gratia  vim  fruticis  retundit. 

duantum  pudicas  inclita  virgines 
Prœstat ,  remoto  quœ  dominam  gradu 
Sequuntur  et  Régis  Parentem 
Sidère  a  comitantiir  auia  ! 
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Nec  Angelorum  par  decus  :  hi  Deo 
Astant  sedenti  ;  fert  hominem  Deum 
Maria ,  nomen  diilce  matris 
Virgineo  socians  honori. 

Regina  mnndi ,  Virgo ,  clientium 
rutela  ,  rnœstis  peri'ugium  reis 
Fer  nostra  Nato  vota:  tristern   ' 
Non  patitur  Genitrix  repulsam. 

Sit  Trinitati  perpetimm  decus  , 
Inflicta  muudo  quse  miserans  mala 


A  ROME. 

Les  mêmes  Psaumes ,  et  VHymTie  qui 

Ave,  maris  Stella, 
^^  Doi  Mater  aima , 
Atqiic  semper  Virgo, 
Fœlix  cœli  porta. 

Su  mens  illiid  Ave 
Gabrielis  ore  ; 
Funda  nos  in  pace  , 
Mutans  Evœ  nomen. 
Solve  vincla  reis , 
Profer  lumen  cœcis , 
Mala  nostra  pelle , 
Bona  cuncta  posée. 

Monstra  te  esse  matrem , 
Sumat  per  te  pièces 
Qui  pro  nobis  natus 
iulit  esse  tu  us. 


suit. 
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In  matrc  pii^mus  nascituri      ^ 

Non  dubiiun  dat  haber  î  Christi.  Amen. 

Le  2  février. 

,LA    PURIFICATION. 

KYMNE. 

STUPETE ,  gentes  :  fit  Dens  hostia  ; 
Se  sponte  legi  Icgifer  obligat  : 
Orbis  redoinptor  nunc  redemptus; 
Seqne  piat  sine  labe  mater. 

De  more  matrum ,  Virgo  puerpera , 
Templo  statutos  abstinuit  dies: 
Intrare  sanctum  quid  pavebas, 
Facta  Dei  prius  ipsa  templnml 

Ara  sub  una  se  vovet  hostia 
Triplex  :  honorem  virgineum  immolât 


Virgo  singularis , 
Inter  omnes  mitis, 
Nos  ,  cul  pis  solutos , 
Mites  fac  et  castos. 

Vitam  prœsta  puram , 
Iter  para  lutum , 
Ut  vidantes  Jesum , 
Semper  col'.aeiemur. 

Sit  laus  Deo  Patri , 
Summo  Christo  decus , 
Siniritui  sancto  : 
Tribus  honor  unus.  Amen. 


Isti.  Amen. 
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Virgo  sacerdos ,  parva  mollis 
Membra  puer ,  seniorque  vitam. 

Eheu  !  qiiot  enses  transadi^ent  tuum 
Pectus  !  quot  altis  nata  doloribjis , 
0  Virgfo  !  quem  ^^estas ,  criientam 
Imbuet  hic  sacer  Agnus  ara  m. 

Cliristus  futuro ,  corpus  adhuc  tener 
Proeludit  insons  victima  funeri  : 
Crcscet  proCuso  vir  cruore  , 
Omne  scelus  moriens  piabit. 

Sit  summa  Patri ,  summaquc  Filio, 
Sanctoque  compar  gloria  Flamini: 
Sanctnc  litemus  Trinitati 
Perpétue  pia  corda  cului.  Amen. 
Le  25  viars. 
L'ANNONCIATION. 

LA  VEILLE  ET  LE  JOUR. 
HYMNE. 

tl^c  illa  solemnis  dies , 
"  Dies  salutis  nuntia  , 
dua  niissa  cœlo  tristibus 
Vencre  terris  gaudia. 

Unius  omnes  crimine, 
Casii  gravi  lapsi  surnus  : 
Ut  ipse  lapsos  erigat , 
Descendit  in  terras  Deiis. 

Ctui  Patris  aetcrno  sinu 
jEterna  Proies  nascitur, 
Obnoxius  fit  tempori. 
Sinum  ncc  horre't  Viri^rinis. 
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I 


Mortale  corpus  induit 
Orbi  piando  victimain  ; 
Ut  iiinoccnti  saniifuirie , 
Scelus  nocentum  diiuat. 

Ctui  cuncta  complet  numine, 
Nostros  se  iu  artus  colli,e;it: 
Ut  nos  reducat  ad  Deiiin  , 
Est  ipse  nobiscum  Deus. 

Mundo  redemptor  qui  venis, 
Fili,  tibi  laus  maxima 
Cum  Pâtre  ,  nec  tibi  minor 
Laus  utriusque  ,  Spiritus.  Amen. 

Le  13  août. 

L'ASSOMPTION. 

PROSE. 

Tnduant  justitiam , 
^  Pnxîdiccnt  loctitiam 
Ctni  ministrant  Numini. 

It  in  snain  requiem  , 
Infcrt  cœlo  faciem 
Arca  viva  Domini. 

Christus  cum  hue  vcncrat, 
Ctuo  mater  susceperat 
Non  est  venter  purior. 

ïn  quo  ,  durn  liinc  revocat, 
Matrem  Christus  collocat, 
Tlironus  non  est  celsior. 

Uuncî  te  ,  Christe  ,  i^fcnuit, 
Clune  lactenlem  aluit , 
Ntmcbeatam  diciinus  , 
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Imoquocl  crediderit, 
Clnod  sibi  viluerit , 
Bine  beatam  iiovimiis. 

O  juxe  mulicribus , 
Cluin  et  praî  cœlitibus 
Benedicta  filia! 

Ilauris  iinde  plenior, 
Hoc  et  fonte  crebrior 
Stillet  in  nos  graiia. 

Ad  Deuin  ut  adcanl , 
Pcr  te  vota  transeant, 
Non  fas  Matrem  rejici. 

Amet  tuani  Galliam , 
Régi  dot  ju.stitiam. 
Plcbi  paccni  supplici.  Amen. 

HYMNE. 

n  vos  anhcrci ,  plaudite ,  cives  ; 
^  Ilœc  est  illa  (lies  clara  trinmpho , 
aiui  Matrern  placida  morte  solutam 
Natus  sidei  ea  suscipit  aula. 

CiuiG  non  ,  Virgo ,  tibi  dona  rependit  I 
bœh  divitias  explicat  omnes: 
Veibiim  ve-siieras carne:  vici'ssim 
Te  Verbnm  proprio  lumine  vestit. 

Uni  vélo  Jatuit  carnis,  aperti 
Plono  te  saliat  Numinis  hanstu  • 
Kl  quem  virgjneo  lacté  cibasti 
la  jugem  tibi  dat  se  Deus  cscam. 

0  coïKîessa  tibi  quanta  noteKtas  ! 
Pmeciuanta  venit  gratia  terris  ! 


j«: 
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VÊPRKS  JÎT  HYMNKS. 


Cunctis  cœlitibus  cel.sior  una^^ 
Solo  lacta  niinor,  Vir^^o,  Toiumte. 

auîB  Ue^^ina  .sedes  proxima  Christo, 
Alto  (ie  .solio  vota  tiiorum 
Audi ,  nanique  potes  flectere  natnm, 
Vlrjjfo  mater,  amas  m)s  quoque  natos. 

Divina».  soboli  qui  dare  matrem 
In  terris  voluit ,  j^loria  Patri  ; 
Cujiis  Vir£,^()  pareils  ^loria  Nato  ; 
auo  lœcimda,  tibi  gloria,  Flamen. 
Amen. 

A  la  P roc.  pour  le  vœu  de  Ijou/:;  XIIl 
un  des  répons.  Anticmw  de  la  Virnre  pa<^é 
314.  U  Ps.  Kxaudiat ,  ;;^^^.  324; 

/>?  8  septembre. 

"LA.  NATIVITÉ  DE  LA  VIERGE. 
Cmnvie  à  la  Omcepiion,  p.  346. 

PROSK. 

/^Aunii  primordinm , 
^^Et  salutis  nuntitmi 
Diem  iiostrœ  canimns. 

Q.nm  dat  hora  Virfj:inem, 
Spondet  Demii  homincm: 
En  venit  (juem  qnœrimns. 

Uiiem  in  matrem  eligit, 
IIujus  ortum  diri;,nt 
Deiis  omnis  j^ratiae. 

Domimi  qiiam  inhabitct, 
Mox  e  qua  nos  visiict 
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Ornât  Hol  jn-stitiae. 
Unotinicatluminibus, 

auod  wj.s  fin^rit  ^lôrfcD  I 

Unotbfemniiraculal 
A*iet  haicMUbecula 
in  VI m  m«^r„am  pluvice. 

tH'nedicra  Fi  lia, 

^|otaplcnaerratia- 
i()Ui.siiic  macula. 

Cn.jiquodjam  habitas, 

P^ee,  Vir^o,.sediiIa. 
irainpromoruimus; 

HcncdaMalnsprecibus. 

*Jt  mnobi.smanea«. 
C^orda  ï)()stra  prœbpas 
Pura  cu]pi«  omnibus.  Amen 


l^c  25  décembre, 
LK  JOUR  DE  NOËL. 

PHOSE. 

yoTjspatcrannuit: 

.'"stum  pi, u,nt  sidéra: 
fealvatorem  ^^nuit 

Intacta  puerpera; 
Homo  tous  nascitur. 
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LE  JOUR  DK  NOËL. 


Nos  mixti  pastoribus , 
Cingamus  prœsepium 
In  quo  Christus  sternitur. 
Tu ,  lumen  de  lumine  , 
Ante  solem  lunderis  : 
Tu ,  numen  de  numine , 
Ab  ceterno  gigneris , 
Patri  par  progenies. 

Tantus  es  !  et  superis  , 
auœ  te  prenut  charitas, 
Sedibus  delaberis  ; 
Ut  surgat  infinr'îas, 
Infirmus  humi  jaccs. 

duocî  nocens  debueram , 
Innoccns  exequeris , 

Tu  legi ,  quam  spreveram , 

LegitVr  subjiceris: 

Sic  doces  justitiam. 
Cœlinn  cui  regia  , 

Stabulum  non  respuis; 

Q.ui  donas  imperia, 

Servi  fî)rmiim  induis: 

Sic  teris  superbiam. 
Nobis  ullro  similem 

Te  pnrbes  in  omnibus  , 

Debililnis  dcbilem , 

Mortalom  mortalibus  ; 

His  trabis  nos  vinculis. 
Cum  îrgris  confunderis  , 

Morbi  labem  nesciens; 

Pro  peroato  pateris  , 


Peccatum  non  t's^d^i^ 
Hoc  une  dissimijis. 

SummePater,Filium 
aui  mittis  ad  hominem? 

Splutisoriginem, 
iJa  Je«um  cognoscere. 
Ojjusignecœlitus 
Y'jariras  accenditur 

Ades,AlmoSpintus; 
^"ipro  nobis  nascitur 
Da  Jesum  dili^ere.  Amen. 

A  VÊPRES. 

ntatus,  j/4.  De  profundis ,  24i> 

Deojt/r"'^"'»'"°.-ot"'nvovit 
SJ  introiero  in  tabernaculum  domns 

Deo  Jacôl,  ^""^  ^""""°  '  '«bernacuinm 
ve^^ir:;!!!'':-';!-- -..Ephrata.  i„- 
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adorabiinus  in  loco  ubi  slctcrunt  pedcs 
ejus. 

s  Siirgc,  Domine,  in  requiem  luam; 
tjoi  ei  iiica  sanctificalfonis  tiioR, 

Sacerdoles  tni  induantur  juslitiam  ,  et 
shnoti  tiii  exultcnl. 

Propter  David  scrvnm  tuum  ,  ron 
dvorlas  taciom  Chrîsti  tni, 

JiinAviT  Dominns  David  verilatem  ,  et 
non  f'rustrabitiir  eum  :  de  Iriielu  ven- 
tris  lui  ponam  snper  sedem  tuam. 

Si  cusiodierint  lilii  tui  testa mentnm 
memn  ,  et  tcslimonia  mea  ha;c  qiioc  do- 
cebo  eos. 

Et  filii  eornm  nsqne  in  sopculum  scde- 
bunt  super  sedem  tuam. 

Uuoniam  elegit  Dominns  Sion:  cle- 
git  eam  in  habitationem  sibi. 

Hax  requies  mea  in  sœculum  sœcwli: 
hic  habitabo,  quoniam  elegi  eam. 

Viduam  ejus  bcnedicens  benedicam  : 
pauperes  eju«  saturnbo  pan  i  bu  s. 

Saceniotes  ejus  induam  salutari  :  et 
sancti  ejus  exuttatione  exultabunt. 

Illuc  producam  cornu  David  ;  i  iravi 
lucernam  Christo  meo. 

Inimicos  ejus  induam  confusione  :  su- 
1  per  ipsum  autem  elllorcbit  sanctificatio 
mea. 


LE  JOl/U  DE  NOEr,. 
HYMNE. 
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T'î"  '  Reilcmptor  ornniurn 
«'  ^iiiami  parentis  Uniee, 


^  HOME  comme  à  Paris,  excepté 
l  Hymne. 

(jriRisTKRedcnnpto,  omnium, 

mollis  ante  principinm 
Natii.s  inefliilM'Jiter. 

Tu  lumen,  tiispleniîorPatris 
iuspcsperennis  omnium:         ' 
intendo  quas  fundiint  preccs 
lui  pcr  orbem  famuli. 

Mumento,salutisAuctor, 
Uuo(  nostri  quondam  corporis 

Nîiscondo  fbrmam  sumpseris. 
feic  praesens  testatur  dies. 

Curronsperannicircuînm. 
Uuod  solus  a  «ede  Patris 
Mundi  salus  adveneris.    ' 
Hune  cœlum  ,  terra ,  hune  mare, 

Ilnncomnequodineisest. 
Auctorem  adventus  tui 
Laudans  exultât  cantico 

Nosquoque,quisanctotuo 
Kctiempti  sanî^uine  sumu^ 
Ob  diem  natrïis  tui ,    '""'  ' 
Hymnum  novunicQncinimnq 
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Ctui  sol  us  an  te  sîTîcula 
Patri  Deo  par  ïiiisceris. 

Tu  nostra  pax  et  gloria , 
Sptîs  luia  tu  mortaliutn  , 
Intendc  quas  tibi  procès 
De  cortlis  ara  lundi  mus. 

Ctui  corporis  nostri  volens 
Nascentio  formain  suscipis , 
Divinitatis  nos  simul 
Das  «sse  consortes  tuœ. 

Ad  illud  evectos  decus 
Tuere  Iratres  ;  dcs^ener 
Ne  vita  son  tes  pristinam 
In  vilitatem  déprimât. 

Hoc  sancta  te  posait  dies , 
Ortus  dies  lui  mornor , 
Qua  lucido  surgens  thoro , 
Sol  verus  orbem  visitas. 

Nunc  ergo  terra ,  nunc  polus 
Vastique  tractus  aernioris , 
Ctui  te  dédit,  festis  Patrem 
Laudare  certant  canticis. 

Et  nos ,  perennis  o  quibus 
Salutis  auctor  nasceris , 
Faustum  triumphali  juvat 
Ornare  concentu  diem. 


Gloria  tibi ,  Domine , 
Ctui  natus  es  de  Virgine  , 

In  sempiterna  saîcula.  Amen. 
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Clui  natusosdo  Vimine 
Jcsu,  ij},i„ii^r|oiia,  * 

Cuml>atre,eumqunSnintu. 
In  sempitcrna  .sœcula.  Amen. 

A  MACiNrpICAT. 

Anl.  Filins  Dei  vcnit,  ut  ro-nosca- 
mus  vPruïri  Deum ,  et  sirrlus  in  vf ro 11 
Iioejus  :  hic  est  verus  Deus  ,  et  vita 
œterna,  alléluia.  '  ^ 


LE  JOUR  DE  PAaUKS. 

A  VÊPRES. 

Y:>-  Confitebor ,  paire  272. 
,4^^.  hcce  pru-ccdit  vos'in  Galiiceam 
ibi  eum  videbitis.  AUeluia.       *"'^^"^' 

cum  tim^l^^>f '"^^'  ^"r'^''  ^"  monumento 
cum  timoré  et  fi-aud.o  ma^no,  currentes 
nuntiare disc.vmlis.  Allelida. 

GRADUEL. 

Hœc  die.«^  quam  fecit  Dominas  •  e    ,L 
.Zl^l^  ;i":  i^i?^^"  ^««^  quoniam  in 
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V.  Surrexit  Dominus  ,  et  occurrit  mu- 
lieribuSjdicens  :  Avete.  Illœautemacces- 
seruntet  tenaeruntr  pedes  ejus.  Alléluia. 

HYMNE. 

VicTiMJE  Paschali  I  Immolent    Christi- 
^  laudes  |         ani. 

A  ROME.    A  VÊPRES. 

Les  Psaumes  du  Dimanche. 

1.  Ant.  Angélus  autem  Domini  de- 
scendit de  cœlo  ,  et  accedens  revolvit  la- 
pideni ,  et  sedebat  super  eum.  Alléluia, 
alléluia ,  alléluia. 

2.  Et  ecce  terrée  motus  factus  est  mag- 
nus  :  Angélus  enim.  Domini  descendit 
de  cœlo.  Alléluia. 

3.  Erat  autem  aspectus  ejus  sicut  ful- 
gur ,  vestimenta  autem  ejus  sicut  nix. 
Alléluia. 

4.  Pra3  timoré  autem  ejus  exterriti 
sunt  custodes ,  et  facti  sunt  velut  mortui. 
Alléluia. 

5.  Respondens  autem  Angélus',  dixit 
muiieribus  : 'Nolite  timer*»,  scio  enira 
quod  Jesum  quœritis.  Alléluia. 

A  Magnificat. 
Ant.  Et  respicientes  viderunt  revolu- 
tûîn  lapidem ,  erat  quippc  rnagrius  vaîde. 
AUcluia. 


MWM 


it    Christi- 


runt  revolu- 
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Agnus     redemit 
oves, 
Christus    innocens 
Patri 

Reconciliavit  pec- 
catores. 
Mors  et  vita  du- 
eilo 

Conflixere   miran- 
do: 

Dux  vitoe  mortuus 

Régnât  vivus. 
Die  nobis,  Ma- 
ria, 

Ctuid     yidisti     in 
via  1 
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Sepulcrum  Chris- 
ti  viventis , 
Et  gloriam  vidi  re- 
surgentis. 
Angelicos  testes, 
Sudariiim  et  vestes. 
Surrexit    Chris- 
tus spes  mea , 
Proecedet  su  os   in 
GraJilaBam. 
Scimus     Chris- 
tnm  surrexisse 
A  mortuis  vere  ; 
Tu  nobis ,  victor 
Rex  ,   miserere. 
Amen. 

A  Magnificat. 
Â7it  Cum  sero  esset  die  illo ,  et  fores 
essent  clauscB  ,  ubi  erant  Discipuli  con- 
gregati ,  yenit  Jésus  ,  et  stetit  in  medio , 
et  dixit  eis  :  Pax  vobis ,  alléluia. 

AU  SALUT 
R.  Tgo  sum  Alpha  et  Oméga ,  Princi- 
pium  et  Finis ,  dicit  Dominus  De- 
us  qm  est ,  et  qui  erat ,  et  qui  venturus 
est  ,  Omnipotens.  Ego  sum  primus  et 
novissimus ,  et  vivus  :  et  fui  mortuus . 
et  ecce  sum  vivens  in  sœcula  sœculo^ 
_  fi  n^wv^u  uiaves  moriis  et  mferni. 
l^_vicem^crib^       sjiper_eumTin- 
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wi  . 


men  civitatis  Dei  mei ,  novae  Jérusalem, 
quae  descendit  de  cœlo  a  Deo  meo ,  et 
nomen  meum  novum  ,  aileluia,  alleî. 
V.  Q,ui  habet  aurem  ,  audiat  quid  Spi. 
ritus  dicat  ecclesiis  *.  Q,ui  vicerit ,  scri- 
bam. 

Alléluia ,  alléluia ,  alléluia. 

f\  FiLii  et  filiœ  , 

^  Rex  cœlestis  ,  Rex  glorise  , 

Morte  surrexit  hodie.  Alléluia. 

Et  Maria  Ma^dalene , 
Et  Jacobi ,  et  Saiome , 
Venerunt  corpus  ungere.  Alléluia. 

A  Magdalena  moniti , 
Ad  ostium  monumenti 
Duo  currunt  Discipuli.  Alléluia. 

Sed  Joannes  Apostolus 
CucurriL  Petro  citius , 
Ad  sepulcrum  venit  prius.  Alléluia. 

In  albis  sedens  Angélus , 
Respondit  niulieribus , 
Gluia  surrexit  Dominus.  Alléluia. 

Discipulis  astanlibus , 
In  medio  stetit  Christus , 
Dicens  :  Pax  vobis  omnibus.  Alléluia. 

Postquam  audivit  Didymus 
Cluia  surrexernt  Jésus , 
Remansit  fide  dubius.  Alléluia. 

Vide  ,  Thoma  ,  vide  latus , 
Vide  pedes ,  vide  manus , 


fil  à\ 
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n      ^A  '^jedulus.  Alléluia. 
Quando  Thomas  Christi  latus 
Pedes  vidit  atque  manus ,  ' 

Jieati  qui  non  viderunt 
Et  finniter  credidenmt 
Vitam  aîternam  habebûnt.  Alléluia 

In  hoc  iesto  sanetissimo  ""'^• 
Sit  laus  et  jubilatio  • 
Benedicamus  Domino.  Alléluia. 

De  quibus  nos  humillimas 
Devoias  atque  débitas  ,  ' 

Deo  dicamus  gratias.  Alléluia. 

STROPHES 

Pour  le  jour  de  la  Résurrection  de  Notre 
Seigneur  Jésus- Christ. 
Sur  le  ch«nt  de  la  Prose  Adeste  de  Noël 


Jaloux  de  célébrer 
**  le    triomphe    de 

votre  divin  Maître, 
accourez  ,  Chré- 
tiens ,  accourez  à 
son  tombeau ,  pour 
y  voir  Jésus  vrai- 
ment ressuscité  : 
venez ,  adorons-le  ; 
venez ,  adorons  ]o 
souverain  Maître 
fîe  l'Univers. 


Adeste  ,  fidJes, 
^  triumpho     ma- 

gistri  , 
Plaudentes ,  ad  se- 
pulcrum  currite , 
Jesum  visuri  vere 

resurgentem  : 
Venite,adoremus, 
Venite,adoremus, 
venite  ,  adoremus 
Dominum. 


J 
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En  ,  morte  de- 

victa  ,    mortiuis 

resurgit , 
Clausoque  liber  ex- 

it  carcere. 
Nobis  ncternon  p\^- 

niisdantem  vitaR, 
Venitc ,  etc. 


Amork  cogen- 
tc  ,  niœrens  ad 
sepulcrum  , 

Ex  lube  Magdale- 
na  properat  : 

Sub  bortulani  for- 
ma novit  Je- 
sum  : 

Venite,  adoremus, 
etc. 


Mox,  illaino- 

ncntc ,  Petrus  et 

Joanncs 
GresRU     festinavc- 

nmt  i  m  pari; 
Prioradvenit  qucm 

dilis:it  Jésus: 
Vcnitc ,  etc. 


VovKZ-LK  ,  tri- 
oinphantdelamort, 
et  brisant  les  sceaux 
apposés  sur  son 
tombeau,  reprendre 
la  libertt;  e^  la  vie, 
c'est  ainsi  que  par 
sa  résurrection  il 
nous  donne  le  gage 
de  la  nôtre:  venez, 
etc. 

Entraîner  par 
l'amour  de  son 
Dieu  ,  ruais  acca- 
blée de  tristesse, 
Madeleine  sort  de 
Jérusalem  pourvo- 
1er  au  sépulcre ,  et} 
elle  a  le  bon  heur  de  j 
reconnaître  Jésus 
sous  la  fî?:ure  d'un 
jardinier  :  venez, 
etc. 

AvKUTis  par  Ma- 
deleine ,  Pierre  et! 
Jean  se  bâtent  aussi | 
de  s'y  rendre,  mais  i 
scipU 
!cî  Jéî 
rive  le  premier:] 
venez,  etc. 


le  disciple  bien-ai- 
mé  diî  Jésus  y  ar- 


icr  :    venez. 


cinlt;  l)ien-ai- 
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PROSK. 

yENi,sancto  Spiritus, 
'  Et  einitte  cœlitus 
Liicistutc  radium. 

Veni ,  pater  paupcrum; 
Veni ,  (lator  muncrurn; 
Veni,  lumen  cordium. 
C()n.solak)r  optime  , 
Dulcis  hospes  animas, 
Dulcc  rcfrigerium. 

In  Jabore  requies, 
In  a^siu  lempcries , 
In  flelu  solatium. 

0  lux  beatissima, 
Rcple  cordis  intima 
Tuorum  fidclium. 
Sine  tuo  numine 
Nihil  est  in  homine  , 
Nihil  est  inuoxium. 

Lava  quod  est  sordidum, 
Kigaquod,estaridum, 
Sana  quod  est  saucium. 

Flecte  quod  e^t  ri^'idum  , 
Fovc  quod  est  fri^idum, 
Heffc  quotl  est  d(;vium. 

Da  tuis  fide)  ibus 
In  te  confidcntibus 
jacrum  septenari  um. 
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Da  viitutis  meritum , 
Da  salutis  exitum , 
Da  pp.reune  gaudium.  Amen. 

A  VÊPRES. 

Ps.  Dixit ,  page  270. 
Ant.  Dextcra  Dei  exaltatus  Jésus,  ei 
,  promissione   Spiritus  sancti  accepta  a 
I  tatre ,  effudit  hune  quem  vos  videtis  et 
1  auditis ,  alléluia. 
i5  Ps.  Laudate ,  page  Ztb. 

Ant.  Sanctificati  estis  in  nomme  Do- 
mini  uostri  Jesu  Christi ,  et  m  spintu 
Dei  nostri ,  alléluia. 

Ps.  In  exitu  Israël,  page  Zll. 
A}it.  Signati  estis  Spiritu  promissionis 


A  ROME   Les  Psaumes  du  Dimanck, 

p.  270. 

1   Ant.  Cum  complerentur  dies  Pen- 
tecosies ,  erant  omnes  pariter  m  eodem 

loco ,  alléluia.  ,     .      .       * 

2.  Spiritus  Domini  replevit  orbem  ter- 

rarum ,  alléluia.  . 

I     3.  Repleti  sunt  omnes  Spintu  sancto 
et  cœperunt  loqui ,  alléluia.  . 

4   Fontes  et  omnia  quœ   moventxir  in 
aquis ,  hymnum  dicite  Deo ,  alieluia. 

5.  Loquebantur  variis  linguis  Aposto- 
li,  ma^naliaDcK_ Alléluia,  ail.,  ail. 


)iritu  sancto 
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sancto ,  qui  est  pignus  hosreditatis  nos- 
trae  m  retlemptionem  acquisitionis .  allé- 
luia. ' 

HYMNE. 

Quo  VOS  Magistrj  gloria ,  quo  salus 
%-  Invitât  orbis  ,  sancta  cohors ,  Dei 


HYMNE. 

I  Fenez  ,  Esprit  cré- 
'  ateur  ,  dfjgnez 
visiter  ceux  qui 
font  gloire  de  vous 
appartenir,  et  rem- 
plissez de  VDtre 
grâce  les  cœurs  que 
vous  avez  Igrmés. 

Nous    vous    re- 
gardons comme  no- 
tre Consolateur  et 
notre  Avocat  :  vous 
<ites  par  excellence 
le  don    du    Très- 
Haut,  la  source  de 
la  justice  et  de  la 
vie ,  le  l'eu  .sacré  de 
la  charité  ,  et  la  di- 
vine  Onction   qui 
nous    consacre    à 
Dieu. 

Nous     trouvons 
i  vous    tous   les 


Veni,  Creator Spi 
^  ritus, 

Mentes  tuorum  vi 
sita, 

Impie  superna  gra- 

tia 
Cluœ  tu  creasti  pec- 

tora. 
Q.ui    Paracle- 

tus  diceris , 
Donum  Dei  altis- 

simi, 
Fons  vivus ,  ignis , 

charitas , 
Et  spiritalis  uactlo. 


Tu  septiformis 
mu  n  ère , 
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Portate  verbum  ;  vos  reposait , 
Prima  seges  ,  pia  cura  Iratrujtn. 

Dextrœ   Dei  tu  di- 

gitus , 
Tu  rite  promissum 

Patris , 
Sermone         ditans 

guttura. 


Accende      lu 

men  seiisibus , 
Intunde       amorem 

cordibus , 
Iiiiirnia  nostri  cor 

poris 
Virtute         firmans 

perpeti 


Hostem    repel- 

las  longius, 
Pacemque       dunes 

protinus  ; 
Ductore  sic  te  prœ- 

vio, 


dons  célestes;  vous 
êtes  par  rapport  à 
nous  le  doigt  de  la 
droite  de  Dieu ,  et 
le  premier  objet  de 
sa  promesse  :  c'est 
vous  seul  qui  faites 
publier  ses  mer- 
veilles et  chanter 
dignement  ses  lou- 
anges. 

Venez  donc ,  ô 
divin  Esprit ,  éclai- 
rer nos  -dînes  par 
votre  lumicie  et  ré- 
pandre l'amour  di- 
vin dans  nos 
cœurs  :  soutenez 
notre  faiblesse  par 
les  secours  conti- 
nuels de  votre 
grâce. 

Nous  vous  sup- 
plions d'écarter  loin 
de    nous  notre   en- 


nemi ,  de  nous  ren- 
dre la  paix ,  et  d'ôire 
vous-même     noire 
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Proh  !  quanta  messis  protinus  extitit 
Ter  mille  \rerbani  concipiunt  virij 
Deoque  maturante ,  reddunt 
Multipliccm ,  bona  terra,  fructum. 

Compimcta  passim  pectora  fletibus 
Mœrent  amaris ,  atqiie  piaculo 
Ardent  salutaris  lavacri 
Prœteritas  abolerp  labes. 


conducteur  ,  pour 
nous  l'aire  éviter 
tout  ce  qui  serait 
nuisible  à  notre  sa- 
in;. 

Faites  que  nous 
connaissions  ,  par 
vous ,  le  Père  et  le 
Fils  ,  et  que  nous 
ne  cessions  jamais 
de  vous  adorer , 
comme  l'Esprit  de 
l'un  et  de  l'autre. 

Gloire  au  Père, 
au  Fils , 
gloire  au  Saint-Es- 
prit ,  dont  le  souffle 
divin  répand  la  cha- 
rité dans  les  cœurs, 
et  les  remplit  d'une 
céleste  lumière. 
_  Ainsi  soit~il. 


gloire 


Vitemus  omne  nox- 
ium. 


Per  te  sciamus 

da  Patrem , 
Noscanii  s      atque 

Filiuni , 
Te  utriusque  Spi- 

ritum 
Credamus      omni 

tempo  re. 
Sit  laus  Patri , 

laus  Filio, 
Par  sit   tibi  laus, 

Spiritus , 
Afflante  quo  men- 
tes "sacris 
Lucent  et  ardent  ig- 

nibus. 

Amen. 


f 


Il 
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At  non  hebraeis  limitibus  sacer 
Hœrebit  ardor  :  Sol  habitabiles 
aua  liisirat  oras ,  hac  triiiniphis 
Mater  les  patet  ampla  vestris. 

Jam  mille  Divûm  templa  solo  ruunt; 
Cedit  superboB  vis  sapientise , 
Cedunt  tvranni  :  victa  cedit 
Carnificum  rabies  furentum.  ^  ^ 

Novum  potentis  gratia  Spiritus 
Creavit  orbem  ;  nos  quoque  ,  nos  tuse 
Succendat  ardor  cliaritatis , 
Aime  Deus  ,  renovetque  totos. 

Sit  summa  Patri ,  summaque  Filio  ; 
Sit ,  sanete  ,  compar  lans  tibi,  Spiritus, 
auo  dura  mitescunt ,  novasque 
Concipimit  pia  corda  flammas.  Amen. 
ui  Magnificat. 
Ant.  Det  vobis  Deus  virtute  corrobo- 
rari  per  Spirituni  ejus  in  interiorem  ho- 
minem;  ut  in  charitate  radicati  et  tun- 
dati  ,  impleamini  in  omnem  plenitudi- 

neni  Dei ,  alléluia.  ^ 

""  A  Magnificat. 

Ant.  Hodie  complet!  sunt  dies  Pente- 
costes ,  allel.  Hodie  Spiritus  sanctus  m 
io-ne  discipulis  apparuit  et  tribuit  eis 
charismatum  dona  :  misit  eos  m  univer- 
sum  mundum  prœdicare  et  testificari: 
qui  crediderit ,  et  baptizatus  fuerit ,  sal- 
vus  erit ,  alléluia. 


FETE  ET  OCTAVE 
DU   SAINT    SACREMENT. 

PROSE. 

T  AUDA  ,  Sïon  ,  Salvatorem , 
■^  Landa  ducem  et  pastorem 
In  hymnis  et  canticis. 

aiiantum  potes ,  tantum  aude 
auia  major  omni  laude , 
Nec  laudare  sufficis. 

Laudis  ihema  specialis , 
Panis  vivus  et  viialis 
Hodie  proponilur. 

Cluem  in  sncrae  mensa  cœnae 
Turbae  fratrum  duodenas 
Datum  non  ambigitur. 

Sit  laus  plena ,  sit  sonora  . 
Sit  jiicunda ,  sit  décora 
Mentis  jubiîatio. 

Dies  enim  solemnis  agitur, 
In  qua  mensse  prima  recolitur 
Hiijus  institinio. 

In  hac  rnensa  novi  Régis , 
Novum  Pascha  novae  legis 
Phase  vêtus  terminât. 

Vetustatem  novitas , 
Umbram  fugat  Veritas: 
Noetem  lux  éliminât. 
^  Quod  in  eœna  Christus  gessit 
"         '  expressit 


■I- 


.1- 
■  t 
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Docti  sacris  institutis , 
Panem ,  vinum  in  salutis 
Consecramus  hostiam. 

Dogma  datur  Christianis , 
Quod  in  carnem  transit  panis 
Et  vinum  in  sanguinem. 

Cluod  non  capis ,  quod  non  vides , 
Animosa  iirmat  fides 
Prseter  rerum  ordinem. 

Sub  diversis  speciebus , 
Signis  tantum  et  non  rébus 
Latent  res  eximî^. 

Caro  cibus ,  sanguis  potus  ; 
Manet  tamen  Christus  totus 
Sub  utraque  specie. 

A  sumente  non  concisus. 
Non  confractus  ,  non  divisus , 
Integer  accipitur. 

Sumit  unus ,  sumunt  mille  , 
Cluantum  isti ,  tantum  ille  : 
Nec  sumptus  consumitur. 

Sumunt  boni ,  sumunt  mali  ;, 
Sorte  tamen  inœquali 
VitOB  vel  înteritus. 

Mors  est  malis  ^  vita  bonis  ^ 
Vide  paris  sumptionis 
Ctuam  sit  dispar  exitus. 

Fracto  demum  sacramenta. 
Ne  vacilles  ;  sed  mémento , 
Tantum  esse  sub  fragmento , 
Cluantum  toto  tegitur.  
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Nulla  rei  fit   cissura 
Signitantum  m  fractura 

auanec  status,  necstatura 
feignati  minuitur. 

Ecce  panis  Angelorum 
l^actus  cibus  viatorum 
Vere  panis  fiJiorum      ' 
Non  mittendus  canibus 

in  figuris  pr^signatur , 
oum  Isaac  immolatur 
Agnus  Paschœ  deputatur 
Dimr  manna  patribus     ' 

Bone  Pastor ,  panis  vere 
Jesu ,  nostri  miserere  •         ' 
Tunospasce,  nos  tuêre 
i  u  nos  lx)na  fac  videre  ' 
m  terra  viventium. 

Tu ,  qui  cuncta  scis  et  vales 

auinospascishicmortales,   ' 
iuosibi  commensales, 
Cohaeredes  et  sodales 
tac  sanctorum  cinum.  Amen. 

A  VÊPRES. 

Les  Psaumes  comme  ci-devant ,  pa^re  3i6 
t^!/mnc,  Pange ,  lîngua ,  page  319. 

■4  Magnificat. 
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et  bibatis  super  mensam  meam  in  regno 
meo ,  alléluia.  .  . 

A  Rome.  Ant.  O  sacrum  conviviura, 

page  320. 


IjC  premier  novembre, 
LA   TOUSSAINT. 

PROSK. 

SP0N5SA  Christi  quse  per  orbem 
Militas ,  Ecclesia , 
Prome  cantus  ,  et  sacratos 
Die  triumphas  cœlitum. 

Hœc  dies  cunctis  dicata  , 
Mixta  cœli  gaudiis , 
LiTBta  carrât ,  et  solerani 
Pcrsonet  melodia. 

Laureatnm  ducit  agmen 
Jiincta  mater  Filio , 
Sola  quœ  partu  pudorem 
VirsTO  nunqnam  perdidit 

Mox  sequuntur  Angelorum 
Administri  spiritiis,  ^ 
Siderumque  conditori 
Mille  laudes  concinunt. 

His  Joannes  vate  major , 
ProBCO  Christi  prœvius , 
PatriarchîT!  cum  Prophetis , 
Accinunt  dulci  melo. 

Principes  sac  ri  senatus, 
Orbis  almi  judicea, 


LA  TOUSSAINT. 


Sedibus  celais  sublimes 

Factapendunt  omnium/ 
Pfodigi  vitœ ,  cruore 

Purpurati  Martyres,  . 

Auspicati  morte Vita'm 

Pace  gaudent  perpeti.  ' 
Turba  sacra  confitentum , 

Oum  Levitis  prœsules 

Saeculi  laxu  rejeclo 

PerlVuuntur  gloria.  ' 

Pompa  nuptia  lis  Agno, 
Consecratae  Virgines, 
Liliis ,  rosisque  Sponsum 
-œ.mulantur  prosequi. 

Omnibus  sors  hacc  beata 
Orloriam  Deo  dare 
Et  potentem  confiteri 
Terque  sanctum  dicere. 

Cœlites  o  vos  beati 
auosDeus  félicitât,  ' 
Supplicum  votis  adcstc 
Et  iaveie  singuli.  ' 

Hausta  ïbnte  liberali , 
Dona  terris  fundite: 
Pace  nostris  in  dicbus 
Obtinete  perfrui. 

Ut  Deo  cum  sanctitate 
Serviamus  subditi , 
Gloriae  posthac  futuri 
Q.uam  tenetis  compotes.  Amen. 
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LA  TOUSSAINT. 


Vêpres  et  Compiles  du  Dimanche. 

HYMNE. 

PcF.TiO  qiios  eadem  gloria  consecrat , 
^  Terris  vos  eadem  concélébrât  dies , 
Laïti  vestra  simul  proemia  pangimus 
Diiris  parta  laboribus. 
Jam  vos  pascit  amor,  nudaque  Veri- 
tas ; 
De  pleno  bibitis  gaudia  flumine. 
lllic  perpetuam  mens  satiat  sitim , 
Sacris  ebria  fontibus. 
Altis  secum  habitans  in  penetralibus , 
Se  Rex  ipse  suc  cortuitu  beat; 
Illabeiisque ,  sui  prodigus  ,  intimis 
Sese  mentibus  inscrit. 

A  ROME.  Au  lieu  d'in  exitu ,  Credidi , 

p.  3l6. 

/"^HRisTE  Redemptor  omnium, 
^  Conserva  tuos  famulos , 
Beatae  semper  Virgin is 
Placatus  sanctis  precibus. 

Beata  quoqne  agmina 
Cœlestium  Spirituum , 
Prœterita ,  prœsentia, 
Futura  mala  pellite. 

Vates  aeterni  Judicis 
Apostolique  Domini , 
Snppliciter  exposcimus 
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Altari  medio  ,  cui  Deus  insidet , 
Agni  fumât  adhuc  innocuns  cruor  • 
aiiœ  mactata  Pairi  se  semel  obtulit 
Se  jugis  Jitat  hostia  ' 

Pronis  tnrba  senum  cernua  frontibus. , 
Inter  tôt  rutili  lùlgiira  luminis, 
Régnant!  Domino  devovet  aiirea 
aiiSB  ponit  diademata.  ' 

Gentes  innumerae  ,  conspiciiœ  stolas 
Agni  purpureo  sanguine  candidas , 
Palmis  laeta  cohors  ,  cantibus  œmulis 
Ter  sanctum  célébrant  Deum. 


Salvari  vestris  precibus. 

Martyres  Dei  inclyti , 
Confessoresque  lucitli , 
Vestris  orationibiis, 
Nos  ferte  in  cœlestibus. 

Chori  sanctarum  Virginum 
Monachorumque  omnium ,     ' 
Simul  cum  sanctis  omnibus 
Consortes  Christi  facite.       ' 

Gentem  auferte  perfidam 
Credentium  de  finibus  : 
Ut  Christo  laudes  débitas 
Persolvamus  alacriter. 

Gloria  Patri  ingenito , 
Ejusque  Unigenito 
Una  cum  sancto  Spiritu  , 
In  sempiterna  ssecula^men. 
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COMPLAINTE  A  LA  VIERGE. 


Sit  laus   summa  Patri ,  summaque 
Filio; 
Sit  par  ,  sancte ,  tibi  laus  quoque  ,  Spi- 

ritus , 
Clui  (las  pro  meritis ,  optimus  arbîter , 
Te  totum  simul  omnibus.  Amen. 

A  Magnificat. 

Ant.  Scimus  quoniam  cum  apparue- 
rit ,  similes  ei  erimus ,  quoniam  videbi- 
mus  eum  sicuti  est ,  alléluia. 


COMPLAINTE  A  LA  VIERGE. 

CÎtabat  Mater  dolorosa , 
^  Juxta  crueem  lacrymosa 
Dum  peu  débat  Filias. 

Cujus  animam  gementem , 
Contristatam  et  dolentem 
Pertransivit  gladius. 

O  quam  tristis  et  afflicta 
Fuit  illa  benedicta 
Mater  Uiiigeniti  ! 

Cluœ  mœrebat  et  dolebat , 

A  Magnificat. 

A7it.  O  quam  gloriosum  est  regnura 
in  qiio  cuinChristo  gaudent  omnessancti  ; 
amicti  stolis  albis  scquuntur  Agnum 
quocumque  ierit. 


f^^^^lî^TR  A  LA  VIERGE.  3^ 


Ettrcmcbat,cumvidebat: 
JVati  pœnas  iuclyti.  ' 

J^nristi  Matrem  si  viderct 
m  tanto  supplicio  -î 

Piam  matrem  contempJaii      ' 
DoJentemcumFilio'^ 

Et  flagelhs  subditum. 

Vidit  suum  dulcem  Natum 
Moncntem  dcsolatum  ^ 

iJum  emisit  spiritum.  ' 

Me  sentire  vim  doloris  .       ' 
i-acuttecumJugeam. 

1^  ac  ut  ardeat  cor  meum 
TnamandoChnstumDeum, 
utsibicomplaceam. 

Sancta  Mater,  istud  a^-as 
Crucifixifigeplagas       "''' 
tordi  meo  valide. 

Tui  Nati  vulnerati , 
Jam  dignati  pro  me  pati . 
.Pœnas  mecum  divide. 

Fac  me  vérc  tecum'fleie . 
Crucifixo  condolere 
Donec  ego  vixero. 

Juxta  cruccm  tecum  stare . 
J  e  libenter  sociare 
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CANTiaUE. 


In  planctu  desidero. 

Virgo  Virginum  propclara , 
Mihi  jam  non  sis  amara , 
Ftic  me  tecam  plangere. 

Fac  ut  portem  Christi  mortem , 
Passionis  ejus  sortem 
Et  plagas  rccolere. 

Fac  me  plagis  vulnerari, 
Cruce  bac  inebriari , 
Ob  amorem  Filii. 

Inflammatus  et  accensns , 
Per  le ,  Virgo ,  sim  defensus , 
In  die  judicii. 

Fac  me  cruce  custodiri , 
Morte  Christi  prœmuniri , 
Confoveri  gratia. 

Glaando  corpus  morietur  , 
Fac  ut  animîE  donetur 
Paradisi  gloria.  Amen. 

CANTiaUE. 

Te  Deum  laudamus*:  te  Dominum 
'■■  confitcmur. 

Te  œternum  Patreni  *  omnis  terra  ve- 
neratur. 

Tibi  omnes  Angeli  *  ,  tibi  cœli  et  uni- 
vers.'B  potestates  ; 

Tibi  Cherubim  et  Seraphim*  inces- 
sabili  voce  proclamant  : 

Sanctus , 

Sanctus ,  


CANTIUJE. 
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Sanctus , 

Doininus  *  Deus  Sabaoth. 

Pleni  siint  cœli  et  terra  *  majestatis 
gloricE  tuas. 

Te  o^ioriosus  *  Apostolorum  chorus. 

Te  Prophetaruin  *  laudabilis  numerus. 

Te  Martyrum  candidatus  *  laudat  ex- 
ercitus. 

Te  per  orbem  terrarum  *  sancta  confi- 

tetur  Kcclesia  , 
Patrem  *  immensae  majestatis  , 
Venerandum  tuum  verum  *  et  unicum 

Filium , 

Sanctum  quoque  *  paracletum  Spiri- 
tum. 

Tu  Rex  gloriae  * ,  Christe. 

Tu  Patris  *  sempiternus  es  Filius. 

Tu,  ad  liberandum  suscepturus  ho- 
minem  *  ,  non  horruisti  Vir^inis  uterum. 

Tu ,  devicto  mortis  aculeo  * ,  aperuisti 
credentibus  régna  cœlorum. 

Tu  ad  dexteram  Dei  sedes  *  in  gloria 
Patris. 

Judex  crederis  *  esse  venturus. 

Te  ergo  quœsumus  ,  famulis  tuis  sub- 
veni*,  quos  pretioso  sanguine  rede- 
misti. 

iEterna  lac  *  cum  sanctis  tuis  in  glo- 
ria numerari. 

Sahaim  fac  populum  tuum ,  Domine 
*  et  benedic  hocreditati  tuoc. 
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HYMNE  DES  ANGES. 


Et  rege  eos  *,  et  extolle  illos  usque  in 
œternum. 

Per  singulos  dies  *  benedicimus  te. 

Et  laudamiis  nomen  tunm  in  sœcu- 
lum  *  ,  et  in  sEecuhim  sseciili. 

D ignare  ,  Domine ,  die  isto  * ,  sine 
peccato  nos  custodire. 

Miserere  nostri ,  Domine  *  ,  miserere 
nostri. 

Fiat  misericordia  tna ,  Domine ,  super 
nos  *  ,  quemadmodum  speravimus  in  te. 

In  te ,  Domine ,  speravi  *  ,  non  con- 
fmidar  in  œternum. 

HYMNE  DES  ANGES. 

/^LORiA  in  excelsis  Deo  :  et  in  terra  pax 
^  hominibus  bonas  volunlatis.  Lauda- 
miis te.  Benedicimus  te.  Adoramus  te. 
Glorificamus  te.  Gratias  agimus  tibi 
propter  magnam  gloriam  tuam  ,  Do- 
mine Deus  ,  Rex  cœiestis  ,  Deus ,  Pater 
omnipotens.  Domine,  Fili  unigenite, 
Jesu  Christe.  Domine  Deus ,  Agnus 
Dei ,  Filius  Patris.  Glui  tollis  peccata 
mundi ,  miserere  nobis.  Ctui  tollis  pec- 
cata mundi ,  suscipe  deprecationem  nos- 
tram.  Clui  .sedes  ad  dexteram  Patris, 
miserere  nobis.  Cluoniamtu  solus  Sanc- 
tus.  Tu  solus  Dominus.  Tu  solus  Altis- 
simus  ,  Jesu  Christe.  Cum  Sancto  Spi- 
ritu ,  in  gloria  Dei  Patris.  Amen. 


SYMBOLE  DE  NICÊE. 

Tredo  in  uiium  Deum ,  Patrcm  omni- 
^  potentem  ,  factorem  cœli  et  terrse    vi- 
sibilium  omnium  et  invisibilium  :  et  in 
unum  Dominum  Jesum  Christum ,  Fi- 
lium  Dei  anigenitum  :  et  ex  Pâtre  natum 
ante  omnia  sœcula  :  Deum  de  Deo,  lu- 
men de  iumine ,  Deum  verum  de  Deo 
vero  :  Genitum  non  factum  ,  consub- 
stantialem  Patri ,  per  quem  omnia  facta 
sunt.  auipropteraoshomines,  et  prop- 
ter  nostram  salutem ,  descendit  de  cœlil 
Et  incarnatus  est  de  Spiritu  Sancto  ex 
Maria  Virgine  ,  et  homo  factus  est. 
U'ucilixus  etiam  pro  nobis  sub  Pontio 
Pilato,  passus  et  sepultus  est.  Et  resur- 
rexit  tertia  die  secundum  Scripturas    Et 
ascendit  in  cœlum,  sedet  ad  dexteram 
Patris.  Et  iterum  venturus  est  cum  glo- 
na ,  judicare  vivos  et  mortuos.   Cujus 
regni  non  erit  finis.    Et  in    Spiritum 
feanctum    Dominum    et    vivificantem. 
Uui  ex  Pâtre  Filioque  procedit:  Qui 
cum  Pâtre  et  Filio  simul  adoratur  et 
conglorificatur  :  Qui  locutus  est  per  Pro- 
phetas.   Et  unam  sanetam  ,  catholicam 
et   apostohcam     Eeclesiam.    Confiteor 
unum  Baptisma  in  remissionem  pecca- 
orum  ;  Et  expecto  resurrectionem  mor- 
tuorum.  Et  vitam  venturi  saeculi.  Amen 


15' 


384 


PRIERK 


PRIÈRE 


Qid  se  dit  aux  SaMs  pendant 

RORATEjCœli,  de- 
super  ,  et  nubes 
pluant  justum.  Se 
répète  à  chaque  V. 


Ne  irascaris,  Do- 
mine ,  ne  altra  me- 
minerisiniqiiitatis: 
EcceCivitasSancti 
facta  est    déserta , 
Sion  déserta   facta 
est,  Jérusalem  dc- 
solata  est ,  domns 
sanctificationis  tuœ 
et  gloriœ  tuœ  ,  nbi 
iaudaverunt  te  Pa- 
tres nostri. 

Rorate 
etc. 


VAvent. 

OCiKUX  !  envoyez 
votre  rosée  sur 
la  terre  ,  et  que  le 
juste  descende  d'en- 
haut ,  comme  une 
pluie  long  -  temps 
attendue  et  ardem- 
ment désirée. 

ne 
faites"  pas  davan- 
tage   éclater   votre 
colère  contre  votre 
peuple  ;    ne    vous 
souvenez    plus   de 
nos  iniquités.  Vous 
voyez    comme    la 
ville  où  est  votre 
sanctuaire  est  deve- 
nue  déserte  :  Sion 
est  changée  en  une 
solitude  ,     Jérusa- 
lem est  dans  une 
entière   désolation. 
Ce   lieu   où    vous 
avez  fait    paraître 
votre  sainteté  et  vo- 
tre gloire ,  et  où  nos 
pères  ont  loué  voire 


DES  6ALUTS  DE  l'aVENT. 
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nom  ,  est  profané 
par  vos  ennemis. 
O  d'eux ,  etc. 
Nous  avons  pé* 
ché ,  et  nous  som- 
mes devenus  sem- 
blables   à.    un    lé- 
preux ;  nous  som- 
mes tombés  comme 
lafei  'lie,  et  nos  pé- 
chés ,    comme    un 
vent     impétueux  , 
nous  ont  enlevés  et 
dispersés     sur     la 
terre.     Vous  nous 
avez    caché    votre 
visage  ,    et    vous 
nous  avez  brises  , 
en  nous  abandon- 
nant à  notre  propre 
iniquité. 

Jetez  les  yeux  , 
Seigneur  ,  sur  la 
misère  de  votre 
peuple ,  -Bt  envoyez 
à  son  secours  celui 
que  vous  devez  en- 
voyer. Faites  sortir 
de  la  pierre  du  dé- 
sert ,  et  paraître  sur 
ja  montagne  de  la 


Peccavimus     et 
l'acti    sumus    tan- 
quam     immundus 
nos  ,  et  cecidimus 
quasi  fblium  uni- 
vers! ,  et  iniquita- 
tes     nostrse    quasi 
ventus  abstulerunt 
nos.  Abscondistifa- 
ciem  tuam  a  nobis , 
et  allis  isti  nos  in 
manu      iniquitatis 
nostrœ. 

Rorate ,  etc. 


Vide  ,  Domine . 
afflictionem  populi 
tui,  etmitte  quem 
missurus  ^s.  Emit- 
te  Agnum  domina- 
torem  terrœ ,  de  pe- 
tra  deserti  ad  mon- 
tem  filisB  Sion ,  ut 
auferat  ipse  jugum. 
captivitatis  nostrse. 

Rorate ,  etc. 
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PRIÈRE. 


Cons-  lamini,  con- 
solamini  ,  popule 
meus  ,  cito  veniet 
salus  tna  ;  quare 
mœrore  consume- 
ris'?  quare  innova- 
vittedolor?  Salva- 
bo  te  ,  noli  timere. 
Ego  enim  sum  Do- 
minus  Deus  luus , 
SancUis  Israël,  Re- 
demptor  tuus. 
Rorate,  etc. 


fille  de  S  ion ,  l'Ag- 
neau qui  doit  être 
le  maître  du  mon- 
de ,  afin  qu'il  nous 
délivre  du  joug  de 
la  servitude  dont 
nous  sommes  acca- 
blés. 

O  Cieux ,  etc. 
Consolez  -  vous  , 
consolez- vous,  mon 
peuple  ,  celui   qui 
doit  opérer  votre  sa- 
lut viendra  bientôt  : 
pourquoi  vous  lais- 
sez-vous consumer 
par  la  tristesse,  et 
comment    la   dou- 
leur  vous    a-t-elle 
défiguré  1    Je  vous 
sauverai ,  ne  crai- 
gnez point  que  je 
vous     abandonne. 
Car  je  suis  le  Sei- 
gneur votre  Dieu, 
le  Saint  d'Isracl ,  et 
le  Rédenptcur  qui 
vous  a  éle  promis , 
et  qui  ne  manquera 
pas  de  vous   déli- 
vrer. O  Cieux,  etc. 


HYMNE  DE  nqel. 

HYMNE 

Pour  le  temps  de  Noël, 

\\  vous  aux  'plus  vifs  \      '=^^^'.'""'»Pl'an- 

transports  de  joie  ;  j  Venite  '  venite  in 
venez  ,    venez    à  p^fli  '" 

Bethléem.  !         Bethléem. 

Wenf?etar;^a^!l         fc  A„|e! 

adorons   Je'  loS  ve- '  Ven  i  '  "''r"''-'' ' 

rain  Maître  de"lli^'"ï,;;„„tr'" 
nivers.  *  ^uminum. 

*  -L'ff   c/i^î^r  ré- 
pète: 

Natnm ,  etc. 

Voici    que    des  I     E^  ^veo-Q  r-\\n\n 
bergers  ,  dociles  à  SlLadr?/ 

la  VOIX  d'un  Ange ,  !         JJ^^esadcu- 

Sr:^TÏ::";i^-^ï^-^oresap- 


peaux  ,     et    vonti 
promptement       se  I 
prosterner  devant 
berceau  de  ce  di  VI 


properant. 


cœur 


I. 


mi 
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HYMNE  DE  NOËL. 


gradu  festine- 

mus. 

Venite ,  adoremns , 

Venite,adoremus, 

Venite  ,  adoremus 

Dominum. 
*  Le  chœur  répète  : 
Et  nos  ovanti ,  etc. 
TEterni    Paren- 
tis      splendorem 
œternum , 
Velatum  sub  carne 
videbimus. 


f 


*  Deum  infantem, 
pannis     involu- 
tnm , 
Venite ,  adoremns , 
Venite ,  adoremus , 
Venite  ,  adoremus 
Dominum. 
♦  Le  chœur  répète  : 
Deum    infantem  , 
etc. 
Pro    nobis   ege- 
num  ,  et  fœno 
cubantem , 
Plis  foveamus  am- 
plexibus. 


d'une  sainte  joie, 
suivons  ces  Ber- 
gers ;  accourez  à  sa 
crècbe ,  adorons-le  ; 
venez  ,  adorons  le 
souverain  Maître 
de  l'univers. 

Nous  verrons  Jé- 
sus-Christ la  splen- 
deur éternelle  du 
Père  céleste ,  caché 
sous  les  voiles  d'une 
chair  mortelle. 

*  Accourez ,  ado- 
rons ce  Dieu  en- 
fant ,  enveloppé  de 
langes;  venez,  ado- 
rons-le î  venez  , 
adorons  le  souve- 
rain Maître  de  l'u- 
nivers. 


I 


PÊNfeTRÈs  de  la 
plus  vive  piété  , 
embrassons  ce  saint 
Enfant ,  couché  sur 
un  peu  de  paille, 
et  qui  îHc  fait  pau- 
vre pournouseni^ 
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chir   de    ses  dons 
précieux. 

*  Gliii  serait  as- 
sez ingrat  pour  ne 
pas  aimer  un  Dieu 
qui  nous  témoigne 
tant  d'amour  ?  Ac- 
courez, adorons-le, 
venez ,  adorons  le 
souverain  Maître 
de  l'univers. 


*  Sic  nos  amantem 
quis  non  reda- 
maret  1 
Venite ,  adoremus , 
Venite,adoremus, 
Venite  ,  adoremus 
Dominum. 
*  Le  chœur   ré- 
pète:  Sic  nos 
amantem ,  etc. 


PRIÈRE 

Q,m  se  chante  an  Salué  pendant  k 
Carême. 


TETEZ  sur  nous , 
^  Seigneur ,  un  re- 
gard de  miséricor- 
de: ayez  pitié  de 
nous ,  parce  que 
nous  avons  péché, 
/v.  63.  Ps.  40 

Souvenez- vous , 
I  Seigneur ,  de  ce  qui 
nous  est  arrivé  : 
nous  avons  péché 
avec  nos  pères  : 
nous   avons    corn- 


^TTENDE  ,   Domi- 
ne, et  miserere 
quia     peocavimus 
tihi. 

(Le    Chœur    ré- 
pète: Attende.) 

Recordare,  Domi- 
ne ,  quid  accident 
nobis  :  peccavimus 
cum  patribus  nos- 
ti'is  ,  injuste 
mus.  multinlipnt 


egi- 


(m:. 
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capitis    iniquitates 
nostrse. 

{Le  Cli.  Attende , 
etc.) 

Contristati  f.n- 
mus  in  exercitatio- 
ne  nostra  ,  et  con- 
turbati  sumus  a  vo- 
ce inimici ,  et  a  tri-, 
bulatione  peccato- 
rum  :  in  proximo 
est  perditio  nostra , 
et  non  est  qui  adju- 
vet:  tbrmidoiiiorîis 
ceeidit  super  nos. 
Ps.  34  et  45.  Deuter. 
32.  Judil/i  7. 

(Le  Ch.  Attende , 
etc.) 


Cor  contritum  et 

humiliatumnedes- 

picias ,  Domine  ;  in 

jejunio  et  fletu  te 

deprecamur  ;    nos 

eleemosynam  con- 

cludimus    in    sinu 

naiinpnini      pt  insn 
*- — r 7   — I — 


péchés  surpassent 
par  leur  nombre  les 
cheveux  de  notre 
tête.  Lam.  5. 

Ps.  105  et  39. 

Le  souvenir  de 
nos  misères  nous 
remplit  de  tristesse; 
nous  sommes  saisis 
de  trouble  et  de 
frayeur  à  la  voix 
menaçante  de  no- 
tre ennemi ,  et  des 
malheurs  prôts  à 
i'ondre  sur  les  pé- 
cheurs :  notre  perte 
est  inévitable:  nous 
y  touchons ,  et  per- 
sonne ne  se  presse 
de  nous  secourir  : 
la  crainte  de  la 
mort  est  peinte  sur 
nos  visages. 

Ne  rejetez  pas , 
Seigneur ,  un  cœur 
contrit  et  humilié: 
exaucez  nos  gé- 
missements et  nos 
larmes:  voyez  nos, 
jeûnes:  écoutez  la 

vnÎY    i\ç^is.    nnmAnaa 


r ,  un  cœur 


^^^j[dantTË7^^^ 


que,  nous  versons 
dans  le  sein  des 
misérables  ,  et  qui 
vous  prient  pour 
nous  :  nous  nous 
convertissons  à 
vous  ,  parce  que 
vous  êtes  disposé  à 
nous  accorder  le 
pardon. 

Ecoutez  ,     mon 
peuple ,  dit  le  Sei- 
gneur ;  maison  d'Is- 
raël, vous  que  j'a- 
vais choisie    pour 
être  ma  vig-ne  ché- 
rie ,  venez  à  moi , 
et  écoutez-moi  :  Je 
vous    ai     plantée 
moi-même  :    com- 
ment étes-vous  de- 
venue jjour  moi  un 
objet    d'amertume 
et  de  dégoût?  j'at- 
tendais de  vous  des 
œuvres  de  justice , 
et  ce  n'est  que  pé- 
ché ;  des  fruits  de 
piété  ,  et  je   n'en- 
tends  que  les  hurle- 

I  monter  A —  ?  _1 

L"^-"«-~^c-j  pccneurs.. 


exorabit  te  pro  no- 
bis  :  convertimur 
ad  te  ,  quoniam 
multus  es  ad  ignos- 
cendum.  Ps.  50  et 
63.  Jod  2.  Eccl.  29. 
Toô.  4.  Jerc7n.  4. 
{Le  Ck,  Attende.) 


Audi   ,      popule 
meus,  et  considéra, 
vinea  mea  eJecta, 
domus  Israël.   Ego 
te  plantavi ,  quomo- 
do  facta  es  in  ama- 
ntudinem'?  expec- 
tavi  ut  faceres  ju- 
dicium,etecceini- 
quitas;etjustitiam, 
et  ecce  clamor.  Ps. 
80.  Isa.  5.  Amos  6. 
{L,c  cii.  Attende, 
etc.  ' 
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W-A      * 


Revertere ,  rever- 
tere  ad  Dominum 
Deumtuum ,  etau- 
feram  jugiim  capti- 
vilatis  tuœ  ;  redi- 
mamte;  lavabo  ini- 
quitates  tuas  in  san- 


guine 


meo ,  et  ero 


victima  tua ,  et  Re- 
demptor  tuus. 

(Le  Ch.  Attende , 
etc.) 

V.  Exaudi  ora- 
tionem  meam ,  Do- 
mine ,  et  depreca- 
tionem  meam  : 

R.  Auribusperci- 
pe  lacrymas  meas. 


Revenez  ,  mon 
peuple ,  revenez  au 
Seigneur  votre 
Dieu:  je  suis  plein 
de  bonté  pour  vous 
tirer  de  l'esclavage 
où  vous  vous  êtes 
précipité  :  je  vous 
rachèterai  :  je  lave- 
rai vos  iniquités 
dans  mon  sang  :  je 
serai  votre  victime 
et  votre  Sauveur. 

V.  Exaucez  ma 
prière  et  mes  gc- 
misseiiionts  ,    Sei- 


gneur. 


R.  Ne  soyez  pas 
insensible  à  mes 
larmes.  Ps.  38. 


ORAISON. 


Tribulationrs 
■*"  cordis  nostri  , 
qucEsumus  ,  Domi- 
ne, multiplici  mise- 
rai ione  h'tifica;  et 
quod  in  oratione 
li ligua  nostra  enar- 
rarenon  sulîicit,  tu 
qui    cordis    cogiia- 


PONSOLKZ     -     NOUS 

^  dans  notre  afflic- 
tion, Seigneur,  par 
l'abondance  de  vos 
miséricordes  ;  et 
comme  dans  la 
prière  nos  paroles 
ne  suffisent  pas 
pour  vous  exprimer 


'^M  ' 


{•,¥ 
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tous    nos  besoins  , 
vous,  ô  Dieu,  scru- 
tateur des  cœurs  , 
et    qui   connaissez 
nos  pensées,  accor- 
dez-nous  .l'accorn- 
nlissernent  de  tous 
les  désirs  que  peut 
former  une  âme  pi- 
euse pour  .son   sa- 
lut ;    par     Jésus- 
Christ    Notre  Sei- 
gneur. Ainsi  soit-il. 


PRIÈRE  AU  SAINT-ESPRIT , 

Avant  les  Exercices  de  piété    le  Travail 

etc.  ' 


tiones  agnoscis ,  et 
renumscrutatores, 
quœdesideratmens 
devota  ,  per  tuam 
misericordiam  no- 
bis  concède  ;  Per 
Christiim  Domi- 
num  nostrum. 
Amen. 


Venez  ,  Esprit 
saint ,  remplis- 
sez  les  cœurs  de  vos 
fidèles ,  et  allu- 
mez-}^  le  feu  de  vo- 
tre amour. 

V.  Envoyez  vo- 
tre Esprit  ,  et  ils 
seront  créés. 

R.  Et  vous  re- 
nouvellerez la  face 


Veni  ,  Sancte  Spi- 
ritus ,  reple  tuo- 
rum  corda  fideli- 
um  ,  et  tui  amoris 
in  eis  ignem  ac- 
cende. 

V.  Emitte  Spiri- 
tum  tuum  et  crea- 
buntur. 

R.  Et  renovabis 
feciem  terras. 


I 


%: 
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OREMUS. 

"Heus  ,  qui  corda  fi- 
^  delium  sancti 
Spiritus  illustratio- 
ne  docuisti ,  da  no- 
bis  in  eodem  spiritu 
recta  sapere  ,  et  de 
eius  semper  conso- 
latione  gaudere. 
Per  Christum  Do- 
miniim  nostrum. 
Amen. 


OREMUS. 

A  Dieu  ,  qui  avez 
^  instruit  et  éclai- 
ré les  cœurs  de  vos 
fidcles;  par  la  lu- 
mière du  Saint-Es- 
prit ,  laites  que  le 
môme  Esprit  nous 
donne  le  goût  et 
l'amour  du  bien ,  et 
qu'il  nous  rem- 
plisse toujours  de 
la  joie  de  ses  di- 
vines consolations, 
par  Notre  Seigneur 
Jésus-Christ.  Ainsi 
soit-il. 

PRIÈRE  A  LA  SAINTE  VIERGE 

Aprc^lcs  Exercices  de  piété  ,  le  Travail, 

etc. 

Sub  tuum  prœsïdium ,  voyez  page  315. 

La  même  en  français. 

Nous  nous  mettons  sous  votre  protec- 
tion ,  sainte  Mère  de  Dieu  :  ne  mé- 
prisez pas  les  prières  que  nous  vous 
adressons  dans  nos  besoins  ;  mais  déli- 

tri'o'»^ VI /»nii  conc  npccf»    Hf»    tnn«  lp«  nArils; 


-1} 


otre  protec- 
eu  :  ne  me- 
nons vous 
;  mais  déli- 

«  1p«  nprils; 


l 


A  LA  SAINTK  VIEUGE. 


ffoUVENEZ-VOUS  ,  Ô 

*^  très-pieuse  Vier- 
ge   Marie  ,   qu'on 
n'a  jamais  ouï  dire 
qu'aucun  de  ceux 
qui  ont  eu  recours 
à  votre  protection , 
imploré    votre    se- 
cours et  demandé 
vos  suffrag-es  ,  ait 
été  abandonné.  A- 
nimé  d'une  pareille 
confiance ,  ô  Vierge 
des    Vierges  ,    je 
cours    à   vous ,  et 
gémissant  s(ms  le 
poids  de   mes  pé- 
chés,  je  me  pros- 
terne à  vos  pieds 
0  More  du  Verbe ,' 
ne    méprisez    pas 
mes  prières  ;  mais 
ecoutez-les  iavora- 
blernent ,  et  daignez 
les  exaucer. 
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de  S.  Bernard  à  la  Sainte  Vierge 

MKMORARE,ôpiis- 

'■^simaVirgoMa- 
na ,  nunquam  au- 
ditum    a    sœculo 
quemquam  ad  tua 
currentem     prgesi- 
aia ,  tua  imploran- 
tem    auxilia,    tua 
petentem  suffragia 
esse       derelictum. 
Ego ,  tali  animatus 
nducia  ,  ad  te  ,  Vir- 
go  Virginum  Ma- 
ter ,  curro  et  confu- 
gio,  coram  te  ge- 
mens  peccator  as- 
siste :  noîi  ,  Mater 
Jerbi ,  verba  mea 
despicere ,  sed  audi 
propitia  et  exaudi. 
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Prière  à  Sainte  Geneviève  ,  patronne  de 

Paris. 

rjLORiEusE  patronne  de  Paris  ,  vous  qui 
"  pendant  votre  sainte  vie  avez  été  son 
salut  et  sa  gloire  ,  et  depuis  votre  bien- 
heureuse mort  sa  consolation  et  son  re- 
fuge ,  je  viens  vous  adresser  avec  confi- 
ance des  vœux  que  vous  avez  souvent 
exaucés  ;  vos  prières  ont  souvent  détour- 
né de  cette  contrée  les  guerres ,  h.  la- 
mine ,  la  peste  et  tous  ies  fléaux  qui 
menaçaient  ou  qui  dévoraient  déjà  l'hé- 
ritage de  Jésus-Christ.  Hélas  !  une  con- 
tagion bien  plus  funeste  nous  désole: 
l'insouciance  ,  l'impiété  ,  l'endurcisse- 
ment gagnent  tous  les  cœurs.  Vous  qui 
avez  préservé  nos  pères  des  fureurs  d'un 
roi  barbare ,  nous  laisserez- vous  en  proie 
à  l'ennemi  du  salut  ?  nous  abandonne- 
rez-vous  aux  ravages  de  l'incrédulité , 
de  l'irréligion  et  de  l'erreur?  Ah  !  je 
vous  en  conjure  ,  obtenez-nous  la  conser- 
vation et  le  renouvellement  de  la  foi ,  la 
conversion  des  âmes  et  leur  retour  aux 
vertus  chrétiennes.  Nous  sommes  vos 
concitoyens;  notre  patrie  fut  la  vôtre. 
Elle  a  joui  long-lemps  de  vos  dépouilles 
révérées  :  elle  ne  conserve  plus  que  vo- 
tre tombeau  ,  mais  Dieu  peut  encore  le 


rendre  glorieux  par  les  miracles  de  sa 


s ,  vous  qui 
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miséricorde.    Obtenez-nous  cette  erâce 
soU-u'  ""^"'^  ^^  Jésus-Christ,   linsi 


LITANIES  DE  LA  PROVIDENCE. 

gEiGNEUR    ayez  pitié  de  nous. 
^  Jesus-Chnst,  ayez  pitié  de  nous. 
Seigneur ,  ayez  pitié  de  nous. 
Jesus-Chnst ,  écoutez-nous. 
Jesus-Christ ,  exaucez-nous 

denouf''^"'"'*'^''^"'«y«^Pi«ê 

Fils ,  Rédempteur  du  monde ,  qui  êtes 
Dieu ,  ayez  pitié  de  nous. 

rnouT'"''"'  ""■'  °''"'  ^y^P^^ 
Providence  de  Dieu,  digne  objet  de  l'a- 
mour  des    Anges   et  des  honimes 
ayez  pitié  de  nous.  ' 

Providence  de  Dieu,  conduite  par  le 
cœur  de  Jcsus-Christ ,  ayez  pFti!  de 

Providence  de  Dieu  ,  qui  gouvernez  tout 
avec  nombre ,  poids  et  mesure , 

rfahiT,       ^'™'  «^Pérance  «Je  ii<v 

Providence' de  Dieu,  consolation  de  1>.„ 
_ame  pèlerine.  Il 

^^^de^edeDieu^chemind^^ 


if- 


t,',i 


Mi 


f"'> 
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Providence  de  Dieu ,  guide  fidèle  de  ^ 
l'âme  dans  tous  les  dangers ,  pour  ^ 
nous  les  faire  éviter ,  ^ 

Providence  de  Dieu ,  digne  dispensa-  g.. 
trice  des  grâces ,  c^' 

Providence  de  Dieu ,  trésor  inépuis-  g- 
able  de  tous  biens ,  0 

Providence  de  Dieu ,  soutien  des  Jus-  § 
tes 

Providence  de  Dieu ,  espérance  des 
pécheurs  les  plus  délaissés  , 

Providence  de  Dieu ,  refuge  des  misé- 
rables , 

Providence  de  Dieu,  recours  dans 
tous  les  besoins  , 

Providence  de  Dieu ,  calme  dans  ^ 
les  tempêtes ,  ^ 

Providence  de  Dieu ,  repos  du  cœur   ^ 

Providence  de  Dieu,  asile  des  afîii-U 

ges ,  <^' 

Providence  de  Dieu  ;  remode  efficace  ^ 
à  toutes  sortes  de  maux  ,  p 

Providence  de  Dieu ,  qui  nourrissez  p 
ceux  qui  ont  faim , 

Providence  de  Dieu,  source  de  ra- 
fraîchissement , 

Providence  de  Dieu ,  appui  des  pau- 
vres, 

Providence  de  Dieu ,  soutien  de  la  veuve 
e.  tu;  l'orphelin, 
.t'    d'^T  ce'  de  Dieu ,  attribut  divin  qui 


[ 


F. 
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méritez  nos  hommages ,  ayez  pitié  de 
nous.  "^      ^ 

V.    Nous  exaltons,  Seigneur,  votre 
Providence. 

R.  Et  nous  nous  soumettons  à  tous  ses 
deeret.s  sur  nous. 

ORAISON. 

Q  Dieu  éternel ,  qui  ne  dédaignez  pas 
de  jeter  les  regards  de  votre  Provi- 
dence sur  nous ,  pour  nous  conduire , 
tout  mdignes  que  nous  sommes ,  accor- 
dez-nous ,  s'il  vous  plait ,  la  grâce  que 
nous  nous  abandonnions  si  absolument 
a  tous  les  desseins  de  cette  même  Provi- 
dence sur  nous ,  pendant  le  cours  mu- 
able  de  cette  vie  ,  que  nous  puissions  ar- 
river a  l'immutabilité  des  biens  célestes. 
Par  ÎMotre  Seigneur  Jésus-Christ.  Ainsi 
soit-il. 

Acte  de  soumission  aux  desseins  de  la 
Providence.  ^ 
Que  m»arrivera-t-il  aujourd'hui,  ô  mon 
y  Dieu  ?  je  n'en  sais  rien.  Tout  ce  que 
je  sais,  c'est  qu'il  ne  m'arrivera  rien 
que  vous  n'ayez  prévu ,  réglé  et  ordonné 
de  toute  éternité.  Cela  me  suffit ,  ô  mon 
iJieu,cela  me  suffit;  j'adore  vos  dei^ 

1  Cette  Prière  fut  composée  par  Madame  Eli- 
sabeth, sœur  de  Louis  XVI.  ^"^ 
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seins  éternels  et  impénétrables  ;  je  ni'y 
soumets  de  tout  mon  cœur  pour  l'amour 
de  vous.  Je  veux  tout,  j'accepte  tout, 
je  vous  fais  un  sacrifice  de  tout ,  et  j'u- 
nis ce  sacrifice  à  celui  de  Jésus-Christ , 
mon  divin  Sauveur.  Je  vous  demande 
en  son  nom  ,  et  par  ses  mérites  infinis, 
la  patience  dans  mes  peines,  et  la  parfaite 
soumission  qui  vous  est  due  pour  tout 
ce  que  vous  ^  oulez  ou  permettez.  Ainsi 
soit-il. 

t  Fiat ,  laudetur ,  atque  in  œternum 
super-exaltetur  justissima  ,  altissima  ,  et 
amabilissima  voluntas  Dei  in  omnibus. 

''due  la  très  juste,  très-élevée  ,  et 
très-aimable  volonté  de  Dieu  soit  ac- 
complie en  toutes  choses  ;  qu'elle  soit 
louée  et  à  jamais  glorifiée." 

+  Il  faut  réciter  cette  prière  javec  l'intention 
de  gagner  les  indulgences  que  Sa  Sainteté  notre 
sainte  Père  le  pape  Pie  VIT.  a  accordées  par  un 
rescrit  du  2  mai  1800. 


ACTES  DES  VERTUS  THÉOLO- 
GALES. 

Acte  de  Foi. 

ON  Dieu ,  je  crois  fermement  tout  ce 
que  la  sainte  Église  catholique ,  apos- 
tolique et  romaine  m'ordonne  de  croire , 


ACTK  DE  CHARITÉ. 
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parce  que  c'est  vous,  ô  vérité  infaiJli- 
Die ,  qui  Je  lui  avez  révélé. 

Acte  d'Espérance. 

ON  Dieu ,  j'espère  avec  une  ferme  con- 
^  .^anc(  que  vous  me  donnerez ,  par  les 
mentes  de  Jésus-Christ ,  votre  ^râce  en 
ce  monae ,  et ,  si  j'observe  vos  comman- 
dements, votre  gloire  dans  l'autre  •  par- 
ce que  vous  me  l'avez  promis ,  et  que 
vous  êtes  souverainement  fidèle  dans  vos 
promesses. 

Acte  de  Chanté. 

jJJoN  Dieu,  je  vous  aime  de  tout  mon 
cœur  et  par-dessus  toutes  choses 
parce  que  vous  êtes  infiniment  bon  A 
infiniment  aimable;  j'aime  mon  pro- 
chain comme  moi-même ,  pour  l'amour 
de  vous. 

Nota.  Benoît  XIV. ,  en  1756 ,  a  accordé  à  tous 
les  fidèles  :  l"  gept  ans  d'indulgences  à  chaque 
fois  qu'ils  formeront  ces  actes  de  bouche  et  dans 
leur  cœur;  2<=>  indulgence  plénière  une  fois  oha- 
que  mois;  3«  une  pareille  indulgence .  à  l'article 
de  la  mort ,  à  tous  ceux  qui  auront  été  fidèles  à 
faire  une  fois  chaque  jour  ces  tms  actes ,  en  y 
joignant  le  motif  de  ces  trois  rertus. 
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PRIÈRE 

Pour  le  renouvcllcrncnt  des  vœux  du 
haptème. 

rjRACES  vous  soient  rendues,  ô  mon 
^^  Dieu ,  pour  le  don  ineffable  que  vous 
m'avez  fait.  J'étais  dans  les  ténèbres, 
et  vous  m'en  avez  tiré  pour  m'appeler 
à  votre  admirable  lumière.  J'étais  mort 
par  le  péché ,  et  vous ,  mon  Dieu  ,  qui 
êtes  riche  en  miséricorde  ,  vous  m'avez 
rendu  la  vie  en  Jésus-Christ  par  l'eau 
de  la  régénération.  J'étais  ,  par  ma  nais- 
sance ,  enfant  de  colère  ,  et  vous  m'avez 
rendu  participant  de  la  Nature  divine , 
par  le  renouvellement  du  Saint-Esprit 
que  vous  avez  répandu  sur  moi  avec 
une  riche  effusion ,  afin  qu'étant  justifié 
par  votre  grâce ,  je  devienne  héritier  de 
la  vie  éternelle.  Ctu'il  est  juste  que  je 
vous  aime  ,  ô  mon  Père  !  puisque  vous 
m'avez  tant  aimé  le  premier.  Et  com- 
ment ,  après  être  mort  au  péché  ,  serais- 
je  assez  malheureux  pour  vivre  encore 
dans  le  péché  !  Q.ue  je  n'oublie  jamais, 
mon  Dieu ,  qu'en  recevant  le  baptême 
de  Jésus-Christ ,  je  me  suis  dépouillé  du 
vieil  homme  qui  se  corrompt  en  suivant 
rillusion  de  ses  passions ,  et  que  j'ai  été 
revêtu  de  l'homme  nouveau  ,  qui  est 
Jésus-Christ  môme.  Q,ue  je  n'aime  donc 


DES  VŒUX  DU  BAPTÊME. 


ChllT  2  '•'. 'wnheur  d'être  à  Jésus^ 
Ohnst ,  je  crucifie  ma  chair  avec  se^ 
passions  et  ses  désirs  déréelés  oL  f» 
vive  par  l'esprit  de  Jésus  Christ  eSe  e 
SOIS  dans  les  mêmes  dispoSns  eni^ 
mêmes  sentiment,  où  il  a  el^!  Qu"  ifsih 
devant  vous,  ô  mon  Dieu  i  comme  ,,n?n 

:L"TmT'^"'  "«.  élo^nTdlZ^; 
.ortes  de  malices ,  de  tromperies  et  dp 

tre  pai^e   o  ,'P'"'?"  "'  '°"'  P"^  ^e  vo- 
S,«  T.'  ^"'  ""^  '^^^  <=''°ît'-e  pour  Je 

iamais^r^r"'''5f?  P^'^  'ï"^  ''at'rise 
jamais  par  le  poché  votre  Esprit  sainf 

îsceau ,  et  que  vous  m'avez  flnnn^  r.^»^ 
ari-hes  de  l'immortalité  qTmTétéP 
mise,  due  je  porte ,  par  votre  ^râce  les 
fruits  de  toutes  sortes^  bonnes^œuvres 

Klnfr!  '  1    '  J  n'"""^  ^"  royaume  et  à 


AMENDE   HONORABLE 

AU  SA CRfc  CŒUH  DE  jfesUS. 

0  ^^' n?'^""'"^^^^  "^^  '"^^  Sauveur  et  de 
[LPi'Hjes_^hommes ,  et  toujours  mfn^^^ 
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par  leur  ingratitude  :  pénétré  de  la  plus 
vive  douleur  à  la  vue  des  injures  que 
vous  avez  reçues ,  et  que  vous  recevez 
encore  tous  les  jours  dans  le  sacrement 
de  l'Eucharistie,  je  me  prosterne  devant 
vous  pour  vous  en  faire  amende  hono- 
rable aux  pieds  des  saints  autels  :  que 
ne  puis-je  ,  par  mes  profonds  hommages, 
réparer  votre  honneur  méprisé,  due  ne 
puis-je  effacer  de  mes  larmes  et  de  mon 
sang  tant  d'irrévérences ,  de  profanations 
et  de  sacrilèges  dont  le  souvenir  me 
remplit  d'horreur  l  O  que  ma  vie  serait 
bien  employée  ,  si  je  pouvais  la  donner 
pour  un  si  digne  sujet.  Accordez-moi, 
ô  mon  Dieu ,  dans  votre  infinie  miséri- 
corde ,.  le  pardon  que  je  vous  demande 
pour  tous  les  ennemis  de  votre  saint  nom, 
les  hérétiques,  les  impies,  les  libertins; 
pcar  tant  de  Chrétiens  qui  vous  désho- 
norent; et  surtout  pour  moi-môme  qui 
vous  ai  si  souvent  outragé.  Sotivenez- 
vous  que  votre  cœur  adorable ,  portant  le 
poids  de  mes  péchés ,  a  été  triste  jusqu'à 
la  mort  :  ne  permettez  pas  que  vos  souf- 
frances et  votre  sang  me  soient  inutiles; 
anéantissez  mon  cœur  criminel ,  et  m'en 
donnez  un  selon  le  vôtre ,  un  cœur  con- 
trit et  humilié ,  un  cœur  pur  et  sans 
tache ,  un  cœur  qui  ne  soit  désormais 
I  qu'une  victime  consacrée  à  votre  gloire 


AV  SACnb  CCEDR  BK  m^,  495  jj 


vous  visiirT;*!^!  '  P"f.  ™°"  assiduité  à 
vous  visiter ,  par  ma  dévotion  et  ma  fer- 
veur a  vous  recevoir,  les  irrévérences 

mertume  do  mon  cœur.  Pour  vous  ren 
(Ire  mes  iiommages  plus  agréables  Iw 
unts  aux  adorations  des  Anges  qursont 

wotrnacles;  exaucez  mes  vœux  ô  ofr-nr 
sacre  de  mon  Jésus ,  et  ne  r^etez  m?„n 
pécheur  oui  revient  sincéremem  à  von? 
dans  le  désir  d'être  tout  à  v^us  à  vo" ' 
seul  et  pour  toujours.    Ainsi  "oit-fl    °"' 


PRIÈRES  POUR  LES  AGONI- 
SANTS. 

Procurer  au  prochain  les  seeours  de  1»  Religion  1 
«  un  dev„,r  a«e  la  ,*arit6  prescrit  dan,,  tolZ  ' 
fc»  «.rcon.,ta.,ces.  Mais  il  devient  bien  plusri 
«oureux  et  plus  indispensable  au  „.on,e„    „ul 
<leo.de  du  salut  éternel.  Y  „,„,„„    ^,;Jf 
reato  coupable  de  la  perte  des  Lj^TlZ 

":!!!:"!!  'L°.'«"  ■ ''  :  P-  »"«  t"«é  cruelle  et  : 
^^^^fîi^P^^et  ses  amis  dan,  l>aCe 


tJ.J-. 
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du  désespoir  éternel.  Si  donc  quelque  malade 
qui  vous  intéressé  se  trouve  eu  danger,  surmon- 
tez  par  la  charité  une  sensibilité  funeste  :  em- 
pressez-vous d'avertir  le  Curé  ou  le  Confesseur 
du  malade ,  préparez-le  vous-même  par  des  pen- 
sées et  des  sentiments  capables  de  réveiller  sa 
foi  et  sa  confiance,  à  la  visite  du  ministre  de  Jé- 
sus-Christ, tri  le  Ciel  vous  le  conserve ,  il  vivra 
pour  bénir  Dieu  de  votre  charité;  si  Dieu  l'ap- 
pelle ù  lui,  il  vous  devra  les  consolations  et  la 
paix  d'une  bonne  mort. 

Lorsque  le  Malade  touchera  à  ses  der- 
niers mo7ïic7its ,  récitez  pour  lui  les  Prières 
suivantes  : 

Saint  Abraham , 
priez. 

Saint  Jean-Baptis- 
^  te ,  priez  pour  lui. 

Saints  Patriarches 
et  saints  Prophè- 
tes ,  priez. 

Saint  Pierre ,  priez. 

Saint  Paul ,  priez. 

Suint  André ,  priez. 

Saint  Jean ,  priez. 

Saints  Apôtres  et 
Evan£(élistes ,  p. 

Saints  Disciples  du 


S 


EiGNEUR  ,  faites- 
lui  miséricorde , 
Jésus-Christ ,  fai- 
tes-lui miséricor- 
de. 

Seigneur ,  faites- 
lui  miséricorde. 

Sainte  Marie ,  pri- 
ez pour  lui,  ou 
pour  elle. 

Saints  Anges  et  Ar- 
changes ,  priez 
pour  lui. 

Saint  Abel ,  priez. 

Tous  les  nnrp.iir.*? 
des  justes ,  priez. 


Saints  Innocents,  p. 


Saint  Etienne,  p. 
fcamt  Laurenf   n 

Saint  DenLeV  L   De^T- 
,     compairnons    n  ^^  ,niauvaise 

Saint  àttre'  n     n  ""^'^  ^  ^^l^^rez-le. 

Saint  AuSn'  ^n       f  ^T^'  ^^  ^'^n- 
«nin.  «"^"^"'^  '  P-  L  fer,  délivrez-le. 

De  la  puissance  de 
patan  ,  délivrez- 
le    Seigneur. 
A^ar  le  mérite  de  vo- 
tre     naissance 
délivrez. 
Par   le    mérite  de 
votre  croix  et  vo- 
tre Passion ,  déli^ 
Sa^infp"       \r-  I      vrez-le. 

tiez.      "^'"'^'^  >  ^-r  lo    n.érite   de 


Saint  Benoît ,  pr. 
Saint  François,  p. 

Saints  Coniesseurs 
priez  pour  lui.    ' 

Sainte  tiiôcle ,  pr. 

Sainte  Marie  Ma- 
d^leim ,  priez. 

feainte  Luce ,  p 

Sainte  P-^neviùve 
priez  '  ' 


priez. 
Saints  et  Saintes  de 
I^ieu ,  intercédez 
pour  lui. 

l<endcz-vous  pro- 
Piçe ,  pardonnez- 
lui ,  Seigneur. 

ivendez-vous  pro- 
Pi?e  ,  secourez- 
lui ,  Seigneur. 

Kondez-vous  pro- 
pice, délivrez-le, 

__  Seigneur. 

i^e  votre  coK^ 


votre  mort  et  de 
votre  sépulture, 
délivrez- le. 
Par  le    mérite   de 
votre     glorieuse 
Hesurrection ,  dé- 
livrez-le. 
Par  le   mérite    de 
votre    admirable 
Ascension,  déli 
vrez-le  ,        Sel 
gn  cur. 
=-  Cil  la  ^race  cie  vo- 
tre    Saint-Ei 


i 
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Consolateur,  dc- 
livrez-le ,       Sei- 
gneur. 
Au  jour  du  juge- 
ment ,    délivrez- 


nous 


Seigneur. 


Nous  vous  prions 
de  lui  pardonner, 
écoutez-nous  , 
Seigneur. 

Seigneur ,  ayez  pi- 
tié de  nous. 

Jésus-Christ,  ayez 
pitié  de  nous. 

Seigneui' ,  ayez  pi- 
tié de  nous. 


Nous  vous  prions , 
écoutez-nous  , 
quoique        nous 
soyons  pécheurs. 

Prières  pour  la  recommandation  de  Vâme, 

CoRTKZ ,  âme  chrétienne ,  sortez  de  ce 
^  monde ,  au  nom  de  Dieu  le  Père  tout- 
puissant  qui  vous  a  créée;  au  nom  de 
J.-C.  Fils  du  Dieu  vivant,  qui  a  souf- 
fert pour  nous  ;  au  nom  de  l'Esprit  saint, 
qui  est  descendu  sur  vous  ;  au  nom  des 
Anges  et  des  Archanges;  au  nom  des 
Trônes  et  des  Dominations;  au  nom 
des  Principautés  et  des  Puissances  ;  au 
nom  des  Patriarches  et  des  Prophètes  ; 
au  nom  des  saints  Apôtres  et  des  Evan- 
gélistes;  au  nom  des  saints  Martyrs  et 
des  Confesseurs  ;  au  nom  des  saints  Re- 
ligieux et  des  Hermites  ;  au  nom  des 
Vierges  ;  au  nom  de  tous  les  Saints  et 
de  toutes  les  Saintes  de  Dieu.  Habitez  au- 
jourd'hui dans  le  lieu  de  la  paix  ;  que 
Sion ,  la  Cité  céleste ,  soit  votre  de-  [ 
meure.    Nous  demandons    pour   vous] 


DES  AGONISANTS. 


IÔ9I 


Irions. 

gEiGNEUR  ,  Dieu  de  miséricorde ,  Dieu 
i    .^^  bonté  ,  vous  à  qui  jes  larmes  d'un 
pécheur  pcmtent  sont  si  agréables,  que 
TOUS  ,ui  pardonnez  toutes  ses  faites 
quelque  grandes  qu'elles  soient  ;  vous' 
qui  oubliez  même  que  ce  pécheur  vous  a 
offense  ,  et  qui  ne  considérez  que  son  re- 
pentir,  jetez  des  yeux  de  miséricorde 
sur  votre  serviteur  N  (ou  sur  votre  ser- 
vante N)  ;  il  avoue  ses  fautes ,  il  vous 
en  demande  pardon  de  tout  son  cœur 
exaucez-le  ;  Père  plein  de  clémence   re' 
nouye  ez  en  lui  (ou  en  elle)  ce  que  la 
fragilité  humame,    ou    la    malice    de 
1  esprit  tentateur   a  pu    corrompre   ou 
gâter  dans  son  âme.  Unissez,  attachez 
au  corps  de  l'F.glise  ce  membre  que 
vous  avez  racheté  ;  voyez  ses  gémisse- 
ments ,  considérez  ses  larmes  :  qu  elles 
vous  attendrissent.  Toute  sa  confiance 
est  en  vous  ,  il  (ou  elle)  n'espère  qu'en 
votre  bonté;   ouvrez-lui,  Seigneur    la 
perte  qui  conduit  au  salut ,  admettez-le 
a  la  grâce  d'une  parfaite  réconciliation  • 
nous  vous  en  prions  par  Jésus-Christ 
— «  -  '-'^jQiiuai,     .iiixisii  auii-il. 
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JE  VOUS  recommande  ,  mon  très-cher 
frère  ,  au  Dieu  tout-puissant:  je  vous 
remets  entre  les  mains  de  votre  Créa- 
teur ;  aiin  qu'après  que  vous  aurez  payé 
par  votre  mort  la  dette  commune  de  la 
nature  humaine  ,  vous  retourniez  à  vo- 
tre Créateur ,  qui  vous  a  formé  du  limon 
de  la  terre,  (iue  la  troupe  glorieuse  des 
Anges  vienne  au-devant  de  votre  âme 
lorsqu'elle  sortira  de  votre  corps.  Q,uele 
Sénat  des  Apôtres,  qui  doit  juger  avec 
Dieu  tout  rCJnivers  ,  vous  fasse  un  ac- 
cueil favorable.  Que  l'armée  triomphante 
des  Martyrs  se  réjouisse  à  votre  arrivée. 
Que  Téclatante  compagnie  des  Confes- 
seurs vous  environne.  Clue  le  chœur  des 
Vierges  vous  conduise  dans  la  maison 
du  céleste  Epoux  avec  des  cantiques  de 
joie,  au'admis  dans  le  sein  d'Abraham , 
tous  les  Patriarches  vous  félicitent  et 
vous  embrassent,  due  Jésus-Christ  se 
montre  à  vous  avec  un  visage  plein  de 
douceur  et  d'allégresse  ;  qu'il  vous  place 
au  rang  de  ceux  qui  doivent  toujours 
être  auprès  de  lui.  Puissiez-vous  ignorer 
tcJut  ce  que  les  ténèbres ,  les  flammes  et 
les  tourments  ont  d'horrible  et  d'insup- 
portable, due  le  démon  et  ses  ministres 
se  reconnaissent  vaincus,  vous  voyant 
arriver  en  la  compagnie  des  Anges,  due 


lU 


mue  Dieu  se  iTve  rtM^'  J'^'='''^<===- 
soient  dissipés-  nn„  ^    ^"^  "'^^  ennemis 

prisé ,  fuienT  de  Tvnn?^„''ï^'"  ^'°'"  '"«" 
se  dissipent  commet  V  "^  ?"^^;  'l"''^ 

comme  la  cirrconi"  f'^'f  ""f  ''«^  ^ieu , 
feu  ;  que  lo^  Jus^,    ','  '"  'ond  devant  le 

jouissent,  et  on^ni  "".'^on'!""''''-' •  «"  ré- 
tous  les  démon?  soJ"""''^'"f')  ^^«e 
la  honte  les  Mrtef'  confondus;  que 

sombres  Seur's"  Vc^'^  ''''"'^  '<="« 

sau  libre  le  chSdt  ^^l"  0^' î>''" 
Christ,  oui  n  «nn/r   .  Une  Jésus- 

épargné  C  su^p Hœ  0^' a„r°"'^  '  '7' 
Il  est  mort  pour  voire  sn.u  ^,°"^^-" 
sauve  donc  rie  I-,  .   •       .'  I"  il  vous 

vous  plac^dt^irpS-f^  =•'"'" 
jouir  des  délices  spiHtueilet  '';  ''.""''  ^ 
pourra  troubler-  n>U  1  îi  ^"°  rien  ne 
ble  vousrc"onn;iT4n  ^''""^"''  '*«'-ita- 
Ws ;  qu'il  vous  l:, P"'""  ""<=  <^«=  ses  bre- 

qu'i'l  vous  m  (e'^^';t3"f-r  P''^'''  '  <^' 
Pagnie  des  Élus  ^^^'^"6,  en  la  cora- 

're  Rédempteur  VrcëTt^""'  ^°'''-  ^'^ 
«uscontemnierlnJ;  ^^'''' '  puissiez- 
>'«rité :  plac^f;' f""' ^^"^  ee  Dieu  de 

afe  gotne'd  S?e^i!"'^.--=^ . 
contHmniof;^^  ^uunceurs  et  Ja  loie  de  In 

^!i^£^  AinT"ou'n"'  '""'  '''  ''"^' 


II 
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Mous  VOUS  recommandons ,  grand  Dieu, 
^^  l'âme  de  votre  serviteur  (ou  de  votre 
servante.)  Nous  vous  prions ,  Sauveur 
du  monde ,  de  recevoir  cette  âme  dans  le 
sein  des  Patriarches  Abraham,  Isaac  et 
Jacob.  Vous  êtes  descendu  pour  elle  du 
ciel  en  terre  ;  qu'elle  jouisse  de  ce  bien- 
fait dans  toute  son  étendue.  Reconnais- 
sez, Seis^neur,  votre  créature  qui  n'a 
point  été  créée  par  des  dieux  étrangers , 
mais  par  vous ,  qui  êtes  le  seul  Dieu  vi- 
vant et  véritable  ,  car  il  n'y  a  point  d'au- 
tre Dieu  que  vous ,  et  rien  n'est  compa- 
rable à  vos  ouvrages.  Seigneur ,  faites 
jouir  cette  âme  de  votre  présence  ;  ce 
n'est  qu'en  cela  que  consiste  la  joie  so- 
lide et  le  vrai  bonheur.  Ne  vous  souve- 
nez point  de  ses  iniquités  passées ,  et  des 
excès  où  la  violence  et  l'emportement  de 
ses  passions  l'ont  malheureusement  en- 
gagée. Elle  a  péché  ,  elle  l'avoue  ;  mais 
elle  ne  vous  a  jamais  nié.  Trinité  ado- 
rable ,  Père  ,  Fils  et  Saint-Esprit:  elle  a 
eu  du  zèle  pour  vous ,  pour  votre  saint 
nom  ;  elle  a  été  fidèle  à  vous  adorer ,  ô 
Dieu  créateur  de  toutes  choses.  Oubliez 
les  péchés  de  sa  jeunesse ,  ne  vous  res- 
souvenez que  de  votre  miséricorde,  et 
conduisez-la  dans  le  séjour  de  la  gloire. 
Nous  vous  demandons  cette  grâce  par 


"'"■^1 


Ime  dans  le 
m,  Isaac  et 


leur ,  faites 


PRlgRES  APRÈS  LA  MORT. 


Jésus-Christ  notre  Seigneur,  tl^Tlw 
les  pages  87  et  88.  ^ 

Prière  incontinent  après  la  mort 

Anges  du  Seigneur ,  venez  au-devant 
de  m  (ou  d'elle)  ,  recelez  son  âme -^ri 
Tn^A  '^'r^"'  '?  ^'■'^"  Très-ha  ut.  '  ^ue 
^;Sve"Xl"Î3lTngVZr^^^^^^^^^ 

Seigneur ,  faites-lui  miséricorde. 
Jesus-Christ ,  faites-lui  miséricorde 
Seigneur,  faites  lui  miséricorde 
Notre  Père ,  etc. 

Et  ne  nous  induisez  point  en  tentation 
Mais  dehvrez-nous  du  mal  ' 

éte^nT'"^"'  '  ^'^^^'^'  »  ^^^^^    ^^P0« 

Et  faites  luire  sur  lui  (ou  sur  elle^ 
votre  éternelle  lumière.       ^  ^ 

au'il  (ou   qu'elle)  repose    en   paix 
Ainsi  soit-il.  ^      • 

Seigneur,  exaucez  ma  prière  • 

h.t  que  mes  cris  s'élèvent  jusqu'à  vous. 

Prions. 

Jljrous  vous  recommandons ,  Seigneur 
rame  de  votre  serviteur  (ou  de  votre 

servante-),  afin  qu'étant  mortVou  morte? 

iiiZ12£^£iilj^^  vive  devant^ous  • 


1    !'■ 
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et  par  le  pardon  que  votre  bonté  pleine 
de  miséricorde  lui  accordera,  daignez 
effacer  les  fautes  que  la  fragilité  hu- 
maine lui  a  fait  commettre  pendant  le 
cours  de  sa  vie  mortelle;  par  Jésus- 
Christ  Notre  Seigneur.  Ainsi  soit-il. 


PORTRAIT  DU  VRAI  CHRÉTIEN, 

P'est  au  Chrétien  qu'il  est  dit  :  Regarde, 
^  et  fais  suivant  le  modèle  qui  t'a  été 
montré  sur  la  montagne.  Ce  modèle  que 
le  Chrétien  doit  copier,  c'est  Jésus- 
Christ.  Ainsi  on  doit  trouver  dans  les 
actions  et  la  vie  d'un  Chrétien  la  vie  et 
les  actions  de  Jésus-Çhrist ,  puisqu'un 
vrai  Chrétien ,  suivant  la  pensée  d'un 
Père  ,  est  un  autre  Jésus-Christ. 

Le  Chrétien  prie  ,  comme  J.-C  sur  la 
montagne 


avec  recueillement ,   avec 


humilité ,  avec  confiance. 

Il  est  accessible ,  comme  Jésus-Christ 
l'était ,  aux  pauvres  ,  aux  ignorants , 
aux  petits  enfants  ;  il  est  sans  fierté , 
sans  prétention ,  sans  hauteur.  Il  se  fait 
tout  à  tous  ,  pour  les  gagner  tous. 

Il  converse ,  comme  Jésus-Chris*  avec 
ses  disciples  :  ses  entretiens  sont  édifi- 
ants ,  charitables ,  assaisonnés  de  gravi- 
té -  de  Hoiirenr  et  de  simnlinité. 
-_j  — _.  — , 

Il  est  humble ,  comme  Jésus-Christ , 


in 


résus-Christ 
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qui^  à  genoux ,  lava  les  pieds  de~Hs 
Apôtres,  et  même  ceux  de  Judas ,  dont 
Il  connaissait  la  perfidie  :  il  se  rekrde 
comme  le  moindre  de  ses  frères  et 
comme  le  serviteur  de  tous.  '  ' 

Il  obéit   comme  Jésus-Christ,  qui  fut 
soumis  a  Marie  et  à  Joseph,  obéissan 
jusqu'à  la  mort  de  la  croix:  il  obéit  à 
ses  parents ,  à  ses  maîtres  et  à  tous  ses 
supérieurs ,  parce  qu'il  ne  regarde  en 

n  ^"f  ^^^^^  '  ^^onî  iJs  tiennent  la  place. 

rhi-!f^  n^  ^^^  ''^P^^'  ^o^^^^e  Jésus. 
Christ  a  Cana  et  à  Béthanie ,  sobre 
emperant    attentif  aux  besoins 'des  au' 

vi^nu  P^^^^^^cc"Pé  de  la  nourriture  in- 
visible que  des  viandes  grossières  dont 
se  nourrit  son  corps. 

Il  est  avec  ses  amis,  comme  Jésus- 
Christ  avec  Jean  et  Lazare  ,  il  les  aime 

ZP'^''  f  r^'  ^^''''  ^  iï  ieJr confie  cor- 
dialement  les  secrets  de  son  âme  ;  et 

œi  vr"?  n"''"î  ^  ^"  ^^^^^  '  ^^  ^^'  ^o^t  en 
œijvre  pour  les  ressusciter. 

Il  souffre  les  privations  et  la  pauvreté 

comme  Jésus-cWist ,  qui  n'aviit  pas  où 

reposer  sa  tôte;  les  contradiction.fet  le^ 

calomnies,  comme  Jésus-Christ  celles 

thtul^"  ''  ,^?  P^^-^^'-^'-en^  laissant 
aDieule  soin  de  le  justifier;  les  afiVonts 
et  les  outrages ,  comme  TéK!--o^^,-:- 
lorsqu'on  lui  Jonna  un  soufflet .  qu'on 'lui 


lit* 

;  ie 

m 


416 


PORTRAIT 


cracha  au  visage ,  et  qu'on  insulta  dans 
le  Prétoire  à  sa  royauté  ;  les  peines  d'es- 
prit, comme  Jésus-Christ  triste  jusqu'à 
la  mort  au  jardin  des  Olives,  et  aban- 
donne de  son  Pore  dans  son  agonie  ;  les 
peines  de  cœur  ,  comme  Jésus-Christ 
trahi  par  un  de  ses  disciples ,  renié  par 
un  autre  et  délaissé  par  tous  ;  les  mala- 
dies et  la  mort ,  comme  Jésus-Christ  qui, 
la  tête  déchirée  par  les  épines ,  le  corps 
par  les  fouets  ,  les  pieds  et  les  mains  par 
les  clous ,  remit  en  paix  son  âme  entre 
les  mains  de  son  Père:  de  sorte  qu'il 

f)eut  dire ,  comme  l'Apôtre  saint  Paul 
e  disait  de  lui-même  :  Ce  n'est  pas  moi 
qui  vis  ,  c'est  Jésus-Christ  qui  vit  en 
moi. 

HOC  FAC  ET  VIVES. 

PRENEZ,   LISKZ,    MÉDITEZ. 

UN  DIEU, 

UN  MOMENT. 

UNE  ÉTERNITÉ. 

Un  Dieu  qui  me  regarde , 
Un  moment  qui  m'échappe  , 
Une  éternité  qui  m'attend. 
Un  Dieu  qui  est  tout , 
Un  moment  qui  n'est  rien , 
Une  éternité  qui  ôte  ou  qui  donne  tout. 

TTn  "nîpii  nup  \p  sprs  si  Tîeil . 


O  DIEU  ! 

O  MOMENT  ! 

O  ÉTERNITÉ! 

rEnfer^'^^  ^^"s  ^e  Ciel  ou  Éternité  dans 

Cluelle  alternative  î . . . 

OCIEL!...  O  ENFER!... 

Si  je  n'y  pense  pas,  je  suis  le  plus 
malheureux  des  hommes.  Si  |V  pense 
sans  me  convertir ,  sans  travailler  â  évi- 
er 1  enfer  a  mériter  le  ciel ,  je  suis  de 
tous  les  hommes  Je  plus  coupable  le 
plus  aveugle ,  le  plus  insensé  ;  et  un  dô- 

aUEL  CRIME  ! . . .    QUEL  AVEUGLEMENT  ! 
QUELLE  POLIE  ! . . .   QUEL  DÉSESPOIR  !.'.'.' 
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PRIÈRES  ET  ACTES 
POUR  LA  CONFIRMATION. 


n  ne  suffit  pas  de  réciter  ces  prières  et  ces 
actes  le  jour  de  la  Confirmation;  il  faut  réciter 
ce  qui  regarde  la  préparation  au  moins  une  fois 
chaque  jour  pendant  un  mois ,  et  ce  qui  regarde 
l'action  de  grâces  une  fois  par  semaine ,  ou  au 
moins  une  fois  chaque  mois  pendant  toute  la  vie. 

PRÉPARATION. 

Pncre  au  Samt-Espnt. 

ESPRIT  Saint  qui ,  malgré  la  faiblesse 
et  les  imperfections  inséparables  de 
l'enfance  ,  ne  dédaignez  pas  de  venir  ha- 
biter en  moi ,  je  m'hvmilie  profondé- 
ment à  la  vue  de  votre  divine  Majesté. 
Faites-moi  la  grâce  de  connaître  de  plus 
en  plus  la  grandeur  ,  l'excellence  du 
bienfait  que  vous  voulez  m'accorder, 
afin  que  je  redouble  mes  efforts  pour 
vous  bien  recevoir  :  ou  plutôt .  Esprit  de 
bonté,  de  pureté  et  d'amour,  bannissez 
de  mon  cœur  tout  ce  qui  pourrait  vous 
déplaire ,  et  préparez  vous-môme  votre 
demeure.  Ainsi  soit-il.         


toute  la  Tie. 
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AVANT  LA    CONFIRMATION. 

Pnère  pour  demander  les  sept  Dons  du 
Saint-Esprit. 
"niEU  tout-puissant  et  éternel,  vous  avez 
daigno  me  régénérer  dans  l'eau  et 
dans  le  Saint-Esprit,  vous  m'avez  ac- 
corde la  rémission  de  tous  mes  péchés 
Mettez  le  comble  à  vos  faveurs  inesti- 
mables; faites  descendre  sur  moi  l'Es- 
prit de  sagesse,  qui  me  fasse  mépriser 
les  choses  méprisables  de  ce  monde    et 
aimer  les  biens  éternelles  ;  l'Esprit  d'in- 
tehigence ,  qui  m'éclaire  et  me  donne  la 
connaissance  de  la  religion  ;  l'Esprit  de 
conseil,  qui  me  fasse  rechercher  avec 
soin  les  moyens  sûrs  pour  plaire  à  Dieu  I 
et  arriver  au  Ciel  ;  l'Esprit  de  force  ,  qui  ^ 
mêlasse  surmonter  avec  courage  tous  les 
obstacles  qui  s'opposent  à  mon  salut; 
1  Esprit  de  science,  qui  me  rende  éclairé 
dans  les  voies  de  Dieu  ;  l'Esprit  de  piété 
qiu  me  rende  le  service  de  Dieu  doux  et 
aimable;  l'Esprit  de  crainte,  qui  m'in- 
spire  pour  Dieu  un  respect  mêlé  d'a- 
mour, er  qui  me  fasse  craindre  de  lui 
ûépjaire   Marquez-moi  par  votre  misé-  1 
ncorde  du  signe  de  la  croix  de  Jésus-  ' 

n.!!f**iP?'^i'J?  ^^^  éternelle;  faites  enûn 
h"s,  portaiit  la  croix  sur  le  front ,  je  la 
porte^aussi  dans  mon  cœur,  et  que  vous 


J 
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œntb^'anThâut^  devant  les  hom- 
mes je  mérite  d'être  reconnu  et  recom- 
pense au  jour  terrible  du  Jx-T'^ment  Uiii- 
versel.  Ainsi  soit-il. 

Acte  de  Foi. 

MON  Dieu ,  je  crois  fermement  que  je 
vais  recevoir  votre  Esprit  samt  dans 
le  Sacrement  de  Confirmation  ;  je  le 
crois  parce  que  vous  l'avez  dit  et  que 
vous  êtes  la  souveraine  vérité ,  qui  ne 
peut  se  tromper  ni  n  as  tromper. 
Acte  d^ Espérance. 

t'espère  ,  ô  mon  Dieu  ,  de  votre  bonté 
J  infinie ,  qu'en  recevant,  malgré  mon 
indignité ,  votre  Esprit  saint ,  je  le  re- 
cevrai avec  toute  l'abondance  de  ses 
grâces  ;  qu'il  me  rendra  parfait  chrétien , 
et  me  donnera  la  force  de  conL^sser  ma 
foi ,  môme  au  péril  de  ma  vie. 

Acte  d'Amour. 

E  vous  aime ,  ô  mon  Dieu ,  de  tout 
"  ajon  cœur ,  de  toute  mon  âme  ,  de 
touies  mes  forces ,  et  par-dessus  toutes 
choses  ,  parce  que  vous  êtes  infiniment 
bon  et  infiniment  aimable  ,  et  parce  que 
vous  m'allez  accorder  la  grâce  de  rece- 

î^ «.««    ■Covkr»*    «îoinf-    rlnn«    1p     SaCfG- 

VOii'   Vwur;     jL.ii?pl  »«-    --ii!s- - -     

ment  de  Confirmation:  embrasez  mon 
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cœur  de  votre  amour ,  et  que  iV  ner^I 
vore  jusqu'à  la  fin  de  nies  fomi^  ^ 
Acte  d'Humilité  et  de  Contrition. 

£'nerl^'"''  ^°"«  "liez  donc  vousdon- 
„..vi^  ^°'  >''^^'=  '""'^  l'abondan  ce  de  vos 
grâces  ?  au'ai-je  fait  pour  mériter  cette 
msigne  faveur  1  ou  plutôt ,  que  n'all 
pas  tait  pour  m'en  rendre  indigne  i  Ré- 

nS'f'"  ^°'  '^'""=*'  inspirations ,  in- 
fideh  es  a  vos  commandements ,  ingrali- 
tude  a  l'égard  de  vas  plus  signa  es  bien- 
faite  abus  continuer  de  vo^  grâces 
voila  mon  Dieu,  ce  que  je  ,Se  repr^ 
che ,  ce  que  je  déteste  et  détesterai  jus- 
gi^ a  mon  dernier  soupir.  Pardon,  mille 
^.3  pardon!  daignez  agréer  les'sent^ 

^^i -  ^  "?  '?'"■  ^'■'''•"«"'  contrit  et  hu- 
milie,  et  la  ferme  résolution  de  plutôt 

Ser.^"'  •!«  j^'aais  consentir  à  vous 
atof''''*  3'^/'''*»f""^'^î"»»«  Veni ,  Cre- 

v,li?'''-'  f''^'"'*""  ^"'^  imposition  des 
mains  incUncz-vous  profondément  pmir 
reeevorr  U  Saint-Esprit  ivec  l'a/ZfaZ 

1  ',  —  '  ■  "^'-i'^o,  Cl  iiiiumez-v  le  feu 
de  votre  amour.  ^ 


Il  ,  '   -1 
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APRÈS     LA     CONFIRMATION. 

Acte  de  Remerclment. 

MON  Dieu ,  quoique  je  ne  sois  pas  ca- 
pable de  comprendre  toute  la  gran- 
deur des  bienfaits  que  vous  venez  de 
m'accorder ,  en  me  communiquant  votre 
Esprit  saint  avec  l'abondance  de  ses 
grâces ,  je  vous  en  remercie  cependant 
avec  les  sentiments  les  plus  profonds  de 
la  plus  vive  reconnaissance  :  agréez ,  je 
vous  conj  ure ,  les  mou  vemen  ts  qui  élèvent 
mon  cœur  vers  vous  ,  et  les  très-humbles 
actions  de  grâces  que  j'ose  présentera 
votre  divine  Majesté.  Ce  bienfait  signa- 
lé ,  qui  a  imprimé  dans  mon  âme  le  ca- 
ractère de  parfait  chrétien,  y  restera 
gravé  à  jamais ,  et  sera  pour  moi  le  mo- 
tif pressant  d'une  éternelle  reconnais- 
sance. 

Acte  de  Consécration. 

ESPRIT  divin  ,  qui ,  par  un  pur  effet  de 
votre  bonté  et  de  votre  miséricorde 
infinie ,  venez  de  vous  donner  tout  entier 
à  moi ,  malgré  mon  indignité  ,  pourrais- 
je  être  assez  ingrat  pour  ne  pas  me  don- 
ner tout  entier  a  vous  1  Non  ,  mon  Dieu , 
il  n'en  sera  pas  ainsi  ;  recevez  l'offrande 

niin  io  xrr»n«;    fîii«  Hp  fout    r»«    flllft    IG    SUis. 

Je  vous  consacre  mon  esprit  avec  toutes 
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ses  pensées  ,  rnoTline  avec  tous  ^ 
mouvements ,  mon  cœur  avec  toutes  ses 
aftoctions  :  vous  serez  désormais  le  Dieu 
de  mon  cœur,  et  mon  partage  pour  Tc- 
ternite.  Achevez,  divin  Esprit,  ce  que 
vous  avez  commencé  en  moi  ;  fortifiez 
les  pieux  sentiments  que  vous  m'avez 
inspires  ,  et  faites  que  je  brûle  à  jamais 
du  leu  sacré  de  votre  amour. 

Acte  de  Promesse. 

gsPRiT  saint ,  la  glorieuse  qualité  de 
parlait  chrétien,  dont  vous  avez  bien  1 
voulu  m'honorer,  est  un  nouveau  motif' 
qui  doit  m'engager  à  pratiquer  avec  en- 
core plus  de  fidélité  les  maximes  de  l'É- 
vangile. Le  titre  de  chrétien  m'imposait 
déjà  cette  obligation  ,  mais  celui  de  par- 
fait chrétien  me  la  rend  encore  plus  in- 
dispensable. Etant  enfant  de  Dieu  ,  dis- 
ciple de  Jésus-Christ,  temple  du  Saint- 
Esprit,  je  ne  dois  plus  reconnaître  ni 
consulter  d'autre    loi     que  l'Évangile 
aue  le  monde  s'eflt)rce  tant  qu'il  voudra 
de  m'éblouir  par  ses  vanités ,  de  me  cor- 
rompre par  ses  maximes  dangereuses: 
que  la  chair  me  fasse  sentir  ses  funestes 
aiguillons,  que  le  démon  emploie  pour 
me  -perdre    toutes  ses  ruses,  toute  sa 
violence;  avec  votre  secours  puissant, 
je  triompherai  de  toutes  les  embùchpaj 
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que  me  tendront  ces  ennemis  de  mon 
salut.  Je  ne  consulterai ,  je  n'écouterai , 
je  ne  suivrai  que  les  préceptes  de  l'É- 
vangile. Et ,  pour  apprendre  de  plus  en 
plus  à  les  connaître  ,  je  continuerai  d'as- 
sister au  catéchisme  où  j'ai  été  instruit 
dès  ma  tendre  jeunesse  ;  je  forme  la  ré- 
solution,  moyennant  la  grâce  de  Dieu, 
d'y  assister  avec  plus  d'exactitude  et  de 
modestie ,  et  de  soutenir  toujours  par  une 
vie  régulière  et  chrétienne  les  caractères 
de  chrétien  et  de  parfait  chrétien. 

Acte  de  Demande. 

pspRiT  saint,  honoré  que  je  suis  de  votre 
*^  divine  présence  et  comble  de  vos 
dons,  je  me  résente  à  vous  avec  confi- 
ance ,  pour  vous  supplier  de  me  conser- 
ver l'abondance  des  grâces  que  vous 
avez  daigné  m'accorder.  C'est  un  trésor 
bien  précieux  ,  mais  je  le  porte  dans  un 
vase  bien  fragile;  sans  votre  bonté  je 
n'aurais  jamais  reçu  ces  faveurs  signa- 
lées ;  sans  votre  puissante  protection  ,  je 
me  vois  exposé  à  chaque  instant  à  le 
perdre.  Je  crois  sentir  un  vrai  désir  de 
coi  «server  ce  précieux  trésor  ;  mais  je 
reconnais  et  je  confesse  humblement  que 
je  nt  puis  le  fa'^e  sans  votre  secours. 
Esprit  de  force  ,  fortifiez  ma  faiblesse , 
rendez-voiîs   à.   mes  vrpnx 


orHAnfc 


de  charité ,  qui  m'nni™  ^';'=°^''«  'e  fruit 
mour;  le  fruit  d^io^f'  ^^''"■'  P-""-  ''a- 
se  d'une  sain  e  co„  '  ,^5"'  '"f  '"«'nplis- 
Paix,  qi,i  produiien  m  T  '  ''^  '■•■""  de 
de  l'âme  j  le  ?n  i^  /"  T'  '^  "-anquiliité 

pourrait  troubler  H  «V  i  °"'  '^'^  <)"'' 
fe  fruit  de  béniSitr^ouiT'™^' 
a  soulager  les  nécessîtés^wl  ""  P"'''^ 
diain  ;  le  fruit  de  hnlr  ^  '"°"  P'"o- 
bienfa  sant  envers  f™,      ,''",'  ■""  '''^nde 

d'auoun  dé?a  ;    e  fruirr  T  '"'^  '''""' 
me  fasse  supporter  i!^    de  douceur,  qm 

le  prochain  rdCo^^S-Ti^uitT 

de«ie  ,   qui   rèo^e  m'"  '  '"  '''""  ^e  mo- 
.  fruits  de  ?on,in£!L'!;?"._«'<^''>»r  ;  les  ) 
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qui  convient  à  votre  temple;  afin  qu'- 
ayant conservé  mon  cœur  pur  sur  la 
terre  ,  je  mérite  de  vous  voir  à  jamais 
dans  le  séjour  de  la  gloire.  Ainsi  soit-il. 

Prière  avaiit  de  sortir  de  V Eglise. 


Mous  allons  quitter ,  Seigneur ,  ce  tem- 
■*•*  pie  saint  où  votre  Esprit  a  daigné 
visiter  nos  âmes.  Nous  allons  retourner 
au  milieu  de  ce  monde  dont  l'esprit  con- 
tredit sans  cesse  l'esprit  de  Jésus-Christ. 
Ne  vous  retirez  pas  de  nous ,  ô  Esprit 
saint ,  ne  nous  abandonnez  pas  à  sa  ma- 
lice ;  que  votre  lumière  nous  giiide ,  que 
votre  amour  nous  embrase  !  Ne  permet- 
tez pas  que  nos  fronts ,  qui  brillent  en- 
çoje  de  l'Onction  sainte ,  rougissent  de 
l'Évangile  ,  ni  que  nos  membres  ,  deve- 
nus vos  temples  ,  soient  déshonorés  par 
le  péché.  Ctue  jamais  nos  cœurs  ne  vous 
résistent  ;  au  contraire  ,  qu'ils  soient 
toujours  dociles  aux  impressions  de  vo- 
tre grâce ,  parce  que  vous  êtes  l'Esprit 
de  sagesse ,  l'Esprit  de  force ,  et  que  vous 
seul  pouvez  nous  faire  accomplir  ce 
qu'il  vous  plait  de  nous  inspirer.  Ainsi 
soit-il. 


LE  CHAPELET. 


Instruction.  If   Chapelet   est   ordinairement 

Maria  ■  c'e,f  i,  T""?"""  ""  "'"''  <"^'"»<^-''  d'^~ 
„      "  '  "  ***  '»  troisième  partie  du  Eos-.ire    r  . 

Rosaire  fut  inspiré  par  la  sainte  Vie~ait^ 

utile  pour  ramener  les  hérétiques  albigeois  •  Ip 
amt  s  en  servait  en  effet  avec  beaueou^Te.; 
ces    et  ramena  au  sein  de  I'4.,i,e  untrnd 
nombre  d'héréti,„es,  Les  souverains  pontir„„t 
^ordé  un  grand  nombre  d'indulgences  riré 
citation  du  saint  Rosaire  et  du  Chapelet. 

nfexi<m.  Qui  aime  Jésus  doit  aimer  Marie  • 
îuiaime  Marie  tendrement  et  de  toute  son  Am' 
icregretera  pas  de  l'honorer  tous  les  jour  IJ 
une  pratique  si  sainte  et  si  respectable  Tno^s 

TouIonaqu'ellenonsobtiennedesonFshcÔu 
ronne  de  gloire,  faisons-nous  un  devoir  de  lui 
présenter  cette  espèce  de  couronne  quTllfa  è 
moigné  lui  être  si  agréable.  "'«até- 

PriÈre.  Vierge  sainte  et  immaculée 
des  le  moment  de  votre  Conception  It 
cevezcethommage  que  je  YoITé^JZ 
comme  a  ma  Protectrice  et  ù  ma  P^ 
ronne  ;  que  je  suis  heureux  de  vous" 
appartenir  !  que  ce  Chapelet  que  ie  vonf 
offre  et  que  je  vais  ro,i,-,er  à  "înit^'-ï 
jf|j^-_£Li:ourJionorer  le  mvstère  de 


kl 
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soit  comme  une  chaîne  précieuse  qui 
m'attache  à  votre  Fils  et  à  vous  dans  le 
temps  et  dans  l'éternité. 

Pratique.  Pour  bien  réciter  le  Chapelet,  on 
médite  quelque  mystère ,  sans  s'arrêter  aux  pa- 
roles :  ou  pour  îixer  davantage  l'imagination ,  on 
g'an'ête  au  sens  des  paroles.  Il  est  peu  de  per- 
sonnes qui  ne  puissent  dire  au  moins  une  dizaine 
par  jour ,  ou  le  petit  Chapelet  de  l'Immaculée 
Conception ,  qui  consiste  en  douze  Ave .  parta- 
gés par  quatre  ,  avec  trois  Pater.  Ce  n'est  pa« 
assez  de  le  réciter ,  il  est  bon  de  le  porter  sur  soi , 
le  jour  sous  ses  habits  ,  la  nuiv  au  bras  ou  au  con. 
C'est  comme  une  armure  sacrée ,  redoutable  au 
démon  :  c  est  la  livrée  des  serviteurs  de  Marie, 
et  la  marque  de  ses  enfants. 

Exemple.  I.e  Père  de  la  Rue ,  de  la  Compa^j- 
nie  de  Je  sus,  a  rapporté  lui-même  ce  trait.  Admis 
un  jour  à  l'audience  du  roi  (Louis  XIV.),  il  le 
trouva  récitant  son  Chapelet  (formé  de  gros 
grains.)  Le  Père ,  témoignant  une  surprise  ac- 
compagnée de  sentiments  respectueux  d'édifica- 
tion ,  ne  soyez  pas  tant  surpris ,  reprit  le  Roi, 
je  me  fais  gloire  de  dire  mon  Chapelet,  ;  c'est  une 
pratique  que  je  tiens  de  la  Reine  ma  mère ,  etjé 
serais  fâchi  de  passer  un  seul  jour  sans  m'en 
acquitter. 


\ 
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MÉTHODE    ABRÉGÉE 

POUR  BIEN  DIRE   LE   CHAPELET. 

Offrande  du  Chapelet, 
yENEz ,  Esprit  saint ,  remplissez  le  cœur 
;  ;^^JP^.  Fidèles ,  et  allumez-y  le  l^u  de 
votre  divm  amour. 

Nous  vous  offrons ,  ô  mon  Dieu  »  le 
chapelet  que  nous  allons  dire  pour 
vous  remercier  de  toutes  les  grâces  que 
vous  avez  faftes  à  la  sainte  Vierse  et 
pour  obtenir ,  par  son  intercession ,  tin- 
tes celles  dont  nous  avons  besoin. 
Offrande  de  la  première  dizaine 

J^ârt^T^^-  '  ''^"'  "^^^^^  offrons 'cette 
I  remiore  dizame  ,  pour  vous  remercier 
^e  la  grâce  que  vous  avez  faite  à  la 

aT  f  Z'^'^^.  '  ^"  ^'^^°i^  'Choisie  pour 
être  la  Mère  de  votre  très-cher  Fils.^ 

Tres-samte  Vierge ,  nous  vous  recon- 
naissons et  honorons  comme  Mère  de  1 
iJieu  :  nous  vous  supplions  d'être  la  nô-  ' 

cheW'  enfanr  '"^''^''  '''^'^'  ^^«  '^'^ 
Offrande  de  la  seconde  dizaine 

J.^1  T?.°_^^^»«  '  û  "10"  I^ieu  f  cette 

flp1'r«.a"«"""'' '  P^"^  ^""^^  remercier 
qe  la  grâce  que  vous  avez  faite 


cette 
srcier 
àjaj 
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trcs-sainte  Vierge ,  de  l'avoir  préservée 
de  tout  péché. 

Très-sainte  Vierge,  nous  nous  ré- 
jouissons  de  ce  que  vous  avez  été  pré- 
servée de  tout  péché  :  obtenez-nous  de 
votre  cher  Fils  la  grâce  de  n'en  commet- 
tre jamais  aucun  qui  nous  puisse  faire 
perdre  ses  saintes  grâces. 

Offrande  de  la  troisième  dizaine. 

Nous  vous  offrons  ,  ô  mon  Dieu  !  cette 
troisième  dizaine,  pour  vous  remer- 
cier de  la  grâce  que  vous  avez  laite  à  la 
sainte  Vierge,  de  lui  avoir  donné  un 
grand  amour  pour  votre  divine  Majesté. 

Trés-sainte  Vierge ,  faites  que  nous 
ayons  part  à  ce  grand  amour  de  Dieu 
dont  votre  cœur  a  été  embrasé. 

Offrande  de  la  quatrième  dizaine. 

Mon  Dieu ,  nous  vous  offrons  cette 
quatrième  dizaine,  pour  vous  remer- 
cier de  la  grâce  que  vous  avez  faite  à  la 
très-sainte  Vierge ,  de  lui  avoir  donné 
une  si  grande  pureté  tandis  qu'elle  était 
sur  la  terre. 

Très-pure  Vierge  ,  obtenez-nous  ,  s'il 
vous  plaît ,  cette  venu  angélique  ,  et  une 
grande  horreur  de  tout  ce  qui  pourrait 
nous  faire  perdre  le  précieux  trésor  de 
la  chasteté. 


CHAPELET. 


ir  préservée. 


Nous  vous  offrons   ô  mnn  n;     . 
cinquième  dizaine  V^?.      "  ^'^"  '  cette 
de  la  grâce  nue  vo,;r"'  ^2"'  remercier 
sainte"  vL?!     de  ?W  ^'^''^^  ^  '^  "•««- 

obéissanteà^^spfremr"   '^^^'^^   «' 
Ires-samte  Viero-o    r„-. 

sainte  intercession    nn'pt"  '  P"''  ^"""e 

'i'^ion^  jamais  ceV  qui" °"f,f  '^«n're. 

at  nous  commander.  pouvoir 

-S  TzL^nf  7  '  t  •»-  Dieu .'  cette 
de  la  grâce  01  êvo,?»'  ''°"'  '•^mercier 
saiUeVLr^e  d»  lwT/'^>-  '■■''^'=^- 
eire  la  reine  di  l\o\^^T\  "^"'''^^  Pour 
Jefey   i..-„  "".'^"^'  et  de  la  terre 

^•'•'eurs,  et  obt^nezZus  1  f^'^Î^T  ^^'- 
~ter„elleme^râ"er^-S]S; 

Recevez ,  ô  mon  Dieu  f  n«r  ? 

«•^Js  venons  de  vous^Vp  ^1?^^*^^^  q«e 
ncTïs,  nar  ..nn  fi!"!!'','^?'  ^^  accordez- 
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RETRAITES  SPIRITUELLES. 

1.  T\E  tons  les  moyens  qu'on  a  dans 
^  l'Église  pour  rappeler  les  pécheurs 
à  Dieu  ,  pour  tirer  du  relâchement  les 
âmes  ticaes,et  pour  affermir  dans  le 
bien  et  faire  avancer  dans  la  voie  de  la 
perfection  les  Chrétiens  iervents,  il  n'en 
est  point  de  plus  efficace  que  les  retrai- 
tes. On  en  voit  tous  les  jours  des  effets 
si  merveilleux ,  qu'on  ne  peut  assez  re- 
mercier Dieu  d'avou'  inspire  aux  liom- 
mes  une  pratique  si  sainte  et  si  salu- 
taire. Mais  quoique  qette  même  pra- 
tique soit  nécessaire  aux  personnes  de 
tous  les  états  ,  elle  Test  infiniment  tlavan- 
tage  aux  personnes  du  monde  qui ,  quel- 
ques désirs  qu'elles  aient  de  leur  salut , 
sont  insensiblement  entraînées  ou  par  le 
torrent  des  affaires  extérieures  qui  dis- 
sipent ,  ou  par  le  mauvais  exemple  qui 
corrompt. 

n.  C'est  en  effet  dans  la  retraite  que 
la  parole  de  Dieu  pénètre  jusqu'au  fond 
du  cœur;  elle  l'attendrit ,  elle  le  purifie, 
elle  l'enflamme  ,  et  on  sort  de  la  solitude 
désabusé  des  fausses  maximes  du  siô- 
cle,  et  convaincu  des  grandes  vérités 
du  salut  ,  dégagé  de  ses  attachements 


déréglés ,    et   plein   dVd^ï^Tl^if 

dans  ra„n|^^^,,,'J:i„'^'r„p,^-/;-?'r 
ou  des  personnes  de  toiUcssorie^H'^t'' 
assemblées  dans  un  m?me  it,^'?"; 
Iturs  exercices  en  commun  l  ".'  '?"' 
chaque  jour  des  erhon.^"  .'*  '^  '<■"' 

touchantes  et  des  fnr!,-""  ^'^«^'^  <=' 
'  sur  les  principaux  d  ^ô  rs  ^rchr "^ '"' 

exe,i;ples'^;":r;"vÔ  "''olT'^n'"'^"''"?^ 
tant  de  poriowie(n«P,nn-  P''"''''''  de 
Seigneur   et  nom  !,'!"''*  ■''"  "'™  du 

erar.des'Y.'n'So  ^  t^i^'^'-S'^ 

q|..s.a,e„t  rebutés  de  I^LSSt 

û  se  ™î,s^;i"'; Jj^^^'^'^^'iue  apprend 

""-»  puDJic    1  nomme  do  ffiinvrn    ^  ^/ 
aussi    L^énérenx     nm,r    i^      '   .' "• ''^'"^ 
Dieu    ou'iMWf  .^  "^  ^'"    •'^'■^^ce    de 
Prince  ^  e    a  d    f^'"'  ^'î'  '^^^^'^^  ^^  '^"n 
ment  lA  '!,l.f  T!!!.^^««  Pl"^  ardem-  [ 

passe  an^"  H'vTrT"'''^  '  '^?*'  "^'^'^'^  ^î"i  " 
-       «i^tc  ja  vie  ;  le^  marchand  à  cire 
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fidèle  ,  et  d'une  exacte  probité  dans  son 
négoce  ;  tous  enfin  à  remplir  et  les  de- 
voirs communs  de  la  religion  ,  et  les  de- 
voirs propres  de  leur  état. 

Si  pour  acquérir  une  fortune  im- 
mense ,  et  parvenir  à  une  place  distin- 
guée ,  il  ne  fallait  que  se  retirer  quelques 
jours  dans  la  solitude ,  avec  quel  em- 
pressement chacun  ne  s'y  rendrait-il  pasi 
Cluel  est  donc  notre  aveuglement  de  né- 
gliger le  moyen  si  efficace  et  si  infailli- 
ble d*une  retraite  pour  nous  assurer  un 
bonheur  infini ,  une  gloire  éternelle  ! 


ASPERSION  DE  L'EAU  BÉNITE. 


A  sPERGEs  me  ,  Do- 
-^mine,  hyssopo, 
et  mundabor  :  la- 
vabis  me  ,  et  super 
nivem  dealbabor. 


V.  Miserere  mei, 
Deus ,  ♦  secundum 
magnam  miseri- 
cordiam  tuam. 


Yfous  m'arroserez 
'  avec  l'hyssope ,' 
Seigneur ,  et  je  se- 
rai purifié  :  vous 
me  laverez ,  et  je 
deviendrai  ipjus 
blanc  que  la  neige. 
V.  Ayez  pitié  de 
moi ,  mon  Dieu , 
selon  l'étendue  dî 
votre  miséricorde. 


Le  DimaTiche  des  Rameaux,  on  ne  dit 

•M    n\ :.,     'Dot*'!        /xM/jic    nth    TP.np.tA 

Asperges  ,  jusqu^au  V. _, 


•  BÉNITE. 


POUR  LE  JOUR   DE  L'OCTAVP 

pure,  et  vous  serez  dnm     T""?™- 
purifics    de    tomes   mi^i'  "'.  '"""dabi- 

«erai  un  cœur  nou-   bô'  Vob  s   cor  t 

ces^au^'^Setnet"  Ln"^^:  Confitemini 
parce  qu'Heâ  bon  '  tonus""*'  r""^"™ 
parce  .,ue  sa  mis":    n  s^cûl  mf^k."!' 

071  répèU  Effundam. 


PRIONS. 
PXAUCRZ-JVOUS  , 

.  Seigneur     très- 
saint  ,    Père    tout- 

puissant,  Dieu  éter- 
nel, et  daignez  en- 

Vf)vpt  /lu  ,.;.A    -._^- 


OR  EMUS. 

]7xAUDi  nos,  Do. 
^  mine  sancte,  Pa- 
ter omnipotens, 
interne  Deus  ,  et 
mittere  digneris 
«anctum  -Angelnm 
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cuslodiat  ,  tbveat , 
protegat ,  visitet  at- 
que  defendat  omnes 
congregatos  in  hoc 
sancto  templo  tuo , 
Per  Chrisitum ,  etc. 


qu'il  soit  le  gar- 
dien ,  l'appui  et  le 
protecteur  de  ceux 
qui  sont  ici  assem- 
blés dans  votre 
saint  temple;  par 
Jésus-Christ  notre 
Seigneur. 

R.  Ainsi  soit-il. 


PRIÈRE  POUR  LE  TONNERRES 

ARBITRE  souverain  de  la  vie  et  de  la 
mort,  qui  fixez  à  la  foudre  ,  comme 

^  Pour  ne  jamais  éprouver  une  crainte  exces- 
sive et  peu  chrétienne  du  tonnerre ,  l''  considé- 
rez que  celui  qui  le  dirige  est  le  Dieu  tout-puis- 
sant ,  qui  pourrait ,  à  chaque  instant  du  jour  et 
de  la  nuit,  vous  retirer  en  mille  autres  manières 
ce  souffle  qu'on  appelle  la  vie.  2'  Faites  l'acte  de 
contrition  le  plus  parfait  possible ,  prenez  la  ré- 
i  solution  de  réparer  vos  fautes  par  une  conduite 
I  irréprochable  et  tonte  sainte  ,  et  mettez  toute  vo- 
tre confiance  dans  l'infinie  miséricorde  de  celui 
qui  ne  veut  point  la  mort  du  pécheur  ,  mais  qu'il 
se  convertisse  et  qu'il  vive.  S'^  Vivez  et  persévé- 
rez dans  l'état  de  la  grâce  ,  vous  n'aurez  rien  à 
craindre  ni  de  Dieu ,  ni  des  hommes  :  dans  cet 
heureux  état,  la  mort  ne  ferait  que  vous  donner 

_:-    ™oi"'^"'"»     AO  IVTfJ-.hAZ.vnuS    HOUH    la  DrO- I 

tection  de  la  sainte  Vierge  et  des  Saintg.  J 
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aux  flots  dp  la  ma^    ï     i — ^~~ — -— 

ne  passe  i^J'.is'^Z'JZnZTlT 
nerre  qui  gronde  ^iir  nnl  f"  ^^  ^^"- 

Bàmmm 

arrêt  mille  fois  p  us  Jlnn^I,"""^  "f 
tonnerre .■RETiPKzvmf,'*'''^  ''"«  '« 

DANS  t-M  PEU  om  !-;  °>f.  '  "''^'-''^  ''t-t'EZ 
tu  WI  m  t.  ÉTEINDRA  JAMAIS. 

PRÉPARATION  A  LA  MORT 

i^n  VOICI  les  principaux  •  '^^rtussir. 

votre  vie.  *  ''"'"«'•e  -le 

Ji!!"''^^"° •'■""•  «"^l"» »oi., p„„ se r,rén..  I 

.e'fC.  -I""''""""'."  '"  '""'*''^'  dans  ce  jour 
^^à?i^li;!^j;^^?5Ht^       époqne  f„ui  peut 


Il 

ip'- 

"i' 

AI 

mm-  "i 

wl 

Pfw^.-' 

kï 
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êt^Tïl^  pas  éloig^^è^'^â'nô^rents ,  rassem- 
blés autour  de  notre  lit ,  prononceront  ces  tng- 
tes  et  lugubres  paroles:  Il  est  mort;  et  de- 
mander avec  instance  à  Dieu  de  ne  pas  permet- 
tre que  les  anges  soient  dans  le  cas  d'ajouter  ces 
autres  bien  plus  terribles  encore  :  et  il  a  Été 

ENSEVELI  DANS  LES  ENFERo  .  .  . 

4.  On  pourrait  aussi  réciter  d'avance  pour  soi- 
même  les  prières  des  agonisants ,  />a,çe  40-1. 

5.  Se  demander  souvent  à  soi-même  ,  Si  dans 
ce  moment  Dieu  m'appelait  à  lui ,  pourrais-je  me 
flatter  de  n'avoir  rien  à  craindre  de  sa  justice,  et 
d'avoir  tout  à  espérer  de  sa  miséricorde  ? 

6  Fai re  au  moins  une  fois  par  semaine  la  prière 
pour  obtenir  la  grâce  d'une  bonne  mort,  et  lire 
de  temps  eu  t'.nnps  les  avis  qui  la  précèdent. 
Pag.  141-113. 

7.  Prendre  avec  quelques  parents  ou  amis  l'enga- 
gement de  s'avertir,  lorsqu'on  sera  attaqué  d'une 
maladie  grave.  (Il  n'est  point  de  moyens  plus 
efficaces  pour  éviter  les  surprises  de  la  mort.)^ 

8.  Suivre  en  tout  les  conseils  de  l'apôtre  saint 
Paul  :  J'Jtre  sur  la  terre  comme  nUj  étant  pas, 
posséder  comme  ne  possédant  pas,  car  laf^ure 
de  ce  monde  passe. 

9.  Enfin  réciter  avec  ferveur  les  litanies  sui- 
vantes. 


IL 


r  les  litanies  8ui- 
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LITANIES   POUR   LA   BONNE 
MORT, 

Composées  par  une  demoiselle  Prolestante 
convertie  à  la  Religion  Catholique,  à 
lage^âe  quinze  ans,  et  morte  à  dix-huit 
an^ ,  en.  odeur  de  sainteté. 

gEiGNEUR  Jésus  ,  Dieu  de  bonté ,  Père 
de  miséricorde ,  je  me  présente  devant 
vous  avec  un  cœur  humilié,  brisé  et 
confondu ,  je  vous  recommande  ma  der- 
nière heure  ,  et  ce  qui  doit  la  suivre. 
^  Gluand  mes  pieds  immobiles  m'aver- 
tiront que  ma  course  en  ce  monde  est 
près  de  finir,  miséricordieux  Jésus,  avez 
pitié  de  moi.  '' 

auand  mes  yeux ,  obscurcis  et  troublés 
des  approches  de  la  mort ,  porteront  leurs 
regards  tristes  et  mourants  vers  vous 
miséricordieux  Jésus,  avez  pitié  de  moi' 

Quand  mes  lèvres ,  'froides  et  trem- 
blantes, prononceront  pour  la  dernière 
fois  votre  adorable  nom ,  miséricordieux 
Jésus ,  ayez  pitié  de  moi. 

çauand  mes  joues ,  pâles  et  livides ,  in- 
spireront aux  assistants  la  compassion 
et  la  terreur .  f^t  nuf>  mAo  nhov/^iv  Ko,*o.«;î^ 

des  sueurs  de  la  mort ,  s'élevant  sur  ma 


I 


4  ■    .; 


440     LITANIES  POUR  LA  BONNE  MORT. 


tête  ,   annonceront  ma  fin   prochaine  , 
miséricordieux  Jésus ,    ayez    pitié    de 

moi. 

Gtuand  mes  oreilles ,  prêtes  à  se  fermer 
pour  toujours  aux  discours  des  hommes , 
s'ouvriront  pour  entendre  votre  voix  qui 
prononcera  l'arrêt  irrévocable  qui  doit 
fixer  mon  sort  pour  l'éternité  ,  miséricor- 
dieux Jésus ,  ayez  pitié  de  moi. 

duand  mon  imagination,  agitée  de 
fantômes  sombres  et  efirayants ,  sera 
plongée  dans  des  tristesses  mortelles, 
que  mon  esprit ,  troublé  par  la  vue  de 
mes  iniquités  et  par  la  crainte  de  votre 
justice ,  luttera  contre  l'Ange  des  ténèbres 
qui  voudrait  me  dérober  la  vue  de  vos 
miséricordes ,  et  me  jeter  dans  le  déses- 
poir ,  miséricordieux  Jésus,  ayez  pitié 
de  moi. 

Cluand  mon  faible  cœur  ,  accablé  par 
la  douleur  et  la  maladie  ,  sera  saisi  des 
horreurs  de  la  mort  et  épuisé  par  les 
pfibrts  qu'il  aura  faits  contre  les  ennemis 
de  mon  salut,  miséricordieux  Jésus, 
ayez  pitié  de  moi. 

Gtuand  je  verserai  mes  dernières  lar- 
mes, symptômes  de  ma  destruction, 
recevez-les  en  sacrifice  d'expiation,  afin 
que  j'expire  comme  une  victime  de  la 
pénitence;  et  dans  ce  terrible  moment , 
miséricordieux  Jésus,  ayez  pitié  de  moi. 


ants ,  sera 
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Ouand  mes  pareatT^mes  amïs~^ 

sTmon  fT\  ^'  "'^^  '  «'=^tS  iro5 
Zi  Zf-^-'  ^'yo"«  invoqueront  pour 
mo^^misencordieux  Jésus,  ayez  |it.-| 

me^seiîs^  {Tfl  ^'1"  ''"^^^«  <^«  '°«« 
jues  sens,  que  le  monde  entier  aura  di« 

oCeCns^d'  '  "^^  -^".^  ''^  --i  clans ts' 
oppre.s&ions  de  ma  dernière  agonie  et 

dans  le  travail  de  la  mort,  mistLf 
d'eux  Jésus  ,  ayez  pitié  de  mof  ' 

Uuand  les  derniers  soupirs  de  mon 
cœur  presseront  mon  amende  sortie 
mon  corps ,  acceptez-les  comme  venan? 
d^une  sainte  impatience  d'aile™  à  vous 

aurn"^""^/^'"^  '  ay«^  Pi'iô  de  moi' 
Uuand  mon  âme,  sur  le  bord  de  mes 

ue ,  et  laissera  mon  corps  pâle  o-hcf  Pt 
sans  vie ,  acceptez  la  des?ru^!  oA  Se  mon 
être  comme  un  hommage  que  ie  wuy 

cordieux  Jésus  ,  ayez  pitié  de  r^oi 

Jinlin ,  quand  mon  âme  paraîtra  dp 
vant  vous    et  qu'elle  verra  pC  la  pre 
m.ore  fois  l'éclat  de  votre  Majesïé    /eTa 
rejetez  pas  de  devant  votre  face,  dki"no/ 
rkrnir^fi  ''""'  ''^.^""  ^'  votre  mtc' 

ment  VOS  lonano-PQ.  rv^jc,^^,     „,!•_.,      -r-    I 
cnc   ;:rrs''~'  -"^-^wj    .uiuux  Je-  j 


laenc  vos  lonanges*  ir 
sui^,  ayrz  pitié  de  mol 
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ORAISON. 

ODiEU,  qui,  nous  condamnant  à  la 
mort ,  nous  en  avez  caché  le  moment 
et  l'heure  ,  faites  que  passant  dans  la  jus- 
tice et  la  sainteté  tous  les  jours  de  ma  vie , 
je  puisse  mériter  de  sortir  de  ce  monde 
dans  la  paix  d'une  bonne  conscience, 
et  mourir  dans  votre  amour;  par  notre 
Seigneur  Jésus-Christ ,  qui  vit  et  règne 
avec  vous  dans  l'unité  du  Saint-Esprit. 
Ainsi  soit-il. 

PURETÉ  D'INTENTION. 

La  pureté  d'intention  donnant  un  prix 
infini  aux  actions  les  plus  simples  et  les 
plus  ordinaires,  le  vrai  Chrétien  doit 
avoir  pour  devise  imérieure  et  habituelle  : 

DIEU  AVANT  TOUT  ET  TOUT  POUR  DIEU. 


DUR  DIEU. 


DOCTRINE  CHRÉTIENNE, 

PAR  l'abbé  de  la  HOGUE  , 
DOCTEUR  ET  PROFESSEUR   DE  80RB0NNB. 


J^A  Journèedu  Chrétien a.ymt  ôtre,  ponrbean- 
coup  de  personne,  de  différonts  ftgos  et  de 
difforentes  conditions,  le  .eul  livre  de  dévotion 
quelles  puKssent  se  proouror,on  a  pensé  qu'il 
serait  utile  d'ajouter  A  cet  excellent  ouvrage  un 
Ahngè  de  la  Doctrine  chrétienne,  et  des  preuves 

surlesquelleselle  est  appuyée,  afin  que  les  fl. 
dt'le.  pussent  aisément  se  rendre  compte  à  eux- 
mômes,  et  de  leur  foi,  et  des  n.otifs  qui  la  ren- 
dent raisonnable. 

PRINCIPAUX  ARTICLES 

DU    LA   DOCTRINE   CHRKTIRNNE. 

1,  îi!:!''*^  "^  ^^'^'^  '  q"»  a  créé  Je  ciel  et 
x-^  vviio  par  .sa  tuiae-jmissance ,  qui  sTon. 
veme  le  monde  par  saj^i^;  /  et  qui , 


I  1 


m  ki 
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pâTsârjustïcë ,  rendra  à  chacun  selon 

ses  œuvres.  ^  .       ^     ^ 

Ce  Dieu  BUernel  et  Tout-Puissant  est 
infini  dans  ses  perfections  ,  indépendant, 
immuaole  ,  pr^sei^t  P^^^^^^^  '  il  connaît 
tout ,  jusqu'aux  plus  secrètes  pensées  de 

nos  cœurs. 

Dieu  ,  en  créant  l'homme  ,  l'a  forme  de 
deux  substances ,  l'une  maUrlclle ,  par  la- 
quelle il  ressemble  aux  animaux  ;  l'autre 
spirltiiclle ,  qm ,  par  ses  facultés  l'clève 
beaucoup  au-dessus  d'eux,  et  le  renci 
l'image  de  son  Créateur. 

L'homme  ,  par  cette  substance  spiritu- 
elle ,  est  capable  de  connaiti'e  Dieu,  de 
l'aimer  ,  de  l'adorer  ,  de  le  servir  ,  et  par 
ce  moyen  d'obtenir  une  récompense  qui 
puisse  satisfaire  le  d<jsir  et  le  sentiment 
que  l'âme  a  de  son  immortalité  ,  et  par 
conséquent  d'une  autre  vie. 

Ces  premières  vérités ,  que  la  raison 
nous  enseigne  ,  ont  été  confirmées  parla 
RcvéUitlon;  c'est-à-dire,  par  le  témoign- 
age exprès  que  Dieu  leur  a  rendu ,  d'a- 
bord en  parlant  lui-même  aux  Patriar- 
ches avant  la  loi  écrite,  ensuite  par 
Moïse  et  les  Prophètes  de  l'ancienne 
loi  cnfm  par  Jésus-Christ  son  Fils. 
La  Révélation  contient  beaucoup  d'au- 

A „j;_'..'.,.      ».n«-^iio11oa  la    rni«nn    In   nblS 

ircs  VCilic-,  auA4W'-ji-w=-  i'---  x'r^ -  j 

I  saine  et  la  plus  éclairée  ne  pouvait  ja- 


^  LA  DOCTRINE  CHRÉTIENNE.   445 

mais  atteindre"  et  que  nous  appëïôns^ès 
Mystères.  Elle  nous  apprenci  aussi  les 
moyens  que  Dieu  dans  sa  miséricorde  a 
choisis ,  et  qu'il  a  offerts  à  l'homme  cou- 
pable ,  afin  qu'il  pût  rentrer  en  grâce 
éviter  des  peines  éternelles ,  et  acquérir 
un  bonheur  sans  fin ,  qui  est  la  vue  et  la 
possession  de  Dieu  môme. 

Ce  Dieu ,  créateur  du  ciel  et  de  la 
terre  ,  et  auteur  de  la  révélation  ,  existe 
en  trois  Personnes  distinctes  ,  savoir  le 
Père  ,  le  Fils  et  le  Saint-Esprit.  Ces  trois 
Personnes  S(.nt  escales  en  toutes  choses  • 
1  une  n'est  ni  plus  ancienne  ni  plus  puis- 
sante que  l'autre  j  elles  sont  de  toute 
éternité. 

La  seconde  Personne  ,  qui  est  le  Fils 
s'est  faite  homme  ,  en  prenant  un  corps 
et  une  âme  seml)lables  aux  nôtres  ,  dans 
le  sein  de  la  bienheureuse  Vier«-e  Marie 
où  il  a  été  conçu  par  l'opémiou  dii 
Saint-Esprit. 

Ce  Dieu  lait  homme  ,  huit  jours  après 
sa  naissance  ,  fut  nommé  Jésus ,  c'est-à- 
dire  Sauveur^  parce  qu'il  venait  déli- 
vrer les  hommes  de  l'esclavage  du  péché 
et  des  peines  de  l'tMifer. 

Jésus-Christ ,  Dieu  et  homme  tout  en- 
semble ,  a  paru  sur  la  terre  semblable 
aux  entants  des  honames  nar  la  naîu^-- 
JilIgiiJiL<l4^i]4^.X^^     prise!  Aprls"avoir 


î] 
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Sassé  plus  de  trente  ans  dans  l'obscuritô 
'une  vie  privée  qui  n'a  pas  été  moins 
méritoire  pour  nous  que  le  temps  où  il  a 
opéré  des  prodiges,  il  a  commencé  à 
remplir  son  ministère  public  de  Sauveur 
des  nommes ,  en  prêchant  sa  doctrine  et 
la  confirmant  par  des  miracles ,  en  don- 
nant l'exemple  de  toutes  les  vertus ,  en 
instituant  des  Sacrements  pour  nous 
sanctifier,  en  mourant  «ur  une  croix 
pour  la  rédemption  de  Jous  les  hommes , 
.et  en  établissant  son  Église  pour  durer 
jusqu'à  la  consommation  des  siècles. 

Le  troisième  jour  après  avoir  été  mis 
dans  le  tombeau,  Jésus-Christ  en  est 
sorti  glorieux  par  sa  vertu  toute-puis- 
sante ;  et  quarante  jours  après  sa  résur- 
rection il  s'est  élevé  par  cette  môme  ver- 
tu dans  le  Ciel ,  en  présence  de  ses  Apô- 
tres et  d'un  grand  nombre  de  disciples. 
Assis  à  la  droite  de  son  Père  ,  il  conti- 
nue auprès  de  lui  les  fonctions  de  Médi- 
ateur en  faveur  des  hommes ,  jusqu'à  ce 
qu'il  vienne  juger  les  vivants  et  le^ 
morts. 

Dix  jours  après  son  Ascension ,  il  a 
accompli  la  promesi^e  qu'il  avait  faite 
aux  Apôtres  de  leur  envoyer  son  esprit, 
qui    est   la   troisième   Personne  de  la 

I  Sainte  Trinité  ;  afin  que ,  revêtus  de  cet 

II  Esprit  du  lumière  et  de  furce  ,  ils  pussent 


DE  LA  nOCTRINE  CHRETIENNE.       447 


remplir  l'ordre  qu'il  leur  avait  d^r^ 
ae  prêcher  son  Evangile  par  toute  lâ 

Jésus-Christ  ne  s'est  pas  contenté  de 
satisfaire  pour  nous ,  et  de  nous  mériter 
par  son  sang  toutes  sortes  de  grâces;  il 
a  e  abh  des  Sacrements ,  pour  être  au- 
tant de  canaux  par  lesquels  les  grâces 
nous  fussent  distribuées,  suivant  les  dif- 
férents besoins  que  nous  pourrions  avoir 
dans  le  cours  de  notre  vie. 

Ces  Sacrements ,  au  nombre  de  sept 
sont    le    Baptême,    la    Confirmation 
1  Eucharistie     la  Pénitence  ,  l'Extrômei 
Onction ,  l'Ordre  et  le  Mariage 

Le  Baptême ,  d'enfants  de  colère  que 
nous  naissons  tous  à  cause  de  la  déso- 
beissance  d'Adam ,  le  premier  père  de 
tous  les  hommes  ,  nous  rend  enfants  de 
Dieu  et  de  l'Église  ;  il  efface  dans  les 
enfants  le  péché  originel  ,  et  dans  les 
adultes  c  est-a-dire  ,  dans  ceux  qui  ont 
atteint  1  âge  de  raison,  outn',  le  péché 
originel ,  les  péchés  qu'ils  auraient  com- 
mis avant  de  le  recevoir. 

C'est  par  ce  Sacrement  que  nous  som- 
mes faits  Chrétiens ,  ce  qui  veut  dire  dis- 
Cl  pies  de  Jésus-Christ.  Celui  qui  le  rt 
çort,  renonce  au  démon  ,  à  ses  pomnes 
lui  sont  les  vanités  du  mondes  à  .^l 
,_œuv;res_,_qu_ijont  les  péchés;  etilcon- 
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tracte  l'obligation  de  professer  la  doc- 
trine de  Jésus-Christ ,  et  de  suivre  sa  loi. 

Le  Sacrement  de  Confirmation  nous 
rend  parfaits  Chrétiens  et  nous  donne  la 
force  de  confesser  là  foi ,  même  au  péril 
de  notre  vie. 

Le  Sacrement  d'Eucharistie  contient 
réellement  et  en  vérité  le  corps  ,  le  sang , 
l'ârjc  ,  et  la  divinité  de  Notre  Seigneur 
Jésus-Christ ,  sous  les  espèces  ou  appa- 
rences du  pain  et  du  vin  ,  qui ,  après  la 
ronsôciciUon  faite  par  le  prêtre, n'existent 
plus  et  sont  changées  en  la  substance  du 
Corps  et  du  Sang  de  Jésus-Christ.  En 
nous  donnant  ainsi  son  vrai  corps ,  le 
môme  qui  a  été  crucifié  pour  nous ,  et 
qui  est  à  présent  dans  le  Ciel  ;  son  vrai 
sang ,  le  même  qui  a  été  répandu  pour 
nous,  Jésus-Christ  a  voulu  servir  de 
nourriture  spirituelle  à  nos  âmes,  s'y 
unir  de  la  manière  la  plus  intime,  et 
nous  donner  le  gage  le  plus  assuré  d'une 
résurrection  glorieuse. 

L'Eucharistie  est  encore  un  vrai  sa- 
crifice ,  dans  lequel  Jésus-Christ ,  pontife 
et  victime  tout  ensemble  ,  s'offre  tous  les 
jours  pour  nous  par  le  ministère  des 
Prêtres  ,  et  aussi  véritablement  qu'il  s'est 
offert  sur  la  Croix,  quoique  d'une  ma- 
nière différente ,  en  ce  qu'il  n'y  a  pomt 
sur  l'autel  d'ettusion  de  sang.         
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Le  «acrement  de  Pénitence  a  été  éta- 
bli par  Jesu.s.Chri.st ,  pour  remettre  les 
péc hcH  commis  après  le  Baptême.  Les 
parties  essentielles  de  ce  Sacfement  sont 
a  con  ession  exacte  de  tous  ses  péchés 
!;j,7':;"/^^^>«iapossibilir!3deîa 
faition  contrition  ,  et  la  satis- 

esnL.^f''''''?"^  '^^  l'Exir  .me-Onction 
est  i)oui  le  soulag'ement  spirituel  et  cor- 
porel des  malades. 

Le  Sacrement  de  l'Ordre  perpétue 
Jés"us^  n^-'r  ^'"  Hiérarchie  instrtuiepaï 
iw  p;^;"^  '  ot  composée  des  Evoques , 
dt^  Prêtres,  et  des  autres  ministres'  cm 
Heuls  ont  la  puissance  de  faire  les  Ibnc- 
lions  ecclésiastiques  ;  ce  Sacrement  leur 

temr  ^^^^""^  ^^  ^^^'^''  ^^  ^^"^  ^^^^^^^  ^^^"' 
Le  Sacrement  de  Mariage  donne  à 
1  homme  et  à  la  femme ,  unis  dans  une 
société  légitime ,  les  grâces  nécessaires 
pour  se  sanctifier  dans  leur  état ,  en  sup- 1 
porter  leg  peines  ,  et  élever  leurs  enfants 
dans  la  crainte  du  Seigneur. 

Tous  les  travaux  de  Jésus-Christ  sur 
la  terre ,  tous  les  moyens  de  salut  qu'il  a 
établis,  ont  eu  pour  but  de  former  son 
Kglise  ,  non-seulement  en  tant  qu'elle 
doit  être  un  jour  composée  des  prédesti- 
nés  de  tous  les  siècles  ,  mais  encore  en 
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tant  que ,  société  visible  sur  la  terre , 
elle  devait  rassembler  dains  son  sem  ses 
vrais  disciples  ;  et  sous  ce  rapport  Jésus- 
Christ  lui  a  promis  une  durée  aussi  Ion- 
^e  que  celle  des  siècles  qui  devaient 
s'écouler.  Cette  vérité  est  annoncée  dans 
l'Évangile  de  la  manière  la  plus  ex- 
presse.   Jésus -Christ  ,     s'adressant    à 
Pierre,  lui  dit:   Tu  es    Pierre,   et  sur 
cette  pierre  je  bâtirai  mon  Eglise;  et  les 
portes  de  VEnfer  ne  prétaudroid  point 
contre  elk}  C'est  aussi  à  Pierre  qu'après 
sa  résurrection  il  confie  le  som  du  trou- 
peau racheté  de  son  sang ,  les  brebis  com- 
me les  agneauxP-   Près  de  monter  au 
Ciel,  Jésus-Christ  console  ses  Apôtres 
par  ces  dernières  paroles  :   Toute  puis- 
sance m'a  été  donnée  dans  le  Ciel  et  sur 
la  terre;  allez  donc,  enseignez  toutes  les 
nations ,  les  baptisant^  au  nom  du  Père  et 

I  Matth.  XVI,  18.—2  Joan  xxi,  15. 

3  Baptisant.  Dans  l'ordre  que  Jésiis-Christ 
donne  ù  ses  Apôtres  de  baptiser  les  nations  ,  est 
évidemment  compris  cel  •'  de  leur  conférer  les 
autres  sacrements.  Si  Jéras-Christ  ne  parle  que 
du  baptême ,  c'est  parce  qu'il  est  Pentrte  et  le 
fondement  des  autres  sa/Jrements  ,  qu'on  ne  peut 
reoeToir  vULdement  avant  d'ôtre  baptisé.— Voir 
noRsuet  ;.  première  et  deuxième  Instructions  sur. 
les  Promesses  de  l'Eglise. 
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d^  fi^s  et  du  SainTïË^t;  kuT^^. 
nant  a  garder  toutes  les  choses  que  je  vous 
ai  commandées  ;  et  voilà  que  je  suis  avec 
vmisficsqu'a  la  consommatiofi  des  siècles. 
Belles  prérogatives  sans  doute   eran- 
des  et  magnifiques  promesses  !    Mais 
elles  étaient  illusoires ,  si  elles  devaient 
se  borner  a  Pierre  et  aux  autres  Apôtres, 
dont  la  vie  allait  bientôt  être  terminée 
par  une  mort  glorieuse.  Il  est  donc  cer- 
gm  qu  elles  regardaient  non-seulement 
Pierre  et  les  Apôtres ,  mais  encore  leurs 
successeurs  légitimes,  jusqu'à  la  con-  | 
sommation  des  siècles.  Ainsi  la  chaire 
de  Pierre  est  encore  le  fondement  de  l'É- 
glise de  Jésus-Christ  ;  et  le  Pape  qui  v 
est  assis  en  est  le  chef  visible.  Les  £vê. 
ques ,  qui ,  par  une  ord/mation  léiritime 
et  uue  mission  caTwnique ,  deviennent  les 
successeurs  des  Apôtres .   sont  encore 
charges  par  Jésus-Christ  d'enseigner  les 
ùdoles,  et  de  leur  administrer  les  Sacre- 
ments ,  par  eux-mêmes ,  ou  par  les  mi- 
nistrcs  a  qui  ils  en  donnent  le  pouvoir 

II  suit  de  là  que  l'infaillibilité  que  Jé- 
sus-Christ a  promise  à  ses  Apôtres ,  en 
leur  déclarant  qu'il  serait  avec  eux  eti- 
scigTiants  et  baptisants  jusqu'à  la  coiisom- 
matwn  des  siècles ,  appartient  encore  au- 

«_^ '  Matth.  xxviii,  19,  20. 
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jourd'hui .  et  appartiendra  toujours  au 
corps  des  premiers  pasteurs  unis  à  ia 
chaire  de  Pierre;  qu'eux  seuls  ont  le 
droit  de  décider  tout  ce  qui  concerne  le 
dogme  ,  la  morale  et  le  isfouvernement  de 
l'Eglise;  que  les  éouter,  c'est  écouter 
JésiiS-Christ  ;  les  mépriser  ^  c'est  mépriser 
Jésus-Christ  lui-même,  et  son  Père  qui 

Va  envoyé. \ 

La  vcritc  et  l'étendue  des  grandes  et 
magnifiques  promesses  faites  à  l'Eglise 
ne  devaient  point  empocher  qu'elle  ne 
fût  attaquée.  En  l'assurant  que  les  portes 
de  VEnfer  tie  prévaudraient  point  contre 
eue ,  Jésus-Christ  '  ii  annonçait  des  com- 
bats ;  et  bientôt  ils  commencèrent  à 
avoir  lien.  L'Apôtre  saint  Paul  fait  men- 
tion dans  ses  Ê pitres  de  schismes  qui 
s'étaient  déjà  élevés  parmi  les  Chré- 
tiens. Il  dit ,  en  termes  exprès  ,  Qu\h 
PAUT2  même  quHl  y  ait  des  hérésies  ,  afin 
que  l'on  connaisse  ceux  qui  sont  fermes 

1  Luc.  X ,  IG. 

2  n/auL. .  "  TERRIBLE  IL  FAUT  (dit  Bos- 
«  suet) ,  qu'on  ne  lit  point  sans  un  profond  éton- 
"  nement.  Mais  sans  les  schismes  et  les  hérésies , 
"il  manquerait  quelque  cl  ose  à  l'épreuve  où 
"  Jésus-Christ  veut  mettre  les  âmes  qui  lui  sont 
"Boumises,  pour  les  rendre  dignes  de  lui.  " 
rU  Instruction  «ur  les  Promesses  de  l'Kglise.) 


J?lfl_?"^^r^^N^^^ 


danx  la  foi  '  ^MàîTln^TT": ; —  — * 

Pétes  ,!ont  elle  a  i^lkmâV''1  ^V^' 
•-■eau ,  et  sa  durée  iuJ^-        -"^  ^  ^r- 

sent  pour  tus  /-H»  V    v-^J'  J°''^  «"Ai- 
de son  di>"nfo„HpJ''''"''^««  promesses 

fidôlescS.,«l=    "'■'  ^'rassurer  les 

i-evns  de  Jésus  Chnlt  fel'ï"  ''"^  ^ 
jours  eonserv/;  rl^r.,  '  '  ^-^''se  a  tou- 
de  la  <mTJT'?I^  '^"•i^'-  >e  dépôt , 

elle  a  toujours^^;  •  i^^t?"",'-  •».  ' 
plus  pnres,  et  elle  ne" vf^     ^'^""«^  '« 

raie  de   il  "mlTe    ?;"  '■'"^'*'  '^  >"<>• 
parce     »e  Je  Û^Chr.s?'».'^'"  ''■'""'=^. 
qu'nne  seule  épm^^   L^f  Pf"  a^ofri 
voulu  recevoir  nf^'     "^  "^  jamais 
fin  ceux  qui' diffé;°?f„"''':r,fa"«  «o„  ' 
dogme,  «même   u  ''rj,„t'/'"'  '« 
discipline  qu'ils  von  aiem  "^  ?^'*?  ?"'"'= 
retenir  contre  sa  défenl  T.       "^  «" 
les  h.Tésies  et  le,  th?.       ^"  ""  ^f^^. 
cédé,  et  I'é4  se    mo^   """  "^  «°«  ^"c- 
eudons    „W  a   '  r'''°''<'  'ai'  de  perse- 

répandue  dans  l'u;  èA  X''  ^f^i"-' 
'il  la  promesse  q^.  u  '  ^^t '^"''*"« 
^^hrist,  quHl  se Jt  avec  ••"""  -'"^''^ 
wnmalion  des  siècles. 
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PRÉCIS 


DES  MOTIFS  DE  NOTRE  CROYANCE. 

Refuser  de  croire  les  Mystères  que  la 
révélation  propose ,  parce  qu'on  ne  les 
comprend  pas  ,  c'est  aller  contre  la  rai- 
son ;  car  il  est  des  vérités  que  la  raison 
démontre  ,  et  qui  sont  environnées  d'ob- 
scurités impénétrables;  et  l'ordre  môme 
de  la  nature  nous  présente  beaucoup  de 
choses  qu'on  n'a  jamais  pu  et  qu'on  ne 
pourra  jamais  expliquer.' 

11  n'est  point  de  vérité  plus  certaine 
que  celle  de  l'existence  d'un  Dieu.  Ce- 
pendant quel  est  celui  qui  peut  connaître 
et  concevoir  Vesse7bce  de  cet  Etre  éternel , 
infini ,  immense ,  immuable ,  présent  par- 
tout, etc.1  L'esprit  humain  se  trouble 
bientôt  dans  ses  recherches ,  et  il  trouve 
des  ténèbres  qui  l'empêchent  d'avancer. 

L'homme  peut-il  sonder  avec  plus  de 
sucres  sa  propre  nature  ,  et  l'expliqnerl 
Composé  de  corps  et  d'âme ,  compieiid-il 
comment  ces  deux  substances ,  dont  l'une 
est  spirituelle  et  l'autre  matérielle,  sont 

I  "  La  dernière  démarche  de  la  raison ,  c'est 
"  de  connaître  qu'il  y  a  une  infinité  de  chosen  qui 
"  la  surpassent.  Elle  est  bien  faible,  si  elle  ne 
"  va  jusque  là."  Pensées  de  Pascal,  chap.  5 ,  n.  1. 


DE  LA  DOCTRINE  CHRÉTIENNE. 


aussi  étroitement  unies  entre  elles  etse 
correspondent  avec  autant  de  célérité 
que  d harmonie?  Comprend-il  mieux 
comment  son  esprit ,  qui  e.^t  un ,  et  qui 
n  est  pas  composé  de  parties ,  a  des  fa- 
cultés si  différentes,  l'enteiidement ,  la 
mémoire,  la  volonté;  et  comment  les 
opérations  de  ces  facultés  se  varient  à 
infini  1  auel  prodige  que  celui  de  la 
^mémoire!  dit  saim  Augustin,  je  ne 
c  ^^-  l?S-  ^  ^^^"i^rer ,  et  je  suis  pj-csque 
!?'^VV/''^:^"'  lorsque  je  considère  la 
multiplicité  de  ses  opérations  ,  et  la 

c.  o^'^?  ''^^^t''  ^^  ^^  ^^'^'le  embrasse. 
Uuel  est  Ihomme  qui  expliquera  ja- 
mais cette  merveille?  Néarmioins  /« 
mémoire  est  une  faculté  de  mon  âme, 

^^  qui  est  en  moi ,  et  qui  appartient  à  ma 
nature.  Je  ne  puis  donc  pas  me  corn- 
prendre  moi-même  Je  ne  puis  pas  con- 

jevoirtoutce  que  je  suis;  et  mon  esprit 
est  SI  borne  ,  qu'il  ne  sait  et  où  il  est   et 

"  ce  qu'il  est."i  ' 


I  Confessions  de  saint  Augustin,  liv.  x,  ch  8 
num  5.  On  ne  peut  rien  lire  de  plus  intéressant 
que  la  description  des  merveilles  de  la  M,.moire , 
que  fait  saint  Augustin  depuis  le  huitième  cha' 
pitre  de  ce  livre  jusqu'au  vingt-deuxième.  Il  dé- 
crit dans  le  m  Ame  ouvrage,  avec  autant  de  sa- 
g!l^Ad£L.^lJ^^:^"-ljnysf (TJcuseH_  dos  autres    I 
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Enfin  si  l'homme  étudie  la  nature ,  il 
est  arrête  presque  à  chaque  pas  par  des 
mystères  qu'il  ne  peut  expliquer.  L'ob- 
servateur le  plus  assidu  et  le  plus  clair- 
voyant a  t-il  découvert  comment  les 
plantes  proviennent  d'une  semence  pro- 
pre à  chaque  espèce  ,  qui ,  jetée  en  terre, 
meurt  pour  donner  naissance  à  plusieurs 
rejetons  de  son  espèce^  Ce  prodige  n'est 
certaine*; 'Cnt  pas  plus  aisé  à  expliquer, 
que  '.diuÂ  de  la  résurrection  de  nos  corps 
Sortant  de  la  poussière  de  tomboau. 
Aussi  l'Apôtre  saint  Paul  s'en  sert-il 
pour  confirmer  les  Corinthiens  dans  la 
foi  de  ce  dogme ,  et  il  traite  d^iiiscnsé 
celui  qui ,  voyant  le  premier  prodige 
s'opérer  tous  les  jours  ,  révoque  en 
doute  le  second,  que  Dieu  doit  opérer  à 
la  fin  des  siècles.' 

11  semble  que  Dieu  ait  voulu  que  tout 
ce  qui  nous  environne ,  et  les  vérités 
mômes  que  la  raison  démontre ,  nous 
présentassent  un  grand  nombre  de  mys- 
tères ,  afin  de  nous  préparer  et  nous  dis- 


facultés  de  notre  ftme ,  et  les  effets  merveilleux 
des  sens  de  notre  corps;  et  sur  <^ous  ces  objets  il 
défie  les  hommes  les  plus  savants  do  donner 
quelqu'  explication  raisonnable. 
[I     »  1  Cor.  XV,  35. 
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poser  à  croire  ceux  on'ïri^^^uu^^i:::^''' 
de  nous  révéler.'  intention 


'  L'incrédule  qui  nie  Ip«  t«vo*A-* 
pugnanees  â  les  croire   neut  Afl. 
n.^  parce  qu'il  re  le,  conçoit  pa.   et  „Z^^ 

Xc^t:;r;'re:;;::frcr 

appelons  !a  .ue,  „„„,  «.a^:;  ,    '«  '.',?; 
tant  une  étendue  immcn.e  anr  la  ter^   t  da„, 
'ecel,  que  nous  «««»'»<-»,  des  objets  éoi^L 
de  nous  acplu.ieur,  millions  de  lieue!  léî  „ 

;e™,ei.et  les  autres  astres^qua^dTelC 
i» de.  couleurs,  des  miroir.,  où  la  mtoc  per- 
sonne ,  le  m*me  objet  se  multiplie ,  et  parait  en- 

t.e«n,enttel,u'ilest,e„r.„„s„uenn,o«v". 
m™  .etc.,  etc.;  ces  ph;.,„mé„,s,  et  beaucoup 
d'autre.,. ncorc,  ne  doivent-ils  p,,s  lui  parait  e 
.ncr,,vab.es ,  et  même  être  en  contradiction  avec 
es  ..otions  certaines  qu'il  a  do  loucher,  des  dis- 
<ancc,  et  de  Pu„iU  de  chaque  personne  et  de 
Chaque  objet.  Cependant  la  saine  raison  IM,i„ 
de  rejtardor  les  répugnances  qu'il  «  à  croire  ce, 
merveilles  ,  comme  des  pn^uRés  qui  vi„„„e„ 
«...qncuent  de  l'i,«rnorance  profonde  où  il  est  sur 
la  naiore  des  choses  dont  11  entend  parler    et 
J^^!J^;:^^Hjili!lt..m„ii,n.ge  de  ton.,  les  hommes 
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Mais  comme  la  foi  doit  ctre  raison^ 
nahlc ,'  et  qu'il  faut  que  nous  puissions 
rendre  compte  des  motifs  qui  nous  déter- 
minent à  croire  les  mystères  dont  notre 
raison  ne  peut  sonder  la  profondeur,'^ 
l'on  va  donner  le  précis  des  preuves  sur 
lesquelles  est  appuyée  la  révélation  dont 
il  a  plu  à  Dieu  de  nous  favoriser. 

Dieu  ayant  le  dessein  de  manifester 
aux  hommes  ses  volontés ,  a  dû  parler 
de  manière  à  ne  laisser  aucun  doute  sur 
la  vérité  des  choses  qu'il  annonçait.  Les 
premières  révélations  dont  il  a  honoré 
les  Patriarches  ont  toujours  été  accom- 
pagnées de  signes  non  équivoques  de  sa 
divine  présence.  Nous  devons  le  croire 
d'après  le  témoignage  de  Moïse ,  si  Moïse 
a  été  véritablement  l'envoyé  de  Dieu; 
car,  en  rappelant,  dans  la  loi  qu'il  a 
donnée  aux  Juils  de  la  part  du  Seig- 
neur, ces  premières  révélations  faites 
aux  Patriarches  ,  il  leur  donne  la  môme 
autorité  divine  qu'à  sa  loi.  Or ,  les 
preuves  qui  nous  assurent  que  Moïse  a 
été  l'envoyé  de  Dieu  so^it  telles  que  tout 

qui  lui  en  attestent  la  vérité.  Aiusl  l'homme 
doit  imposer  silence  à  sa  raison  sur  \m  myatères 
qui  pont  hors  de  sa  portée  ,  et  les  croire  quand 
Dieu  les  lui  révèle, 
t  Hom.  XII.  i.—'-^  I  Petr.  m ,  15. 


homme 
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rendre.    '""'"  "'  ^""^   ^^^"«^^  dT^y 
Cielnpm^?n/  ^*^""^'  descendue   du 

armonvait  avoir  reçue  de  d"u  '^"  " 
Les  prophètes  qui  ,  dans  lesâges  sui 
vant.s,ont  paru  parmi  ipv  t,„-/l  ,  " 
tous  ont  rendu  t/.,  •".•'■'  <!"• 
comme  l  Wv^  X"î'-''«'  ^  '^"'•* 
prouvé  leur  Sfo„  ^L-^  :"si.r,  '"ÎT' 
tanis.  Maiire.s dos éûmc,u<    F]     *'''^- 

a  .erre  de  stérilité   r'rà;,ete 

.,     ,,   /i't'«-«-'>uL  venu  ,  ou  ils  esarrèfpnf . 

^<lmsemJcse.uxponrtravei'ert^^ 
l\ui  lit:  ils  ressuscitent  les  morts  PW 
ses  aux  botes  féroces    ik  n'  -^^ 

aucun  maï.'    '*'''^''^^' ^^^  "  ^'"  revoivent 

i^n/in,  ils  prédisent  ies  destinées  fu- 

•/-e.s  prodiges  «ont  rapport^.g  au   I   Uy    ^e, 
■î-^~ i_vrj_4 ,  etc.  '  ' ^ ,  / ,  et 


|ii< 


m 
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tures  non-seulement  de  leur  natum  , 
mais  encore  des  royaumes  étrangers ,  de 
l'univers  entier  ;'  et  chacune  de  ces  pré- 
dictions s'est  vérifiée  à  la  lettre  ,  au  mo- 
ment précis  (pi'ils  avaient  marqué. 

Tous  (;es  faits  sont  consi^Miés  dans  les 
différents  livres  de  l'aneiim  Testament, 
qui  ont  été  écrits  et  rendus  publics  ù 
l'époque  môme  ou  les  prodijjjes  sont  rap- 
portés; il  a  donc  été  impossible  d'en  im- 
poser dans  le  principe  o  la  crédulité  des 
peuples:  une  infinité  de  personnes  se 
seraient  élevées  de  tous  côtés  ,  pour  ré 
clamer  contre  des  mensonj^es  aussi  mani- 
festes ,  si  les  faits  qu'on  rapportait  eus- 
sent été  (aux. 

D'autre  part,  les  livres  de  l'ancien 
Testament  n'ont  pu  être  altérés  dans  la 
suite  des  temps,  parce  que  la  nation 
entière  des  Juifs  en  était  dépositaire. 
Ce  st)nt  eux  qui  ont  transmis  ces  livres 
aux  Chrétiens ,  et  ils  les  conservent  en- 
core avec  le  plus  fifrand  respect,  quoi- 
qu'ils y  lisent  la  condamnation  de  leurs 
pères,  presque  toujours  rebelles  à  la 
volonté  du  Seigneur  ;  et  que  1  arrêt  qui 
leur  ôte  l'auguste  prérogative  d'être  le 

•  Ia^b  diflfùrcntrt  proplu'tcs ,  et  en  particulier 
Isaïc  et  Daniel,  ont  annoncé  les  révolutions  den 
empires. . 


Mmm 
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eut  de  preuve  plu.,  (brte  no "  con  Lte^ 

meiii  y  ajouu^  un  nouveau   de-mî  ,),. 
<orce,  parce  ,,u'il  avait  été  p  U  ?      '''- 

La  rcveiation  finie  par  JcsuvChri.t 
auteur  de  la  Loi  nouvillc    ,Ta^nTéô 

P>«r  voir  cJairement  que  (Te  m  f^i  ' 

î.^^niy^^.tAi»»    ;»    «^   i  *         '"'-    "OU veau 

&s^^^^^^  ^'  T^'^'  ^ï«  toutes  les 
ugures  cie  J  ancienne  lo  :  qu'il  «  vté  rot 
envoyé     extranrri .«,,:..     "  *  "  ^  >t**  J^^t 

des 
ux  des 

enfin  donUousl^rPrSrSt'pt'/i 

'  "I^s/ulft  »„t  visiblement  «„  ,«„„;,,•„,, 
«pr,:.,.»«r  ,.rvCr  ae  témoin  a.  LfLft 
portât  ,e.    ll„e,    ,„,   ,,a«„„„„c„t,   et      . 

H6s  ,  mais  comme  un  livre  ^eslir  m 


I 


'1 


[  tte£.  -..  •,.«. 


Il: 


462 


ABRfeofe 


qu'avec  le  respect  dû  à  la  majesté  d'un 
Dieu  ,  lors  môme  qu'ils  annonçaient  ses 
souffrances  et  ses  opprobres. 

II.  Jésus-Christ  donne  pour  preuves 
de  sa  mission  les  prodiges  qu'il  opère  , 
et  qui ,  suivant  ces  mômes  Prophètes , 
devaient  distinguer  le  Fils  de  Dieu  :  il 
rend  la  vue  aux  aveugles ,  l'ouïe  aux 
sourds ,  l'usage  de  leurs  membres  aux 
paralytiques ,  la  vie  aux  morts  enfermés 
dans  le  cercueil ,  ou  qui  étaient  déjà 
affectés  de  la  corruption  du  tombeau. 
Les  miracles  ne  cessent  point  à  sa  mort  : 
au  moment  où  il  expire ,  le  voile  du 
temple  se  déchire  de  lui-même  ,  le  soleil 
s'éclipse ,  la  terre  tremble ,  les  sépulcres 
s'ouvrent,  et  des  morts  qui  y  étaient  en- 
fermés depuis  long-temps  en  sortent  et 
parcourent  Jérusalem  pour  lui  rendre 
témoignage.  Jésus-Christ  re^^suscite  lui- 
môme  ,  le  troisième  jour ,  comme  il 
l'avait  annoncé  ,  et  peu  de  temps  après  il 
s'élève  dans  le  Ciel  avec  la  majesté  d'un 
Dieu. 

III.  Cinquante  jours  depuis  la  mort  de 
Jcsus-Christ  sont  à  peine  expirés ,  que 
ses  Apôtres  annoncent  pibliquement 
qu'il  était  le  Fils  de  Dieu;  et  ils  citent 
en  preuve  ces  différents  prodiges.  Ils 
les  racontent  comme  des  faits  connus  de 
tout  Jérusalem  ,  et  personne  ne  les  con- 
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niiracles    qu'ils   onArPnf  "?"^^^"^^ 

nom  de  Jém.crS^i'''''-'^^'^''  ^^ 
vér/tO  par  tonj  iaVem'   au  péSf  '^ 

leur  «àn^?    Des^'    o"''  '^'"°'>«?«  de 
ainsi  o'mivw    nlnr^     '^"J  '^  '«'■'^■^eDt 

mériten?  &  d'erré 'cr1,"%'f/^  '''''^^ 
disent  avoir  vv  ,h,i..  "'^  '^^  '/'** 

tnanire  don"  la   elî"f  "'■'-"  k^'^'^'""  ^  la 
Établie  maiJré  le   ?  ""  •^^^^''«""««'e^t 

tous  les  hom,nes  et  m  ,^.?"  -,  ?" "^"""f 
def  tyrans  armés'ctmre  H  e  t^i"""''""' 
sidôre  le  nombre  Dreson'fnL'-t.  '  ""  ''°"- 
«  tout  âge  ,  de  l^^  '  u  etouîf '^'■■' 
d'iion  ,  qui  ont  souft;  t  avec  nio  ^  "T 
m.cls  tourments  et  la  mort  mnr  ?-'''"' 
Chri.st;  enfin  lorsqu'o^  ^'ifT/Jf*»? 
!tuit«de  la  Reli-ion    n,p  w   J    '^'"'P^ 

homme  raisonnable  neuf  M  m '",'''' '  "" 
faits  aussi  cYtnor  Uni         '""'l'uer  des 

\\  ny  pas  reconnaître  Je  scopi;  in 
(Iivinitc?  feceau  de  la 

Refuser  de  croire  à  la  révélation  faite 
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par  Jésus-Christ ,  c'est  donc  fermer  vol- 
ontairement les  yeux  à  la  lumière;  un 
pareil  aveuglement  ne  peut  jamais  être 
excusable. 

Celui  qui  ne  croira  pas  sera  condam- 
né ;»  mais  la  foi  sans  les  œuvres  ne  suffit 
point ,  elle  ne  servirait  au  contraire  qu'à 
nous  rendre  plus  coupables  aux  yeux  de 
Dieu. 2  Car  c'est  pour  réformer  notre 
cœur,  ainsi  que  pour  éclairer  notre 
esprit ,  que  Jésus-Christ  est  venu  sur  la 
terre.  Il  a  voulu  nous  apprendre  à  rr- 
noncer  à  "  toute  impiété  ,  à  tous  les  dé- 
"  sirs  du  siècle  ,  a  vivre  avec  tempérance , 
"  iivec  justice ,  avec  piété  ,^  afin  que  nous 
"  devenions  un  peuple  qui  lui  soit  agré- 
"  able  par  les  bonnes  œuvres  ;  et  qu'au 
"  jour  de  sa  gloire  et  de  celle  de  son 
"Père  (dans  le  jugement  dernier),  se- 
"  parés  des  réprouvés  qu'il  condamnera 
''à  un  feu  éternel,  nous  puissions  en- 
"  tendre  de  sa  bouche  ces  paroles  :  Venez , 
"  les  bien-aimés  de  mon  Père  :  possédez  le 
''  royaume  qu^il  vous  a  préparé  depuis  k 


»  Marc.  XVII  ,16.-2  Matth.  xi ,  71. 

Z  Piété  ^  Justice,  Tempérance ,  CQ^  trois  mots 
dont  sG  sert  saint  Paul ,  renferment  tous  nos 
devoirs  envers  Dieu  ,  envers  le  prochain  ,  envers 
nous-iîif'mes. \ 
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'' commencement  du  monde,  pour  y  être 
éternellement  henreur.  »i  "^ 


CONSÉCRATION  DE  LA  FRANCE 

AFJ  SACRÉ  CŒUR  DE  JESUS. 

0  ^'ésus-Christ  ,  ô  notre  adorable  Sau- 
mir!  votre   cœur  a  été  ouvert  pour 
tous  leshommes...Mais  combien  de  pro- 
diges de  miséricorde  nous  attestent  qu'il 
a  ete  spécialement  ouvert  pour  noti  e  siè- 
cle  !  vous  avez ,  ce  semble ,  dans  votre  in- 
ftnie  charité    voulu  pourvoir  à  tous  nos 
besoins  ,  en  faisant  naître  cette  démion 
dans  ces  derniers  tems ,  et  vous  avez  vou- 
iu  nous  préparer  une  ressource  assurée 
dans  nos  malheurs...Ah!  le  miracle  écla- 
tant qui ,  dans  le  siècle  dernier,  arrêta 
dans   une  ville^  entière,  le  fléau  de  la 

'  Tit.  II ,  1 1  ,  etc.  Matth.  xxv.  34 .  41 ,  46. 

2  Au  milieu  des  ravages  que  faisait  la  peste  à 
Marseille ,  en  1772 ,  l'évoque  de  cette  ville  ayant 
fait  dresser  un  autel  au  milieu  du  Cours ,  y  vint 
en  procession ,  la  corde  au  cou  ,  suivi  de  son  cler- 
gôetdes  magistrats,  vouer  au  sa/5ré  Cœur  de 
Jésus  le  reste  de  ses  ouailles  ;  le  succès  suivit  sa 
pnere;  et  à  dater  de  ce  jour-là  aucun  malade  de 
la  peste  n«  mourut ,  tous  se  rétablirent  succes- 
sivement. 
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peste ,  ne  nousindique-t-il  pas  de  recourir 
à  vous  contre  un  fléau  plus  funeste!.... 
La  contagion  de  l'impiété  et  du  liber- 
tinage a  étendu  ses  ravages  sur  toute 
la  terre.. ..subsisterait-elle  encore  après 
que  nous  aurons  réclamé  la  bonté  de 
votre  divin  cœur  !... .Hésiterions-nous  à 
croire  que  de  cette  source  d'où  sont  sortis 
tant  de  prodiges  de  charité ,  il  en  sorte 
encore  aujourd'hui  pour  nous!. ...Oh! 
non  ,  nous  n'en  doutons  pas  Î....0  Jésus , 
notre  aimable  Sauveur ,  nous  nous  sou- 
venons que  votre  cœur  est  le  sanctuaire 
de  la  mi-  ::icorde  et  la  source  de  tous  les 
biens  !...Nous  implorons  avec  la  plus  ten- 
dre confiance  son  immense  charité  pour 
nous  !  O  cœur  de  Jésus  !  nous  vous  of- 
frons l'Eglise  tout  entière  et  les  cœurs 
de  tous  ses  enfants  !....0  Vierge  sainte, 
ils  sont  maintenant  entre  vos  mains  !.... 
Nous  vous  les  avons  remis  en  nous  con- 
sacrant à  vous ,  comme  à  notre  protec- 
trice et  à  notre  mère,  dont  nous  avons 
déjà  reyu  désignâtes  bienfaits  :  mettez-y 
le  comble  aujourd'hui:    nous  vous  en 
supplions  ,  offrez-les  au  cœur  de  Jésus! 
....Ah  !  s'ils  sont  présentés  par  vous ,  il 
les  recevra  !...il  leur  pardonnera  !...il  les 
sanctifiera  !....il  les  sauvera  ! Il  y  af- 
fermira la  paix!...il  y  fera  régner  la 
piété  et   les  mœurs.    Ainsi  soit-il. 


PRIÈRE  D'UNf  A-    ^  DÉVOTE 
AU  CŒUR  DE  iésUS. 
Kf^L'^"  •^''"'•'  «^  «"«fiance    en 
craindrai-je  en  in'approchant  dji     mZ 

.  ^3""' .  mais  ce  qui  me  rassure   r? 
qu.  me  console ,  c'est  que  voS  ouvrez 

fonlsT'"  "^"^  auxValheureu/eT 
lanfs  qui,  aprùs  tous  avoir  outra-é 

fc^^  ^  '"P^""''-  C'««'  dans  cette 
vouT  ô  p  J"^  f  •  T  P''^^'^'^'  devant 
vous  crln^  pP  i'"  ^^  '"'««"«"■•de  •'  en 
rarion    n  ^^'"^'^°,"  '  ■?'"«  et  mille  fois 

vous  J- i?  ^°'""  ''?  ■^^'"«'  Pourquoi 
vous  ai-je  si  peu  aimé  t  Souveni  vous 

sT^r.  ^"''-'^  à  l'enfer  ;  tous  lel^n! 

enLt^  û^  """.  "?'  ^'«  ■""'!«««  par  vos 
Ditnlaits  aue  de  lumières  vous  m'avez 

vorwe^'^^'  ''"'"'''''^  <!"—'' 
laT-nW  w  ^".''  '"''  '=0'"^<='en'=e  !  C'est  à 
=L^5^iL^2Hif2iiîique  je  dois  tout , 
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et  cependant  j'ai  été  ingrate...H61as  l  je 
suis  encore  ingrate... 

O  Jésus  !  Dieu  Sauveur,  venez  à  mon 
secours ,  pour  la  gloire  de  votre  nom  ,  et 
que  l'aveu  de  mes  iniquités  vous  rende 
propice  à  mes  vœux,  due  ne  puis-je 
effacer  ,  par  des  larmes  de  sang ,  par  le 
sacriftce  de  ma  vie  ,  les  outrages  qne  j'ai 
faits  à  votre  cœur  par  mes  langiTeurs 
mes  tiédeurs  ,  mes  indilférences ,  mes 
froideurs,  mes  oublis,  mes  révoltes, 
mes  aigreurs ,  mes  murmures  ,  et  mille 
autres  péchés  plus  énormes  encore!  Une 
nepuis-je,en  m'offran»  victime ,  satis- 
faire à  votre  justice  irritée,  et  attirer  sur 
la  France  entière  vos  divines  miséri- 
cordes t 

^  Il  est  donc  vrai  que  la  malice  des 
hommes  est  montée  à  son  comble.  Hé- 
las! l'impiété  vous  insuhe  jusque  sur 
votre  trône  ,  et  voudrait  vous  ravir 
nos  adorations.  L'Eglise  ,  votre  épouse . 
est  i't>bjet  de  ses  persécutions;  et  si  vous 
ne  venez  à  notre  secours ,  presque  tous 
vos  temples  deviendront  des  cavernes  de 
voleurs;  vos  autels  seront  souillés ,  vos 
tabemactes  ren/ersés  ,  et  les  chaires  de 
Vcritû  seront  bientôt  des  chaires  de  pes- 
tilence.  On  ne  respectera  plus  les  asiles 
sacrés  de  l'innocence  et  de  la  piét6  ,  et  on 
les  :lé8honorera  par  des  attentats  et  des 
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________AUJ^ŒUR    DE   JÉSUS.  ,„^ 

qa.  pénètre  mon  ân.e  d'aSuLT^oi^ 
«e  qiïi  la  rend  inconsobhu      r  J    u 

-?".,*''"''  '  ^«'"ez  sur  votre héritaj^P 
forts  ^1^ ''^  fiomphe  de  tous  leurs  ef- 

tons.      Nous  vous  bônirnno    „,   1         .    , 

notre  reconnaissance  00^^»  t     •'"  '^^ 

"'y  ètr^  Mole  LlCrori'"'"''''^''^ 
Pir.    O  Cœur  t^  i"     ."  dernier  soû- 
les grâces  ou  'tsnf"'    P""*""  °f"«n'> 
!r,i»i,c»  qui  me  sont  nécpK-airoc    r.^ 

de  persévérer  dans  mes  rés^^nZ:,^'' 
me  consacre  à  vous  fe  vnn.'^'  J® 
ma  personne  ml  '••'/^"^  consacre 
mon  esnn?  L  "^^J'^^  ^^  Pensées  de 

u.in.s  votre  rfPiir  rtM«  •         """c      i^  est 
i::z====r^iif^^IJ^^^  Vivre,  et 
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par  votre  cœur  que  je  veux  aimer. 
C'est  dans  votre  cœur  que  je  veux  vivre 
inconnue  du  monde,  et  connue  de  lui 
seul  C'est  dans  ce  cœur  que  je  puise- 
rai les  ardeurs  de  l'amour  qui  doit  con- 
sumer le  mien.  C'est  dans  lui  que  je 
trouverai  la  force  ,  la  lumière  ,  le  cour- 
2i<re  la  véritable  consolation  ;  quand  je 
serai  languissante ,  il  m'animera  ;  triste , 
il  me  réjouira;  inquiète,  il  me  ras- 
I  surera  ;  troublée  et  chagrine ,  il  me  con- 

O  Cœur  de  Jésus  !  que  mon  cœ'ir  soit 
l'autel  de  votre  amour  l     Vivre  sans 
aimer  le  cœur  de  Jésus  serait  un  en  er 
pour  moi.     Ah  l  plutôt  souffrir  tous  les 
tourments  des  damnés ,  que  d  être  un 
seul  instant  privée  de  l'amour  du  cœur 
de  Jésus  !  aue  ma  langue  publie  la  bonté 
du  cœur  de  Jésus  !   aue  mes  yeux  soient 
sans  cesse  fixés  sur  la  plaie  du  cœur  de 
Jésus!    aue  mon  esprit  médite  les  per- 
fections de  ce  cœur  adorable  î  aue  mon 
âme  soit  altérée  de  l'amour  du  cœur  (le 
Jésus  !  que  cette  soif  la  dévore  !   aue 
ma  mémoire  conserve  à  jamais  le  pré- 
cieux souyenir  des  miséricordes  du  cœur 
de  Jésus  !  aue  tout  dans  moi  exprime 
mon  amour  pour  le  cœur  de  Jésus ,  et 
que  mon  cœur  soit  prêt  à  tous  les  sacri- 
fices pour  le  cœur  de  Jésus  1 
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O  cœur  de  Marie  '  après  le  cœur  de 
Jésus,  le  plus  aimable  ,  ie  plus  compa- 
tissant, le  plus  miséricordieux  de  tous 
les  cœurs,  présentez  au  cœur  de  votre 
J:- Ils  notre  consécration ,  nos  résolutions 
nos  aangers,  notre  espérance,  notre 
amour.  11  s'attendrira  sur  nos  mal- 
heurs ,  il  nous  en  délivrera  ,  et  après 
avoir  été  notre  protectrice  sur  la  terre 
o  Mère  de  Jésus  ,  vous  serez  notre  reine 
dans  les  cieux.    Ainsi  soit-il. 


CONSÉCRATION 

A    LA    SAINTE    VIERGE.* 

Prière  à  la  Sainte  Vierge  ,  composée  par 


saint  Louis  de  Gonza<nie. 


fï  Domina  mea 
^Sancta  Maria 
me  in  tuam  bene 


yiERGK  sainte,  Ma- 
rie ,  ma  guide  et 

ma  souveraine  ,  je  ,, 

viens  me  jeter  dans  j  dictam  ïdem  ^'ac 
le^ein  de  votre  |  singularem  custo- 
miséricorde  ,  et  |  diam  ,  et  in  sinum 
mettre  dès  ce  mo- 1  misericordiœ  tuse 
ment ,  et  pour  tou- 1  hodie  et  quotidie 
jours  ,  mon  âme  et  |  et  in  hora  exitus 
mou  corps  (^7i  </é- 1  mei  animam  meam 

^  N.  B.  La  Prière  à  la  sainte  Vierge  ,  com- 
posée des  sentiments  de  saint  Bernard,  se  trouve 
r)agg395. 
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et  corpus  meum  tibi 
coinniendo;  omnem 
speiïi  et  consolatio- 
i  iiein  mpam  ,  omnes 
angLi.siia&etmiseri- 
as  meas,  vitam  et 
fine  ni  vitae  meœ  ti- 
bi comrnitto ,  ut  per 
tua  m  sanctissimam 
intercessionem  ,  et 
per  tua  mérita  ,  om- 
nia  mea  dirigantur 
opéra  ,  secundum 
tua  m  tuique  Filii 
voluntatem.  Amen. 


signe  ici  les  person- 
nes    auxquelles    on 
s^ Intéresse)  sous  vo- 
tre sauve-garde   et 
sous  votre    protec- 
tion spéciale.      Je 
vous  confie  et  re- 
mets     entre     vos 
mains  toutes    mes 
espérances  et  mes 
consolations,  toutes 
mes  peines  et  mes 
misères  ,  ainsi  que 
le  cours  et  la  fin  de 
ma  vie,  afin  que  par 
votre  très-sainte  in- 
tercession ,  et  par 
vos  mérites ,  toutes 
mes  œuvres  soient 
faites    selon   votre 
volonté  ,  e    xtn  vue 
de  plaire  à  votre  di- 
vin Fils.       Ainsi- 
soit-il. 


Prière  à  la  Sainte  Vierge  ,  composée  des 
prières  de  V Église, 

MONTREZ  que  vous 
Âtp<i  nnrrp.  îTitire! 


MONSTRA 
1 


le  esse 
I  -^^'matrem;  sumat 
I  per  te  pr^ces^  qui 


êtes  notre  mèrej 
et  que    celui  qui^ 


TREZ  que  vous 
s  notre  mère; 
le    celui  qui, 
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pour  nous  sauver, 
a  bien  voulu  naître 
de  vous  ,  reçoive 
par  vous  nos  priè- 
res.   Ainsi  soit-il. 

SÎAiNTE  Marie , 
*^mère  de  Dieu  et 
Vierge  .  préservée 
dès  le  premier  mo- 
ment de  la  tache  du 
péché  d'origine  , 
moi  je  vous  choisis 
aujourd'hui  pour 
ma  Reine ,  ma  Pa- 
tronne ,  ma  Protec- 
trice auprès  de 
Dieu  ,  et  ma  glori- 
euse Mère.  Je 
prends  aujourd'hui 
la  résolution  fixe  et 
le  ferme  propos  de 
ne  jamais  abandon- 
ner votre  culte  et 
les  intérêts  de  votre 
gloire  pendant  toute 
ma  vie,  spéciale- 
ment de  ne  jamais 
rien  dire  ,  rien 
faire  ,  ni  permettre 
que  ceux  qui   dé- 


pro  nobis  natus  tu- 
lit  esse  tuus. 


Canota  Maria  , 
*^materDei  et  Vir- 
go  ,  sine  labe  con- 
cepta  ,  ego  te  hodie 
in  Domina  m  ,  Pa- 
tronam ,     Advoca- 
tam  et    gloriosam 
Matrem  eligo ,  fir- 
miterque  statuo  ac 
propono  me    nun- 
quam  te  derelictu- 
rum ,  neque  contra 
te  aliquid  unquam 
dicturum   aut  fac- 
turum ,  neque  per- 
missurum  ut  a  meis 
subditis  aliquid  con- 
tra tuum  honorem 
unquam      agatur. 
Obsecro  le  igitur, 
suscipe  me  in  ser- 
vum     perpetuum , 
adsis  mihi  in  om- 
nibus     actionibus 
meis ,  nec  me  dese- 
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ras  in 
meae. 


hora  mortis 
Amen. 


pendront  de  moi 
donnent  par  leurs 
discours  ou  par 
leurs  actions  la  plus  légère  atteinte  à 
l'honneur  et  aux  hommages  qui  vous 
sont  dus  à  tant  de  titres.  Daignez  donc , 
je  vous  en  supplie,  auguste  Reine  du 
Ciel  et  de  la  terre  ,  m'admeltre  aujour- 
d'hui pour  jamais  à  votre  saint  service , 
m'accordant  votre  très-puissante  protec- 
tion auprès  de  Dieu  dans  tous  les  mo- 
ments ,  et  pour  toutes  les  actions  de  ma 
vie.  Ne  m'abandonnez  pas  surtout, 
ô  divine  Mère  de  mon  Sauveur,  à 
l'heui-e  de  ma  mort.    Ainsi  soit-il. 


Antienne  à  la  Vierge. 
SALVE  REGINA ,  page  313. 

Mous  vous  saluons ,  ô  Reine  ,  Mère  de 
"•■^  miséricorde  ,  notre  vie  ,  notre  joie  et 
notre  espérance.  Dans  cet  exil  auquel 
nous  sommes  condamnés,  comme  en- 
fants d'une  mère  coupable  ,  nous  implo- 
rons votre  intercession  ,  nous  vous  pré- 
sentons nos  soupirs  et  nos  gémissements 
dans  cette  vallée  de  larmes  :  soyez  donc 
notre  Avocate ,  attendrissez-vous  sur  nos 
maux  ,  et  après  l'exil  de  cette  vie,  ô 
Vierge  Marie  ,  pleine  de  douceur  et  de 
tendresse  pour   les  hommes  ,  obtenez- 
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nous  !e  bonheur  d^ir  Jésus-Christ  Te 
friiit  sacro  de  votre  sein .  ' 

V.  Les  plus  riches  d'entre  les  peuples 
K.  Vous  adresseront  leurs  hommages. 

SENTLMENTS  DE  RÉSIGNATION 

&'.  "^l^^'^  '  ^'^-^^^^-  '    laisserez- 

^vous  souffrir  votre  serviteur  sur  la 

terre  ?    Cependant  que  votre  nom  soU 

beni     et  que  votre  volonté  soit  faite 

auel  droit  ai-je  de  me  plaindre  de  mes 

maux  1    La  maladie  et  la  santé  ne  sont- 

e^ies  pas  les  ouvrages  du  Seigneur  1 

C  est  lui  qui  blesse  et  qui  guérit;  qui  tue 

e^qmviviiie.      Hélas  !  la  douleur  qu^î 

me  fait  sentir ,  m'avertit  à  toute  heu'^e  de 

mon  néant.     Il  xn'a  pétri  d'un  limon 

sbjet  a  se  corrompre  ;  et  je  n'ai  reçu  la 

ne  qu'a  condition  de  souffrir  depuS  e 

moment  de  la  naissance  jusqu'à  ma  mort! 

Souffrons  donc  tant  qu'il  plaira  au  Sei: 

gneur;  trop  heureux  s'il  fait  servir  mes 

souffrances  a  l'expiation  de  mes  péchés  ! 

P^^ÈRE  PÔÎjRRi^iiK^i^^^J^^ 


Q  PÈRE  infinimçnt  bon!  vous  avez 
pilie  des  enfants  qui  vous  abandon- 
nent. Vous  venez  chercher  une  seconde 
îois  ce  peuple  déjà  rebelle  à  vos  premiers 
bienfait^il  est  donc  vrai  que  vous  nous 
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aimez  encore  malgré  l'énormité  de  nos 
ingratitudes.  Oui ,  tant  d'amour  nous 
autorise  à  le  penser;  vous  ne  nous  frap- 
pez que  pour  nous  guérir  ;  vous  nous 
châtiez  en  père  pour  nous  ramener  à 
vous;  d'une  main ,  vous  semblez  nous 
accabler  ,  et  de  l'autre  ,  vous  nous  offrez 
notre  grâce  ;  soyez  béni ,  Seigneur  ;  que 
vos  Anges  et  tous  vos  Saints  s'unissent 
pour  vous  louer;  que  le  Ciel  et  les 
Cieux  des  Cieux  célèbrent  à  jamais  vos 
miséricordes  !  Vierge  sainte  ,  auguste 
protectrice  de  l'Eglise  ,  daignez  porter 
l'hommage  de  notre  reconnaissance  aux 
pieds  de  votre  divin  Fils  ! 

O  Dieu  !  nous  vous  offrons  nos  justes 
actions  de  grâces  par  les  cœurs  sacrés  de 
Jésus  et  de  Marie.  C'est  par  eux  que 
nous  voulons  avoir  accès  auprès  du  trône 
de  votre  grâce... .Clu'ils  suppléent  à  notre 
indignité  ;  qu'il  nous  méritent  le  chan- 
gement qu'attend  encore  votre  amour, 
Sour  achever  au  milieu  de  nous  l'œuvre 
e  la  miséricorde.    Ainsi  soit-il. 


PRIÈRE 

Pmir  demander  la  conversion  des  pêcheurs. 

f\  Dieu!  qui  ne  voulez  pas  la  mort  du 
"pécheur ,  jetez  un  regard  de  compas- 
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sion  sur  ceux  qui  vous  méconnaissent  et 
vous  outragent.  Ayez  pitié  de  tous  sans 
exception  ;  qu'ils  se  convertissent  etqu'Ms 

la  notre  malheureuse  patrie  ;  nos  déré- 
slements  et  iios  scandales  n'ont  que  trop 
echtre  e  se,n  de  votre  Église ,  désS 
npre  votre  nom ,  et  percé  votr^e  cœur 
divin.  Il  en  est  temps,  Seigneur,  levez- 
vous ,  et  faites  éclater  votPe  pui  sanœ  • 
vengez-vous  de  vos  ennemis  en  les  com' 
blant  de  vos  miséricordes;  faites  péné- 
rer  jusqu'au  fond  de  leur  âme  un  rayon 
de  votre  grâce  ;  qu'elle  leur  inspire  les 
sentiments  d'une  sincère  pénitence  qui 
desarme  votre  colère.  Otez  du  milieu  di 

Se  fi!Tf '■  '"f"''^^  à  votre  relîgion 
sainte  l'éclat  et  la  beauté  des  ancîens 
jours;  étouiTez  les  haines  et  les  ven! 
geances;  faites  fleurir  de  nouveau  l'in- 
nocence et  la  piété,  aue  tous  bénissent 
votre  nom ,  chérissent  votre  loi  sainte 
e  vous  servent  plus  fidèlement;  enfin 

e  lZr"l"*''  rP*"'"'  ''  '^  changement 

infinPlT'"i,°^"'!i"='"  ^^  votri  bonté 
infinie  le  bonheur  de  vous  aimer  et  de 

vous  louer  pendant  toute  l'éternité. 
Ainsi  soit-il. 
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TkiEU  est  le  principe  et  la  source  de  tout  bien 
•■^commo  de  tout  bonheur,  pour  le  temps  et 
pour  l'éternité  ;  pour  obtenir  l'un  et  l'autre,  c'est! 
donc  à  lui  qu'il  faut  s'adresser  dans  toutes  les 
circonstances ,  mais  principalement  aux  époques 
les  plus  décisives  pour  la  vie  présente  et  pour  la 
vie  future  ;  et  un  établissement  dans  l'état  du 
mariage  est,  sans  contredit,  une  de  ces  époques 
importantes.  Il  faut  néanmoins  l'avouer,  à  la 
confusion  des  chrétiens  de  nos  jours  ,  que  c'est 
ordinairement  l'époque  à  laquelle  on  pense  le 
moins  à  implorer  les  bénédictions  célestes  :  on 
est  même  forcé  d'avouer  que  c'est  peut-être  l'é- 
poque ù  laquelle  les  chrétiens  mettent  plus  d'ob- 
stacles ù  leur  véritable  bonheur ,  en  n'envisage- 
ant l'état  du  mariage  que  sous  des  rapports 
purement  terrestres  ,  en  ne  recevant  la  bénédic- 
tion nuptiale  que  par  bienséance  ,  et  pour  satis- 
faire à  un  usage  dont  ils  n'osent  s'affranchir;  en 
n'y  apportant  d'autre  préparation  que  celle  d'une 
confession  forcée ,  faite  le  plus  tard  possible , 
sans  examen ,  sans  contrition ,  et  dont  le  résultat 
est  la  profanation  de  deux  sacrements  ;  en  choi- 
sissant quelquefois  un  jour  d'abstinence  pour  la 
célébration  de  leur  mariage ,  sans  aucun  égard 
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pour  la  loi  de  VÎ^,rû^ ' — — —Jl'^ 

'»r  >c„r,-.,i^:  „:;■![  ''^  '™'"""«°-^  <"'  Dieu 

-m„,„ue.  a,.  OpoiniCr"-''*-?  ' 
,  «rnme  les  païens   n,,i  .  *"  """'■'«• 

«iDieujo'rs^'u  "'  r  °"""'"»»««'  point  le 
'^e  »o  prcUn  t'^lr';  '^"  «-".mander 
'«»«^  au  moins  :U"t 't7';-J<' la  Péui- 

»"<ino„„e.,a„„,iU„pt;™;  ""  ""'•»««; 
î"'.^  leurs  parents  .tZTZT7'"'^"''''"' 
4»  mariage  avec  la  a^vénc;  1.  '"  "  '*  "•««« 
fciet la  piété  o„i  :      .     ''"««"eillement,]» 

"prières  suivantes  ''-""«'»^e«  ferveur  le, 

I  introït. 

,Deus  Jacob  4bit  d'I«f  ^'"'/«^'«» 
wnjunga  vos   jS    ^^  ■^^<=°''  *■'  avec 
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bis.  Ps.  Beati  om- 
ïies  qui  timent  Do- 
minum ,  *  q^^  am- 
bulant in  viis  ejus. 
Gloria ,  etc. 


ncdiction  en  vous. 
Ps.  Heureux  tous 
ceux  qui  craignent 
le  Seigneur,  *etqui 
se  conduisent  selon 
Isa  loi.  Gloire. 

COLLECTE.  Exaudinos, 

EXAUCRZ-Nous  ,  Dieu  tout-puissant  et 
miséricordieux  ;  afin  que  ce  qui  se 
fait  par  notre  ministère ,  reçoive  son  ac- 
complissement  par  votre  bénédiction 
Nous  vous ...  Par  Jcsus-Christ  Notre 
Seigneur. 

fepiTRE. 

MES  Frères ,  que  les  Femmes  soient 
soumises  à  leurs  Maris  ,  comme  au 
Seigneur  ;  parce  que  le  Mari  est  le  che 
de  îa  Femme  ,  comme  Jésus-Christ  est 
le  chef  de  l'Église  qui  est  son  Corps 
dont  il  est  aussi  le  Sauveur  Comme 
donc  l'Éfflise  est  soumise  a  Jesus-Oiirisi, 
les  Femmes  doivent  aussi  être  soumises 
en  tout  à  leurs  Maris.  Et  vous  ^^^^^^ 
aiiv  ez  vos  Femmes ,  comme  Jcsus-Olir  st 
a  aimô  son  ÉgU.e ,  et  s  est  livre  li^^ 
môme  à  la  mort  pour  eUe ,  afin  de  la 
.IntîfiPr    r.t  anrès  l'avoir  purifiée  dans 

„aîi---  -   j  I      -         „«~«ip   lié 


1 


la  parole 


DU  MARIAGE. 


481 

vie ,  pour  la  faire  paraître~cï^ant~  lui 
geme  de  gloire,  n'ayant  ni  tache ,  n 
In.'    V-'^"  de  semblable,  mais  é  ant 
samte  et  irrépréhensible.  Ainsi  les  Ma- 
ns  doivent  aimer  leurs  Femmes  comme 

L^"I  P^i^P^f.-^^^Pf-  Celui  qui  aim?^a 
Femme ,  s'aime  lui-même.  Car  nul  ne 
hait  sa  propre  chair,  mais  il  la  nourrit 
et  1  entretient,  comme  Jésus-Christ  fait 
1  iiglise ,  parce  que  nous  sommes  les 
membres  de  son  corps ,  formé  de  sa  chair 
et  de  ses  os.  C'est  pourquoi  l'homme 
abandonnera  son  père  et  si  mère,  pmv 

étaient ,  ils  deviendront  iHie  même  eliair. 

Christ  et  en  l'Eglise.  Mais  que  chacun 

lui-même ,  et  que  la  Femme  craigne  et 
respecce  son  Mari.  *= 

GRADUEL. 


¥ou3  sommes  les 
^;  enfants  des 
s^aints  ;  nous  ne 
pouvons  pas  nous 
marier  comme  les 
Païens,  qui  ne  con- 
naissent pas  Dieu. 
V.  Hue  le  mariage 
soil  traité  avec  hon- 


piLii  sanctorum 
sumus;  non  pos- 
sumus  ita  conjungi 
sicut  Gentes  quœ 
ignorant  Peum.  V. 
Honorabile  connu- 
bium  in  omnibus 
et  thor  s  immacu- 
latus. 
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V.  Sacramentum 
hoc  magnum  est  in 
Christo,  et  in  Ec- 
clesia.  Alléluia. 


nêteté  ,  et  que  le  lit 
nuptial  soit  sans 
tache. 

Alléluia ,  Alléluia. 


V.  Ce  Sacrement 
est  grand  en  Jésus- 
Christ  et  en  l'É- 
glise. Alléluia. 


ÉVANGILE  sclo7i  S.  MattM'"U. 

Vn  ce  temps-là ,  les  Pharisiens  s'appro- 
*^  chèrent  de  Jésus  pour  le  tenter ,  et  lui 
dirent:  Est-il  permis  à  un  homme  de 
quitter  sa  femme  pour  quelque  cause 
que  ce  soit  ?  11  leur  répondit  :  N'ayez- 
vous  point  lu  que  celui  qui  créa  l'homme 
dès  le  commencement ,  le  créa  mâle  et 
femelle,  et  qu'il  dit:  Pour  cette  raison, 
l'homme  abandonnera  son  père  et  sa 
mère  ,  et  il  s'attachera  à  sa  femme  ,  et 
ils  ne  seront  tous  deux  qu'une  seule 
chair.  Ainsi  ils  ne  sont  plus  deux ,  miiis 
une  seule  chair.  Ctue  l'homme  donc  ne 
sépare  pas  ce  que  Dieu  a  joint. 

OFFERTOIRE. 


"Denedixerunt  Jp.AnTiKL  et  Anne 
■^  Dominum  Ra-  !  •'■''  bénirent  le  Sei- 
guel  et  Anna,   et  gneur,  et  lui  dirent. 


Domine ,  nohiscum  I  avez    l'ait     misori- 
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corde ,  vous  avez  eu 
pitié  de  deux  en- 
fants uniques  ; 
faites  qu'ils  vous 
bénissent  de  plus 
en  plus  :  qu'ils  vous 
offrent  le  sacrifice 
de  louanges  qu'ils 
vous  doivent ,  et 
qu'ils  vous  remer- 
cient de  les  avoir 
conservés;  afin  que 
toutes  les  nations 
connaissent  que  , 
dans  toute  la  terre, 
il  n'y  a  point  d'au- 


misericordiam  tu- 
am ,  miserius  es 
duobus  unicis  ;  fac 
eos  plenius  benedi- 
cere  te,  et  sacrifi- 
ciumtibilaudistuaj 
et  sufe  sanitatis  of- 
ferre  ;  ut  cognoscat 
universitas  genti- 
um  quia  tu  es  Deus 
sol  us  in  universa 
terra. 


tre  Dieu  que  vous. 

SECRÈTE. 

Recevez,  s'il  vous  plaît.  Seigneur, 
les  dons  que  nous  vous  offrons  pour 
le  lien  sacré  du  mariage ,  et  daignez 
conduire  vous-même  ceux  que  vous 
unissez  par  ce  sacrement  ;  Nous  vous  . . . 
Par  Notre  Seigneur  Jésus-Christ. 

PRÉFACE. 

11.  est  véritablement  juste  et  raisonna- 
ble,  Il  est  équitable  et  salutaire,  de 
Vous  rendre  grâces  en  tout  temps  et  en 
■V-.,..  jicu  ,  oci^'iiLurires-.>ajnt ,  Fore  tout- 
pmssant,Dieu  éternel ,  qui  avez  établi 
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le  lien  indissoluble  de  l'alliance  nup- 
tiale ,  afin  que  la  chaste  fécondité  clu 
mariage  qu?  contractent  vos  fidèles ,  ser- 
vit à  la  muliiplication  des  enfants  de  la 
sainte  adoption.  Et  c'est  par  un  effet  ad- 
mirable de  votre  grâce  et  de  votre  provi- 
dence ,  Seigneur ,  que  comme  la  généra- 
tion temporelle  contribue  à  l'ornement  du 
monde ,  la  génération  spirnuelle  sert  à 
l'augmentation  de  votre  Église.  C'est 
pourquoi  nous  nous  unissons  aux  Anges 
et  aux  Archanges ,  aux  Trônes  et  aux 
Dominations ,  et  à  toute  la  sainte  milice 
de  l'armée  céleste ,  pour  chanter  sans 
cesse  à  votre  gloire.  Saint ,  Saint ,  etc. 

BÉNÉDICTION    DES    MARIÉS. 

Après  le  Pater ,  le  Prêtre  dit  sur  eux  : 

PRIONS. 

j  AissEZ-vous  fléchir  à  nos  prières, 
"Seigneur,  et  accompagnez  de  votre 
grâce  le  Sacrement  que  vous  avez  insti- 
tué pour  la  propagation  du  genre  hu- 
main  ,  afin  que  votre  assistance  conserve 
ce  que  votre  autorité  a  uni  :  Par  Notre 
Seigneur  Jésus-Christ. 

Dans  tous  les  siècles  des  siècles.  R. 
Ainsi  soit-il.  

V.  Le  beigneur  soit  avec  vous ,  k.  eî 
avec  votre  Esprit. 
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V.  Élevez  vos  cœurs.  R.  Nous  les  te- 
nons élevés  vers  le  Seigneur. 

y.  Rendons  grâces  au  Seigneur  notre 
JJieu.  R.  Il  est  juste  et  raisonnable  de  le 
faire. 

Il  est  véritablement  juste  et  raisonna- 
ble   il  est  équitable  et  salutaire  de  vous 
rendre  grâces  en  tout  temps  et  en  tout 
heu  ,    Seigneur  très-saint  ,  Père  tout- 
puissant  ,  Dieu  éternel ,  qui .  par  votre 
puissance,  avez  créé  de  rien  tout  l'uni- 
vers;  qui,  dès  le  commencement  du 
monde ,  après  avoir  fait  l'homme  à  votre 
image,  lui  avez  donné,  pour  ôtre  son 
aide  inséparable,  la  femme  que  vous 
avez  lorinée  de  lui-même,  pour  nous 
apprendre  qu'il  n'est  jamais  permis  de 
séparer  ce  qui  a  été  uni ,  dans  l'institu- 
tion que  vous  en  avez  faite.   O  Dieu 
qui  avez  consacré  le  Mariage  par  uii 
mystère  si  excellent,  que  l'alliance  nup- 
tiale est  la  figure  de  l'union  sacrée  de 
Jésus-Christ  et  de  son  Église;  ô  Dieu 
par  qui  la  femme  est  unie  à  l'homme  ' 
et  qui  donnez  à  leur  union  intime  une 
bénédiction  ,  la  seule  qui  n'ait  point  été 
otée  ,  ni  par  la  punition  du  péchô  ori^-i- , 
nel,  ni  par  la  sentence  du  d4'uçe;°ô! 
Dieu ,  qui  avez  seul  en  votre  naw  xir  le 
cœur  de  l'homme  ,  et  qui  connaissez  et 
gg^t^rnez  toutes  choses  par  votre  provi- 
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dence ,  en  sorte  que  personne  ne  peut 
désunir  ce  que  vous  unissez ,  ni  nuire  à 
ce  que  vous  bénissez  :  unissez,  s'il  vous 
plaît ,  les  esprits  do  ces  époux  qui  vous 
appartiennent ,    et    versez    dans    leurs 
coBurs  une  sincère  amitié  ;  afin  qu'ils  ne 
soient  plus  qu'un  en  vous ,  comme  vous 
êtes  un  ,  le  seul  véritable  et  le  seul  tout- 
puissant.    Regardez  d'un  œil  favorable 
votre  servante ,  qui  devant  être  unie  à 
son  époux ,  implore  votre    protection. 
Faites  que  son  joug  soit  un  joug  d'a- 
mour et  de  paix  ;  faites  que ,  chaste  et 
fidèle ,  elle   se   marie  en  Jésus-Christ  ; 
qu'elle    suive    toujours    l'exemple   des 
saintes  Femmes  ;  qu'elle  se  rende  aima- 
ble à  son  mari ,  comme  Rachel  ;  qu'elle 
soit  sage  ,  comme  Rébecca  ;   qu'elle  jou- 
isse   d'une  longue  vie  ,   et  qu'elle  soit 
fidèle  comme  Sara,  aue  l'auteur  de  la 
prévarication  ne  trouve  rien  en  elle  qui 
soit  de  lui  ;  qu'elle  demeure  ferme  dans 
votre   loi  et  dans  l'observance  de  vos 
commandements;  afin  qu'étant  unique- 
ment attachée  à  son  mari ,  elle  ne  souille 
le  lit  nuptial  par  aucun  commerce  illégi- 
time ;  que  ,  pour  soutenir  sa  faiblesse , 
elle  s'arme  de  l'exactitude  d'une  vie  ré- 
glée ;  qu'elle  ait  une  pudeur  nronre  à 
s'attirer  du  respect  ;  qu'elle  s'instruise  de 
ses  devoirs  dans  la  doctrine  toute  céleste 
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de  Jésus-Christ;  qu'elle"  obtienne  de 
vous  une  heureuse  fécondité  ;  qu'elle 
mené  une  vie  pure  et  irréprochable, 
alin  qu  elle  puisse  arriver  au  repos  des 
fcamts  et  au  royaume  du  ciel.  Faites 
feeigneiir  ,  qu'ils  voient  tous  deux  les  en- 
tants de  leurs  enfants ,  jusqu'à  la  troi- 
sième et  quatrième  génération  ,  et  qu'ils 
arrivent  a  une  heureuse  vieillesse:  Par 
Notre  Seigneur  Jésus-Christ. 

COMMUNION. 

IJeureux  ceux  qui  I  Deati  qui  ad  cœ 

ont    ete   appelés    -^^nam    nnntinrnrr 
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nam    nuptiarum 
Agni  vocati  sunt. 


ont  été  appelés 
au  souper  des  noces 
de  l'Agneau. 

POSTCOMMUNION. 

Mous  vous  supplions ,  Dieu  tout-puis- 
sant ,  d'accompagner  des  faveurs  de 
votre  bonté  ce  que  vous  avez  établi  par 
votre  providence  ,  et  de  conserver  dans 
une  longue  paix  ceux  que  vous  unissez 
par  une  légitime  société  ;  Nous  vous... 
Par  Notre  Seigneur. 

Après  Ite  ,  Missa  est ,  le  Prêtre  se  tour- 
nant  vers  les  Mariés ,  dit  Vmaison  sui- 
vante : 

Que  le  Dieu  d'Abraham  ,  le  Dieu 
N^d'fsaac  ,  le  Dieu  de  Jacob  soit  aver 
vous,  et  qu'il  accomplisse  en  vous  sa 
b^clictibnjafin  que  vous  voviez  les 
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enfants  de  vos  enfants  jusqu'à  la  troisi- 
ème  et  quatrième  génération,  et  que 
vous  possédiez  Ja  vie  éternelle  par  le 
secours  de  Notre  Seigneur  Jésus-Christ- 
Clui ,  étant  Dieu,  etc.  ' 


POUR  SON  PÈRE   ET  SA  MÈRE. 
pN  vous  priant  pour  mon  père  et  pour 
*^ma  mère,  je  m'acquitte,   Seigneur, 
d'un  des  devoirs  que  vous  m'avez  im- 
posés ;  c'est  une  partie  de  l'amour  que 
vous  me  commandez  de  leur  porter,  et 
la  première  des  assistances  que   vous 
m'obligez  de  leur  rendre  dans  tous  leurs 
besoins.     O  Dieu  miséricordieux  et  ter- 
rible !  qui   bénissez  les  enfants  à  cause 
des  pères ,  et  qui  punissez  quelquefois 
les  fautes  des  pères  ,  en  répandant  votre 
juste  colère  sur  les  enfants  ;  permettez- 
moi  de  vous  remercier  des  grâces  que 
vous  avez  faites  à  mon  père"  et  à  ma 
mère  ,  et  de  vous  demander  pardon  de 
leurs  péchés.      Vous  voulez  que  je  re- 
specte  en  eux  l'autorité  que  vous  avez 
sur  moi ,  et  que  je  leur  sois  redevable 
de  la  vie  que  vous  m'avez  donoce.  Ren- 
dez-leur ce  que  je  ne  puis  leur  rendre  , 
récompensez-les  des  peines  et  des  soins 
que  je  leur  ai  coûtés.    Conservez-les; 
donnez-leur  une  vie  longue .  heureuse  .. 
tranquille;  faites-leur  avoir  part  à  la 
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Dpy  iv^^".^'^^^'"^'^  Patriarches    don- 
nez i  accroissement  pnv   fr.,;./  T'  V 
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DEVOIRS  DES  ENFANTS 

4amntT'euf  "'  '^  ««'>"^"'-  honore 

votre  porc  par  aetim,.  Honorez 

par  toS.es  sortes  de  pm/en/^'f^  '  f  ' 
vous  bénisse.  Prenez  In  fw  '  '"^"  "î"'' 
en  sa  vieillesse  e?neT.»^-?""^  P^^« 
pendant  toute  sa  Vfe  •  sfsi  ^".'"'«"'^Pomt 
Mit ,  supportez-lp  l,^î,  '^?"''"  '^  ««ai- 
ftu 'un  Œt  s-:  "u'ii:  ™,ff '^^«^  pas... 
«om  quand    il   ahanH         "    mauvais 

Celui  qui  fâche  si  m?""'    '""  P'^re-' 
Dieu.  VJfom  ^  '""'"  *^'  "'^"dit  de 

«o'7c;«%un-'"P'''^-''J'ho- 
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marque  qui  paraisse  sur  votre  visage. 
C'est  peu  de  ne  les  point  offenser  ,  ho- 
norez-les.   Le  Fils  de  Dieu  a  honoré  ses 
parents  :  il  leur  était  soumis.     Il  a  ho- 
noré Dieu  son  père,  lui  obéissant  jusqu'à 
la  mort.    Honorez  donc  aussi  vos  pa- 
rents.   Il  ne  s'agit  pas  seulement  de  les 
honorer  en  les  respectant ,  il  faut  les  hc 
norer  en  les  assistant.    Nourrissez  votre 
père  ;    nourrissez  votre  mor^  :    quand 
vous  l'aurez  nourrie ,  vous  ne  lui  aurez 
pas  encore  rendu  tout  ce  qu'elle  a  souf- 
fert ,  et  tout  ce  qu'elle  a  fait  pour  vous. 
Vous  lui  devez  ce  que  vous  êtes.    Q,uel 
sera  le  jugement  que  Dieu  prononcera 
contre  vous  ,   si  l'Église  est  obligée  de 
nourrir  vos  parents  ,    parce  que  vous 
aurez  refuse  de  les  nourrir  1    S.  Avik. 
sur  le  ch.  xviii.  de  saint  Lii^.       .,,... 
L'Écriture  vous  commande  a  obéir  a 
yos  parents,  mais  elle  vous  avertit  aussi 
nue  vos  perdez  votre  âme  ,  si  vous  les 
I  aimez  plus  que  Jésus-Christ.  S.  Jérôme, 
première  lettre  à  Héhodore 
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V.  Dieu  a  donné  I      y   Ano-pi;c   .»• 
ordre   n   ««p^   Ar.„«      t-.        -^"©eiis    suis 
orare  a  ses  Anges    Deus  manda  v^it  de 


de  VOUS  garder  dans 
toutes  70S  violes. 

R.  Ainsi  soit-il. 

Seigneur,     vous 


— ;o— -«M      vuus       uomine       Inf 
oaynrezmabouche,|meaapenes,e.c: 


fe ,  ut  custodiant  te 

inomnibus  viistuis. 
H.  Amen. 
Domine  ,    labia 


H  Y 

pHANTONs  les  An- 
;ges ,    protecteurs 
des  hommes,  aux- 
quels le  Père  céleste 
n'a  confie  la  garde 
de  notre  faible  na- 
ture, qu'afin  qu'elle 
ne  tombe  pas  dans 
les  pièges  de  l'en- 
nemi. 

Aid.  Saints  An- 
p ,  nos  gardiens , 
defeudez-nous  dans 
1«  combat ,  afin  que 


MNE. 

(Jys'i'ODEs      homi- 


liions   !lf»  Gntr/^»-»o  TAr,.„ 

Iwamnésau  ju- 


num     psallimus 
Angelos, 

Naturœfragiliquos 
Pater  addidit 

Cœlestis  comités, 
insidiantibns 

Ne  succumberet 
nostibus. 

Ant.  Sancti  An- 
ge H  custodes  nostri 


defendite  nos  m 
praslio ,  ut  non  pe- 
reamus  in  iremen- 
do  judicio. 


M  ^ 


■■V       t-   . 


WSmw^^L 

H 
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V.  In  conspectu 
Angeloriim  psal- 
lam  tibi ,  Deus 
meus. 

R.  Adorabo  ad 
templum  sanctum 
tuum  ,  et  confitebor 
nomini  tuo. 

OREMUS. 

Deus  ,  qui.  inef- 
fabili     providentia 
sanctos       Angeles 
tuos    ad    nostram 
custodiam    mittere 
dignaris  ;    largire 
suppUcibus      tuis , 
et    eorum    semper 
protectione    deien- 
di ,  et  œterna  soci- 
etate  gaudere.    Per 
Dominum  nostrnm 
Jesum      Christum 
Pilium  tuuin  ,  etc. 


gement  redoutable 
de  Dieu. 

V.  Mon  Dieu, 
je  chanterai  vos 
louanges  en  pré- 
sence des  Anges. 

R.  Je  vous  ado- 
rerai dans  votre 
temple  saint  et  je 
louerai  votre  nom. 

PRIONS. 

Dieu ,   qui  dans 
votre  ineffable  pro- 
vidence  avez  daig- 
né   commettre  vos 
saints  Anges  à  la 
garde  de  notre  âme 
accordez  à  nos  pri 
ères  que  nous  s 
ons    toujours  sou 
tenus  par  leurpr 
tection  et  éternelle 
ment  heureux  dam 
leur  soc  Mité.    Pa 
Notre  SeiguGUv] 
sus-Chrisl      votri 
Fils ,  etc. 


V.  Dieu  a  ddn 

ic,  etc. 

0  Dieu ,  etc. 


V.  Angelis ,  etc. 


.  ï^eus,  inadiuio 
num.  "^ 


iVtf/a.  Les  antienne  ,  verset*.    >.a« 
Imsont  les  mêmes  à  t'outests  'h'nrT  '*  "'^'' 
I  HYMNE. 

|(|iR l'Ange  perfide, 


JMiineux  de  sa 
Icliute,  et  d'avoir 
liustempnt    Ma    a  a 


Mam  quod  corrue- 
nt  proditor  An- 
ê'elus , 


^"u^v. ,  CL    u  avoir       sé\u\ 
lustement    été    dé-   r!nr,oV:   •' 


wuillé  de  ses  pré- 
katives  ,    et   en 
lammé  par  l'envie 
iefforce  de  renver- 


-"V.V.0010  ni  ente 
PuJsus  honori- 
bus  , 

Ardens      invidia , 
pellére  nititur 


^  C  UV   nn.      r'"l  r.  P^"^^^  nititUr       ' 

Ml     vousappe-       advocas.  '  ' 

il  la  gloire  cé- 


A  TIERCE.   HYMNE. 
CCOUREZ  donc  iri    I  TTtt-^ 

'Sardiens     w^  J  H^'°  ^^^^ 'gi'" 

rdo  la  patrie  qui      tSitf'^''^ 
pus  est  confiée  1p<5  i  -r.,     ^reajta , 
aax  de  l'âmr.  P?  ^""^  "^°^^os  animi 
'     ^«.i.^me  et       quainrequiescere 


N  ce  qui  s'oppose 
f  repos  des  habi- 

iws. 


U-uidquidnon  sinit 


■f 


ji^^  1 

3 

•i 

< 
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A    SEXTE.    HYMNE. 


Phriste,     sancto- 
^rum  decus  Ange- 

lorum  , 
Rector  hiimani  ge- 

neris  et  auctor  , 
Nobis  seternum  tri- 

bue  benignus 
Scandere  cœlum. 


ANGELUM        pacis  , 
Michacl,  ad  is- 
lam 
Cœlitus  mitti  rogi- 

tamus  aulaïïi , 
Nubis  lit  crcbro  ve- 

niente  crcscant 
Prospéra  sancta. 


Ifesus,  la  gloire  des 
*^ saints  Anges,  qui 
avez  créé  et  qui 
gouvernez  le  genre 
humain,  faites  par 
votre  bonté  que 
nous  montions  au 
ciel  pour  l'éterniié 
bienheureuse. 

A  NONE.    HYMNE. 

QUE  l'Ange  de 
paix  ,  saint  Mi- 
chel ,  soit  envoyé 
du  ciel  dans  notre 
assemblée,  afin  que 
sa  venue  tasse  pro- 
spérer et  réussir 
tout  ce  qui  nous  ap- 
partient. 

A    VÊPRES.     HYMNE. 

A  NciEi.us  fortis  Ga-  Ahe  l'An--  de  cou- 
-^briei  ul  hostcm  H^ r:i go  ,  Gabriel, 
Pellat  antiquum  ,  vienne  d'en  haut 
volitct  ab  alto  pour  repousser  l'an- 
Saepius  templnm  ticpie  ennemi,  et 
'  venicns  ad  istud  '  qu'il  visite  souvent 
Visere  nostrum.      i  notre  temple. 


<:mm^'- 


^  ^   COMPLIES. 

V.Dieu     a    or-l     V.  Angelis  suis , 


donné  àsesAn^^es 
etc.  ' 

Convortiasez- 


noiis  ,  -  Dieunotre 
;  Sauveur ,  etc. 


O^E  l'Ange  méde 
^.  "cin  du  salin,  que 
'Raphaël    nous  de- 
scende du  ciel,  pour 


etc. 


Converte       nos 

I>f^u« ,      Salutaris 
I  noster ,  etc. 

HYMXB. 

Angeluai       nobis 
medicum  salutis 
Mute  de  cœlis  Ra- 
phaël ,  ut  omnes 


'niérir  tantnJ  l  _,  F"rt«^i ,  uc  omne; 
ibuenr  toutes  nos  Sa  net  se '^oto-^  m 
maladies  .  et  dJrio-p       ..-. ..?!  ^^  '  P'^ 


maladies  ,  et  dirige 
aussi  toutes  nos 
actions. 


riterque  nostros 
Dirigat  actus. 


RECOMMANDATION 

onKiues  en  votre  ne  dixi ,  custos  An"! 

|la  mort ,  de  me  pro- 
l'-^ger  et  de  me  con- 
I  l'ire  jusque  dans 
l'es  régions  célestes. 


ne 


et  prœsens  me 
ueducas  in  cœli  re- 
gione.    Amen. 


\  .' 


P'il 


I&: 
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ANGE  LE  Dei ,  qui 
custos  es  mei  , 
me  tibi  comtnissum 
pietate  superna  ho- 
die  illumina  ,  cus- 
todi ,  rege  et  guber- 
na.    Amen. 


ANGE  de  Dieu  ,  qui 
êtes  mon  gar- 
dien ,  éclairez  en  ce 
jour  ,  soutenez ,  di- 
rigez et  gouvernez- 
moi  ,  qui  vous  suis 
confie  par  la  bonté 
divine.    Ainsi  soit- 


il. 


LE  PATER 

DE  LA  JARDINIÈRE, 

Ainsi  appelé  ,  ii  cause  que  ce  fut  une  bonne  Jar- 
dinière  qui  le  dit  ainsi  à  M.  de  Flammenville , 
évÊque  de  Perpignan  ,  lorsqu'il  demeurait  à  la 
communauté  de  Saint-Salpice  ;  il  avoua  que 
jamais  il  n'avait  entendu  personne  si  bien 
prier  Dieu, 
I.  Notre  Père  qui  êtes  apx  Ckux. 

QUE  je  suis  heureuse  ,  mon  Dieu ,  d'avoir 
le  bonheur  de  vous  avoir  pour  père , 
et  que  j'ai  le  joie  de  songer  que  le  ciel 
doit  être  un  jour  ma  demeure;  faites- 
moi  la  grâce  ,  6  mon  Dieu  ,  de  ne  point 
AArrA^^vf^r  de  la  qualité  de  votre  enfant; 
ne''permctt(^z  pas' que  je  fasse  rien  qui 
me  prive  d'un  si  grand  bonheur. 


_^  p^T'^R^ËITTTRi^IïiiÊ;^;    ^ 


IL   VoU-enom  soÛTôm^àifiï. 

ïemme    et  par  conséquent  hors  d'état  nar 
moi-mcme  de  pouvoir  sanctifier  vot?e 

cœur  qu  11  soit  sanctifié  par  toute  la 
lir    Qwc  t.^/;.^  règne  nous  arrive. 

ré^'iefdS'n'   '"^"^   ^'^"'  ^"^vous 
D^rv^re^rv^  P'^'^sent  dans  mon  cœur 
par  votre  grâce  ,  afin  que  je  puisse  ré^ 
ner^^cternellement    av^c  v'ou^s  dans'fa 

IV.  q^ie  votre  volonté  soit   faite  sur  la 
terre  comine  au  Ciel. 

^  Mon  Dieu  ,  vous  rn'avez  condamnée 
a  gagner  ma  vie  par  Je  travail  deTes 
mains:  j'accepte  ,  Seigneur  ,  cet?o  h^^ 
reuse  condition  ,  et  je  ne  voudrai,  pal  a 

tei^ntr  ^^^^^  ^^^^-  -^-  '  ^- 

V.  Don,nez-7mts  avjmtrânml  notre  paAn 

quotidien. 

pains:    celui  âe  votre    divine  parole 

Oui  t^'"''^''^''  qnejcdoif/hi  e; 
ehu  de  la  sainte  Eucharistie  ,  qui  ï^r\ 
|tihe  mon  âme  .  rf  ppI,,.-  n.,;  »v,^!..*^:  ._^ 

'^'!lilJ?£HLijgF^^r  et   sustemer    mon 


À 
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corps  :  et  je  vous  promets  ,  mon  Dieu  , 
après  avoir  pris  ce  ([ui  me  sera  néces- 
saire ,  d'en  assister  du  reste  ceux  qui 
pourront  en  avoir  besoin. 

Vï.  Pardonnez-nous  nos  offenses^  com- 
me nous  pardonnons  à  ceux  qui  nous 
ont  offensés. 

Seigneur  ,  je  sais  que  j'ai  offensé  plu- 
sieurs personnes  :  je  leur  en  demande 
pardon  de  tout  mon  cœur  ;  mnispoUr 
ceux  qui  m'ont  offensée  ,  je  leur  pardon- 
ne. Je  vous  prie  ,  mon  Dieu  ,  de  leur 
faire  tout  le  bien  que  je  souhaite  à  moi- 
même. 

VII.  Ne  nous  labsez  pas  succomber  à  la 
tentation. 

Seigneur  ,  vous  voyez  de  combien 
d'ennemis  je  suis  entourée ,  et  qu'il 
m'est  diflicile  ,  sans  votre  grâce  ,  de  ne 
pas  succomber  à  leurs  sugge:>iions  ;  je 
vous  la  demande  de  tout  mon  cœur. 

VIII.  Mais  dtlivrez-nims  du  mal. 
Je  vous  demande  ,  ô  mon  Dieu  ,1a 
grâce  de  me  délivrer  du  plus  grand  de 
tous  les  maux  ,  qui  est  le  péché  ,  qui 
•*eul  peut  me  faire  perdre  vovre  grâce. 

AiTUÙ  sait-il. 

I  Ta.    «miic9  Aatf\nr\i\ck        A   mnil   Dl'pil    .  Tiar 
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ce  mot  ,   l'accomplissement  de  toutes  les 
demandes  que  je  viens  de  vous  faire. 


SIGNALEMENT 

DR 
NOTRE  SEIGNEUR  JÉ^^US-CHRIST, 

Envoyé  au  sénat  romain  par  Publiu.s  Lentulus, 
gouverneur  de  U  Judée  ,  dans  le  temps  que  la 
réputuion  de  Jésus-Chrit^t  commençait  à  se 
répandre  dans  le  monde.  * 

(  Tiré  de  la  Dibliothèquç  du  Roi.) 
Qn  voit  à  présent  en  Judée  un  homme 
d  une  vertu  singulière  ,  qu'on  appelle 
Jésus- Christ.  Les  Juifs  croient  que  c'est 
un  prophète  ,  mais  ses  sectateurs  l'ado- 
rent comme  étant  descendu  des  Dieux 
immortels.  Il  ressuscite  les  morts  et 
guérit  routes  sortes  de  maladies  par  la 
parole  ou  par  l'attouchement.  Sa  taille 
est  grande  et  bien  formée  ,  son  air  est 
doux  et  vénérable  ,  ses  cheveux  sont 
dime  couleur  qu'on  ne  saurait  guère 


comparer:  ils  tombent  par  boucles  jus- 
Qu  au-dessous  des  oreilles,  d'où  ils  se 
répandent  sur  ses  épaules  avec  beaucoup 
de  grice  ,  et  sont  partagés  sur  le  sommet 
de  la  tcte  à  la  manière  des  Nazaréens. 
Il  a^  le  Iront  uni  et  large  ,  et  ses  joues  ne 
-ïr-L'^""''4''^^^'S  que  d'une  aimable  rou- 


i  *  ,'  ... 


4»'  '•' 


% 
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geur  ;  son  nez  et  sa  bouche  sont  formés 
avec  une  admirable  symétrie.  Sa  barbe 
est  épaisse  et  d'une  couleur  qui  répond  à 
celle  de  ses  cheveux  ;  elle  descend  un 
pouce  au-dessous  du  menton  ,  et  ,  se  di- 
visant par  le  milieu  ,  lait  à  peu  près  la 
figure  d'une  fourche.  Ses  yeux  sont 
brillants ,  clairs  et  sereins.  Il  censure 
avec  majesté  ,  exhorte  avec  douceur. 
Soit  qu'il  parle  ou  qu'il  agisse  ,  il  le  fait 
avec  élégance  et  avec  gravité;  jamais 
on  ne  l'a  vu  rire  ,  mais  on  l'a  vu  pleurer 
souvent,  il  est  fort  tempéré  ,  fort  mo- 
deste et  fort  sage.  Enfm  c'est  un  homme 
qui  ,  par  son  excellente  beauté  et  ses 
divines  perfections  ,  surpasse  les  enfants 
des  hommes. 


. 


L'OFFICE 
^^S    MORTS. 

A   VÊPRES 

PSAUMfi  1]4. 

teralan,ixdoma|„us"reemS: 


prière 

Il  a  abaisse  son 
oreille,  squ'à  moi; 
e^  je      invoquerai 

tous  les  jours  de  ma 
vie. 

Les  douleurs  de 
la  mort  m'ont  as- 

'^"îei   sont  venus  linvenerunt  me.        " 


nis  meae. 

Q'Uia  inclinant 
aurem  suam  miiii  : 
et  in  diebus  meis 
invocabo. 

Circumdederunt 
me  dolores  mortis  • 


I  Tondre  sur  moi. 

Je  me  suis  trou- 
vé dans  l'affliction 
etd,-ins  la  douleur, 

leur. 


let  j 
|nom  du 


Tribulationem  et 
aolorem  inveni  :  et 
nomen  Domini  in 
vocuvi. 


]i 
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O  Domine ,  libé- 
ra aiiimam  meam: 
misericors  Domi- 
nus,  et  justus,  et 
De  us  noster  niise- 
retur. 

Custodiens  par- 
vulos  Dominus: 
humiliatiis  sinu  ,  ei 
libéra V  t  me. 

C  on  verte  re  ,  ani- 
ma mea ,  in  requi- 
em tua  m  :  quia  Do- 
minus  benetecit  ti  ti. 

Q.uia  eripuitani- 
mam  ineam  de  mor- 
te: oculos  meos  à 
lacrymis  ,  pedes 
meos  à  lapsu. 


O  Dieu  !  délivrez 
mon  âme  :  le  Sei- 
gneur est  bon  et 
juste  ,  et  notre  Dieu 
est  miséricordieux. 


Le 


0-; 


Placebo     Domi 
n  )  :   iii   r.jirioiiC  vi- 
voriiui. 


roi^ioiiC 


Seigneur 
arde  les  petits: 
J'ai  été  humilié,  et 
il  m'a  sauvc. 

Mon  âme ,  entrez 
dans  votre  repos, 
parce  que  le  Sei- 
gneur vous  a  com- 
blée de  ses  biens. 

Car  le  Seigneur 
a  délivré  mon  âme 
de  la  mort ,  mes 
yeux  des  larmes, et 
mes  pieds  de  la 
chute. 

Je  plairai  au  Sei- 
gneur dans  la  terre 
des  vivants. 


A  la  fin  (le  tous  Icr  Psaumes,  au  lieu  tle  Gloria, 
etc. ,  ou  Gloire,  de. ,  on  dit  : 


nofor-  I       Spîornpnr        don- 

nnm  (Ivtna  eis,  Do-  i  nez  aux  défuntsjej 


A  VÊPRES. 
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mine,  et  lux  per- 
pétua luceat  eis. 


repos  éternel  ;  faites 
luire  sur  eux  votre 
éternelle  lumière. 

A7it.  Je  plairai  au  1  Ant.  Placebo  Do- 
Seigneur  dans  la  mino  in  regione  vi- 
terre  des  vivants.       vorum 

Ant.  Hélas .  Sei-  Ant'  Heu  rnihi  » 
gneur.  i  • 

Psawme  119.  Ad  Dominum ,  etc.  p.  623. 

f^^- Hélas  !  Sei- 1     Ant.lUx^  mihi    ' 
mon  I  Domine,  quia   in- 

pro- 


gneur  ,   que 
exil  est  long  ! 


Ant. 
gneur. 


Le      Sei- 


colc'itus  meus 
longatus  est  ! 
Ant.  Dominus. 


I 


Psaume  120.  Levavi  oculos  meos ,  etc.  624. 


Ant.  Le  Seigneur 
vous  délivrera  de 
tout  mal.  due  le 
Seigneur  prenne 
votre  âme  'en  sa 
garde  ! 

Ant.  Seigneur  ! 


Ant.  Dominus 
custodit  te  ab  omni 
maio.  Custodiat 
animam  tuani  Do- 
minus. 

Ant.  Si  iniquita- 
tes. 


Pmumem.  De  profundis  clamavi,  etc.2i9 
Ant.  Seigneur,  si  I     Ant.  Si  iniqnita- 
vous  examinez  nos  [tes      observavèris, 
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Domine ,  Domine , 
quis  sustinebit  1 


A7it.  Opéra. 


péchés ,  qui  pourra 
subsister  devant 
/ous'? 

'nt.  Ne   mépri- 
sez pas. 


PSAUME  137. 


CONFITEBOR  tibi , 
Domine ,  in  toto 
corde  meo  :  quo- 
niam  audisti  verba 
cris  mei. 


In  conspectu  an- 
gelorum  psallam 
tibi  :  adorabo  ad 
templum  sanctum 
tuum ,  et  confitebor 
nomini  tuo. 

Super  misericor- 
diâ  tua  et  veritate 
tua  :  quoniam  mag- 
nificâsti,  super  om- 
ne ,  nomen  sanc- 
tum tuum. 


In  quâcumque 
die  invocavero  te  , 
exaudi  me:  rnuiti- 


Ceignëur  ,  je  vous 
*^  rendrai  grâces  de 
tout  mon  cœur  de  ce 
que  vous  avez  en- 
tendu les  paroles  de 
ma  bouche. 

Je  vous  chante- 
rai des  hymnes  en 
la  présence  des 
anges  ;  je  vous  ado- 
rerai dans  votre 
saint  temple  ,  et  je 
bénirai  votre  nom , 

Dans  la  recon- 
naissance de  votre 
miséricorde  et  de 
votre  vérité  ;  car 
vous  avez  élevé  vo- 
tre saint  nom  au- 
dessus  de  tout. 

En  quelque  jour 
que  je  vous  iuvo- 
tjue ,  exaucez-moi: 


vous  répandrez 
dans  mon  âme  une 
force  toujours  nou- 
velle. 

Q.'ie  tous  les  rois 

(le  la  terre  célèbrent 
vos  louanges ,  Sei- 
gneur,  pajce  qu'ils 
|ont  ouï  toutes  les 
paroles  de  votre 
bouche  ! 

Etqu'ils  chantent 
dans  les  voies   du 
Seigneur:  Que  la 
?lou-e  du  Seigneur 
'i  est  grande! 
,  Car  le  Seigneur 
l'est  très-haut,  et  il 
iconsidère  les  choses 
-basses,  et  regarde 
e  loin  les  choses 
|liaiUes. 

,  Si  je  marche  au 
milieu  des   maux 
ms  me  donnerez 
la  vie;  vous  éten- 
TOz    votre     main 
:ontre  la  fureur  de 

nés  ennemis,  et  vo 
fre  droite  me  sau 


Confiteantnrtîbi 

Domine,  omnesre- 
S-es  terra» ,  quia  au- 

^lerunt  verba  oris 
tui! 


Et  cante^at  in  viis 
i^omini.-auoniam 
magria  est  gioria 
iJomini  ! 

Q-noniam  excel- 
sus  Dominus  ,    et 

numiliarespicii;et 
alta  a  longé  co;r, 
noscit.  ^ 


Fera, 


Si  ambulavoro  in 

mediotribulationis, 

^'iwficabis  me-   et 

super  iram  inimi- 

corum  meorum  ex- 

tendisti  manum  tu- 

am,  et  salvum  me 

tecn  dexter, 


a.   i 


f  .-.^ 


14  et. 


! 


A  ^\fi 


M 
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Dominus  retri- 
buet  pro  me;  Do- 
mine ,  misericordia 
tua  in  seculum  : 
opéra  maniiumtua- 
rum  ne  despicias. 

Ant.  Opéra  ma- 
nuum  tuarum ,  Do- 
mine ,  ne  despicias. 

V.  Audivi  vo- 
cem  de  cœlo  dicen- 
tem  mihi  : 

R.  Beati  mortui 
qui  in  Domino  mo- 
riuntur  ! 

A  Magn.  Ant. 
Omne  quod  dat  mi- 
hi Pater ,  etc. 


Le  Seigneur  sa- 
tisfera pour  moi, 
Seigneur ,  votre 
miséricorde  est  é- 
ternelle  :  ne  mépri- 
sez  pas  les  ouvrages 
de  vos  mains. 

Ant.  Ne  mépri- 
sez pas  ,  Seigneur, 
les  ouvrages  de  vos 
mains. 

V.  J'ai  ouï  une 
voix  du  ciel  qui 
me  disait: 

R.  Bienheureux 
sont  ceux  qui  meu- 
rent dans  le  Sei- 
gneur. 

A  Magn.  Ant. 
Tout  ce  que  mon 
Père    me    donne , 


etc. 
Cantique  de  la  sainte  Vierge. 


Requiem  œter- 
nam ,  etc. 

Ant.  Omne  quod 
dat  mihi  Pater  ,  ad 
me  veniet ,  et  eu  m 
qui  venit  ad  me, 
non  ejiciam  loras. 


Seigneur  ,  donj 
nez-leur ,  etc. 

Ant.  Tout  ce  qd 
mon  Père  me  donnj 
viendra  à  moi ,  el 
je  ne  mettrai  poinj 
dehors  celui  quJ 
vient  me  trouver. 


'^ifftH' 


^^ternoster ,  tout  bas. 
V.  ii.t    ne    nous!      V   Pt  >^«  « 
laissez  pas  succom     rln^n*     •  "^  "^^  ^"- 
l)er  a  la  tentation  ;    nem  •  ^^^^^tio- 

R.MaisdcJivrrez-        R   Q^/n-t 
nous  du  mal.        '  |  à  malo.    ''^"^''^ 

PSAUME  J45. 

0  MOV  âme!  louez  ir.uBA,        anima 
.oute  ma%t!ra"„      rt  "m^er''"""" 

.dans  esnrinrps    ni  Lr-    l    ^.    "•^-    ^^ 

peuvent  vous  sau- 
frer.  I 

,,  Leur  âme  sortira 
j|de  leur  corps,  et  leur 
I  corps  retournera 
Idans  la  terre  d'où  il 

|aétctiré;encejour- 
[la  toutes  leurs  pen- 
[sces  s'évanouiront 

rl!ir>ieu  de  Ja-    us    Jacob 


.  Exibit  spirittis  e- 
jus,  et  revertetur  in 
terrain  suam  :  in 
illâ  die  peribunt 
ornnes  cogitationes 
eorum. 


mml 

t 

.,■..,. 

ill' 

;É 

^hj 

l'if.' 

lliktii'^  'Aâi.':^ 

i 
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ejus;  spes  ejus  m 
Domino  Deo  ipsi- 
us:  quitccitcœlmn 
et  terrain  ,  mare, 
et  omnia  quœ  in  eis 
sunt; 

Glui  CListodit  ve- 
ritateni  inseculum: 
facitjiidicium  inja- 
riain  palientibus , 
dat  escani  esurien- 
tibus. 

Dominus  sol  vit 
compcditos  :  Domi- 
Dus  illuminât  coe- 
cos. 

Dominus  erigit 
elisos;  Dominas 
diligit  justos. 


Dominus  custo- 
dit  advenas  ,  pupil- 
lum  et  viduani  sus- 
cipiet  :  et  vias  pec- 
catorum  dispcrclet. 


R  f<7îi  abit   DoîTî i- 


cobest  le  défenseur: 
il  met  son  espérance 
au  Seigneur  son 
Dieu  ,  "qui  a  faille 
ciel  et  la  terre  ,  la 
mer  et  tout  ce  qu'ils 
contiennent; 

Q.ui  conserve  la 
vérité  pour  jamais, 
qui  rend  justice  à' 
ceux  qui  sont  op.' 
primés  ,  et  donne  à 
manger  à  ceux  qui 
ont  faim. 

Le  Seigneur 
rompt  les  liens  des 
captifs;  le  Seigneur 
éclaire  les  aveu- 
gles. 

Le  Seigneur  re- 
dresse ceux  qui  sont! 
brisés  :  le  Seigneur! 
aime  les  justes. 

Le  Seigneur  gap 
de  les  étran^rs, 
soutient  l'orphelin 
et  la  veuve:  et  ill 
renversera  les  enj 
treprises  des  mé\ 
chants. 

Le  Seigneur  rô 


■■« 


Seigneur    c^'-    "%«'>"««■».        ^ 
Po.A...        i""^^^!      V.  A   porta   in- 


jde  l'enfer , 
I  ^'  Sejnrneur ,  de 
[lirrez  leurs  âmes. 
V.  Sejcrneiji 


^  feri , 
^-  Erue ,  Domi- 

1      i»-,    audi        orationem 
Dp*  meam  ; 

I  K.  i^     que  mes  i     R    jA        ., 

Icris  s'(3lèrcnt    jus-   m^nc    ^       elamor 


Prmis.  O  Dieu  ' 
lîi.1  uvez    mis    au 


'       "      lius     uu 

pmbre  ues  prcrres 
Ipostoliques  ceiix 
(e  vos  serviteurs 
îoiir  qui  nous  vous 
foiis ,  en  les  éle- 
lant  à    la  ^j     .^^ 

Mi/icale  (,;,^  5,a- 
frdotale),    /hites 
l'^^ous  plaît ,  pa,^ 
Fe  grâce  ,  qu'ij^ 
F"î       éterneiJe 
Num'sàJabien- 
&^  société,  de 


premns.  Deus 
qui  inter  apostoJi' 
cos  sacerdotes  fa- 
"^"los  tuos  pomi/i. 
C'-ii' C"^«/<  sacerdota- 
'V  iecisti  df-nitate 
V'i^cre  ;      p^.a,.,ia 

qi'œsumus  ,  ut  eo- 
r"'»i  quoqne  per- 
petuo  a-c.regeitur 
consortio  :  Per  ;)o-  | 

minuni  nostrum  "e- 
«um  Chrisium ,  etc. 


•Ml 
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Deus ,  veniae  lar- 
gitor  et  humanse  sa- 
lutis  amator,  quœ- 
sumus  clementiain 
tuam  ,    ut    nostrœ 
congregationis  fra- 
tres ,      propinquos 
et       benefactores  , 
qui  ex  hoc  seculo 
transierunt ,    beatâ 
Maria  semper  Vir- 
I  gine    intercedente  , 
cum  omnibus  Sanc- 
tis    tuis,    ad   per- 
petuœ    beatitudinis 
consortium    perve- 
nire  concédas  :  Per 
Dominum        nos- 
trum ,  etc. 


Fidelium,Deus, 
omnium  Conditor 
et  lledcmptor  ,  ani- 
ma bus  tamulorum 


vos  saints  apôtres  : 
Par  Ndtre-Sei- 
gneur ,  etc. 

O  Dieu  !  qui  par- 
donnez les  péchés, 
et  qui  aimez  le  sa- 
lut   des    hommes , 
nous  conjurons  vo- 
tre        miséricorde 
d'accorder    à  tous 
ceux  -^'ui  sont  nos 
frères   par  le  lien 
d'une  société  par- 
ticulière ,    à    tour 
nos  proches  ,  et  noi 
bienfaiteurs       qii 
sont    sortis   de  c( 
monde  ,  par  Tinter 
cession  de  la  bien 
heureuse      Vierg 
Marie,    et  detoui 
les  Saints  ,  la  grâc 
d'otre  admis   avei 
eux  à  la  part'cip 
tion  de  la  béatitui 
éternelle:  ParN 
Ire-Seigneur,  etc. 
O  Dieu  !  qui  cli 
le   Créateur  et 
Rédempteur  de  toi 
les  fidèles ,  d^nne 


s'il  vous  plaît,  aux 
Ijâines  de  vos  servi- 
'tcurs  et  de  vos  ser- 
vantes Ja  rémission 
de  Jeurs  péchés ,  et 
faites    qu'elles   ob- 
tiennent,    par    les 
ihumbles  prières  de 
Ijvotre  Eglise,  l'in- 
|dulg:ence      qu'elles 
ont  toujours  si   ar- 
demment souhaitée: 
Vous  qui  vivez  et 
'égnez,  etc.        R. 
Ainsi  soit-il. 
V.  Seigneur ,  etc. 
y.  Seigneur  , 
faites-les  reposer  en 
im-    R.  Ainsi. 


I  ^^mularunïqû^~âi[^. 
rum    remissionem 
cunctorum     tribue 
peccatorum  ,  ut  in- 
tlulgentiam     quam 
seniperoptaverunt, 
P^is    supplicationi- 
bus  consequantur • 
Uui  vivis  et  régnas 
in    secula    seculo- 
l'um.    R.  Amen. 


V.  Requiem,  etc.  ii 
,    V.    Requiescant 
mpace.  R.  Amen. 


r  -^'^^  ^  ^'^  ^^^  ou  de  Vobit  de  quel 
quhcn, 

Pnons.  Nous  vous  prions    Sei<mp„r 

e  délivrer  l'âme  de  votre  sc'rvS  ?  ' 

y  votre  servante)  N       nfin      "-  ^"^ 

yournon.)  en'l^ond  f  1  SS{ 


HSISISKW 

^viton 

Mil 

■  ;    > 

'■'M 

^ti 


:i 
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mettre  pendant  qu'il  {ou  qu'elle)  était  sur 
la  terre  :  Par  Notre-Seigneur  ,  etc. 

Pour  un  pè?^  et  pour  une  mère. 

Prions.  O  Dieu  !  qui  nous  avez  com- 
mandé  d'honorer  notre  père  et  notre 
mère ,  a3^ez  ,  s'il  vpus  plaît ,  compassion 
des  âmes  de  mon  père  et  de  ma  mère: 
pardonnez  leurs  fautes  ,  et  faites-moi  la 
grâce  de  les  voir  un  jour  dans  la  joie  de 
la  gloire  éternelle  :  Par  J.-C. ,  etc. 

Pour  un  homme. 

Prions.  Écoutez  favorablement ,  Sei^ 
gneur  ,  les  prières  que  nous  vous  adres- 
sons  pour  vous  conjurer ,  par  votre  misé- 
ricorde ,  d'établir  l'âme  de  votre  servi- 
teur ,  que  vous  avez  fait  sortir  de  ce 
monde  ,  dans  la  région  de  la  paix  et  de 
la  lumière ,  et  de  la  faire  entrer  dans  la 
communion  et  la  société  de  vos  saints: 
Par  Jésus-Christ ,  etc. 

Pour  un  femme. 

Prions,  Nous  vous  supplions,  Sei- 
gneur ,  d'a'^oir  pitié  de  l'âme  de  votre 
servante  ,  et  de  lui  doimcr  part  au  bon- 
heur du  salut  éternel  ,  après  l'avoir  dé- 
livrée  des  misèresde  Ja^orruptionde 
i  cette  vie  mortelle  :  Par  J.-U. ,  etc. 


Invit. 
adorons 
qui  tou 
sont  viv< 
I  On  répù 
iidoremus. 
.Psaume 
Venez 
Dieu ,  er 
choses  s 
tes. 

Pf 

Ant.    i 
mon  Die 

Qkignrui 
^l'oreille 
rôles,  éc( 
cris. 

Soyez  a 
voix  de  rr 
!mon  Roi 
Dieu. 

Car  c'e 
que  j'ad] 
prière  ,  i 
je  vous  a 
tendre  ma 


Hait  sur 
te. 

ère. 

ez  corn- 
2t  notre 
ipassion 
a  mère  : 
s-moi  la 
i  joie  de 
te. 


nt,  Sei' 
ns  adreS' 
tre  misè- 
re servi- 
ir  de  ce 
lix  et  de 
r  dans  la 
)s  saints: 


)ns,  Séi- 
de votre 
t  an  bon- 
'avoir  dé- 
uptiondej 

!lC. 
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MvU.  Venez,      I     Uvif,  Regemeui 
adorons  Dieu      en^omnia  vivant,  ve- 
qui   toutes    cîioses  nite ,  adoremus. 
sont  vivantes.  J 

On  répète  :  Regcm  cul  omnia  vivunt ,  venite  . 
.Psaume  91      Venite,  exultemus   Domiuo. 


Venez ,  adorons 
Dieu  ,  en  qui  toutes 
choses  sont  vivan- 
tes. 


Regem  cui  om- 
nia vivunt ,  venite , 
adoremus. 


PREMIER  NOCTURNE. 

Ant.    Seigneur  ;  |     A?iL  Dirige, 
mon  Dieu.  * 


Ckignkur  ,  prêtez 
•^l'oreille  à  mes  pa- 
rôles,  écoutez  mes 
cris. 

Soyez  attentif  à  la 
voix  de  ma  prière  , 
mon  Roi  et  mon 
Dieu. 

Car  c'est  à  vous 
que  j'adresse  ma 
prière  ,  Seigneur  ; 
je  vous  ai  l'ait  en- 
jeiiûru  ma  voix. 

"~~33        "^"^ 


PSAUMR   5. 

yERBA   mea  auri- 
bus  percipe ,  Do- 
mine: intelJige  cla- 
rnorem  meum. 

In  tende  voci  ora- 
tionis  meae  ;  Rex 
meus  et  Deus  me- 
us. 

Q-uoniam  ad  te 
orabo  ,  Domine  : 
manô  exaudies  vo- 
cem  meam. 


■  1' 

il 

* 

**■ 

1} 

•w  1 

'M 
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Manè  astabo  t^- 1 
bi ,  etvidebo:  q  j 
niam  non.  Deus  \ 
lens  iniquitatem  tu 
es. 

Neque  habitabit 
juxta  te  malignus  : 
neque  permanebunt 
injusti  an^  oculos 
tuos. 

Odisti  omnes  qui 
operantur  iniquita- 
tem :  perdes  qui  lo- 
quuntur  mendaci- 
um. 


sangui- 


Virum 
num  et  dolosum 
abominabitur  Do- 
minus  :  ego  autem 
in  multitudine  mi- 
sericordiœ  tuae  , 


Introibo  in  do- 
mum  tuam  :  adora- 
bo     ad     templum 


Dès  le  matin  je 
le  présenterai  de- 
vant vous  ,  et  je 
verrai  que  vous 
n'êtes  pas  un  Dieu 
qui  aime  l'iniquité. 

Le  méchant  ne 
demeurera  point  au- 
près de  vous  ,  et  les 
injustes  ne  subsis- 
teront point  devant 
vos  yeux. 

Vous  haïssez  tous 
ceux  qui  commet- 
tent l'iniquité;  vous 
perdrez  tous  ceux 
qui  disent  des  men- 
songes. 

Le  Seigneur  aura 
en  abomination  les 
hommes  de  sang  et 
les  trompeurs:  mais 
pour  moi ,  je  met- 
trai ma  confiance 
dans  la  grandeur  de 
votre  miséricor- 
de. 

J'entrerai  en  vo- 
tre maison  ;  je  vous 
adorerai  en  votre 
saint  temple   avec 
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une  crainte  respec- 
tueuse. 

Seigneur,  faites- 
moi  marcher  dans 
votre  justice;  à 
cause  de  mes  enne- 
mis ,  redressez  ma 
voie  devant  vos 
yeux. 

Car  la  vérité 
n'est  point  dans  leur 
bouche  ;  leur  cœur 
n'est  que  vanité. 

Leur  gosier  est 
un  sépulcre  ouvert; 
ils  se  servent  de 
leur  langue  pour 
tromper  avec  adres- 
se: jugez-les,  mon 
Dieu. 

Renversez  leurs 
desseins  :  rejetez- 
les  loin  de  vous , 
selon  la  multitude 
de  leurs  méchan- 
cetés ,  parce  qu'ils 
ont  été  rebelles. 

Mais  que  tous 
ceux  qui  espèrent 
en  vous  soient  dans 


sanctum    tuum  in 
timoré  tuo. 

Domine  ,  deduc 
me  in  justifia  tuâ  : 
propter  inimicos 
meos  dirige  in  con- 
spectu  tuo  viam 
meam. 

Q.uoniam  non  est 
inore  eorum  Veri- 
tas: coreorumva- 
num  est. 

Sepulcrum  pa- 
tens  est  guttur  eo- 
rum; linguis  suis 
dolosè  agebant  :  ju- 
dica  illos ,  Deus. 


la 


joie:    ils  se  ré- 


Decidant  à  cogi- 
tationibus  suis ,  se- 
cundùm  multitudi- 
nem  impietatu:n 
eorum  expelle  eos  : 
quoniam  irritave- 
runt  te ,  Domine. 

Et  lœtentur  om- 
nes  qui  sperant  in 

fr>  •    iri    nrkfcirm,-.,^,^      


lil 


l 


yê 
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ultabunt ,  et  habi- 
tabis  in  eis. 

Et  gloriabxintnr 
in  te  omnes  qui  dili- 
gunt  nomen  tuum  : 
quoniam  tu  benedi- 
ces  justo. 

Domine  ,  ut  scu- 
to  bonsB  voluntatis 
tu3B  :  coTonâsti  nos. 


Requiem  ,  etc. 

Ant.  Dirige ,  Do- 
mine ,  Deus  meus , 
in  conspectu  tuo 
viam  meam. 

Ant.  Convertere. 

Ps.G. 

Ant.  Convertere , 
Domine ,  et  eripe 
animam  meam , 
quoniam  non  est  in 
morte  qui  memor 
sit  lui. 


jouiront  éternelle- 
ment ,  et  vous  habi- 
tcTez  dans  eux. 

Et  tous  ceux  qui 
aiment  votre  nom 
se  glorifieront  en 
vous ,  parce  que 
vous  bénirez  le  jus- 
te. 

Seigneur ,  vous 
nous  avez  couverts, 
comme  d'un  bouc- 
lier,  de  l'amour 
que  vous  avez  pour 
nous. 

Seigneur  ,  etc.  . 

Ant.  Seigneur  , 
mon  Dieu  ,  rendez 
ma  voie  droite  ,  en 
me  faisant  marcher 
en  votre  présence. 

Ant.  Ne  vous  dé- 
tournez plus. 
Domine  ,  ne  in  fiirore  ,  etc.  p.  229. 


Ant.  Ne  vous  do- 
tournez     plus     de 


moi ,  beigneur  ,  et 
délivrez  mon  âme , 
parce  que  dans  la 

îllVJii.    Vil     11--       '"•      ••••" 

vient  plus  de  vous. 


o    cc\    cnii. 
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Ant.      Délivrez-  \     Ant.  JNequando. 
moi.  I  ^ 


SEIGxN 
Diei 


EiGxVEUR  mon 
ieu ,  je  mets 
mon  espérance  en 
vous  ,  sauvez-moi 
de  tous  ceux  qui  me 
persécutent. 

De  peur  que  mon 
ennemi  ne  me  ra- 
visse     moi^     âme 
comme    un    lîon , 
pendant  qu'il  n'y  a 
personne  pour  me 
tirer  de  ses  mains 
et  pour  me  sauver. 
Seigneur      mon 
Dieu,  si    j'ai  fait 
ce  que   l'on  m'im- 
pute, si  mes  mains 
se  trouvent    souil- 
lées d'iniquités  ; 

Si  j'ai  rendu  le 
mal  pour  le  mal , 
que  je  succombe 
sous  mes  ennemis. 
Que  mon  enne- 
mi poursuive  mon 


PSAUME   7. 

T)oMiNE,  Deus 
■*^meus  ,  in  te  spe- 
ravi:  salvum  me 
iac  ex  omnibus  per- 
sequentibus  me,  et 
libéra  me. 

Nequandô  rapi- 
at  ut  leo  animam 
meam:  dùm  non 
est  qui  redimat , 
neque  qui  salvum 
faciat. 


Domine  ,  Deus 
meus,  si  feci  is- 
tud  :  si  est  iniquîtas 
in  manibus  meis  ; 


i  *me  ,  et  qu'il  s'en 


Si  reddidi  retri- 
buentibus  mîhi  ma- 
ia:  decidam  meritô 
ab  înimicis  meis 
inanis. 

Persequatur  ini- 
micus  animam  me- 
am  :  et  comprehen- 


S' 


1 


t  :■         Ut, 
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dat ,  et  conculcet  in 
terra  vitam  meam  , 
et  gloriam  meam  in 
pulverem  deducat. 


Exsurge ,  Domi- 
ne ,  in   ira  tua  :  et 
exaltare  in  finibusl 
inimicorum     meo- 
rum. 

Et  exsurge ,  Do- 
mine ,  Deus  meus , 
in  prsecepto  ([uod 
mandâsti  :  et  syna- 
goga  populorum 
circumdabit  te. 

Et  propter  hanc 
in  altum  regredere  : 
j  Dominus  judicat 
populos. 

Judica  me  ,  Do- 
mine ,  secundùm 
justitia.  1  meam  :  et 
secundùm  innocen- 
tiam  meam   super 

me. 

nr»r>cnTY»ptnr   ne- 

quitia  peccatorumj 


saisisse  :  qu'il  me 
foule  aux  pieds  sur 
la  terre  ,  et  qu'il  an- 
éantisse ma  gloire 
en  me  réduisant  en 
poudre. 

Levez-vous ,  Sei- 
gneur ,  en  votre  co- 
lère ;  signalez  votre 
puissance  dans  les 
terres  de  mes  enne- 
mis. 

Levez- vous ,  Sei- 
gneur mon  Dieu, 
selon  l'ordonnance 
que  vous  en  avez 
laite ,  et  l'assem- 
blée des  peuples 
vous  environnera. 
Et  remontez  en 
haut  à  cause  d'elle; 
le  Seigneur  juge  les 

peuples. 

Jugez-moi ,    Sei- 
gneur ,    selon  ma 


jubdce  ,  et  selon 
l'innocence  qui  est 
en  moi. 

La    malice  des| 
pécheurs__sera^  dé. 


•*"1tl 
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truite  ;  et  vous  re- 
dresserez le  juste, 
Dieu  qui  sondez  les 
cœurs  et  les  reins. 

J'attends  un  juste 
secours  du  Sei- 
gneur ,  qui  sauve 
ceux  qui  ont  le 
cœur  droit. 

Dieu  est  un  juste 
juge  ,  il  est  plein 
de  force  ;  mais  il  est 
patient  :  se  met-il 
toujours  en  colère  1 

Si  vous  ne  vous 
convertissez ,  il  fera 
briller  son  épée  :  il 
a  bandé  son  arc  ;  il 
le  tient  tout  prêt. 
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diriges  justum,: 
scrutans  corda  et 
renés  ,  Deus. 

Juotum  adjutori- 
um  meum  à  Domi- 
no :  qui  sa]  vos  fa- 
cit  rectos  corde. 


Il  a  préparc  des 
traits  qui  donnent 
la  mort  ;  il  a  tendu 
des  flèches  toutes 
brûlantes. 

Le  pécheur  a 
conçu  en  lui-même 
des  desseins  injus- 
tes; il  a  travaillé 
avec  peine  à  les 
luriner  ,    et  il  n'a 


Deus  judex  jus- 
tus ,  fortis  et  pa- 
tiens  :  numquid 
irascitur  per  singu- 
los  dies  ? 

Nisi  conversi 
fueritis ,  gladium 
suum  vibrabit  :  ar- 
cum  suum  teten- 
dit ,  et  paravit  il- 
lum. 

Et  in  eo  paravit 
vasa  mortis  :  sagit- 
tas  suas  ardentibus 
eifecit. 

Ecceparturiitin-l 
justitiam  :  concepit 
dolorem  ,  et  peperit 
iniquitatem. 


ZZ.I 


■*!| 


^^# 


1.1 
■  * 
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Lacum  aperuit  et 
effodit  eum  :  et  in- 
cidit  in  foveam 
quam  fecit. 

Convertetur  do- 
lor  eJLis  in  caput 
ejus  :  et  in  verti- 
cem  ipsius  iniqui- 
tas  ejus  descendet. 

Cônfitebor  Do- 
mino secundùm 
justitiam  ejus  :   et 

Êsallam       nomini 
)oniini  altissimi. 

Requiem ,  etc. 

Ant,  Ne  quandô 
rapiat  ut  leo  ani- 
mâm  meam ,  dùm 
non  est  qui  redimat , 
neque  qui  salvum 
me  faciat. 


V.  A  porta  inferi. 


enfanté  que  l'ini- 
quité. 

Il  a  ouvert  l'a- 
bîme  ,  et  l'a  creusé  ; 
et  il  est  tombé  dans 
la  fosse  qu'il  a  faite. 

Le  mal  qu'il  a 
fait  retournera  con- 
tre lui  5  et  son  in- 
justice retombera 
sur  sa  tète. 

Je  rendrai  grâces 
au  Seigneur  de  sa 
justice,  et  je  chan- 
terai des  hymnes 
au  nom  du  Dieu 
très-haut. 

Seigneur ,    don- 


nez ,  etc. 


A?it.  Délivrez- 
moi  de  mon  enne- 
mi, de  peur  qu'il 
ne  m'arrache  la  vie 
comme  un  lion ,  et 
que,  me  déchirant, 
il  n'y  ait  personne 
qui  me  tire  de  ses 
mains. 

V.  Seigneur , 
préservez-les  de  la 
porte  de  l'enfer. 


fi.,*' 
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R.  Seigneur ,  ga- 
rantissez-en leurs 
âmes. 

Notre  Père ,  etc. , 
tout  bas. 

!««•  LEÇON. 
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R.  Erue ,  Domi- 
ne ,  animas  eorum. 

Pater,  etc.,  tout 
bas. 


Epargnez  -  moi , 
Seigneur,    et  par- 
donnez mes  fautes  ; 
car  mes  jours  ne 
sont  rien.   Glu'est- 
ce    que    l'homme 
pour    mériter    que 
vous  le  considériez , 
et   que  vous   atta- 
chiez sur    lui  vos 
regards  et  vos  pen- 
sées 7  Vous  le  visi- 
tez dus  4e  matin  ,  et 
vous  l'exercez  aus- 
sitôt par  de  fortes 
épreuves,      daand 
cesserez-vous       de 
m'afïïiger  1    quand 
me    donnerez- vous 
quelque      relâche  , 
afin  que  je  puisse 
au  moins  reprendre 
haleine    et    avaler 
nia^salive'?  J'ai  pé- 


Parce  mihi ,  Do- 
mine ,   nihil  enim 
suntdiesmei.  duid 
est     homo ,    quia 
magnificas     eum , 
aut    quid    apponis 
erga  eum  cor    tu- 
um?    Visitas  eum 
diluculo,  et  subito 
proba.->  il  lu  m.    Us- 
quequô  non  parcis 
mihi ,  nec  dimittis 
me  ,  ut  glutiam  sa- 
li vam  meam  %  Pec- 
cavi:  quid  faciam 
tibi ,  ô  custos  ho- 
minum^auarôpo- 
suisti    me    contra- 
rium  tibi ,  et  factus 
sum     mihirnet-ipsi 
gravis?    Cur    non 
tollis  peccatum  me- 
um,  et  quarc  non 
aufers   jniqnjiatem 


m 
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meam?  Eccenunc 
in  pulvere  dormi- 
am  ,  et  si  manô  me 
quaesieris,  non  sub- 
sistam. 


remettez-vous  pas 


chc  :  mais  que  puis- 
je  faire  ,  ô  gardien 
des  hommes  !  pour 
apaiser  votre  co- 
lère 1  Pourquoi  me 
regardez- vous  com- 
me votre  ennemi  *? 
et  pourquoi  faut-il 
que  je  sois  pénible 
et  insupportable  à 
moi-même  ?  Pour- 
quoi ne  me  pardon- 
nez vous  pas  mon 
péché;  et  ne  me 
mes  offenses  ?    Me 


voila  près  d'être  couché  dans  le  tombeau , 
et  si  vous  me  cherchez  au  matin ,  vous 
ne  me  trouverez  plus. 


R.  Credo  quôd 
Redemptor  meus 
vivit ,  et  in  novissi- 
mo  die  de  terra  sur- 
recturus  sum. 

•  Et  in  carne  meâ 
videbo  Deum  sal- 
vatorem  meum. 

V  .  ViUCiil  Vi3UIU3 

sum  ego  ipse,    et 


R.  Je  crois  que 
mon  Rédempteur 
est  vivant ,  et  qu'au 
dernier  jour  je  res- 
susciterai en  sortant 
de  la  terre  ; 

♦  Et  qu'étant  re- 
vêtu de  ma  chair, 
je  verrai  Dieu  mon 
sauveur. 


moi-même 


tr  V.  1  i  ttl 

dans 
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TL^^'T^  ^orps,Tonalms,  et  ocufi 

a  un  riutre ,  et  mes  sont 
yeux    le    regarde- 
ront. 

*  Et  qu'étant.  •   vt   ■••,    «» 

1      OUI,  j<,{   j^   carne 

ffieâ. 
Ile  LEÇON. 

e  Darie  rfl?'  T  ^imittamadven^ùm 

cœur  ?P  H-  "'°?-  ""*•  Loquar  in 
Dien'.  Il  ™'  "  amaritudincanimœ 
Dieu  :  Ne  me  con-  meœ.  Dicam  Deo  • 
damnez  pas  ;  faites-  Noli  me  eondemna- 
mo.  connaître  pour-  re ,  indica  mihTcur 
que,  vous  métrai-  me     i.a     jXel 

tL„  ''°'''^-  Numquid     bonura 

Trouvez. vous  de  tibi  videtur  si  ôf 
l'avantage  à  m'ac  Inmnie  'mt     et" 

veriie      a    réduire  maniium  tuarum 

t::^n"v'''''^-  etconciliun"^^: 
prts.Mon   1  ouvrage  rum         adjuges? 

?'.rrLT'"' ' '^  ^  Nnmquidocurcar. 
lu wiser       contre  nci  tibi  sunt     ait 

moi  les  dessoins  des  sirnf  v.vJ  LLi^"^ 


fil 


«i 


.1!.. 


i 
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hominisdiesmi,et 
anni  lui  sicut  hv- 
mana  sunt  tempo- 
ra ,  ut  quœras  iiii- 
quitatem  meam ,  et 
peccatura  me  uni 
scrutcrisl  et  quia 
nihil  impium  lece- 
rim  ,  cùm  sit  iiemo 


qui    de  manu 
possit  eruere. 


tua 


R.  Clui  Lazarum 
ressuscitâsti  à  mo- 
numento  fetidum , 


•  Tu  eis^  Domine, 
dona  requiem,  et 
locum  indulgentioe. 


chair ,  et  regardez- 
vous     les     choses 
comme  les  hommes 
les  regardent  ?  Vos 
jours  sont-ils  com- 
me   les   jours   des 
hommes  ,  et  vos  an- 
nées sont-elles  com- 
me les  Lôtres ,  qui 
passent?  Vous  faut 
il   du    temps  pou' 
examiner  mes  pé- 
chés ,  et  vous  en- 
quérir de  la  vérité 
de    mes    oifenses  1 
Vous  savez  que  je 
ne  suis  point  cou- 
pable ;  et  d'ailleurs 
il  n'y  a  personne 
qui  me  puisse  tirer 
d'entre  vos  mains. 
R.  O  vous ,  Sei- 
gneur, qui  avez  res- 
suscité Lazare  du 
tombeau ,    lorsque 
sa    nourriture    ré- 
pandait déjà  mau- 
vaise odeur , 

•  Donnez-leur  le 
repos  que  nous  vous 
de  mandons      pour 


eux,  ei  nettez-les 
dans  le  Mcu  de  con- 
solation o  de  paix. 

V.Voui  qui  devez 
venir  un  joar  pour 
juger  les  vivants  et 
les  morts ,  et  le 
monde  par  le  feu , 

*  Donnez-leur. 


V.  Clui  venturus 
es  judicare  vivos  et 
mortuos  ,  et  secu- 
lum  per  ignem , 

*  Tu  eis. 
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Seigneur ,      vos 
mains  m'ont  formé 
avec  tant  de  soins  , 
vous  avez  arrangé 
avec  tant  d'ordre  et 
îant    de    symétrie 
toutes  les  parties  de 
mon     corps  ;      et 
maintenant  voulez- 
vous  d'un  coup  me 
faire  tomber  dans 
la  mort?  Souvenez- 
vous  que  vous  m'a- 
vez tiré  du  limon 
ûe  la  '  Tre ,  et  oue 
vous  me  ferez  "re- 
tourner en  poudre. 
N avez -vous     pas 
épaissi  le  sang  dont 


Manus  tuse  fece- 
runt  me,  et  plas- 
maverunt    me    to- 
tum  in  circuitu  ,  et 
sic  repente  précipi- 
tas me?  Mémento, 
quœso,  quod  sicut 
lutum  leceris  me, 
et  in  pulverem  re- 
duces me.    Nonne 
sicut    lac    mul.sisti, 
me ,  et  sicut  case- 1 
um  me  coasfulâsti  ? 
Pelle    et    carnihus 
vestisti  me ,  ossibus 
et  nervis  compegis- 
ti  me,  Vitam  pt  mi= 
sericordiam    iribu- 
isti  mihi ,  et  visita- 


:'^:i 
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tio    tua    custodivit 
spiritum  meum. 


j'étais  conçu ,  corn 
me  du  lait  qui  se 
caille  '?   Ne  l'avez- 
vous  pas  ensuite  lié 
comme  un  lait  dur- 
ci,    qui    s'affermit 
peu  à  peu^   Vous 
m'avez   revêtu   de 
peau  et  de  chair ,  vous  m'avez  composé 
S'os  et  nerfs ,  vous  m'avez  donne  la  vie 
mr  votre  extrême  bonté ,  et  votre  pro- 
vidence depuis  a  consacré  en  moi  cet 
esprit  de  vie. 


R.  Domine , 
quandô  venerisju- 
dicare  terram  ,  ubi 
me  abscondam  à 
vultu  iras  tuîB  1 


*  auia  peccavi 
nimis  in  vitâ  meâ. 


V.  Commissa 
mea  pavesco,  et 
ante  te  erubesco: 
dùm  veiieris  judi- 


R.  Seigneur ,  où 
mecacLerai-jepouf 
me  mettre  à  cou- 
vert des  regards  de 
votre  visage  en- 
flamme de  colère, 
lorsque  vous  vien- 
drez juger  la 
terre  1 

*  Car  j*ai  com- 
mis un  très-grand 
nombre  de  péchés 
dans  ma  vie. 

V.  Je  crains  mes 
offenses  ,  et  je  rou- 
gis devant  vous:  ne 


s'il  voi 
que  vc 
juger  11 

*    C£ 

mis. 
V.  E 

etc. 
*  Ca 


mis. 


DI 

A7lt. 


It 


ce. 


Je    Se 

^  cond 
manque 
il  m'a 
un    liet 
rage. 

Il  m' 
long  d'u 
fraichiss 
converti 

Il  m' 
dans  les 
ia  justic 
gloire  d( 

Aussi , 
marcheri 
lieu  de  ] 


,  com- 
qui  se 
l'avez- 
uite  lié 
ait  dur- 
iffermil 
■  Vous 
■eXvL  de 
;omposé 
é  la  vie 
tre  pro- 
moi  cet 


leur ,  ou 
,i-jepouf 
à  cou- 
igards  de  | 
ige 


en- 
,  colère, 
)us  vien- 
ger      la 

j'ai  com- 
rcs-grand 
Le  péchés 

*^ie. 

rainsmesj 

et  je  rou- 
t  vous:  ne  I 
miîczpas.j 
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s'il  vous  plait ,  lors- 
que vous  viendrez 
juger  le  monde. 

♦  Car  j'ai  com- 
mis. 

V.  Donnez-leur , 

etc. 

*  Car  j'ai  com- 
mis. 


care ,  noli  me  con-. 
demnare. 

*  Cluia  peccavi. 
V.  Requiem ,  etc. 

*  Cluia  peccavi. 


DEUXIÈME  NOCTURNE. 


A7it.  Il  m'a  pla-  i     Ant.  In  loco  pas- 
c^'  I  cuae. 

PSAUME  22. 

Te    Seigneur   me 
^  conduit  ;   je  ne 


manquerai  de  rien  : 
il  m'a  placé  dans 
un  lieu  de  pâtu- 
rage. 

Il  m'a  élevé  le 
long  d'une  eau  ra- 
fraîchissante :  il  a 
converti  mon  âme. 

Il  m'a  conduit 
dans  les  sentiers  de 
la  justice  pour  la 
gloire  de  son  nom. 

Aussi,  quand  je 
marcherais  au  mi 

1  •  a 


T)oMiNus  régit  me , 
^  et  nihil  mihi  dé- 
crit: in  loco  pas- 
cuse  ibi  me  colloca- 
vit. 


Super  aquam  re- 
fectionis  educavit 
me  :  animam  me- 
am  convertit. 

Deduxit  me  su- 
per semitas  justi- 
tiœ  :  propter  no- 
men  suum. 

Nam  etsi  ambu- 
lavero    in     medio 


i^eu  du  i  omore  ae  i  umbrae  mortis  :  non 
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"m 

timebo  malâ ,  quo- 
niam  tu  mecam  es. 


Virga  tua  et  ha 
culus     tuus  :     ipsa 
me  consolata  sunt. 

Parâsti  in  con- 
spectu  mec  men- 
sam  ,  adversùs  eos 
qui  tribulant  me. 

Impinguâsti  in 
oleo  caput  nieum: 
et  calix  meus  ine- 
brians  quàm  prœ- 
clarus  est  ! 


Et  misericordia 
tua  sequetur  me  : 
omnibus  diebus 
vitD3  meœ. 

Et  ut  inhabitera 
in  domo  Domini: 
in  longitudinem 
dierum.  Requiem  , 
etc. 


la  mort ,  je  ne 
craindrais  point  les 
maux  ,  parce  que 
vous     ôtes     avec 

moi. 

Votre  verge  et 
votre  houlette  sont 
elles-mcme&t  ce  qui 
me  console. 

Vous  m'avez  pré- 
paré une  table  mag- 
nifique à  la  vue  de 
mes  ennemis. 

Vous  avez  répan- 
du sur  ma  tcte  une 
huile  de  parfum; 
et  combien  le  vin 
dont  vous  avez  rem- 
pli ma  coupe  est-il 
délicieux  ! 

Votre  miséricor- 
de m'accompagne- 
ra pendant  tous  les 
jours  de  ma  vie. 

Afin  que  j'habite 
éternellement  dans 
la  maison  du  Sei- 
gneur. 
Seigneur,  etc. 


Ant.  In  loco  pas-       Ant.  Il  m'a  placé 


iisericor- 
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Ant.    Ne     vous 


souvenez  plus. 


Ant  Delicta. 


PSAUME  24. 

gEiGNEUR    j'ai  éle- 1  4  D  te  ,    Domine 
^ve  mon  âme  vers  |  Aieya;?i    an?mam' 


vous;  mon  Dieu, 
je  mets  ma  confi- 
ance en  vous ,  que 

je  ne  demeure  point 
confus. 

Q\\Q  mes  enne- 
mis ne  se  moquent 
point  de  moi;   tous 


meam  :  Deus  me- 
us ,  in  te  confido , 
non  erubescam. 

Neque  irrideant 
me  mimici  mei  : 
etenim  universi 
qui    sustinent    te 


^ -- ^"-*,    I.UUS  qui    sustment    te 

ceux  qui  vous  at-  non  confundeniur 
tendent  ne    seront  ^'^"lur. 

pas  confondus. 

Clue  tous  ceux-là 
I  tombent     dans    la 
confusion  ,        qui 
commettent  l'injus- 
tice inutilement. 

Seigneur,  faites- 
moi  connaître  vos 
voies  ;  enseignez- 
moi  vos  sentiers. 

Conduisez-moi 
dans  votre   vérité  , 
et    instruisez-moi  , 


Confundantur 
omnes  iniqua  agen- 
tes;  supervacuè. 

Vias  tuas  ,  Do- 
niiiie  ,  demonstra 
mihi  :  et  semitas  tu- 
as edoce  me. 

Dirige  me  in  vô- 
ritate  tuâ  et  edoce 
me:    quia     tu    es 
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Deus  salvator  me- 
us: et  te  sustinui 
totâ  die. 


Reminiscere  mi- 
serationum  tua- 
rum  ,  Domine  :  et 
misericordiarum 
tuarum  quas  à  se- 
culo  smit. 

Delicta  juventu- 
tis  meae:  et  igno- 
rantias  meas  ne 
memineris. 

Secundùm  mise- 
ricordiam  tuam  mé- 
mento meî  tu  :  prop- 
ter  bonitatem  tu- 
am ,  Domine. 

Dulcis  et  rectus 
Dominus  :  propter 
hoc  legem  dabit  de- 
linquentibus  in  via. 


Diriget  mansue- 
tos  in  judicio  ;  do- 


parce  que  vous  êtes 
le  Dieu  mon  sau- 
veur ,  et  je  vous  ai 
attendu  pendant 
tout  le  jour. 

Souvenez-vous 
de  vos  miséricor- 
des ,  Seigneur ,  et 
de  vos  bontés  ,  que 
vous  exercez  dès  le 
commencement  du 
monde. 

Ne  vous  souve- 
nez point  des  fautes 
de  ma  jeunesse ,  ni 
de  mes  péchés  d'- 
ignorance. 

Souvenez-vous 
de  moi  selon  votre 
miséricorde  ,    Sei- 
gneur ,  à  cause  de 
votre  bonté. 

Le  Seigneur  est 
doux ,  il  est  juste  ; 
c'est  pourquoi  il 
donnera  à  ceux  qui 
pèchent ,  la  loi; 
qu'ils  doivent  sui- 
vre. 

Il  fera  marcher 
dans  la  justice  ceux 


■musiP 


i'i-''î^^< 


}'ùi'^- 


mbnignera.         ses  suas 
voies   aux    pacifi- 
ques. 

Toutes  les  voies 
du  Seigneur  sont 
raiscricorde  et  véri- 


Universas  vijg 
Domini  misericor- 
ûia  et  Veritas:  re- 


téenvers  ceiiVn  ;r  .  ^^  ^^^^^^s-'  r« 

cherchent  son  X  m^em  ""^"-^     ''''^' 
ance  et  ses  loi/      L^  ""^H"^  ^J«s  et  tes- 
Seigneur  J^^^ioniaejus. 

cause  de  vot/e  nom  tu^m  ^  'n  ""^"'"^ 
vous  me  nardonnP  ni^^.-'  u  ^^^^^ne, 
rez  mon  Smr  H^^^^beris  pecca^ , 

<^ui  est  l'homme 
Iqui  craint  le  Sei- 
Igneur  ?  il  lui  do^- 
'nera  une  loi  dans 


qu'il 


lia  voie 
jchoisie. 

Son  âme  se  repo- 
Isera  dans  ses  biens, 
F  sa  race  héritera 
|(ie  la  terre. 

,^^5...^?^S'neur  est 

lie 


est  enim. 

^-uis  est  homo 
qui  timet  Domi- 
num  1  legem  statuit 
ei  m  via  quam  eie- 
gn. 

Anima    ejus   in 

bonis  demorabitur- 

etsemenejushœre- 
ditabit  terram. 

Pirmamentum 


[appui  de'-ceux  qu  -est  oSm"™ 
'Mes   yeux    sonJ™î."-":;-^'^'"^.'"--     I 


"^:'  : 


I 
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per  ad  Dominum  : 
quoniam  ipse  evel- 
let  de  laqueo  pedes 
mecs. 

Respice  în  me  et 
miserere  meî  :  quia 
unicus  et  pauper 
sum  ego. 

Tribulationes 
cordis  mei    multi- 
plicatsB    simt  :    de 
necessitatibus  meis 
crue  me. 

Vide  hiimilita- 
tem  meam ,  et  labo- 
rem  meum  :  et  di- 


toujours  élevés  vers 
Dieu  ,  parce  que 
c'est  lui  qui  déga- 
gera mes  pieds  des| 
filets. 

Regardez-moi  et] 
ayez  pitié  de  rnoiJ 
parce  que  je  suis 
seul  et  que  je  suis) 
pauvre. 

Les  afSictions  del 
mon  cœur  se  sont 
multipliées  :  déliv- 
rez-moi des  néces 
sites  où  je  suis  ré^ 
duit. 

Jetez  les  yeux  sur 
mon  humiliation  ei 
sur  ma  peine ,  ei 


mitte  universa  de- !  pardonnez-moi  tou 


licta  mea. 

Respice  inimicos 
meos ,  quoniam 
multiplicati  sunt  : 
et  odio-  iniquo  ode- 
runt  me. 

Custodi  anîmam 
meam  et  crue  me  : 
non      erubescam , 


mes  péchés. 

Considérez  com] 
bien  mes  ennemi 
se  sont  multipliés, 
et  combien  la  hainj 
qu'ils  me  portei 
est  injuste. 

Conservez 
âme  et  délivrez 
moi  :  que  je  ni 
rougisse  point  parc] 


IIP  noitM  t 


que  j'ai  espéré  ^T^Ï^^ÏI^;;^;^;;^;]^ 
Lesjustesetceux 


[qui  ont    le    cœur 

droit  se  sont  unis  à 

moi  parce  que  je 

vous  ai  attendu. 

,  0  Dieu,  délivrez 

[Israël  de  tous   les 

Imaux   qui     Paffli- 

igent. 

Seigneur ,  don- 
Inez,  etc. 

Ant.  Ne  ^rous 
souvenez  point , 
iSeigneur,  des  pc- 


Innocentes  et  rec- 
ti^  adhseserunt  mi- 

hi:    quia   sustinui 
te. 

Libéra ,     Deus , 
Israël  ex  omnibus 

tnbulationibus  su- 
is. 

Requiem,  eta 

A7iL  Delicta  ju- 
ventutis  meœ  et  ig- 
norantias  meas  ne 


ches    de    ma  jeu-   memineris  ,      Do- 
nesse  ,    m  de  mes  |  mine. 
ignorances  passées. 


Ant. 
|7oir. 


Je 


crois 


Ant.    Credo    vi- 
dere. 


PSAUME  26. 


|[e  Seigneur  est  ma 
lumière  et  mon 
palut  :  que  crain- 
Idrais-je  'î 


noxMiNus  illumina- 

tio  mea  et  salus 

quem  time- 


tio 
mea 
bol 

I,       ^     -       -    — ,     Dominus  protec- 
le  protecteur  de  ma  i  tor  vitae  meceTà  quo 
|ne:  de  qui  aurais-  trepidabo  ? 

IIP  noitM  *) 


Le  Seigneur  est 


t- 


..'I™  ;, 


'"i; 


m 


.    M- 
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Dùm  appropiant 
super  me  nocentes  : 
ut  edani  carnes  me- 
as  ; 

4ui  tribulant  me 
inimici  mei  :  ipsi 
infirmati  sunt  et  ce- 
ciderunt. 


Si  consistant  ad- 
versùm  me  castra  : 
non  timebit  cor  me- 
um. 

Si  exurgat  adver- 
sùm  me  prœlium: 
in  hoc  ego  sperabo. 


Unampetii  à  Do- 
mino, hanc  requi- 
ram:  ut  inhabitem 
in  domo  Domini  , 
omnibus  diebus 
vitae  mees. 


Ut   videam   vo- 
luptatem   Domini^ 


Lorsque  les  mé- 
chants s'avançaient 
vers  moi  pour  dé- 
vorer  ma  chair  ; 

Lorsque  mes  en- 
nemis m'affli- 
geaient ,  ils  se  sont! 
affaiblis      eux-mê- 
mes ,     et    ils  gonti 
tombés. 

Cluand  je  serais! 
assiégé    par    tonte 
une    armée ,   moiil 
cœur     ne      serait 
point  consterné. 

Cluand  elle  fon^ 
drait  sur  moi  pour 
me  combattre  ,  le 
combat  même  re^ 
doublerait  mon  es 
pérance. 

J'ai  fait  une  de] 
mande     au     SeiJ 
gneur  ,  et  je  la  luj 
ferai  toujours ,  qu 
est  d'habiter  dani 
la  maison  du 
gneur  pendant  toi) 
les  jours  de  ma  vi^ 
Afin  de  conter 
pler  les  délices  dj 


é^ 


^W!VMHI<f%^ 


fitSVe^'l^  ^'11.7-'- ^«-P'U- 


siter  son  temple. 

Car  il  m'a  caché 
dans  son  tabernacle 
au  jour  de  l'afflic- 
tion ;  il  m'a  mis  à 
couvert  dans  le  se- 
cret de  sa  tente. 

Il  m'a  élevé  sur 


ejus. 

Cluoniam  -  ab- 
scondit  me  in  ta- 
bernaculo  suo  :  in 
die  malorum  pro- 
texit  me  in  abscon- 
ditotabernaculisui. 

In  petrâ  exaltavit 


ma  tête  au-dessus 
de  mes  ennemis. 
Je  me  suis  tour- 


super  inimicos  me 
os. 

Circuivi ,  et  im- 


?ftîr?iP!];ii;-°'-'.-tabeC- 


et  je  lui  ai  offert 
dans  son  temple  un 
sacrifice  de  louan- 
ges et  de  cris  de 
joie;  je  chanterai 
des  cantiques  et  des 
hymnes  au  Sei- 
gneur. 

Seigneur ,  écou- 
tez ma  voix  et  les  ! 
cris  que  je  vous 
adresse  ;  ayez  pitié 
de  moi  et  exaucez- 
moi. 

Mon  cœur  vous 
Pî^rlé,   mon    vi- 


culo  ejus  hostiam 
voeiierationis  :  can- 
tabo  ,  et  psalmum 
dicam  Domino. 


Exaudi  ,  Domi- 
ne ,  vocem  meam , 
quâ  clamavi  ad  te  : 
miserere  mei ,  et 
exaudi  me. 


Tibi 
meum 


dixit    cor 
^xquisivit 


•«!»'  :' 
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te  faciès  mea 
ciem  taam  ,  Domi- 
ne ,  rcquiram. 

Non  avertas  f aci- 
em  tuam  à  me  :  ne 
déclines  in  ira  à 
servo  tuo. 

Adjutor  meus  es- 
te ,  ne  derelinquas 
me  :  neqiie  despi- 
cias  me  ,  Deus  sa- 
lutaris  meus. 


Ctuoniam  pater 
meus  et  mater  mea 
derelinquerunt  me: 
Dominus  autem  as- 
sumpsit  me. 

Loge  m  pone  mi- 
hi ,  Domine  ,  in  via 
tua:  et  dirige  me 
in  semitam  rectam , 
propter  inimicos 
meos. 

Ne  tradideris  me 

in  animas  tribulan- 

tium    me  :    quoni- 

I  am     insurrcxerunt 


sage  vous 


a  cher- 
ché ;  Seigneur ,  je 
chercherai  votre  vi- 
sage. 

Ne  me  cachez 
pas  votre  visage  :  ne 
vous  détournez  point 
de  votre  serviteur 
dans  votre  colère. 

Soyez  mon  ap- 
pui ,  ne  m'abandon- 
nez pas  et  ne  me 
méprisez  pas ,  ô 
Dieu  qui  êtes  mon 
sauveur  ! 

Car  mon  père  et 
ma  mère  m'ont 
abandonné  ;  mais 
le  Seigneur  m'a 
pris  avec  lui. 

Seigneur ,  don- 
nez-moi une  loi 
dans  votre  voie  ,  et 
conduisez-moi  dans 
un  sentier  droit ,  à 
cause  de  mes  enne- 
mis. 

Ne  m'abandon- 
nez pas  à  la  volon- 
té de  ceux  qui  me 
persécutent ,  parce 


qu'il  s'es 
tre  moi  ( 
injustes 
niquitc  s 
tre  elle-i 

Je  crc 
verrai  1 
Seigneui 
terre  des 

Attenc 
neur  av 
rage  mal 
tre  cœu 
ferme  ,  i 
le  Seign 

Seiffne 


'5 

Aiit. 


J 


j'espère  c 
rai  des 
Seigneui 
terre  des 

V.  0.1 
neur  les 
les  princ 

R.  Av 
ces  de  soi 

Notre 


Réponi 

Seigneur 
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qu'il  s'est  élevé  con- 
tre moi  des  témoins 
injustes  ,  et  que  l'i- 
niquité a  menti  con- 
tre elle-même. 

Je  crois  que  je 
verrai  les  biens  du 
Seigneur  dans  la 
terre  des  vivants. 

Attendez  le  Seig- 
neur avec  un  cou- 
rage mâle  ;  que  vo- 
tre cœur  demeure 
ferme  ,  et  attendez 
le  Seigneur. 

Seigneur  ,  etc. 

Aiit.  Je  crois  et 
j'espère  que  je  joui- 
rai des  biens  du 
Seigneur  dans  la 
terre  des  vivants. 

V.  aue  le  Seig- 
neur les  place  avec 
les  princes  , 

R.  Avec  les  prin- 
ces de  son  peuple. 

Notre  Père  ,  etc. 


in  me  testes  iniqui  , 
et  mentita  est  ini- 
quitas  sibi. 

Credo  videre  bo- 
na  Domini  :  in  ter- 
ra viventium. 

Expecta  Domi- 
num ,  viriliter  âge  : 
et  confortetur  cor 
tuum ,  et  sustine 
Dominum. 

Requiem,  etc. 

Ant.  Credo  vi- 
dere bona  Domini 
in  terra  viventium. 


V.  Collocet  eos 
Dominuscumprin- 
cipibus  , 

R.  Curn    princi- 
pibus  populi  sui. 
Pater  noster ,  etc. 


Répondez-moi , 
Seigneur;      faites 


IV«  LEÇON. 


Responde  mihi  , 
quantas  habeo  ini- 


«I!  ''■•" 


I 
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quitates  et  peccata  ; 
scelera  mea  et  de- 
licta  ostende  iiiihi. 
Cur    faciem  tuam 
abscondis  ,  et  arbi- 
trarisme  inimicum 
tuum  7  Contra  foli- 
um  quod  vento  ra- 
pitur   ostendis  po- 
tentiam  tuam  ,    et 
stipulam       siccam 
persequeris.     Scri- 
bis  enim  contra  me 
amaritudines  ,     et 
consumere  me  vis 
peccatis  adolescen- 
tioe  meoB.    Posuisti 
innervopedemme- 
um,   et    observâsti 
omnes  semitas  mc- 
as  ,   et  vestigia  pe- 
dum  meorum  con- 
siderâsti.  Glui  qua- 
si   putredo   consu- 


mendus  sum  ,  et 
quasi  vestimenlum 
quod  comeditur  à 
tineâ. 


Il 


|moi  voir  combien 
j'ai  commis  d'ini- 
quités et  de  péchés- 
découvrez-moi  les 
crimes  et  les  offen- 
ses pour  lesquels 
vous  m'atiiigez. 
Pourquoi  me  ca- 
chez-vous votre  vi- 
sage ,  et  me  traitez- 
vous  comme  votre 
ennemi  '?  Vous 
faites  paraître  votre 
puissance  contre 
une  feuille  que  le 
vent    emporte ,    et 

yousvousappliquez 
à  persécuter  une 
paille  toute  dessé- 
chée. Car  vous 
écrivez  contre  moi 
des  sentences  amè- 
res,  et  vous  me 
voulez  accabler  des 
péchés  de  ma  jeu- 
nesse. Vous  tenez 
mes  pieds  dans  les 
fers  ,  vous  observez 
toutes  mes  démar- 
ches ,  et  vous  con- 
sidérez les  cicatrices 


que  les  ch 
imprimée, 
pieds, 
traitez  de 
quoique 
même   je 
que  corn  m 
pourri  qui 
sume  ,    et 
un  vôteme 
par  ies  ver: 
R.  Souve; 
de  moi ,  m( 
puisque     ) 
n'est  qu'un 
passe  et  ne 
ne  plus  ; 

♦  Et  que ( 
me  voient  a 
hui  ne  me 
phis. 

y.  Seign 
crie  vers  \ 
fond  de  l'at 
je  suis  :  Se 
écoutez  ma 

♦  Et  que 
etc. 


'*SW*' 
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que  les  chaînes  ont 
imprimées  sur  mes 
pieds.  Vous  me 
traitez  de  la  sorte , 
quoique  de  moi- 
même  je  ne  sois 
que  comme  un  bois 
pourri  qui  se  con- 
sume ,  et  comme 
un  vêtement  rongé 
par  les  vers. 

R.  Souvenez- vous 
rie  moi,  mon  Dieu, 
puisque  ma  vie 
n'est  qu'un  vent  qui 
passe  et  ne  retour- 
ne plus  ; 

♦  Et  que  ceux  qui 
me  voient  aujourd'- 
hui ne  me  verront 
pins. 

V.  Seigneur  ,  je 
crie  vers  vous  du 
fond  de  l'abîme  où 
je  suis  :  Seigneur  , 
écoutez  ma  voix. 

♦  Et  que  ceux, 
etc. 


pi?»," 


R.  Mémento 
mei  ,  Deus  ,   quia 
ventus     est      vita 
mea  ; 


*  Nec  aspiciat  me 
visus  hominis. 


V.  De  profundis 
clamavi  ad  te  ,  Do- 
mine; Domine,  ex- 
audi  vocem  meam. 


*  Nec  aspiciat , 
etc. 


%«:\ 


• 

% 

^.  ,'■< 

«     \i 
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Homo  natus  de 
niuliere  ,  brevi  vi- 
vcns  tempore ,  re- 
plotur  multis  mise- 
riis.  Clui  quasi  flos 
egreditur  ,  et  con- 
teritur,  etfugitve- 
lut  umbra  et  nun- 
quam  in  eodem 
statu  permanet.  Et 
dignum  ducis  su- 
per hujuscemodi 
aperirc  oeulos  tuos , 
et  adducere  eum 
tecum  in  judicium. 
Cluis  potcst  facere 
mundum,  de  im- 
mundo  conceptum 
semine  ?  Nonne 
tu  qui  solus  es? 
Brevel  dies  homi- 
nis  sunt ,  numerus 
mensium  ejus  apud 
te  est  ;  constituisti 
terminos  ejus  ,  qui 
proBteriri  non  pote- 
runt.  Recède  pau- 
lulùm  ab  eo ,  ut 
quiescat ,  donec  op- 


L'homme  ne  de 
la  femme  vit  peu  de 
temps",  et  il  est  plein 
de  beaucoup  de  mi- 
sères.   Il  ressemble 
à  une  fleur  que  l'on 
foule  aussitôt  qu'- 
elle commence  à  pa- 
rai tre  ,    et  s'enluit 
comme  une  ombit: 
qui    ne      demeure 
point  en  un  même 
état.    Et  cependant 
vous    croyez    qu'il 
est  digne  de  vous 
de  tenir  vos  yeux 
ouverts  sur  lui ,  et 
de  le  faire  entrer  en 
jugement         avec 
vous.      CLui    peut 
rendre  l'homme  pur 
et  juste  ,  étant  con- 
çu d'un   sang  im- 
pur ?     N'êtes- vous 
pas  le  seul  qui  le 
puissiez?  Les  jours 
de    l'homme    sont 
courts ,  et  vous  avez 
arrêté  le  nombre  de 


ses  anne 
lui  avez  p 
bornes  qu 
passer, 
donc  votr 
dessus  lui 
l'affliger , 
demeure  ( 
jusqu'à    c 
mort  lui 
aussi 
qu'est  la 
journée  a 
naire. 

R.  Hch 
gneur ,  qu 
malheurei 
avoir  tan 
durant  r 
Q,ue  ferai- 
rable  que 
Où  m'en! 
sinon  vei 
mon  Dieu 

*  Ayez 
moi  lorsq 
viendrez  a 
jour, 

V.  Mon 

i'ort  trnnbU' 
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ses  années  ;  vous 
lui  avez  prescrit  des 
bornes  qu'il  ne  peut 
passer.  Retirez 
donc  votre  main  de 
dessus  lui  :  cessez  ae 
l'affliger ,  afin  qu'il 
demeure  en  repos  , 
jusqu'à  ce  que  la 
mort  lui  devienne 
aussi  agréable 

qu'est  la  fin  de  la 
journée  au  merce- 
naire. 

R.  Hélas!  Sei- 
gneur ,  que  je  suis 
malheureux  de  vous 
avoir  tant  oflfensé 
durant  ma  vie  ! 
due  ferai-jê ,  misé- 
rable que  je  suis  1 
Où  m'eni'uirai-je  , 
sinon  vers  vous , 
mon  Dieu  1 


veniat ,    sicut 


tata 

mercenarii 

ejus. 


dies 


*  Ayez  pitié  de 
moi  lorsque  vous 
viendrez  au  dernier 
jour. 

V.  Mon  âme  est 
iort  troublée  *  mais . 


I — 


R.  Heu  mihi, 
Domine  ,  quia  pec- 
cavi  nimis  in  vitâ 
meâ  !  Quid  faciam , 
miser?  Ubi  fugi- 
am  ,  nisi  ad  te  , 
Deus  meus  1 


*  Miserere  meî , 
du  m  veneris  in  no- 
vissimo  die. 

V.  Anima    mea 


%■■■    :  j,  |,  - 


il 


fci*  ■  ,(',.■ 


'"h"- 
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sed  tu  ,    Domine  ,  i  ^^ï^^^^^     secou- 
succurre  ei.  rez-la. 

*  Miserere.  *  Ayez  pitié    de 

I  moi. 

Vie  LEÇON. 


Ctuis   mihi    hoc 
tribuat ,  ut  in    in- 
ferno  protegas  me 
et  abscondas    me 
donec     pertranseat 
furor  tuus  ,  et  con- 
stituas mihi  tempus 
in    quo    recorderis 
mei  1  Putasne  mor- 
tuus  homo  rursùm 
vivat  1        Cunctis 
diebus  ,       quibus 
nunc  milito ,  expec- 
to  donec  veniat  im- 
mutatio  mea.     Vo- 


Que  ne  puis-je 
obtenir  que  vous 
me  cachiez  dans 
quelque  lieu  sur  la 
t^rre,    jusqu'à     ce 

que  votre  fureur  soit 
passée,  et  que  vous 
ordonniez  un  temps 
auquel  vous  vous 
souveniez  de  moi  ! 
L'homme  peut-il 
revivre,  étant  morti 
J'attendrai     donc 

durant  les  jours  que 
je  suis  ici  dans  ce 


cabis  me  ,    et  ego  combat ,  le  moment 

respondebo        tibi. '"*' "     - 

Operi  manuum 
tuarum  porriges 
dexteram.  Tu  qui- 
dem  gressus  meos 


'^  ;"7  '"^^-^  "*"*•  vuusienurez 
dmumerasti,  sed  vnire  main ,  et  vous 
parce  peccaiismeis.   ferez  mfspr-iVnr^^  a 


parce  peccaiismeis 


etlagriiced'unheu 
reux  changement. 
Vous  m'appellerez, 
et  je  vous  répon- 
drai.  Vous  tendrez 


lerez  miséricorde  à 
celui  qui  est  votre 
ouvrage,  il  est  vrai 


f 


f^ 


Il,-,   -t .'  'îtk  1 
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que  vous  avez 
compté  tous  mes 
pas  :  mais  ,  sans  y 
avoir  égard  ,   par- 


donnez-moi      mes 
offenses. 

R.  Seigneur  ,  ne 
vous  souvenez  point 
de  mes  pèches.  mine  , 

.  *  f  oi^sque  vous  ]  *  Dùm  veneris 
viendrez  juger  lehudicare  seculum 
monde      par      Je    per  ignem. 


P.  Ne  recorderis 
pec^ata  mea  ,  Do- 


feu. 

V.  Seigneur  mon 
Dieu,  rendez  ma 
voie  droite  en  votre 
présence. 

*  Lorsque. 
Seigneur ,    don- 
nez, etc. 

*  Lorsque. 


y.  Dirige  ,  Do- 
mine Deus  meus , 
in  conspectu  tuô 
viam  meam. 

*  Dùm  veneris. 

Requiem ,  etc. 


*  Diàm  veneris. 
TROISIÈME  NOCTURNE. 

Seigneur.  ]  ceat.  ^ 

PSAUME  39. 


t'ai  attendu  le  Sei- 
J  gneur  avec 

grande  impatience , 


UxpECTANs  expec- 
^  tavi  DomJnum  • 
et  intendit  mihi. 


yî 


f.\ 


m 
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Et  exaudivit  pre- 
ces  meas  :  et  eduxit 
me  de  lacu  miserise 
et  de  luto  fœcis. 

Et  statiiit  supra 
petram  pedes  meos  : 
et  direxit  gressus 
meos. 

Et  immisit  in  os 
meum  canticum 
novLim  :  carmen 
Dec  nostiO. 


Videbunt  multi , 
et  timebunt  :  et  spe- 
rabunt  in  Domino. 

Beatus  vir  cujus 
est  nomen  Domini 
spes  ejus:  et  ron 
respexit  in  vanita- 
tes ,  et  insanias  fal- 
sas. 


Multa  fecisti  tu , 
Domine  Deus  me- 


et  enfin  il  m'a  écou- 
té. 

Il  a  entendu  mes 
prières:  il  m'a  tiré 
d'un  fond  de  misère 
et  d'un  abîme  de 
boue. 

Il  a  affermi  mes 
pieds  sur  la  pierre , 
et  il  a  conduit  mes 
pas. 

Il  m'a  mis  dans 
la  bouche  un  nou- 
veau cantique ,  un 
cantique  de  lou- 
ange pour  notre 
Dieu. 

Plusieurs  verront 
et  craindront ,  et  ils 
espéreront  dr^ns  le 
Seigneur. 

Heureux  celui 
qui  met  toute  son 
espérance  au  nom 
du  Seigneur ,  et  qui 
ne  regarde  point  ies 
vanités ,  ni  les  fo- 
lies pleines  de  men- 
songes. 

_  Seigneur     mon 
Dieu ,    vous    avez 


'»*n:% 
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fait  des  merveilles 
I innombrables:  nul 

ne  peut  vous  égaler 
dans  vos  pensées. 
I  Si  je  veux  les  re- 
présenter par  mes 
Iparoles,  je  trouve 
que  le  nombre  en 
est  innombrable. 

||  Vous  n'avez!  Sacrifidum  et 
point  voulu  de  sa-  oblationem  noluil 
icriijœm d'offrande,  ti:  aures  autm 
mais  vous  m'avez  perfecisti  mihi 
donne  des  oreilles 
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us,  mirabilia7ùà: 
et^  cogitation]  bus 
tuis  non  est  qui  si- 
milis sit  tibi. 

Annuntiavi  *x 
locutus  sum:  mul- 
tiplicati  sunt  super 
numerum. 


Holocaustum  et 


[pour  entendre. 
Vous         n'avez 

int         demande   pro  peccato  non  nos- 
holocauste        ni   tulâsti :  tune  iixi- 
d^ostie  pour  le  pe-   Eœe  venio 
elle;  alors  j'ai  dit; 
|Me  voici. 

lia  été  écrit  de       ^,,    ^,„„,^     „,.,, 
n^oiàlatôte   du   scriptum^e^de  m 
[livre,  que  je  ferais  lut  lacerem  volim 


In    capite    libri 


Irotre  volonté  :  c'est 
lœ  que  je  veux ,  ô 
jinon  Dieu  f  et  votre 
■loi  est  gravée  au 
Ifond  de  mon  cœur. 
!  J'ai  annoncé  vo- 
tre  juctice  dans  une 


35 


tatem  tuam:  Dcus 
meus  ,  volui ,  et  îe- 
gem  tuam  in  me- 
aio  cordis  mei.   ., 

■annuntiavi  jus- 
titiam  tuam  in  ec- 


"m 


«  ^1» 
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clesiâ  magna  :  ecce 
labia  mea  non  pro- 
hibebo  .  Domine , 
tu  scîsti. 

Justitiam  tuam^ 
non  abscondi  in 
corcle  meo  :  verita- 
tem  tuam  et  salu- 
tare  tuum  dixi. 

Non  abscondi 
miserico  iiam  tu- 
am :  et  veritatem 
tuam  à  concilio 
multo. 

Tu  autem  ,  Do- 
mine ,  ne  longé  fa- 
cias  miserationes 
tuas  à  me  :  miseri- 
cordia  tua  et  veritas 
tua  semper  susce- 
perunt  me. 

Ctuoniam 
cumdederunt 
mala ,  quorui 
est  numerus  : 
prehenderunt 
iniquitates  meœ ,  et 
non  notui  ut  vide- 
rem. 


cir- 
me 
.  non 
com- 
me 


grande  assemblée; 
je  ne  tiendrai  point 
ma  bouche  1  rmée  ; 
Seigneur,  \ous  le 
savez. 

Je  n'ai  point  con- 
centré votre  justice  | 
dans    mon    cœur  : 
j'aipubliô  votre  v6-| 
rite  ,  et  le  salut  que 
vous  me  donnez. 

Je  n'ai  point  celél 
votre     miséricorde 
et  votre  vôriiô  dans] 
une  grande  assem- 
blée. 

N 'éloignez  point  J 
Seigneur ,  vos  mi-j 
séricordes  de  moi:| 
votre  miséricorde 
et  votre  véritél 
m'ont  toujours  gar- 
dé. 

Car  je  suis  envi-j 
ronné  de  maux  in-j 
nombrables  :  mea 
iniquités  m'ont  ac-l 
câblé  sans  que  j'aie 
pu  les  connaître. 


A  MATINES. 

|1  es  cheveTde  ?n«  I  '™.' ^Pt^r  capillos 

!«>'a'abanl°nnr"'  Se™  '^'^■"^"'^uit 
;    Seigneur ,    ou'il       n«      i 

vous  plaise  de  me  nn  -""^^^^^^^  ^^^^  > 
r^pln-rL  o  •  ^^  Domine ,  ut  ernnc 
[ûeinrer:  Seigneur     m^.    -n      •    eruas 


i  secourir. 

Il   9"^^^   tous    ceux 
mi     cherchent    à 

m'ôfpr  la  tri.    .,„•_, 


couver  s  de  confu- 
sion et  de  honte. 

j  Glueceuxquime 
veulent  du  mal  re- 
staura ent  en  arrière 

letqu'ils  soient  dans 
'ignominie. 

^^^e  ceux  qui  dé- 
liant mc>  secongra- 
[lulent  de  leurs  bons 
Isuccès ,  tombent 
aussitôt  dans  la 
confusion  qu'ijs 
^'"entent. 

^ue  tous  ceux 
jûui  vous  cherchent 
Km  pleins  d'allé 


respice. 

Confnndantur  et 
revereantur  simul 


m'ôtcr  la  vit  soient    'f  :^^^^^^"r  simul , 

couversdeconfn     ^       ^"^™^    ^^i- 
sion  et  de  hrr5^-   i^.^^    "^^am  :    ut 


mam    meam  : 
auferant  eam.  * 

Convertantur  re~ 
trorsùiu  et  révère^ 
aLtur;  qui  volunt 
mihi  mala. 

Ferant  confestim 
confusiunemsuam; 
qui    dicunt    mihi; 


Kuge, 


Exultent  et  lœ- 
tentur  super  te  om- 
îmes   îuœreiiLes  te; 


F======:r~~=:^^  semper: 


■aHf 


i 
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Magnificetur  Do- 
minus  !  qui  diligant 
salutare  tuum. 


Ego  autem  men- 
dicus  sum  et  pau 


réjouissent  en 

vous;  que  ceux  qui 
aiment  le  salut  que 
vous  donnez ,  disent 
sans  cesse  :  Le  Sei- 
gneur soit  glorifié  ! 


Pour    moi 
suis      pauvre 


per  :  Dominus  sol-  abandonné 
licitus  est  meî.  ^"   c^^^o^^o, 

Adjutor  meus -et 
protector  meus  es 
tu  :  Deus  meus  ,  ne 
tardaveris. 


Requiem ,  etc. 

Ant.  Complaceat 
tibi  ,  Domine  ,  ut 
eripias  me  ;  Domi- 
ne ,  ad  adjuvan- 
dum  ne  respice. 

Ant  Sana,  Do- 
mine. 


je 
et 

mais 
le  Seigneur  prend 
soin  de  moi. 

Vous  êtes  mon 
secours ,  vous  êtes 
mon  protecteur  ; 
mon  Dieu,  ne  dif- 
férez pas  à  me  se- 
courir. 

Seigneur  ,  don- 
nez ,  etc. 

A7it.     Daignez, 
Seigneur  ;  me  déli- 
vrer ;        regardez- 1 
moi ,       Seigneur, 
pour  me  secourir. 

Ant.    Seigneur,, 
j  guérissez. 

PSAUME  40. 

pEATus  qui  intelli-    |Jeureux  celui  qui] 

"    comprend   hi 
pauvre 


JJ 


git    super 


num  et  pauperem  :  j  retat 


mon  âme  ,  c; 


■r!  .-:) 
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de  1  afflige  ;  le  Sei- ,  in  die  malâ  libéra- 
gneur  le  délivrera   bit  eum  Dominus 
dans    le   mauvais 


jour, 

j    Q-ue  le  Seigneur 
j'ie  cunserve  et  lui 

donne  la  vie  ;  qu'il 
le   rende    heureux 
sur  la  terre;  qu'il 
ne        l'abandonne 
j  point  à  la  volonté 
!  de  ses  ennemis 
I    Glu e  le  Seigneur 
l'assiste    quand    il 
sera  couché  sur  le 
lit  de  sa  douleur; 
vous   avez   remué 
tout  son  lit  dans  sa 
maladie. 

J'ai  dit  :  Sei- 
gneur, ayez  pitié 
de  moi,  guérissez 
mon  âme  ,  car  j'ai 
péché  contre  vous. 

Mes  ennemis  ont 
feit  des  impréca- 
tions contre  moi  : 
Q-uand     mourra-t- 


in quand  sa  mé- 
moire périra-t-elle  7 


Si 


queiqu' 


un 


Dominus  conser- 
vet  eum  et  vivificet 
eum  ,  et  beatum  fa- 
cial eum  in  terra; 
et  non  tradat  eum 
in  animam  inimi- 
corum  ejus. 

Dominus  opem 
ferat  illi  super  lec- 
turn  doloris  ejus  ; 
universum  straium 
ejus  versâsti  in  in- 
firmitate  ejus. 

Ego  dixi  :  Domi- 
ne ,  miserere  meî: 
sana  animam  me- 
ani  ,  quia  peccavi 
i^'bi. 

Inimici  mei  dixe- 
runt  mala  mihi  : 
Q^uandô  morietur, 
et  peribit  nomeii 
ejus  7 

Et  si  egredieba- 


:L:--fi 


'm 
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tur  ut  videret ,  vana 
loquebatur  :  cor 
ej  us  congregavit 
iniquitatem  siiji. 


Egrediebatur  fo- 
ras :  et  loquebatur 
in  idipsum. 

Adversùm  me 
susurra bant  omnes 
inimici  mei  :  ad- 
versùm me  cogita- 
bant  mala  mihi. 


Verbum  inl- 
qumn  constituerunt 
adversùm  me  : 
numquid  qui  dor- 
mit non  adjiv^iet  ut 
resurgat  1 

Eienim  home 
pacis  meoB  ,  in  quo 
speravi  :  qui  edebat 
panes  meos ,  mag- 
nificavit  super  me 
supplanîationem. 


d'eux  entrait  pour 
me  voir ,  il  me  par- 
lait avec  des  pa- 
roles trompeuses , 
et  son  cœur  était 
plein  d'iniquité. 

Il  sortait  dehors , 
et  allait  parler  avec 
les  autres  à  mon 
désavantage. 

Tous  mes  enne- 
mis se  disaient  des 
mots  en  secret  pour 
renverser  ma  fai- 
blesse :  ils  tra- 
maient contre  moi 
de  mauvais  des- 
seins. 

Ils  ont  formé 
contre  moi  une  ré- 
solution injuste; 
mais  celui  qui  dort 
ne  se  relôvera-t-il 
donc  pas  1 

Cet  homme 

me  me  en  qui  je 
trouvais  ma  paix, 
en  qui  je  mettais 
mon  espérance ,  et 
qui  mangeait  de 
mon     pain ,     fait 


gloire  ( 
P'^r  pai 


gloire  de  me  trom 


p-^r  par  une  insigne 
méchanceté. 

Mais  vous ,  Sei- 
gneur, ayez  pitié 
de  moi,  et  ressus- 
citez-moi,  et  je  leur 
rendrai  ce  qu'ils 
méritent. 

J'ai  reconnu  que 
vous    m'aixîiiez   et 
que    vous    vouliez 
mon  salrt,  en  ce 
que   je    ne    serai 
point   un  sujet  de 
joie  à  mon  ennemi. 
Vous  m'avez  pris 
avec  vous  à  cau-^a 
de  mon  innocence , 
et  vous  m'avez  af- 
fermi pour  jamais 
devant  vos  yeux. 

Q,ue  le  Seigneur, 
le  Dieu  d'Israël, 
soit  béni  dans  la 
suite  de  tous  les 
siècles. 

Seigneur  ,  don- 
nez ,  etc. 

An  t.  Seigneur  , 
guérissez  m  on  âme ,    m  ine 


Tu  autem,  Do- 
lï^ne ,  miserere 
meî,  et  resuscita 
me:  et  retribuam 
eis. 

In  hoc  cognovi 
quoniam  voluisti 
me  ;  quoniam  non 
gaudebit  inimicus 
meus  super  me. 

Me  autem  prop- 
ter  innocentiam 
suscepisti:  et  ccn- 
firmâsti  me  in  con- 
spectu  tuo  in  aeter- 
num. 

Benedictns  Do- 
minus  Deus  Israël 
à  seculo  et  usquô  in 
seculum  ;  Fiat . 
fiât.  ' 

Requiem ,  etc. 
Ant.  Sana,  Do- 


animam 
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meam ,  quia  pecca- 
vi  tibi. 
Ant.  Sitivit. 


car  j'ai  péché  cou- 
tre  vous. 

Ant.  Mon  âme. 


PSAUME  41. 


QUKMADMODUM  clc- 
sic'erat  ceiTus  ad 
fontes  aquarum  ; 
ità  desiderat  anima 
mea  ad  te  ,  De  us. 


Sitivit  anima 
mea  ad  Deum  for- 
tem  ,  rivum  :  qiian- 
'dô  veniam,  et  ap- 
parebo  ante  faciem 
Dei'? 

Fuerunt  mihi  la- 
crvmae  mese  panes 
die  ac  nocte:  dùm 
dicitur  mihi  quoti- 
diô:  Ubi  est  Deus 
tu  us  1 

HoBC  recordatus 
sum,  et  effudi  in 
memimammeam: 
quoniam  transibo 
in  locum  taberna- 


/^OMME  le  cerl'sou- 
^  pire  avec  ardeur 
après  les  sources 
des  eaux  ;  mon 
âme  soupire  ainsi 
après  vous ,  ô  mon 
Dieu! 

Mon  âme  a  une 
soif  ardente  pour 
le  Dieu  vivant  : 
quand  irai-je  pa- 
raître de\^ant  la 
face  de  mon 
Dieul 

Mes  larmes  sont 
devenues  mon  pain 
jour  et  nuit,  pen- 
dant qu'on  me  dit 
à  toute  heure  :  Où 
est  votre  Dieu  % 

Je  me  suis  sou- 
venu de  ces  choses, 
et  j'ai  répandu  mon 
âme  en  moi-même  ; 
car  j'entrerai  dans 


f^mm/mmmÊ- 
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le  lieu  du  taberna- 1  culiadmirabilis  us- 
cle  admirable,  jus- 1  que     ad     domum 


que  dans  la  maison 
de  Dieu , 

Parmi  les  cris  de 
joie  et  les  actions 
de  grâces  et  les 
chants  de  ceux  qui 
sont  en  festin. 

O     mon     âme  ! 


Dei, 

In  voce  exulta- 
tionis  et  confessio- 
nis:  sonus  epulan- 
tis. 

Gluarè  tristis  es 


pourquoi  êtes-vous  anima  mea  :  et  quai 


triste ,  et  pour- 
quoi me  troublez- 
vous  ? 

Espérez  en  Dieu, 
car  je  lui  rendrai 
encore  mes  actions 
de  grâces  comme 
|au  Sauveur  que  je 
regarde  sans  cesse , 
et  comme  à  mon 
Dieu. 

Mon    âme    s'est 
troublée    en    moi- 


ré conturbas  me  7 


Spera  in  Deo, 
quoniam  adhuc 
con/itebor  illi  :  sa- 
luiare  vultûs  mei, 
et  Deus  meus. 


Ad  meipsum  ani- 
ma mea  conturbata 


mtme ,  c  est  pour-  est  :  proptereà  me- 
quoiiemeso:ivipn_   ,v.^.  ^r^,  '"^^ 


quoi  je  me  souvien- 
drai de  vous  dans 
la  terre  du  Jour- 
dain,  près  d'Her- 
mon  et  de  la  petite 
montagne. 


mor  cro  tiû  de  ter 
râ     Jonianis ,     et 

Hermoniim  à  mon- 
te modico. 


m 


a* 


■fi 


m 
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Abyssus  abyp- 
sum  invocat  :  in 
voce  cataractarum 
tuarum. 

Omnia  excelsa 
tua  et  fluctus  tui  : 
super  me  transie- 
runt. 

In  die  mandavit 
Dominus  miseri- 
cordiam  suam  :  et 
nocte  canticum 
ejus. 


Apud  me  oratio 
Dec  vitœ  meoe  ;  di- 
cam  Deo  :  Suscep- 
tor  meus  es  tu. 

duarô  oblitus  es 
mei ,  et  quarè  con- 
tristatus  incedo  : 
dû  m  affligit  me  inir 
mie  us  ? 


Dùm  confrin- 
guntur  ossa  mea  : 
exprobraverunt  mi- 


Un  abime  en  at- 
tire un  autre ,  pen- 
dant que  vous  faites 
pleuvoir  les  maux 
sur  ma  tête. 

Toutes  vos  tem- 
pêtes  et  vos  flots 
sont  venus  fondre 
sur  moi. 

Le  Seigneur  re- 
commande sa  mi- 
séricorde durant  le 
jour  ,  et  les  can- 
tiques d'actions  de 
grâces  durant  la 
nuit. 

J'offre  en  moi  ma 
prière  au  Dieu  de 
ma  vie  ;  je  dirai  à 
Dieu  :  Vous  êtes 
mon  refuge. 

Pourquoi  m'avez- 
vous  oublié ,  et 
pourquoi  marchô- 
je  avec  un  visage 
triste  ,  dans  l'alflic- 
tion  que  je  reçois 
de  mon  ennemi  1 

Mes  ennemis, 
qui  me  font  souf- 
frir ,     m'insultent 


pendant 
os  sont  bri 

lis  me  d 
les  jours  : 
votre  Diei 
âme  ! 
êtes-vous 
pourquoi 
blez-vous  1 

Espérez 
car  je  lui 
encore  me 
de  grâces 
au  Sauvei 
regarde  sai 
et  comme 
Dieu. 

Seigneu 

îz ,  etc. 

AjU.  Mi 
est  altéré! 
soif  arden 
désir  de  ; 
Dieu 

Cluand  ser, 
jlrai  para 
vsLXit  la  fac 
gneur  ? 

V.  N'ex] 
aux  bêtes 
qui  vous  h 
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pendant    que    mes 
os  sont  brisés. 

Ils  me  disent  tous 
les  jours  :  Où  est 
70tre  Dieu?  Omon 
âme  !  pourquoi 
êtes- vous  triste  ,  et 
pourquoi  me  trou- 
blez-vous ? 

Espérez-en  Dieu, 
car  je  lui  rendrai 
encore  mes  actions 
de  grâces  comme 
au  Sauveur  que  je 
regarde  sans  cesse  , 
et  comme  à  mon 
Dieu. 

Seigneur ,  don- 
nez ,  etc. 


ame 


AiU.  Mon 
est  altérée  d'une 
soif  ardente  et  du 
désir  de  jouir  du 
Dieu  vivant. 

Cluand  sera-ce  que 
j'irai  paraître  de- 
vant la  lace  du  Sei- 
gneur ? 

V.  N'exposez  pas 

bêtes  des  âmes 

vous  bénissent. 


au 
qu 


hi  qui  tribulant  me 
inimici  mei. 

Dùm  dicunt  ml- 
hipersingulosdies: 
Ubi  est  De  us  tuusî 
quarètristi s  es,  ani- 
ma mea  ,  et  quar(> 
conturbas  me  ? 

Spera  in  Deo , 
quoniam  adhuc 
confitebor  illi  :  salu- 
tare  vultûs  mei  et 
Deus  meus. 


Requiem  ,  etc. 

Ant.  Sitivit  ani- 
ma mea  ad  Deum 
fortem  ,^  vivum. 
Gluando  .  eniam , 
et  apparebo  ante 
faciem  Dominil 


tu 


V.  Ne  tradas  bes^ 
s  animas    confi- 


tenîes  tibi, 


m 


.«'1  -»».,  '"ii,- 
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R.  Et  animas 
pauperum  tuorum 
ne  obliviscaris  in 
fine  m. 

Pater  noster ,  etc. 


R.  N'oubliez  pas 
pour  toujours  les 
âmes  de  vos  pau- 
vres. 

Notre  Père  ,  etc. 


Spiritus  meus  at- 
tenuabitur ,  dies 
mei  abbreviabun- 
tar  .,  et  solum  mihi 
superest  sepulcrum. 
Non  peccavi  ,  et 
in  amaritudinibus 
moratur  oculus 
meus.  Libéra  me , 
Domine  ,  et  pone 
me  juxta  te  ,  et  cu- 
j  us  vis  ma  nus  pug- 
net  contra  me.  Dies 
mei  transierunt , 
cogitationes  meoe 
dissipatae  sunt ,  tor- 
quentes  cor  meum. 
Noctem  verterunt 
in  diem ,  etrursùm 
post  tenebras  spero 
lucem.  Si  susti- 
nuero ,  infernus 
domus  mea  est ,  et 
in    tenebris    stravi 


Vile  LEÇON. 

Les  forces  de  mon 
âme  sont  épuisées , 
mes  jours  sout  ab- 
régés ,  et  il  ne  me 
reste  plus  que  d'en- 
trer dans    le    tom- 
beau.    Je  ne  suis 
point  coupable  ,  et 
cependant     je   me 
trouve    au    milieu 
d'une  troup?  d'im- 
posteurs   qui     me 
remplissent  d'amer- 
tume.       Délivrez- 
moi  ,  Seigneur ,  et 
mettez-moi    auprès 
de  vous  ,    et  je  ne 
craindrai  pas  que  la 
main  de  qui  que  ce 
soit    me   combatte. 
Mes    jours ,    mes 
tristes   jours    sont 
presque  passés  :  la 
violence     de    mes! 
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douleurs  a  fait 
('vanouir  toutes  mes 
pensées  ,  et  m'a  fait 
perdre  toutes  les  es- 
pérances que  j'avais 
conçues.  On  me 
voulait  faire  espé- 
rer que  la  nuit  où 
je  suis  se  change- 
rait  en    un    beau 


lectulum  meum. 
Putredinidixi:  Pa- 
ter meus  es;  Mater 
mea  et  soror  mea  , 
vermibus.  Ubi  est 
nunc  crgô  prœsto- 
latio  mea  ,  et  pa- 
tientiam  meam  quis 
considérât  1 


en    un     , 

jour  ,  et  que  je  verrais  bientôt  la  lumi- 
ère après  les  ténèbres.  Mais  si  j'ai  quel- 
que chose  à  attendre  ,  c'est  que  le  tom- 
beau sera  bientôt  ma  maison ,  et  que  je 
me  reposerai  dans  un  lieu  plein  de  té- 
nèbres. J'ai  di  à  la  pourriture  :  Vous 
êtes  mon  père  ;  et  aux  vers  :  Vous  êtes 
ma^  mère  et  ma  sœur.  Où  est  donc 
maintenaiit  mon  espérance  ,  et  où  placer 
ma  patience  ]    c'est  en  vous,  SeiL^n(:u^ 


mon  Dieu. 

R.  La  crainte  de 
la  mort  nie  jeite 
dans  le  trouble  , 
quand  je  considère 
que  je  pèche  tous 
les  jours  ,  et  que  je 
ne  fais  point  péni- 
tence ; 

*  Car ,  lorsqu^on 
est  une    fois  dans 


R.  Peccantem 
me  quotidiè  et  non 
me      pœnitentem , 
timor  mortis    con- 
turbat  me  ; 


*  Cluia  in  infer- 
no   nulla   est    re- 


m 


jf';i! 
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demptio  :   miserere 


mei 


Deus  ,  et  sal- 


va  me. 


V.  Deus  ,  in  no- 
mine  tuo  salvum 
me  lac ,  et  in  virtute 
tuâ  libéra  me. 

*  Cluia  ,  etc. 


Tenfer  ,  on  ne  peut 
en  sortir  ni  s'en  dé- 
livrer :  ayez  pitié  de 
moi ,  ô  mon  Dieu  ! 
sauvez  mon  âme. 

V.  O  Dieu  !  sau- 
vez-moi ,  et  délivrez 
mon  âme  par  la 
vertu  toute-puissan- 
te de  votre  nom. 

*  Car  lorsqu'on , 
etc. 


VIII«  LEÇON. 

Pelli  mesB ,   con-       Ma  chair  est  tel- 


sumptis  carnibus  , 
adhcGsit  os  meum  , 
et  derelictasunt  tan- 
tummodô  labia 
circa  dentés  meos. 
Miseremini  meî  , 
miseremini  mei  , 
saltem  vos  amici 
meî  ,  quia  manus 
Domini  tetigit  me. 
Ctuarc  persequimi- 
ni  me  sicut  Deus  , 
et  carnibus  meis 
saturamini  1  Ctuis 
mihi  tribuat  ut 
scribantur    sermo- 


lement  desséchée, 
que  mes  os  ne  sont 
plus  couverts  que 
d'une  peau ,  et  il  ne 
me  reste  que  les  lè- 
vres autour  de  mes 
dents.  Ayez  donc 
pitic  de  moi ,  vous 
qui  fûtes  mes  amis  ; 
ayez  pitié  de  moi , 
en  me  voyant  frap- 
pé ,  comme  je  le 
suis ,  de  la  main  du 
Seigneur.  Pour- 
quoi vous  joignez- 
vous  à  Dieu  pour 
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me  persécuter  1  el 
j  pourquoi  cherchez- 
|vous  à  vous  ras- 
!  sasier  des  peines 
;que  je  souffre  dans 

tna  chaire  Plût  à 
IDieu  qu'on  écrivit 
jce  que  je  dis  ,  et 
i  qu'on  le  gravât  sur 

la  pierre  avec  un 

poinçon  de  fer  ;  et 


nés  ^  mei  1  Ctuis 
mihi  det  ut  exaren- 
tur  in  libro  stylo 
ferreo ,  et  plumbi 
lamina ,  vel  celte 
sculpantur  in  sili- 
ce !  Scio  enim 
quôd  Redemptor 
meus  vivit,  et  in 
novissimo  die  de 
terra      surrecturus 

qu'on    remplit  ces  |  sum  ,    et    rursùm 

gravures 


avec  des 
lames  de  plomb , 
pour  servir  de  té- 
moignage à  la  pos- 
térité !    Je  sais  que 


iircumdabor  pelle 
meâ ,  et  in  carne 
meâ  videbo  Deum 
meum  ,  quem  vi- 
surus  sum  ego  ipse , 
mon  Rédempteur  j  et  oculi  mei  con- 
est  vivant ,  et  qu'au  ,  specturi  sunt ,  et 
dernier  jour  je  res- 1  non  alius.  Reposi- 
susciterai  de  la  ter-  j  ta  est  hœc  spes  mea 
re ,  et  qu'après  que  in  sinu  meo. 
ce  corps  ,  qui  n'est  | 

plus  qu'une  peau ,  aura  été  rongé  par 
le*;  vers ,  je  reprendrai  ma  propre  chair , 
et  que  je  verrai  Dieu.  Je  I3  verrai  moi- 
même  de  mes  propres  yeux  ,  et  non  par 
un  autre.  C'est  l'espérance  que  je  con- 
serve dans  le  fond  démon  cœur. 

R.  Ne  me  jugez  1     R.  Domine ,    se- 
pas  ,  Seigneur  ,  se- 1  cundùm  actum  me- 
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judi- 
dig- 


um  noli  me 
care  :  nihil 
num  in  conspectu 
tuo  egi  ;  ideô  de- 
precor  Majestatem 
tuam  , 

*  Ut  tu  ,  Deus  , 
deleas  iniquitateiii 
meam. 


V.  Ampliùsiava 
me ,  Domine  ,  ab 
irijustitiâmeâ  ,  et  à 
delicto  meo  munda 
me. 

*  Ut  tu  ,   Deus. 


ion  mes  mcrites. 
Je  n'ai  rien  fait  de- 
vant vos  yeux  qui 
soit  digne  de  votre 
approbation  , 


*  C'est  pourquoi 
je  supplie  votre 
Majesté ,  ô  mon 
Dieu!  d'effacer  mes 
péchés. 

V.  Lavez-moi  de 
plus  en  plus  de  mes 
fautes  ,  et  purifiez- 
moi  des  taches  de 
mon  iniquité. 

*  Je  supplie. 

IXe  LEÇON. 

du  are  de  vulvâ 
eduxit  me  1  qui  uti- 
nam  consumptus 
essem  ,  ne  oculus 
me  videret  !  Fuis- 
sem  quasi  non  es- 
sem, de  utero  trans- 
latus  ad  tumulum. 
Numquid  non  pau- 
citas  dierum  meo- 
rum  finietur  brevi  1 
Dimitte  ergô  me  , 


Pourquoi ,  Sei- 
gneur ,  m'avez- 
vous  tiré  du  ventre 
de  ma  mère  'i  Plût 
à  Dieu  que  j'y  eus- 
se trouvé  la  mort , 
afin  que  personne 
ne  pût  me  voir  dans 
l'état  où  je  suis! 
J'aurais  été  comme 
si  je  n'eusse  jamais 
été  :  on  m'eût  por- 


A  MATINE 


té  du  sein  de  ma 
nicre  dans  le  lo»^^^ 
beau.  Me-  joi 
ne  vont-ils  pas  iinir! 
Laissez-moi  donc 
un  peu  en  repos , 
afin  que  je  respire 
et  reprenne  mes  es- 
prits ,  avant  que  je 
m'en  aille  dans  une 


ut  plangam  paulu- 
lùm  doloremmeum 
ant^'quàm  vadam, 
et  non  revertar  ,  ad 
terram  tenebrosam 
et  opertam  jnortis 
caliginp  ,  terram 
miser  et  tenebra- 
rum  ,  ubi  umbra 
,,         ,  mortis,    et  nulli 

terre  de  ténèbres  et  ordo ,  sed  sempitci- 
couverte  de  l'ombre  nus  horror  inhabi- 
jde  la  mort ,  sans  tat. 
[pouvoir  espérer  ( 
d'en  jamais  sortir  ;  où  rè^ofne  une  nuit 
sombre  et  obscure  qui  est  l'image  de  la 
mort;  où  il  n'y  a  jamais  d'ordre,  mais 
où  tout  est  dans  le  trouble  et  dans  une 
|liorrible  contusion. 

R.  Libéra  me , 
Domine  ,  de  viis 
inferni  ,  qui  portas 
aereas  conlregisti  , 
et  visitâsti  infer- 
num  ,  et  dedisti  eis 
lumen,  ut  vidèrent 
te. 


R.  Seigneur ,  dé 
livrez-moi  des  voies 
qui  conduisent  dans 
lil'enlër ,    vous    qui 
avez  brisé  les  portes 
d'airain ,   qui    êtes 
|| descendu  dans  les 
i limbes  pour  visiter 
'vos    fidèles ,    pour 
les  éclairer  de  vo- 
Ijtre  divine  lumière , 
et  vous  faire  voir 
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Clxii  eraiit  in  pœ- 
nis  tenebrarum. 

V.  Clamantes  et 
dicentes:  Adveni?- 
ti ,  Redemplor  nos- 
ter. 


♦  Clui  eramus. 

V.  Requiem ,  etc. 

♦  Clui  crant. 

R.  Libéra  me , 
Domine  ,  de  morte 
œternâ  in  die  illâ 
tremendâ  , 

♦  Cluandô  cœli 
movendi  sunt  et 
terra  , 

♦  Dùm  veneris 
judicare  seculum 
per  ignem. 

V.  Tremens  fac- 
tus  sum  ego  et  ti- 
meo  ,  dùm  discus- 


ge- 


sio    venerit 
Ventura  ira. 


que 


A  ceux  qui 
missaient  dans  les 
peines  des  tcnèDres. 

V.  Ils  pousseront 
des  cris  cie  joie  en 
vous  voyant ,  et  ils 
diront  ;  Vous  ôîos 
enfin  venu  ,  ô  vous 
qui  ôtes  notre  Ré- 
dempteur. 

*  X  nous  qui  gé- 
missions. 

V.  Seigneur ,  etc. 

*  A  ceux  qui  gé- 
missaient. 

R.  Délivrez-moi, 
Seigneur ,  de  la 
mort  éternelle  en  ce 
jour  redoutable , 

*  Cluandlescieux 
et  la  terre  seront 
ébranlés , 

*  Lorsque  vous 
viendrez  juger  le 
monde  par  le  feu. 

V.  Je  suis  saisi 
de  crainte  et  de 
tremblement ,  lors- 
que je  pense  à  ce 
compte  ex.'i't  que 
jevioisrendreàmon 
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Juge  plein   de  co- 
lère. 

•   Cluand       les 
d'eux. 

V.  Ce  joiir-là  se- 
ra un   jour  de  co 
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*  Gtuandô  cœli. 

V.    Dies     illa, 
aies  iHB ,  calamita- 


^e,de^aiamité;pnt':;^-i^rî^ 


grand  jour,  mais 
plein  de  terreur  et 
d'amertume. 

*  Lorsque  vous 
viendrez. 

y.  Seigneur,  etc. 

R.  Seigneur,  dé- 
livrez-moi. i 


valclô. 


♦  Dùm  veneris. 

V.  Requiem,  etc. 
R.    Libéra   me 
Domine ,  etc.  ' 
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A7it.  La  joie  de 
mon  âme  ,  etc. 

Ps.  50.  Miserere  meî ,  Deus  ,  etc.  p. 239. 


Ant   Exultabunt 
Domino. 


Ant.     Le       Sei 
peur,    qui    avait 
humilié  mon  âme 
fera  tres.saillir  mes 

os  d'une  joie  conso- 
lante. 

Ane.     Exaucez , 
Seigneur. 


Ant.  Exultabunt 
Domino  os.sa  hu- 
miliata. 


Ant.     Exaudi 


Domine. 


il 


>^ 
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PSAUME   64. 


TE  decet  hymnus , 
Deus  ,  iii  Sion  : 
et  libi  reddetur  vo- 
tum  in  Jérusalem. 


Exaudi  oratio- 
nem  meam  :  ad  te 
omnis  caro  véniel. 

Verba  iniquo- 
rum  prœvaluerunt 
super  nos  :  et  ini- 
pietatibus  nostris 
tu  propitiaberis. 

Beatus  quem  ele- 
gisti  et  assumpsis- 
ti  :  inhabitabit  in 
atriis  luis. 


Replebimur  in 
bonis  domûs  luse: 
sanctum  est  lem- 
plum  tuum  ,  mira- 
bile  in  œquitate. 

Exaudi       nos  , 


IVIoN  Dieu  .  c'est 
*'-^danh  Sion  qu'on 
doit  vous  louer,  et 
c'est  dans  Jérusa- 
lem qu'on  doit  vous 
renjlre  des  vœux. 

Écoutez  ma 

prière  :  toute  chair 
retournera  à  vous. 
Les  discours  des 
injustes  ont  prévalu 
contre  nous  ;  et 
vous  nous  pardon- 
nerez nos  iniqui- 
tés. 

Heureux  l'hom- 
me que  vous  avez 
choisi  et  que  vous 
avez  pris  pour 
vous  ;  il  habiterai 
dans  votre  palais. 

Nous  serons  ras-| 
sasiés  des  biens  de 
votre  maison  :  voH 
tre  temple  est  saint; 
il  est  admirable 
dans  sa  justice. 
Exaucez-nous , 
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;Dieu  qui  êtes  notre 
{Sauveur!  vous  qui 
êtes  l'espérance  de 
toute  la  terre,  et 
des  îles  de  la  mer 
les  plus  reculées  ; 

Vous  qui  afFer- 
Imissez  les  monta- 
l^nes  par  votre  force, 
[qui  êtes  revêtu  de 
(puissance  ,  qui 
|troablez  le  fond  de 
la  mer  ,  et  qui 
[apaisez  le  bruit  de 
[ses  flots. 

Les    nations  se- 
Iront     saisies      de 
trouble  :    ceux  qui 
[demeurent  aux  ex- 
trémités de  la  terre 
seront  effrayés    de 
vos  prodiges  ;  vous 
(remplirez    de    joie 
I  l'orient    et     Tocci- 
Ident. 

Vous  avez  visité 
lia  terre  ,  et  vous 
1  l'avez  enivrée  de 
(vos  pluies  ;  vous 
i  l'avez  comblée  de 
I  richesses. 


Deus  salutaris  n es- 
ter ;  spes  omnium 
finium  terroe  et  in 
mari  longé. 

Proeparans  mon- 
tes in  virtute  tuâ  , 
accinctus  potentiâ  : 
qui  conturbas  pro- 
fundum  maris  ,  so- 
numfluctuumejus. 


Ir 


gentes 


Turbabuntur 
,  et  timebunt 
qui  habitant  termi- 
nos  à  signis  tuis  : 
excitus  matutini  et 
vcspere  delectabis. 


Visitâsti  terra  m, 
et  inebriâsti  eam: 
multiplicâsti  locu- 
pletare  eam. 


m^ 
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Flumen  Dei  re- 
pletum  est  aquis; 
parâsti  cibum  illo- 
rum  :  quoniam  ità 
est  proeparatio  ejus. 


Rivos  ejus  ine- 
bria ,  miiltiplica 
genimina  ejus,  in 
stillicidiis  ejus  lœ- 
îabitur  germinans. 


Benedices  coro- 
naeanni  benignita- 
tis  luœ:  et  campi 
tui  replebuntur 
ubertate. 


Pinguescent  spe- 
ciosa  deserti  :  et 
exultatione  colles 
accingentur. 

înduti  sunt  arie- 
tes  ovium  ,  et  val- 
les  abundabunt  fru- 

mento  :        clama-    une  abondance  del 
bunt ,  etenim  hym-    blé  ;  on  n'entendrai 


Le  fleuve  de 
Dieu  est  rempli 
d'eau  :  vous  avez 
préparé  leur  nour- 
riture ,  parce  que 
c'est  ainsi  qu'elle 
se  prépare. 

Remplissez  ses 
ruisseaux  ,  multi- 
pliez ses  sillons: 
elle  recevra  avec 
joie  vos  influences, 

et  elle  lera  pousser  I 
ses  fruits. 

Votre  bonté  la  | 
couronnera  de  biens 
et  de  bénédictions 
pendant  toute  l'an- 
née ;  Cl  vos  campa- 
gnes seront  rem-l 
plies  de  fruits. 

Le  désert  devien- 
dra   beau  et  s'en-) 
graissera  ,     et  les! 
collines    tressaille- 
ront d'allégresse. 

Les  béliers  serontl 
couverts  de  laine,! 
les  vallées  porteronJ 
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que  des  cris  de  joie 
et  des  chants  de  ré- 
jouissance. 

Seigneur ,  etc. 

Ant.  Seigneur , 
exaucez  ma  prière  ; 
toute  chair  retour- 
nera à  vous. 

Ant.  Votre  droite. 
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num    dicent.    Re- 
quiem. 


Ant       Exaudi , 
Domine ,      oratio- 
nem  meani;  ad  te 
omnis  caro  veniet. 
Ant.   Me  susce- 
pit. 
Psaum^  62.  Deus  ,  Deus  meus  ,  etc.  p.  6lG. 
Psaume  6G.  Deus  misereatur  nostrî ,  etc.6l8 
^?î/.    Seigneur,       Ant.    Me  susce- 
votre    droite     m'a   pit     dextera    tua 
soutenu  et  m'a  for-   Domine.  ' 

tifié.  ; 

Ant.    Seigneur,!      ^?i^.  A  porta  in- 
aelivrez.  j  feri. 


Cantique  d'Ezéchias  relevé  de  maladie. 

Tgo  dixi:   In  di- 
^  midio     dierum 


J 


'ai  dit  en  moi- 
.mume  ,  lorsque 
je  pensais  qu'on  al- 
lait me  tirer  du 
monde  à  la  moitié 
de  mes  jours  :  Je 
m'en  vais  aux  por- 
tes de  l'enfer. 

Je  vais  perdre  ce 
qui  me  restait  d'an- 


meorum  ;     vadam 
ad  portas  inferi. 


Q-usesivi       resi- 
nées  g  vivrgM 'ai  (  meorum  :       dixi  : 


■it,ij|jiP  Mf  ■' 
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Non  videbo  Dorni- 
num  Deum  in  ter- 
ra viventium. 

Non  aspiciam 
hominern  ultra  :  et 
habiîatorem  quietis. 


Generatio  mea 
ablata  est  et  convo- 
iLita  est  à  me:  qua- 
si tabernaculum 
pastorum. 

Prcecisa  est,  ve- 
lut  à  texente ,  vita 
mea;  dùm  adhuc 
ordirer  succidit  me  : 
de  mane  usquo  ad 
vesperam  finies  me. 


Sperabam  usquè 
ad  mane  :  quasi  leo 
sic  contrivit  omnia 
ossa  mea. 


ne  verrai 
Seigneur 
terre  des 


dit  :    Je 
plus    le 
dans    la 
vivants. 

Je  ne  verrai  plus 
aucun  homme ,  ni 
aucun  de  ceux  qui 
se  reposent  et  qui 
habitent  dans  le 
monde. 

On  me  fait  passer 
tout  d'un  coup  de 
la  terre  dans  le 
tombeau  ,  comme 
on  transporte  la 
tente  d'un  berger 
d'un  lieu  à  un  autre. 

Dieu  a  tranché 
ma  vie  au  milieu 
de  son  cours  ;  com- 
me un  tisserand 
coupe  sa  toile  lors- 
qu'elle n'est  encore 
tissée  qu'à  demi: 
vous  la  finirez , 
Seigneur,  du  ma- 
tin au  soir. 

Lorsque  j'étais 
dans  la  nuit ,  je  ne 
m'attendais  pas 
d'aller  plus  loin  que 
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jusqu'au  jour , 
croyant  que  le  mal 
briserait  tous  mes 
os. 


Et  lorsque  le  jour 
fut  venu,  je  vous 
dis:  Vous  ne  me 
continuerez  la  vie 
que  jusqu'au  soir: 
je  poussais  de  tristes 
cris ,  comme  le  pe- 
tit de  l'hirondelle; 
je  gémissais  com- 
me la  colombe. 

Mes  yeux  se  sont 
lassés  à  force  de  re- 
garder en  haut. 

Seigneur ,  je 
souffre  violence , 
répondez  pour  moi; 
que  dirai-je  ,  et  que 
me  répondra-t-il , 
puisque  c'est  lui 
qui  me  fait  souf- 
frir 1 

Je  repasserai  de- 
vant vous ,  Sei- 
gneur, toutes  les  an- 
nées de  ma  vie 
dans  l'amertume  de 
mon  âme. 


De  mane  usquô 
ad  vesperam  finies 
me:  sicutpullushi- 
rundinis  sic  clama- 
bo ,  meditabor  ut 
columba. 


Attenuati  sunt 
oculi  mei:'  suspi- 
cientesinexcelsum. 

Domine,  vimpa- 
tior,  responde  pro  i 
me:  quid   dicam,| 
aut  quid  responde- 
bit  mihi ,  cùm  ipse 
fecerit  1 


Recogitabo  t\bi 
omnesannosmeos: 
in  ama^itudine  ani- 
mas meae. 


É  1.1  il  Pi 


,..>i 


^4<é 


1    :■■■    ,|r 


lïr 


Il    'H 


1  ;  I 


'k 


il!'-'      , 

lit    :■- 


1.       !■■ 

siina. 


Tii  autcm  eriiisti 
aniiiKim  mcaiu  ut 
non  pcriret  :  projc- 
cisli  post  ter^ùm 
tuum  omiiia  ]Xicca- 
ta  mea. 


Cluia  non  infer- 
nus  coniitobitur 
tibi ,  neque  mors 
laïuiabit  te:  non 
exspectabunt  ,  qui 
descenilunt  in  la- 
cum ,  veritatoni  tu- 
am. 


Vivens  ,  vivens 
ipse       confitebitnr 


'6' 

cctto  douleur  si 
aniôrc  m'a  .surpris 
lorsque  j'étais  dans 
la  plus  grande 
paix. 

Mais  enfin  vous 
avez  délivre  mon 
âme  de  la  mort; 
vous  avez  jeté  der- 
licre  vous  tous  mes 
péehés  poMi'  ne  les 
plus  re^'arder. 

Tous  ceux  qui 
sont  dans  l'enferne 
vous  béniront  pas: 
les  morts  ne  publie- 
ront point  vos  lou- 
anji^es  :  ceux  qui 
descendent  sous  la 
l  terre  n'attendront 
point  l'effet  de  vos 
promesses. 

Ce  sont  les  vi- 
vants ,    Seij2fnear , 


"m^^xtfirrmtf-'ftf- 
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ce  sont  Ie8  vivants  I 
qm  vous  Joueront, 
comme  je   Je    i'ais 
aujourd'hui  :        Je 
père  lera  connaître 
îi  «es  enfants  la  vé- 
rité de  vos  paroJes. 
Sei^i,^neur,    sau- 
veiî-moi,   et    nous 
ciiantcîrons         des 
psaumes   tous    Jcs 
jours  de  notre  vie 
dans  Ja  maison  de 
Dieu. 

Seigneur,    don- 
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tibi  ,  sicut  et  e^^o 
bodiô  ;  pater  iUm 
nota  m  faciet  verita- 
tem  tuam. 


nez ,  etc. 

An  t.  Seigneur  , 
délivrez  mou  âme 
do  la  porte  de  l'en- 
fer. 

Anl.  Ctue  tout  es- 
prit, j 


Domine ,  salvum 
me  lac  :  et  psaJmos 
nostros  cantabimus 
cunctis  diebus  vitaj 
uostrœ  in  domo  Do- 
mini. 

Requiem,  etc. 


^^^.  Aportâinfe- 
ri  erue  ,  Domine  , 
animam  meam. 

A7it.  Omnis  spi- 
ritus. 


Psaume  148.  Lauflato  Dominum  de,  etc.nr. 
Psaume  149.  Cantate  Domino ,  etc.  e-^8 

Psaume  150.  Laudate  1>  minum  in,  etc.  Q3ij 

Ant  Que  toutes-  Aiit.  Omnis  sni. 
prit  loue  le  Sei-  ritus  Jaudet  Kl 
fcijtîur.  num 
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de  cœlo  dicentem 
mihi  : 

R.  Beati  mortui 
qui  in  Domino  mo- 
riuntur. 

Ant.  Ego  sum. 


voix  du  ciel  qui  me 
disait  : 

R.  Bienheureux 
ceux  qui  meurent 
dans  le  Seigneur. 

Ant.  Je  suis. 
Cantique  de  Zacharie ,  Benedictus ,  etc. 

Ant.  Je  suis  la 
résurrection  et  la 
vie  :  celui  qui  croit 
en  moi  .  quand 
môme      il     serait 


Ant.  Ego  sum  re- 
surrectio  et  vita  : 
qui  crédit  in  me , 
etiamsi  mortuus 
fuerit ,  vivet  ;  et 
[.omnis  qui  vivit ,  et 
crédit  in  me ,  non 


lui  qui  vit  et  qui 
morietur  in  œter-  croit  en  moi  ne 
num.  mourra  jamais. 

Psaume  129.  De  profundis  clamavi ,  etc.  249 


mort 


vivra  ;  et  ce- 


V.  A  porta  inferi , 

R.  Erue ,  Domi- 
ne ,  animas  eorum. 

V.  Requiescant 
in  pace. 

R.  Amen. 

V.  Domine ,  ex- 
audi  orationem 
meam; 

R.  Et  clamor 
meus  ad  te  veniat. 


V.  De  la  porte 
de  l'enfer  , 

R.  Seigneur ,  dé- 
livrez leurs  âmes. 

V.  Seigneur , 
faites-les  reposer  en 
paix. 

R.  Ainsi  soit-il. 

V.  Seigneur ,  ex- 
aucez ma  prière. 

R.  Et  que  mes 
cris  s'élèvent  jus- 
qu'à vous. 


Oremus.  Fidelium .  Deus  ,  etc. 


Primis. 
neur,  Diei 
séricorde  , 
dez  aux  î 
vos  servitei 
vos  servant 
nous  vous 
mandons  er 
qui  est  Vi 
saire  de  len 
un  lieu  de 
chissement 
pos  bienhi 
et  une  lun 
gloire  :    Pa 
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Pour  VA^miversaire. 


Seig- 


Prions. 
nevv  ,  Dieu  de  mi- 
séricorde ,  accor- 
dez aux  âmes  de 
vos  serviteurs  et  de 
vos  servantes  que 
nous  vous  recom- 
mandons en  ce  jour 
qui  est  l'anniver- 
saire de  leur  mort , 
un  lieu  de  rafraî- 
chissement, un  re- 
pos bienheureux , 
et  une  lumière  de 
gloire:  Par  N.-S. 
J.-C. ,  votre  Fils. 

R.  Ainsi  soit-il. 

V.  Seigneur ,  etc. 

R.  Et  faites  que 
votre  lumière  luise 
éternellement  sur 
eux. 

V.  Seigneur  , 
faites-les  reposer  en 
paix.  R.  Ainsi. 

Les  autres  Prières  sont  à  la  fin  des  Vêpres  des 

Morts. 


Orcmus.  Deus  in- 
dulgentiarum ,  Do- 
mine ,  da  animabus 
famulorum  famu- 
larumque  tuarum, 
quomm  anniversa- 
rium  depositionis 
diem  commemora- 
mus  ,  refrigerii  se- 
dem, ,  quietis  beati- 
tudinem,  et  lumi- 
nis  claritatem  :  Per 
Dominum  nostrum, 
etc.  R.  Amen. 


V.  Requiem ,  etc. 
R.  Et  lux  perpé- 
tua luceat  eis. 


V.     Requiescant 
in  pace.   R.  Amen. 
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EXERCICE 

DU 

CHEMIN  DE  LA  CROIX. 


MANIÈRE  DE  l'ÊRIGER. 

Qn  prépare  d'abord  les  tableaux  et  les 
Croix'  sur  une  crédence  ou  sur  une 
table  ,  près  du  grand  autel ,  à  côté  de 
1  epitre.  L'officiant ,  vêtu  d'un  surplis 
avec  une  ctole  et  une  chape  violette 
vient  à  l'autel ,  précédé  de  deux  acoî 
lytes,  de  deux  autres  clercs ,  pour  porter 

I  eau  bénite  et  l'encensoir  ,  et  deux  chan- 
tres. Après  les  saluts  convenables  il 
monte  sur  le  marchepied  ,  et  va  se  pla- 
cer du  côté  de  l'évangile ,  où  il  fait  une 
mstruction  sur  le  Chemin  de  la  Croix. 

II  descend  ensuite  au  pied  de  l'autel  où 
il  entonne  le  Ve?n ,  creator ,  etc,  ,  suivi 
du  verset  et  des  oraisons  suivantes ,  sous 
la  même  conclusion. 

'  C'est-à  (lire  îa  grande  croix  que  l'on  porte 

coutume  de  mettre  au  dessus  de  chaque  tableau. 
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V.  Emilie  Spiriium  tuum ,  et  crea- 
buntur  ; 

R.  Et  renovabis  faciem  terrse. 

OR  EMUS. 

Deus ,  qui  corda  fidelium  Sancti  Spi- 
ritûs  illustratione  docuisti ,  da  riobis  in 
eodem  Spiritu  recta  sapere  ,  et  de  ejus 
semper  consolatione  gaudere. 

Défende  ,  quaesuraus,  Domine  ,  beatâ 
Maria  semper  virgine  intercedente  ,  po- 
pulura  istumab  omni  adversitate,  et  toto 
corde  tibi  prostratimi  ab  hoslium  propi- 
tius  tuere  clementer  insidiis. 

Actiones  nostras,  quaîsumus ,  Domi- 
ne ,  aspiciendo  prœveni ,  et  adjuvando 
prosequere ,  ut  cuncta  nostra  oratio  et 
operatio  à  te  semper  incipiat ,  et  per  te 
cœpta  finiatur.    Per  Dominum. 

K.  Amen. 

Il  monte  alors  vers  Tépître  pour  faire 
les  bénédictions,  commençant  parcelle 
des  tableaux. 

V.  Adjutorium  nostrum  in  nomine 
Domini. 

R.  Glui  fecit  cœlum  et  terram. 
V.  Dominus  vobiscum  j 
R.  Kt  cum  Spiritu  tuo. 

OREMIJS. 

v/iii£iipui\. ils  scinpiieme  ueus  ,  qui 
Sanctorum  tuonim  imagines  sculpi  et 
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pingi  non  reprobas ,  ut  quoties  illos  ocu- 
lis  corpôris  intuemur  loties  eorum  actus 
et  sanctitatem ,  ad  imitandum  ,  memo- 
riac  oculis  rneditemur  ;  has  ,  quaesumus 
imagines  in  honorem  et  memoriam  iini- 
^eniti  Filii  tui  D.  N.  Jesu  Christi  adap- 
tas ,  bene  t  dicere  et  sanctificere  dig- 
nare ,  et  prœsta  ut  quicumque  coràm 
illis  unigenitum  Filiumtuumsuppliciter 
colère  et  honorare  studuerit ,  illius  meri- 
tis  et  obtentu ,  et  gratiam  in  prœsenti , 
et  aeternam  gloriam  obtineat  in  l'uturo. 
Per  eumdem  Christum  Doininum  ,  etc. 

R.  Amen. 

Il  asperge  les  tableaux  en  disant  :  Sanc- 
tificeiiiur  idœ  imagines ,  in  nomine  Pa  t 
tris  ,  et  t  Ftlii  ,  et  Spiritûs  t  Sandi  ,  ui 
orcmtes  ,  inclinantesqiœ  proptcr  Deum  an- 
te  istas  imaij^ines  inveniant  sanctitatem 
corporh  et  animœ, 

R.  Amen.    Ensuite  il  les  encense. 

POUR  LA  DÊNfeDICTION  DES  CROIX. 

V.  Adjutorium  nostrum  ,  etc. 
R.  Gluil'ecit  cœlum  et  terram. 
V.  Dorninus  vobiscum  , 
Et  cum  spiritu  tuo. 

OREMUS. 

Benedic  ,  Domine  ,  has  cruces  tuas  , 
per  quas  eripuisti  mundiun  à  potestate 
dx'moniorum  ,  et  superasti  passione  tuâ 


suggestoreir 
proe\'aricati( 
ligni  siimpti 
ritu  Sancto 
R.  Amen. 

Rogamus 
omnipotens 
neris  bene 
Filii  tui ,  ut 
mano  ,   et  s 
operum  prol 
mm;  sint  s 
tela  contra 
Per  eumden 
trum. 

R.  Amen. 

Il  les  aspc) 
tnr  ista  cruch 
d-c.  ,  ut  ara 
Deum  antc  \ 
totem  corpori 

R.    Amen 

Apr  3S  l'en 
tableaux  et 
pieuses ,  que 
nn  ,  lesquellt 
se  peut ,  d'ur 

On  comm 
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suggestorem  pcccati  ,  qui  gaudebc'it  in 
prsevaricatione  primi  hominis  per  vetiti 
ligni  siimptionem  ,  qui  cum  Pâtre  et  Spi- 
ritu  Sancto  vivis  et  régnas ,  De  us. 
R.  Amen. 

OREMUS. 

Rogamus  te  ,  Domine ,  sancte  Pater 
omnipotens  ,  sempiterne  Deus,  ut  dig- 
neris  bene  t  dicere  hgec  signa  crucis 
Filii  tui ,  nt  remédia  sa! maria  generi  hu- 
mano  ,  et  sint  soliditasfidei ,  bonorum 
operum  prot'ectus  et  redemptio  anima- 
rum  ;  sint  solanien  et  protectio  ,  ac  tu- 
tela  contra  soc  va  jacula  inimicorum. 
Per  eumdem  Christum  Dominum  nos- 
trum. 

R.  Amen. 

nies  asperge ,  en  disant  :  Sanctiflcen' 
tur  ista crucis  signa,  in  nomiiie  Pa  t  tris , 
d-c,  ,  \U  oranks  inclinantcsque  propler 
Deum  ante  islas  cruccs  inveniant  sancU- 
totem  corporis  et  animœ. 

R.    Amen. 

Apr  is  renccnsement ,  on  distribue  les 
tableaux  et  les  croix  à  14  personnes 
pieuses  ,  que  l'on  a  dû  choisir  pour  cette 
fin  ,  lesquelles  doivent  être  vêtues  s'il 
serieut,  d'une  aube. 

On  commence  ensuite  la  procession 
iau  ,  selon  i'oiûre  que  i'on  a 
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coutume  d'y  observer  ,  c'est-à-dire  tous 
les  assistans  étant  ranges  en  deux  lignes , 
de  manière  que  les    porte-tableaux  se 
trouvent  7  à  la  droite  ^  et  7  à  la  gauche 
de  l'officiant.    Si  on  avait  le  bonheur  de 
posséder  une  parcelle  de  la  vraie  croix  ,  j 
ce  serait  bien  l'occasion  de  la  porter  avec 
toute  la  vénération  possible.     On  chante 
d'abord  le  Vexilla  suivi  d'autres  hymnes 
ou  cantiques  en  l'honneur  de  la  Croix. 
La  procession  finie  ,  l'officiant  retourne  | 
à  Pautel ,  où  ,  afin  d'éviter  la  confusion ,  : 
il  avertit  le  peuple  de   rester  chacun 
à  sa   place ,     parce  qu'en  ce  cas ,  il 
suffit,  pour  gagner  les  indulgences,  de 
s'unir  au  prêtre  officiant ,  en  l'écoutant 
et  méditant  avec  lui  sur  la  Passion.  Cela 
fait,  il  place  les  tableaux  et  les  croix, 
observant  alors  tout  ce  qui  est  dit  au| 
Chemin  /'/  •  la  Croix.     Le  premier  tab- 
leau ,  qui  représente  notre  Seigneur  con- 
damné  à  mort ,    se  place  du  côté  dej 
l'évangile  ,  avec  les  six  suivans.    Les] 
sept  autres  se  placent  du  côté  de  l'épitre, 
de  sorte  qu'ils  se  trouvent ,  s'il  est  possi* 
ble  ,    vis-à-vis  l'un  de  l'autre.      ToutI 
étant  terminé,  il  entonne  le  Te  Deum,\ 
après  avoir  exposé  le  Saint-Sacrement  ;  j 
il  dit  ensuite: 
V=  Benedicamus   Patrem  et  Pilium! 

cum  Sancto  Spiritu. 
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inLuk?'^^'"'''  ^^  superexaltemus  eum 

OREMUS. 

Deus ,  cujus  misericordige  non  est  nu 
merus,  et  bonitatis  infinitus  est  thesa»: 

us  piissim^  majestati  tu^  pro  colla- 
tis ,  donis  gratias  agirnus ,  tuam  sem- 
perclementiam  exorantes  m,  qui  peten- 
tibus  postulata  ccncedis  ,  eosdem  non 
deserens,  ad  prœmia  futura  disponas 
Per  Christum  Dominum  nostrum. 

K  Amen. 

^  Jn?2i^^  ''''  ^^"^f  ^^  bénédiction  du 

naire.     Mais  si  l'on  n'avait  pas  la  per- 
mission d'exposer  notre  Seigneur ,  onla 
onnerait  alors  avec  la  croix ,  de  a  ma^ 

ThCraL'"'  '''''^"'  ^  '^  ^"^  ^^  ^^^^^ 

Il  est  bon  ensuite  de  faire  un  acte  par 

lequel   il  conste  que   ce   C/œmin  delà 

|!Cm.raeto  érigé  un  tel  jour,  par  un 

f^  .muni  des  pouvoirs  de  Sa  Sainteté  , 

!0u  des  supérieurs  des  frères  mineurs  dé 

I  observance   avec  la  permission  de  l'or- 

maire,  et  d'autres  saperieiu's,  quand 

Iles  circonstances  l'exigent 

L.îtT^'''^?  ?"^^  ^^  Càcmlnde  la  Croix 

^hi^^'^r^^'^r'^^^^  \  '^  ^"^^  ^'e  faire  la 
]jenediction  des  tableaux  et  des  croJY  à 
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la  grille  ,  où  ,  après  leur  avoir  fait  une 
instruction  sur  cette  pieuse  pratique  ,  on 
leur  laisse  le  soin  de  placer  elles-mêmes 
les  stations. 

J.  M.  J. 
Loué  soit  Jésus-Christ  portant  sa  croix. 
Ainsi  soit-il. 

Bénie  soit  Marie , 
Accompagnant  son  cher  Fils 
Dans  le  chemin  du  Calvaire 
Ainsi  soit-il. 

PRIÈRES  PRÉPARATOIKES. 
Le  Prêtre, 


O  Crux ,  ave ,  spes 

unica  ! 
Mundi  salus  et  glo- 

ria; 
Auge  piis  justitiam, 
Reisque   dona   ve- 

niam. 


Je  vous  salue,  ô 
Croix,  mon  unique 
espérance ,  la  gloire 
et  le  salut  du 
monde:  augmentez! 
la  félicité  des  justes, 
obtenez  le  pardon] 
des  pécheurs. 

Le  Peuple, 

Vive  Jésus  !  vive  sa  Croix  ! 
Oh  !  qu'il  est  bien  juste  qu'on  l'aime 
Puisqu'en  expirant  sur  ce  bois, 
Il  nous  aima  plus  que  lui-même  I 
Uiwoiis  donc  tuus  a  nauie  vuiâ 
Viv3  Jésus  î  vive  sa  Croix  ! 


SUR  l'air  ;  V< 
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PRIÈRE 

■     Qiœ  Von  doit  faire  au  MaUre- Autel. 

0  Jésus,    notre   aimable   Sauveur 
nous  VOICI  humblement  prosternés  à  vos 
!pieds,afin  d'implorer  votre  divine  mi- 
iscricorde  peur  nous  et  pour  les  âmes 
ides  fidèles  qui   sont  morts.      Daignez 
jnous  appliquer  à  tous  les  mérites  infinis 
idf  votre  sainte  Passion ,  que  nous  allons 
méditer.    Faites  quo ,  dans  cette  voie  de 
soupirs  et  de  larmes ,  où  nous  entrons 
nos  cœurs  soient  tellement  contrits  et  re- 
pentans  que  nous  embrassions  avec  joie 
[toutes  les  contradictions,  les  souffrances 
'et  les  humiliations  de  cette  vie. 

Et  vous ,  ô  divine  Marie  !  qui  la  pre- 
mière nous  avez  enseigrné  à  faire  le 
Chemin  de  la  Croix ,  obtenez  de  Tadora- 
ble  Tripité  qu'elle  daigne  accepter  ,  en 
réparation  de  tant  d'injures  qui  lui  sont 
faites,  les  affections  de  douleur  et  d'a- 
mour,  dont  l'Esprit  vinficateur  nous  fa- 
vorisera pendant  ce  saint  exercice. 

En  partant  de  V Autel ,  deux  chantres  evr- 
touTient  le  Cantique  stùvant  : 

SUR  l'air  ;  Vous  qui  voyez  couler  mes 
pleurs. 

r_vt-T..-iio  cui  m  iirv/iiiiîgiiu  samie 
Notre  Sauveur  sanglant ,  défiguré  ; 
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Et  marchons  après  lui  sans  crainte 
Sous  le  poids  (dis)  de  l'arbre  sacré. 

Le  Peuple. 
Sancta  mater,  is- 1     Mère       sainte , 
*„A  daignez  opérer  en 


tud  agas  : 


Crucifixi  fige  pla- 
iras 
Cc.'di  meo  validé. 


moi  ce  prodige  ;  im- 
primez fortement 
dans  mion  cœur  les 
plaies  de  Jésus  cru- 
cifié. 

I^s  CJmntres  reprennent  : 
Seigneur  ,  malgré  votre  innocence, 
C'est  moi ,  cruel,  qui  vous  livre  au  trépas: 
Se  peut-il  que  votre  vengeance 
De  ses  traits  {bis)  ne  m'accable  pas  1 

Le  Peuple. 

Sancta     Mater ,       Mère  sainte  ,  etc. 
etc. 


LES  aUATORZE  STATIONS. 


Ire  STATION. 


V.  Adoramus  te , 
Christe,  et  benedi- 
ciftius  tibi , 


V.  Nous  vous 
adorons  ,  ô  Jésus , 
et  nous  vous  bénis- 
sons . 


tence ,  et  ta 
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R.  Parce  que 
vous  avez  racheté 
le  monde  par  votre 
sainte  croix. 
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R.  Quia  per  sanc 
tam  crucem  tuam 
redemisti  mundum. 


jfesus  EST  CONDAMNÉ  A  MORT. 

Considérons  la  soumission  admirable 
de  Jésus  lorsqu'il  reçoit  cette  injuste  sen- 
tence ,  et  tâchons  de  bien  nous  persua- 
der que  ce  ne  fut  pas  seulement  Pilate 
qui  le  condamna ,  mais  nous  tous  ici 
présens  ,  et  tous  les  pécheurs  de  l'uni- 
vers qui  demandaient  sa  mort.  Disons- 
lui  donc ,  pénétrés  de  la  plus  vive  dou- 
leur. 

O  adorable  Jésus  !  puisque  ce  sont  nos 
crimes  qui  vous  ont  conduit  au  trépas 
faites  que  nous  les  détestions  de  tout  no- 
tre cœur-,  afin  que  notre  repentir  et  no- 
tre pénitence  nous  obtiennent  pardon  et 
miséricorde. 


Pater  noster,  etc. 
Ave ,  Maria  !  etc. 


Notre  Père ,  etc. 
Je    vous   salue 
Marie  ,  etc. 

Gloria  Patri ,  etc.  Gloire  au  Père  ,  au 
Fils  et  au  Saint-Esprit,  comme  il  était 
dès  le  commencement  ,  maintenant  et 
toujours  et  dans  les  siècles  des  siècles. 

V.  Ayez  pitié  de 
nous  ,  Seis-neur* 


V._  Miserere  nos- 
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R.  Miserere  nos- 
trî. 

V.  Fidclium  ani- 
ma^ ,  vor  misoricor- 
diam  Dei  ,  requies- 
cant  in  pace. 

R.    Aojen. 


R.  Ayez  pitié  de 
nous. 

y.  Clue ,  par  la 

miséricorde         de 
Dieu ,  les  âmes  des 
fidùles  trépassés  re- 
posent en  paix. 
R.  Ainsi  soit-il. 
Les  chantres ,   en  allant  à  la  Station  sui- 
vante : 
Hélas  !  sous  cette  croix  pesante  , 
Divin  Agneau  ,  vous  portez  nos  péchés  • 
C  est  sur  votre  chair  innocente  ' 

Cliie  l'amour  {bis)  les  tient  attachés. 
Le  Peuple. 

Sancta      Mater,  I     Mère  sainte ,  etc 
etc.  ' 

II«  STATION. 


V.  A  dora  mus  te  , 
Christe ,  et  benedi- 
cimus  tibi  ; 

R.  Cluia  per 
sanctam  crucem 
tua  m  redemisti 
mundum. 


V.  Nous  vous 
adorons,  6  Jésus! 
et  nous  vous  bénis- 
sons. 

R.  Parce  que 
vous  avez  racheté 
le  monde  par  votre 
sainte  croix. 

JKSUS  EST  CHARGÉ:  DE  SA  CROIX. 

Considérons*  avec  quelle  douceur  no- 
tro  d'viii  Mnîlre  reçoit  sur  ses  épaules 


meurtries  > 
stru  nient  c 
qu'il  veut 
croix ,  en  ; 
résignatior 
voyés  du  c 
la  part  des 

0  doux , 
à  porter  cei 
innocent  ; 
cheurs,  cli 
quiîés.  I 
vous  imite 
mure  les  r 
vie,  qui ,  ( 
tre  provide 
pour  nous 
justice  ,  et 
leste  patrie. 

Notre  Pc 

Je    vous 
Marie,  etc 

Gloire  a 
etc. 

V.  Ayez 
nous,  Seig 

R.  Ayez 
nous. 

V.  aue  , 

miséricorde 

i  Dieu  ,  les  â 


DE    LA    CROIX. 


585 


meurtries  et  ensanglantées  le  terrible  in- 
strmnent  de  son  supplice.  C'est  ainsi 
qu'il  veut  nous  enseigner  à  porter  notre 
croix  ,  en  acceptant  avec  la  plus  grande 
résignation  les  maux  qui  nous  sont  en- 
voyés du  ciel  ,  ou  qui  nous  viennent  de 
la  part  des  créatures. 

0  doux  Jésus!  ce  n'était  point  à  vous 
à  porter  celte  croix  ,  puisque  vous  étiez 
innocent  ;  mais  à  nous  ,  misérables  pé- 
cheurs ,  chargés  de  toutes  sortes  d'ini- 
quités. Donnez-nous  donc  la  force  de 
vous  imiter  ,  en  supportant  sans  mur- 
mure les  revers  et  les  disgrâces  de  cette 
vie  ,  qui ,  dans  l'ordre  admirable  de  vo- 
tre providence  paternelle  ,  doivent  être 
pour  nous  l'occasion  de  satisfaire  à  votre 
justice  ,  et  le  moyen  d'arriver  à  la  cé- 
leste patrie. 

Notre  Père ,  etc. 

Je    vous  salue, 
Marie,  etc. 

Gloire  au  Pore, 
etc. 

V.  Ayez  pitié  de 
nous,  Seigneur; 

R.  Ayei  pitié  de 
nous. 


V.  due  ,  par  la 
miséricorde  de 

Dieu  ,  les  âmes  des 


Pater  noster  ,  etc. 
Ave  Maria  ,  etc. 

Gloria  Patri,  etc. 


V.  Miserere  nos- 
trî  ,  Domine  ; 

R.  Miserere  nos- 
trî. 

V.  Fidelium  ani- 
mtE ,  per  miseri- 
cordiam  Dei  ,    re- 
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quiescant  in  pace.    i  fidèles  trépassés  re- 
_     ^  posent  en  paix. 

K.  Amen.  I     R.  Ainsi  soit-il. 

Les  Chantres. 
I         O  ciel  !  le  Dieu  de  la  nature 
Tombe  aftàibli  sous  un  cruel  fardeau  • 
Et  sa  perfide  créature  ' 

Sans  pjtic  (bis)  devient  son  bourreau. 
Le  Peuple. 

Sancta     Mater ,  1     Mère  -«ainte ,  etc. 
etc.  I  ' 

III«  STATION. 

V.  Adoram_us  te ,  j     V.  Nous     vous 
Chnste ,    et   bene-      ' 
dicimus  tibi  ; 

R.    Ctuia       per 

sanctam      crucem ^.^ 

tuam        redemisti  j  le  monde  par  votre 
munduni.  |  sainte  croix. 

JÉSUS  TOMBE  sous    LE   POIDS   DE   SA  CROIX. 

Considérons  Jésus-Christ  entré  dans 
la  Toute  du  Calvaire.  Le  sang  qu'il 
avait  répandu  dans  la  flagellation  et  le 
couronnement  d'épines  l'ont  tellement 
afl[aibli ,  qu'il  tombe  sous  son  pesant 
fardeau,  -t  ni  se  relève  qu'après  les 
outrasfes  k  ^  rlu;\  sanglans  ,  nu'il  endure 


adorons  ,  ô  Jésus  ! 
et  nous  vous  bénis- 
sons ; 

R.    Parce     que 
vous  avez  racheté 


7      l- 


sans  témc 
di^nation. 
expier  tou 
prendre  à 
tcrités  de 
avons  eu  ] 
l'abîme  du 
Obon  J 
secourable 
gers  auxq 
Daignez  n( 
ses  ,  afin  q 
rageuseme] 
sions  y  goû 
bre   de  vie 
heureux  av 
Notre  Pc 
Je   vous 
etc. 

Gloire  ai 
etc. 

V.  Ayez 
nous ,  Seigr 
il    H.,  Ayez 
|)  nous. 

y.  Ciue , 
miséricorde 
Dieu  ,  les  â 
fidèles  trépa 
posent  en  pa 
R=  Ainsi 
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sans  témoigner  aucun  sentiment  d'in- 
dignation. Voilà  comment  il  a  voulu 
expier  toutes  nos  chutes,  et  nous  ap- 
prendre à  nous  relever  par  les  aus- 
térités de  la  pénitence ,  quand  nous 
avons  eu  le  m.Jheurde  retomber  dans 
1  abîme  du  péché. 

O  bon  Jésus!  tendez-nous  une  main 
secourable,  au  milieu  de  tant  de  dan- 
gers auxquels  nous  sommes  exposes. 
Daignez  nous  fortifier  dans  nos  iaibles-* 
ses  ,  afin  qu'après  vous  avoir  suin  cou- 
rageusement sur  le  Calvaire ,  nous  puis- 
sions y  goûter  les  fruits  délicieux  de  l'ar- 
bre de  vie,  et  devenir  éternellement 
heureux  avec  vous. 


Notre  Père ,  etc. 
Je   vous    salue , 
etc. 

Gloire  au  Père  , 
etc. 

V.  Ayez  pitié  de 
nous,  Seigneur; 
R,   ;1yez  pitié  de 

nous. 

y.  (oLue ,  par  la 
miséricorde  de 
Dieu  ,  les  âmes  des 
fidèles  trépassés  re- 
posent en  paix. 

R.    Ainsi  finif.îl 


Pater  noster ,  etc. 
Ave,  Maria, etc. 

Gloria  Patri ,  etc. 

V.  Miserere  nos- 
trî ,  Domine  ; 

R.  Miserere  nos- 
trî. 

V.  Fidelium  ani- 
moB  ,  per  miseri- 
cordiam  Dei  ,  re- 
quiescant  in  pace. 
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Les  CJiantres, 

Arrêtez,  ô  divine  Mère  ! 
Gluelle  douleur  !    Ah  !  pour  vous  je  fré- 
mis! 
Bientôt ,  sur  ce  triste  Calvair'^  ^ 
Va  mourir  {bis)  votre  aimabie  n^ils. 

Le  Peuple. 

Sancta     Mate ,  |     Mère  sainte  ,  etc. 
etc.  I 

IVe  STATION. 

V.  Adora  m  us  te  , 
Chri.ste  ,  et  benedi- 
cjmus  iibi  ; 

R.  Ctuia  per 
sanctam  crucem 
tua  m  redemisti 
mundum. 


V.  Nous  vous 
adorons  ,  ô  Jésus! 
et  nous  vous  bénis- 
sons ; 

R.  Parce  que 
vous  avez  racheté 
le  monde  par  votre 
sainte  croix.  . 

jfesUS  RENCONTRE  SA  TRÈS-CHÈRE  MÈRE. 

Considérons  combien  il  fut  doulou- 
reux pour  ce  divin  Fils  de  voir  cette 
Mère  chérie  dans  des  circonssiances  si 
cruelles;  et  pour  Marie,  devoir  son 
aimable  Fils  traîné  inhumainement  par 
une  troupe  de  scélérats  ,  au  milieu  d\in 
peuple  innombrable  qui  le  char^'e  d'in- 
jUren.  A  cette  vue  ,  son  cœur  maternel 
est  percé  de  mille  glaives  ,  et  est  livré  à 


toutes  les 
livrer  noi 
mains  de 
qu'il  fau 
Unissant 
à  celui  d 
ses  souffi 
qu'au  dei 

OMar 
nons  cet 
vous  acc( 
montagn( 
vous  fitei 
afin  qu3 
ment  ave 
jamais  ne 

Notre  ] 

Je    voi 
etc. 

Gloire 
etc. 

V.  Aye 
nous ,  Sej 

R.  Aye 
nons. 

y.  au( 

miséricor 
Dieu ,  les 
fidèles  tré 

R.  Aini 
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toutes  les  angoisses.  EÎIe  voudrait  dé- 
livrer  notre  Sauveur,  et  l'arracher  des 
mains  de  ses  bourreaux  ,  mais  elle  sait 
qu  il  faut  que  nr  tre  salut  s'opère  ainsi 
Unissant  donc  k  sacrifice  de  son  amour 
a  celui  de  son  Fils  ,  elle  partage  toutes 
ses  souffrances ,  et  s'attache  à  lui  jus- 
qu'à u  de  rn  ier  sou  p  i  r. 

O  Marie  ,  mère  de  douleur .  obtenez- 
nons  cet  amour  ardent,  avec  lequel 
vous  accompagnâtes  Jésus-Christ  sur  la 
montagne  sainte,  et  cette  fermeté  que 
vous  f ites  paraître  au  pied  de  la  croix 
afin  qu3  nous  y  demeurions  constam- 
ment avec  vous ,  et  que  rien  ne  puisse 
jamais  nous  en  séparer. 


Notre  Père ,  etc. 

Je  vous  salue, 
etc. 

Gloire  au  Père, 
etc. 

V.  Ayez  pitié  de 
nous ,  Seigneur  ; 

R.  Ayez  pitié  de 
nous. 

y.  Que,  par  la 
miséricorde  de 
Dieu  ,  les  âmes  des 
fidèles  trépassés  re- 

R.  Ainsi  soil-il. 


Pater  noster,etc. 
Ave,  Maria,  etc. 

Gloria  Patri ,  etc- 

V.  Miserere  nos- 
trî ,  Domine  ; 

R.  Miserere  nos- 
trî. 

V.  Fidelium  ani- 
wiae ,  per  miseri- 
cordiam  Dei ,  re- 
quiescant  in  pace. 

R.  Amen. 
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Les  Chantres. 

Puisque  c'est  moi  q  ji  suis  coupable 
Retirez- vous ,  faible  Cyrcnéen  ;  ' 

Je  veux  seul ,  ô  croix  adorable  ! 
Vous  porter  (bis)  mais  en  vrai  chrétien. 

Le  Peuple, 

Sancta     Mater  ,  1     Mère  sainte ,  etc. 
3.  I 


etc. 


Ve  STATION. 


V.  Adoramus  te , 
Christe  ,  et  bene- 
dicimus  tibl  ; 

R.  Ctuia  per 
sanctam  crueem 
tuam  redemisti 
mundum. 


V.  Nous  vous 
adorons,  ô  Jésus! 
et  nous  vous  bénis- 
sons ; 

K.  Parce  que 
vous  avez  racheté 
le  monde  par  votre 
sainte  croix. 


SIMON  LE  CYRÈNÊRN  AIT>K  JÊSUS  A  PORTER 
SA  CROIX. 

Considérons  la  p^rande  bonté  de  Jésus- 
Christ  envers  nous.  S'il  permet  qu'on 
l'aide  à  porter  sa  croix  ,  ce  n'est  pas 
qu'il  manque  de  l'orce  ,  étant  celui  qui 
soutient  l'univers  ;  mais  il  veut  nous 
enseigner  à  unir  nos  souffrances  aux 
siennes ,  et  à  partager  avec  lui  son  ca- 

O  Jésus  ,  notre  maître  ,  vous  en  avez 


bu  le  pli 
avez  lais 
permette: 
nemis  d» 
Faites  ai 
volontier 
de  partiel 
vcjus  eni^ 
vivans. 

Notre  : 

Je  vo 
etc. 

Gloire 
etc. 

V.  Ay 
nous,  Se 

R.  Ay( 
nous. 

V.  au 

miséricor 
Dieu  ,  le; 
fidèles  trc 
poserit  cr 
R.  Ain 


Seig] 
Votre  l 

Serez-v 


Il 
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bu  le  plus  amer,  et  vous  ne  nou7~;^n 
avez  laissé  que  la  plus  petite  partie.  Ne 
permettez  pas  que  nous  soyons  assez  en- 
nemis de  nous-mcmes  pour  la  refuser. 
b  aites  au  contraire  que  nous  l'acceptions 
volontiers ,  afin  de  nous  rendre  cîi^es 
de  participer  aux  torrensde  délices  dont 
vais  enivrez  vos  élus  dans  la  terre  des 
VI  vans. 


Notre  Père ,  etc. 
Je    vous   salue , 
etc. 

Gloire  au  Père , 
etc. 

V.  Ayez  pitié  de 
nous ,  Seigneur  ; 

R.  Ayez  pitié  de 
nous, 

y.  due  ,  par  la 

miséricorde         de 
Dieu  ,  les  âmes  des 
fidèles  trépassés  re- 
posent en  paix. 
R.  Ainsi  soit-il. 


Pater  noster ,  etc. 
Ave .  Maria ,  etc. 

Gloria  Patri,  etc. 

V.  Miserere  nos- 
trî  ,  Domine  ; 

R.  Miserere  nos- 
trî. 

V.  Fidelium  ani- 
mes ,  per  misericor- 
diam  Dei ,  requi- 
escant  in  pace. 

R.  Amen. 


Les  Chantres, 

Seigneur,  hélas!  qu'est  devenue 
Votre  beauté  qui  réjouit  les  Saints  1 

•r-.ç,ittt--  îzi'^-ii.x.s.:s   ,    «,  \;ciic    vue, 

Serez- vous  {Hs)  endurcis  et  vains  ? 


.,   ■? 
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etc. 


Le  Peuple. 
Sancta     Mater ,  1     Mère  sainte .  etc 


V.  Adoramuste , 
Christe ,  et  benedi- 
cimus  tibi  ; 

R.  Gluid  per 
sancta  m  cniceni 
tua  m  redemisti 
mundum. 


Vie  STATION. 


V.  Nous  vous 
adorons  ,  ô  Jésus  | 
et  nous  vouS  bônis- 
sons  ; 

R.  Parce  que 
vous  avez  racheté 
le  monde  par  votre 
sainte  croix 


UNE    FEMME    PIEUSE    ESSUIE    LA    FACE    DE 
jfeSUS-CHRiST. 

Considérons  l'action  héroïque  de  cette 
sainte  lemme,  qui  s'avance  à  travers  la 
foule  des  soldats  pour  voir  son  divin 
maître.  Elle  l'aperyoit  tout  couvert  de 
crachats  ,  de  poussière ,  de  sueur  et  de 
san^.  Un  tel  spectacle  attendrit  son 
âme  jusqu'aux  larmes  ;  et  son  amour  la 
mettant  au-dessus  de  toute  crainte  ,  elle 
s'approche  de  Jésus,  essuie  ce  visage 
déh«,niré ,  celte  auguste  face  qui  ravit 
tous  les  Saints  ,  devant  laquelle  les  Anges 
se  couvrent  de  leurs  ailes ,  ne  pouvant  en 
soutenir  l'éclat. 

O  Jésus  î  le  plus  beau  des  enfans  des 
jLj:''":'"-^  >    ^"    4"^">  ^^'ti    voljS_a    rtûUil 


votre  amoi 
vous  n'a VI 
rations  et  ( 
adorons  de 
tre  divine  i 
d'oublier  te 
dre  à  noti 
qu'elle  a  p 

Notre  P< 

Je  vouî 
eic. 

Gloire  s 
etc. 

V.  Ayes 
nous  ,  Sei^ 

R.  Ayez 
nous. 

V.  aue 
miséricord 
Dieu  ,  les  { 
fidèles  trcp 
posent  en  | 

R.  Ainsi 


Sous  les 
Jésus-Chri 
Et  ces  in  ta 
Le  voudrai 
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votre  amour  pour  nous!  Non  ,  jainais 
vous  n'avez  été  plus  digne  de  nos  ado- 
rations et  de  nos  liomma;;ices.  Nous  vous 
adorons  donc  ,  et,  prosternés  devant  vo- 
tre divine  majesté  ,  nous  vous  supplions 
d'oublier  toutes  nos  offenses,  et  de  ren- 
dre à  notre  âme  son  ancienne  beauté 
qu'elle  a  perdue  par  le  péché. 

Notre  Pore 


etc. 

Je  vous  salue  , 
eic. 

Gloire  au  Père, 
etc. 

V.  Ayez  pitié  de 
nous  ,  Seigneur  ; 

R.  Ayez  pitié  de 
nous. 

V.  Ctue,  par  la 
miséricorde  de 
Dieu  ,  les  âmes  des 
fidèles  trépassés  re- 
posent en  paix. 

R.  Ainsi  soit-il. 


Pater  noster  ,etc. 
Ave,  Ma  ri  a,  etc. 

Gloria  Patri ,  etc. 
V.  Miserere  nos- 
trî ,  Donaine  ; 

R.  Miserere  nos- 
trî. 

V.  Fidel ium  ani- 
moe ,  per  miseri- 
cordiam  Dei ,  re- 
quiescant  in  pace. 

R!  Amen. 


Les  Chantres. 

Sous  les  coups  des  bourreaux  perfides 
Jésus-Christ  tombe  une  seconde  ibis, 
Et  ces  in  lames  déicides 
Le  voudraient  (bis)  déjà  sur  la  croix. 
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LE   CHEMIN 


Le  Peuple. 

Sancta    Mater ,  1     Mère  sainte ,  etc. 
etc,  I 

Vile  STATION. 

V.  Adoramus  te , 
Christe,  et  benedi- 
cimus  tibi  j 


R.  Cluia  per 
sanctam  crucem 
tuam  redemisti 
mundum. 

jfesUS   TOMBE 


V.  Nous  vous 
adorons  ,  ô  Jésus  ! 
et  nous  vous  bénis- 
sons; 

R.  Parce  que 
vous  avez  racheté 
le  monde  par  votre 
sainte  croix. 


TERRE    POUR   LA  SECONDE 
FOIS. 

Considérons  l'Homme-Dieu  succom- 
bant de  rechef.  Contemplons  cette  sainte 
victime  étendue  par  terre  sous  le  faix 
horrible  du  bois  de  son  sacrifice ,  exposée 
de  nouveau  à  la  cruauté  des  soldats  et  de 
ses  meurtriers.  C'est  encore  pour  nous 
donner  des  preuves  de  son  amour  infini 
que  Jésus-Christ  permet  cette  seconde 
chute.  Il  veut  aussi  nous  montrer  par- 
là  que,  retombant  si  souvent  dans  le 
péché ,  nous  ne  devons  néanmoins  ja- 
mais perdre  confiance  ,  mais  tout  espérer 
de  sa  miséricorde  ,  et  qu'au  milieu  ûes 
plus  grandes  afflictions  ,  il  ne  faut  pas  se 
laisser  aller  au  découragement  ;  que  la 
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voie  du  ciel  est  semée  de  ronces  et  d'é- 
pines ;  que  ,  pour  être  glorifié ,  il  faut 
auparavant  passer  par  le  creuset  des 
souffrances. 

O  Jésus  !  notre  force  ,  préservez-nous 
de  toute  rechute ,  et  ne  permettez  pas 
que  nous  ayons  le  malheur ,  en  nous  per- 
dant ,  de  rendre  inutiles  tant  de  fatigues 
et  de  peines  que  vous  avez  endurés  pour 
nous  délivrer  de  la  mort  éternelle. 


I 


Notre  Père ,  etc. 

Je  vous  salue , 
etc. 

Gloire  au  Père , 
etc. 

V.  Ayez  pitié  -'-> 
nous ,  Seigneur  * 

R.  Ayez  pitic  de 
nous. 

y.  due  ,  par  la 
miséricorde  de 
Dieu  ,  les  âmes  des 
fidèles  trépassés  re- 
poser.t  en  paix. 

R.  Ainsi  soit-il. 


Pater  noster ,  etc. 
Ave ,  Maria ,  etc. 

Gloria  Patri ,  etc. 

V.  Miserere  nos- 
trî ,  Domine  ; 

R.  Miserere  nos- 
trî. 

V.  Fidelium  ani- 
mœ  ,  per  misericor- 
diam  Dei ,  lequi- 
escant  in  pace. 

R.  Amen. 


Les  Chantres. 

Ne  pleurez  point  sur  mes  souffrances. 
Pleurez  sur  vous  ,  ô  filles  d'Israël  ; 
;  Priez  que  le  Dieu  des  clémences 
[Aie  pour  vous  (Jns)  \m  cœur  paternel. 
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LE   CHEMIN 


Le  Peuple. 

Sancta     Mater ,  1     Mère  sainte ,  etc 
etc.  I  ' 

Ville  STATION. 

V.  Adoramus  te ,       V.   Nous     vous 
y.^r^te,    et    bene- .  adorons  ,    ô  Jésus! 

et  nous  vous  bénis^ 
sons  ; 

R.    Parce     quel 
vous  avez  racheré 
le  monde  par  votre  | 
sainte  croix. 


dicimus  tibi  ; 

R.  Cluia  per 
sanctana  crucem 
tuam  redemisti 
mundum. 


jfesUS    CONSOLE    LES    FILf.ES  d'isRAEL  QUi| 
LE  SUIVENT. 

Admirons  ici  la  générosité  incompa-. 
rable  de  Jésus-Christ.  Il  oublie ,  pour 
ainsi  dire  ,  ses  propres  souffrances,  afin 
de  ne  s'occuper  que  de  celles  des  saintes 
fenimes  ,  et  de  leur  procurer  les  conso- 
lations dont  elles  avaient  besoin  dans  le 
grand  abattement  où  son  état  déplorable 
les  avait  jetées.  En  leur  recommandant 
de  ne  point  pleurer  sur  lui  ,  mais  plutôt 
sur  elles-mêmes  et  sur  leur  perfide  pa-' 
trie  ,  il  nous  a  fait  sentir  que  son  coeur! 
serait  peu  sensible  à  notre  compassion  J 
si  nous  ne  commencions  par  pleurernos 
péchés  ,  qui  sont  la  cause  de  ses  dou- 
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O  aimable  Jésus!  vrai  consolateur 
des  âmes  afflio-ées  ,  daignez  jeter  sur 
nous  des  res^ards  de  tendresse  et  de  mi- 
séricorde; laite.s-nous  la  grâce  de  vous 
accompagner  constamment  dans  le  Cke^ 
mtn  de  la  Croix  ,  avec  les  filles  de  Jé- 
rusalem ,  afin  d'y  entendre,  comme 
elles  ,  des  paroles  de  vie ,  et  dV  jouir  de 
'  \ros  ineftables  consolations. 


Notre  Père ,  etc. 
Je    vous  salue, 

etc. 

Gloire  au  Père, 

etc. 

V.  Ayez  pitié  de 
nous  ,  Seigneur  ; 

R.  Ayez  pitié  de 
nous. 

y.  aue,  par  la 
miséricorde  de 
Dieu  ,  les  âmes  des 
fidèles  trépassés  re- 
posent en  paix. 

R.  Ainsi  soil-il. 


Pater  noster ,  etc. 
Ave ,  Maria ,  etc. 

Gloria  Patri ,  etc. 

V.  Miserere  nos- 
trî ,  Domine  ; 

R.  Miserere  nos- 
trî. 

V.  Fidelium  ani- 
mae ,  per  miseri- 
cordiam  Dei  ,  re- 
quiescant  in  pace. 

R.  Amen. 


Zjes  Chantres. 

Seigneur ,  vous  tombez  de  faiblesse  • 
N'cies-vous  plus  le  Dieu  puissant  et  fori  1 
C'est  le  péché  qui  vous  oppresse  , 
iit  condiiit  (.v/.v)  vos  pas  à  la  inort. 
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Le  Peuple. 
Sancta     Mater  ,  1     Mère  sainte ,  etc. 


IXe  STATION. 

V.  Adoramus  te  ,  •     V.  Nous     vous 

adorons,  ô  Jcsus  ! 


Christe  ,    et    bene 
dicimustibi  ; 


R.  Quia  per 
sanetam  crucem 
tuam  redemisti 
mundum. 


et  nous  vous  bénis- 
sons ; 

R.  Parce  que 
vous  avez  racheté 
le  monde  par  votre 
sainte  croix. 


JÉSUS  TOMBE  POUR  LA  TROISIEME  FOIS. 

Considérons  l'adorable  Jésus  arrivé 
au  sommet  du  Calvaire.  11  jette  alors 
ses  regard?  sur  le  lieu  où  il  va  bientôt  être 
sacrifié  à  la  fureur  de  ses  ennemis.  Ce 
qui  l'occupe  en  ce  moment  ,  ce  sont  nos 
chutes  sans  fin  et  l'inutilité  de  son  sans 
pour  .le  grand  nombre  des  pécheurs 
Cette  pensée  cruelle  le  consterne  et 
afflige  son  tendre  cœur  plus  que  tous  les 
supplices  qu'il  doit  encore  souffrir  Elle 
jette  son  âme  dans  une  si  profonde  tris- 
tcGse  et  dans  un  si  cruel  abattement  que 
ses  forces  venant  à  lui  manquer  ,  corn' 
me  dans  son  agonie  ,  il  se  laisse  aller  la 
fasse  contre  terre. 

.  . . -,  ,„^,.  vt  mxivm  ,  vuici  uonc 


que  vous 
lut  des  ho 
quer  les  i 
le  temps 
offrir   cel 
l'éternité. 

Notre  I 

Je  voi 
etc. 

Gloire 
etc. 

V.  Aye 
nous,  Se; 

R.  Aye 
nous. 

V.  au( 
miséricon 
Dieu  ,  les 
fidèles  tré 
posent  en 

R.  Ain 


Vene 
Anges  ( 
Voilez 
Et  ce  c( 
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que  vous  allez  être  immolé  pour  le  sa- 
lut des  hommes.  Daignez  nous  appli- 
quer les  mérites  de  votre  sacrifice  dans 
le  temps  ,  afin  que  nous  puissions  vous 
oflfrir  celui  de  nos  louanges  pendant 
l'éternité. 

Notre  Père ,  etc. 

Je    vous  salue , 
etc. 

Gloire  au  Père, 
etc. 

V.  Ayez  pitié  de 
nous,  Seigneur; 

R.  >yez  pitié  de 
nous. 

V.  due  ,  par  la 
miséricorde  de 

Dieu  ,  les  âmes  des 
fidèles  trépassés  re- 
posent en  paix. 

R.  Ainsi  soit-il. 


Ofi-» 


Pater  noster  ,  etc. 
Ave  Maria  ,  etc. 

Gloria  Patri ,  etc. 

V.  Miserere  nos- 
trî  ,  Domine  ; 

R.  Miserere  nos- 
tri. 

V.  Fidelium  ani- 
mae ,  per  miseri- 
cordiam  Dei ,  re- 
quiescant  in  pace. 

R.  Amen. 

Ltcs  Chantres. 
Venez  ,  et  déployez  v-os  ailes , 
Anges  du  ciel  ,  sur  votre  Créateur , 
Voilez  ses  blessures  cruelles  , 
Et  ce  corps  {bis)  navré  de  douleur. 

Le  Peuple. 
Sancta     Mater ,       Mère  sainte ,  etc. 
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LR   CHEMIN 


X«  STATION. 

V.  Adora  mus  te,  I     V.    Nous 
Chri>te  ,  et  betiedi- 
cimiis  libi  ; 


n.  Ctuia  per 
sanciam  crncem 
tua  in  redemisti 
mun  him. 


vous 
adorons  ,  6  Jésus! 
et  nous  vous  bénis- 
sons ; 

R.  Parce  que 
vous  avez  racheté 
le  monde  par  votre 
sainte  croix. 


jfesLJS  KST  DfepOUILLfe  DE  SES   VÊtEMENS. 

Considérons  combien  fut  grande  la 
douleur  de  Jcsus-Christ  lorsque  les  bour- 
reaux lui  arrachèrent  ses  habits.  Toutes 
les  plaies  qu'il  avait  reçues  et  qui  avai- 
ent collé  sa  robe  contre  sa  chair  sacrée 
se  rouvrirent  en  ce  moment,  pour  lui 
faire  souffrir  à  la  fois  tous  les  fourmens 
de  la  flas:ellation.  Mais  ce  qui  lui  fut 
encore  bien  plus  sensible  ,  c'était  de  se 
voir  exposé  tout  nu  à  la  vue  d'une  foule 
immense  de  spectateurs. 

O  Jésus!  divin  agneau,  vous  voilà 
donc  parvenu  au  lieu  de  votre  supplice, 
sans  que  vous  ayez  ouvert  la  bonché 
pour  vous  plaindre!  Ah  !  que  votre  si- 
lence est  éloquent  et  énergique  !  Avec 
quelle  force  ne  nous  prôche-t-il  pas  la 
nécessité  de  réprimer  nos  impatiences 
et  nos  murmures!  Vous  vous  laissez 
j|_ejicore  dépouiller  de  vos  vctemens .  pour 


expier  le 
perdre  ] 
Daignez 
nous  dé 
homme  , 
que  selor 
adoi^able, 

Notre  : 

Je  vo 
etc. 

Gloire 
etc. 

V.  Ay 
nous ,  Se 

R.  Ay( 
nous- 

V.  au 

miséricoi 
Dieu  ,  le! 
fidèles  tré 
posent  en 
R.  Ain 

due  fa 
Vous  aile: 
Ce  bois  e.< 
A  Jésus  (i 

Mère  sî 
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expier  le  malheur  que  nous  avons  eu  de 
perdre  le  don  précieux  de  la  grâce. 
Daignez  donc  nous  le  faire  recouvrer ,  et 
nous  dépouiller  entièrement  du  vieil 
homme  ,  afin  que  nous  ne  vivions  plus 
que  selon  les  sentimens  de  votre  cœur 
adoi^able. 

Notre  Père  ,  etc.   i 

Je    vous    salu^ ,  ? 
etc.  1 

Gloire  au  Père  , 
etc. 

V.  Ayez  pitié  de 
nous ,  Seigneur  ; 


Pater  noster ,  etc. 
Ave ,  Maria ,  etc. 

Gloria  Patri ,  etc. 


V.  Miserere  nos- 
trî ,  Domine  ; 

R.  Miserere  nos- 
tri. 

V.  Fidelium  ani- 
mae  ,  per  miseri- 
cordiam  Dei  ,  re- 
quiescant  in  pace. 

R.  Amen. 


R.  Ayez  pitié  de 
nous- 

V.  due ,  par  la 
miséricorde  de 
Dieu  ,  les  âmes  des 
fidèles  trépassés  re- 
posent en  paix. 

R.  Ainsi  soit-il. 

Les  Chapitres. 
due  faites  vous,  peuple  barbare  ! 
Vous  allez  d  me  consommer  vos  forfaits  7 
Ce  bois  est  le  lit  qu'on  prépare 
A  Jésus  {bis)  pour  tant  de  bienfait'^  ! 
Le  Peuple. 

Mère  sainte  ,  etc.      Sancta     Mater , 

etc. 
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LE   CHEMIN 


Xle  STATION. 


V.  Adoramus  te , 
Christe,  et  benedi- 
cimus  tibi  ; 

R.  Q,uia  per 
sanctam  crucem 
tuam  redemisti 
mundum. 


V.  Nous  vous 
adorons  ,  ô  Jésus  ! 
et  nous  vous  bénis- 
sons; 

R.  Parce  que 
vous  avez  racheté 
le  monde  par  votre 
sainte  croix. 


jfesUS  EST  ATTACHÉ  A  LA  CROIX. 

Considérons  Jésus-Christ  s'oftrant  à 
ses  bourreaux  pour  être  crucifié  en 
s'étendant  lui-même  sur.  l'arbre  de  la 
croix,  duels  tourmens  ne  dut-il  pas 
endurer  dans  le  temps  que  les  coups  de 
marteaux  enfonçaient  les  clous  dans  ses 
pieds  et  dans  ses  mains  adorables  '  Alors 
sa  chair  se  déchire ,  ses  os  se  froissent , 
ses  nerfs  se  rompent ,  ses  veines  se  bri- 
sent :  le  sang ,  coulant  à  grands  flots , 
épuise  ses  forces ,  et  ajoute  à  de  si  hor- 
ribles supplices  celui  de  la  soif  la  plus 
ardente. 

O  péché ,  maudit  péché  !  c'est  toi  qui 
fus  la  cause  de  cette  mer  de  douleur 
dans  i  a  quelle  nous  contemplons  la  vic- 
time de  notre  salut.  Ah  !  chrétiens  , 
quel  excès  d'amour  !  quelle  immense 
charité  !    Qu'à  cette  vue  ,  nos  cœurs  se 


déchiren 
cent  à  to 
soient  sai 
Jésus  ,  e 
nuit  des  t 

Notre  ] 
Je    vc 
!etc. 

Gloire 
etc. 

V.Ayi 
nous,  Se 

R.  Aye 

nous. 

V.  au( 

miséricon 
Dieu  ,  les 
fidùles  tré 
posent  en 
R.  Ainî 
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déchirent  et  s'embrasent  ;  qu'ils  renon- 
cent  a  tous  les  plaisirs  de  la  toe;  S 
soient  sans  cesse  crucifiés  avec  celui  de 
Jésus  ,  et  que  nos  yeux  versent  jour  et 
nuit  des  torrens  de  larmes  !  J  "^  ^'' 

Notre  Père,  etc.   |     Pater  noster  ,  etc. 
Je    vous  salue,        *-    --    -     ' 
etc.  ' 

Gloire  au  Père, 
etc.  ' 


V.  Ayez  pitié  de 
nous,  Seigneur; 

R.  Ayez  pitié  de 
nous. 

y-  Q.ue  ,  par  la 
miséricorde  de 
Dieu,  les  âmes  des 
fidèles  trépassés  re 
posent  en  paix. 

R.  Ainsi  soit-il. 


Ave  Maria ,  etc. 
CrloriaPatri,  etc. 


V.  Miserere  nos- 
trî  ,  Domine  ; 

R.  Miserere  nos- 
trî. 

V.  Fidelium  ani- 
mas, per  miseri- 
cordiam  Dei ,  re- 
quiescant  in  pace. 


R.  Amen. 
Zé€S  Chantres, 

ir  ^P  ®,?!^î'  '  ^  ^^  ^""le  horrible . 
Voile  1  éclat  de  son  front  radieux 

Kt  la  créature  insensible 

«'émeut  à  (bis)  ce  spectacle  affreux. 

Le  Peuple, 

Mère  sainte ,  etc.  1     K.^ancta    Mater 

'  etc.  ' 
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LE   CHEMIN 


XIIc  STATION. 


V,  Adoramus  te, 
Christe ,  et  benc- 
dicimus  tibi  : 

R.  Quia  ner 
sanclain  cruccni 
tua  m  redemisti 
mundum. 


V.  Nous  vous 
adorons  ,  ô  Jésus  ! 
et  nous  vous  bénis- 
sons ; 

R.  Parce  que 
vous  avez  racheté 
le  monde  par  votre 
sainte  croix. 


JËSUS  MEURT  SUR  LA  CROIX. 

Considérons  Jésus  ,  le  Dieu  de  toute 
sainteté  ,  expirant  entre  deux  scélérats  , 
et  admirons  la  douceur  et  la  force  de  son 
amour.  Il  demande  à  son  pure  le  par- 
don de  ses  bourreaux  ;  il  promet  sa 
gloire  au  bon  larron  ;  il  recommande  sa 
Mère  au  disciple  bien-aimé  ;  il  remet 
son  âme  entre  les  mains  de  son  Pore;  il 
annonce  que  tout  est  consommé ,  et  il 
expire  pour  nous.  Dans  le  môme  in- 
stant ,  toutes  les  créatures  publient  sa 
divinité.  La  nature  entière  s'attriste, 
et  semble  vouloir  s'anéantir  en  voyant 
expirer  son  Créateur. 

O  pécheurs!  n'y  aura-t-il  que  vous  qui 
demeurerez  insensibles  à  ce  spectacle  si 
attendrissant  1    Jetez  un  regard  sur  vo- 
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crimes  l'ont  réduit.     Il  vous  pardonne 


cependc 
il  a  se.« 
dre;  se: 
voir;  s< 
pour  r< 
grâces  ; 
ner  le  t 
Accouri 
et  mour 
pour  no 

Notre 

Je  \ 
etc. 

Gloir 
etc. 

V.  A; 
nous , 5 

R.  A 
nous. 

V.  a 

miséric< 
Dieu  ,  1( 
fidcles  t! 
posint  e 
R.  A 
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cependant,  si  votre  repentir  est  sincire  ; 
il  a  ses  pieds  attachés  pour  vous  atten- 
dre; ses  bras  étendus  pour  vous  rece- 
voir; son  côté  ouvert  et  son  cœur  blessô 
pour  répandre  sur  vous  toutes  ses 
grâces;  sa  tête  penchée  pour  vous  don- 
ner le  baiser  de  paix  et  de  réconciliation. 
Accourons  donc  tous  auprès  de  sa  croix  , 
et  mourons  pour  lui ,  puisqu'il  est  mort 
pour  nous, 


Notre  Père ,  etc. 

Je  vous  salue, 
etc. 

Gloire  au  Père , 
etc. 

V.  Ayez  pitié  de 
nous  ,  Seigneur  ; 

R.  Ayez  pitié  de 
nous. 

V.  due,  par  la 
miséricorde  de 
Dieu  ,  les  âmes  des 
ftdcles  trépassés  re- 
pos int  en  paix. 

R.  Ainsi  soit-il. 


Pater  noster ,  etc. 
Ave ,  Maria ,  etc. 

Gloria  Patri ,  etc. 

V.  Miserere  nos- 
trî ,  Domine; 

R.  Miserere  nos- 
trî. 

V.  Fidelium  ani- 
mas, per  mlseri- 
cordiam  Dei  ,  re- 
quiescant  in  pace. 

R.  Amen. 


Les  Chantres. 


Le  voilà  donc  ,  Mère  affligée  , 
Ce  tendre  Fils,  meurtri ,  sacrifié  , 
Noire  victime  est  immolée  : 
Votre  amour  (/>/.<)  est  crucifié. 


i..ki!' 


m- 


mil 


jMt. 


iMM 


I  ' 


etc. 


Le  Peuple. 
Sancta     Mater,       More  sainte   etc 


V.  Adoramus  te , 
Christe ,  et  bene- 
dicimustibi  ; 

R.  Q.uia  per 
s'^nctam  crucem 
tuam  redemisti 
mundum. 


Xllïe  STATION. 


V.  Nous  vous 
adorons,  ô  Jésus! 
et  nous  vous  bénis- 
sons ; 

R.  Parce  que 
vous  avez  racheté 
le  monde  par  votre 
sainte  croix. 

jfesUS  EST  Dfeposfe  DE  LA  CROIX  ,  ET  REMIS 
A  SA  MÈRE. 

Considérons  ]a  douleur  extrême  de 
cette  tendre  Mère  après  la  mort  de  Jé- 
sus ,  son  divin  Fils.  Elle  reçoit  ce  pré- 
cieux  dépôt  entre  ses  bras  ;  elle  con- 
temple  son  visage  pâle  ,  sanglant  et  dé- 
figure; elle  voit  ses  yeux  éteints,  sa 
bouche  fermée ,  son  côté  ouvert  ses 
mains  et  ses  pieds  percés.  Cette  vue 
est  pour  elle  un  martyre  ineffable  et  3ont 
Dieu  seul  peut  connaître  le  prix 

O  Marie  !  c'est  nous  qui  sommes  la 
cause  de  votre  affliction  ,  et  ce  sont  nos 

Vuh^  Ti^""^  transpercé  votre  âme  en 
attachant  Jésus- Christ  à  In  croix      J^"- 

miséricorde  ! 


notre  j 
dans  V 
primez 
leurs  q 
croix  , 
le  souv 
Notr 
Je    ^ 
etc. 

Gloir 
|etc. 

V.  A 
nous  ,  S 

R.  A; 
nous. 

V.  a 

miséricc 
Dieu ,  1( 
fidèles  tr 
posent  e 
R.  Ai 


Près 

Jeveu 
Pour  ) 
Kt  vol< 
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Ave,  Maria ,'elc! 

Gloria  Patri,  etc. 
V.  Miserere  nos- 
trî ,  Domine  j 

R.  Miserere  nos- 
trî. 

V.  Fidelium  ani- 
"lœ ,  per  miseri- 
cordiam  Dei,  re- 
quiescant  in  pace. 

R.  Amen. 
Les  Chantres. 
Près  de  cette  tombe  chérie 
Je  veux  mourir  de  douleur  et  d'amour 
Pour  y  puiser  une  autre  vie  .  ' 

h.i  voler  {bis)  au  divin  séjour. 

Le  Peuple, 
xTi.-i ^caïui^.,  etc.       bancta     Mater 
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dan'.^^rf/h'''''  ^^»<^"«Permettr"id^^d;;^r 
dans  vos  bras  notre  amour  crucifié  Im 

F/rs'nnl'"'^'"^^^"^  nosâmes  les  dou: 
leurs  que  vous  ressentîtes  au  pied  de  la  I 

etc.  * 

^^GloireauPôre,      ^^^r^,^.^ 

V.  Ayez  pitié  de 
nous  ,  Seigneur  ; 

H.  Ayez  pitié  de 
nous. 

y.  Que,  par  la 
miséricorde  de 
i^ieu  ,  les  âmes  des 
fidèles  trépassés  re- 
posent en  paix. 

R.  Ainsi  soit-il. 


4 


^;" 


Jl:  ?: 


r  •  ly  1 


il! 
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XIV«  STATION. 


V.  Adora  m  as  te  , 
Chri.sle ,  ei  benedi- 
cimus  tibi  ; 

R.  Cluia  per 
sanctam  crucem 
tua  m  redemisti 
mundum. 


V.  Nous  vous 
adorons  *  Tésua  j 
et  nous  V  unis- 

sons ; 

R.  Parce  que 
vous  avez  racheté 
le  monde  par  votre 
sainte  croix. 


jfesus  EST  MIS  DANS  LE  sfepULCRE. 

Voici  donc,  Jésus,  otre  cher  Ré- 
dempteur, voici  donc  où  repose  votre 
cœur  adorable  ,  le  précieux  gage  de  no- 
tre salut.  Faites  que  notre  plus  grande 
consolation ,  dans  cette  vallée  de  larmes , 
soit  de  nous  occuper  des  supplices  et  de 
la  mort  ignominieuse  que  vous  avez  en- 
dure's  pour  nous  racheter.  Et  parce  que 
vous  n'avez  voulu  être  placé  dans  un 
sépulcre  nouveau  que  pour  nous  faire 
connaître  que  c'était  avec  un  nouveau 
cœur  que  nous  devions  nous  rapprocher 
de  vous  dans  le  Sacrement  de  votre 
amour ,  daignez  nous  purifier  de  toutes 
nos  taches,  et  nous  rendre  dignes  de 
nous  asseoir  souvent  à  votre  sacré  ban- 
quet. Ensevelissez  dans  ce  même  tom- 
beau toutes  nos  iniquités  et  nos  con- 
voitises  ,  afin  que  ,  mourant  à  nos  pas- 


sions et 

gour  mei 
>ieu  ,  n 
heureuse 
couvert  ci 
Notre  ; 
Je    voi 
etc. 

Gloire 
etc. 

V.  Ayi 
nous,  Se 

R.  Aye 
nous. 

V.  au( 

miscricorc 
Dieu ,  les 
fidèles  trc] 
posent  en 
R.  Ainî 


Seigneu 
Gravez  les 

irir  ; 
Et  vous ,  1 
Hâtez-voui 


Mé 


ure  sai 


J      3-r-: 


f- 
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sions  et  à  toutes  les  choses  d^îcilbiTs'" 
pour  mener  avec  vous  une  vie  cachée  en 

fce^Tae-^rsni^iSrTâ» 

"SSret"''^""^^^^^^^^^'- 

Je  vous  salue , 
etc.  ' 

Grloire  au  Père , 
etc.  ' 

V.  Ayez  pitié  de 
nous,  Seigneur; 

R.  Ayez  pitiô  de 
nous. 

y.  aue  ,  par  la 

miséricorde         de 
I^ieu  ,  les  âmes  des 
fidèles  trépassés  re- 
posefjt  en  paix. 
R.  Ainsi  soit-il. 


Pater  noster, etc.* 
Ave ,  Maria ,  etc. 

Gloria  Patri,  etc. 

V.  Miserere  nos- 
tri ,  Domine  j 

R.  Miserere  nos- 
trî. 

V.  Fidelium  ani- 
mae  ,  per  misericor- 
diam  Dei ,  requi- 
cscant  in  pace. 


R.  Amen. 
Les  C/iantres. 

Seigneur ,  dans  mon  âme  attendrie 
Gravez  les  maux  qu'on  vous  a  fait  souf- 
irir  ; 

Et  vous  ,  Mère  sainte ,  Marie , 
Hâtez-vous  (bis)  de  nous  secounr. 

Le  Peuple. 
Mère  sainfp    t^tn         o„ j.-        •«■ 


If 
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LE   CHEMIN 


Le  cler 


étant  de  retour  an  sanctuaire  , 
celui  qui  préside  chante  les  versets  et  les 
07'aiso7is  ci-après  : 

V.   Nous 


V.  Adora  mus  te , 
Christe,  et  benedi- 
cimus  tibi  ; 

R.  Ctuia  per 
sanctam  crucem 
tuam  redemisti 
raundum. 

V.  Ora  pro  no- 
bis  ,  Virgo  doloro- 
sissima , 

R.  Ut  digni  effi- 
ciamur  promissio- 
nibus  Christi. 

V.  Oremus  pro 
pontiiice  nostro  A^. 

R.  Dominuscon- 
servet  eum  et  vivi- 
ficet  eum,  beatum 
faciateum  in  terra, 
et  non  tradat  eum 
in  animam  inimi- 
corum  ejus. 

V.  Oremus  pro 
fideiibus  defunctis. 


vous 

adorons,  ô  Jés«sl 
et  nous  vous  bénis- 
sons ; 

R.  Parce  que  vous 
avez  racheté  le 
monde  par  votre 
sainte  croix. 

V.  Priez  pour 
nous  ,  Vierge  de 
douleurs , 

R.  Afin  que  nous 
soyons  dignes  des 
promesses  de  Jésus- 
Christ. 

V.  Prions  pour 
notre  pontife  iV. 

R.  Que  le  Sei- 
gneur  le  conserve, 
le  visite ,  le  rende 
heureux  sur  la  ter- 
re ,  et  qu'il  ne  le 
livre  pas  à  la  puis- 
sance de  ses  enne- 
mis. 

V.  Prions  pour 
les  fidèles  défunts. 


R.  Se 
donnez-J 
pos  éterr 
soient  < 
la  lumii 
s'éteint  j 

OR 

Daign 
gneur , 
en  conju 
un  regar 
ricorde  s 
mille,  p( 
le  Jésus- 
pas  hésit 
vrer  entn 
de  ses  b 
et  de  su 
plice  de 

O  Jésu 
Dieu  viv 
la  sixicr 
avez  été 
la  croix  j 
dômption 
de ,  et  a^ 
du  votre 

•  _  _ 

CicuX    pO 

mission  c 
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R.  Seigneur , 
donnez-leur  le  re- 
pos éternel ,  et  qu'ils 
soient  éclairés  de 
la  lumière  qui  ne 
s'éteint  jamais. 

ORAISON. 

Daignez ,  Sei- 
gneur ,  nous  vous 
en  conjurons,  jeter 
un  regard  de  misé- 
ricorde sur  cette  fa- 
mille ,  pour  laquel- 
le Jésus-Christ  n'a 
pas  hésite  de  se  li- 
vrer entre  les  mains 
de  ses  bourreaux  , 
et  de  subir  le  sup- 
plice de  la  croix. 

O  Jésus  !  Fils  du 
Dieu  vivant ,  qui  à 
la  sixième  heure  , 
avez  été  attaché  à 
la  croix  pour  la  ré- 
demption du  mon- 
de ,  et  avez  répan- 
du votre  sang  pré- 
cieux pour  la  ré- 
mission de  nos  pe- 


R.  Requiem  œter- 
nam  dona  eis  ,  Do- 
mine ;  et  lux  per- 
pétua luceat  eis. 


OREMUS. 

Respice  ,  quœsu- 
mus  ,  Domine ,  su- 
per hanc  familiam 
tuam  ,  pro  quâ  Do- 
minus  noster  Jésus 
Christus  non  dubi- 
tavit  manibus  tradi 
nocentium  ,  et  cru- 
els subira  tormen- 
tum. 


Domine  Jesu 
Christe,  Fili  Dei 
vivi ,  qui ,  horâ 
sextâ  ,  pro  redemp- 
tione  mundi ,  crucis 
patibulum  ascen- 
disti ,  et  sanguinem 
tuum  pretiosum ,  in 
rernissionem  pec- 
catorum       nostro- 


M: 
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rum,  fiulisti  ,  te 
humiliter  depreca- 
mur  ut ,  post  obi- 
tum  nostrum  ,  ja- 
nuam  paradlsi  nos 
gaudentes  introire 
concédas, 

Interv^eniat     pro 
nobis  ,  quoGsiimus , 


Domine 
Christe  ,  nunc  et  in 
horâ  mortis  nostrœ , 
apud  tua  m  clemen- 
tiam  ,  beata  Virgo 
Maria ,  Mater  tua , 
cujus  sacratissi- 
mam  an  imam  ,  in 
horâ  tuce  passionis , 
doloris  gladius  per- 
transivit. 


Omnipotens  sem- 
piterne  Deus ,  mise- 
rere famnlo  tuo  pon- 
tifie i  nostro  N. ,  et 
dirige  eum ,  secun- 
dùm  tuam  clemen- 
tiam ,  in  viam  sa- 
lutis  œternoe,  ut,  te 
douante ,  tibi  placi- 


chés  ,  nous  vous 
supplions  en  toute 
humilité  qu'après 
notre  mort ,  nous 
soyons  admis  dans 
le  séjour  de  la 
gloire. 

Gtue  la  bienheu- 
reuse Vierge  Ma- 
rie ,  votre  Mère, 
dont  la  très-sainte 
âme  fut  percée  d'un 
glaive  de  douleur 
au  moment  de  vo- 
tre passion ,  veuil- 
le bien  intercéder 
pour  nous  mainte- 
nant et  à  l'heure  de 
notre 
vous 

ons,     ô   Seigneur 
Jésus  ! 

O  Dieu  tout-puis- 
sant et  éternel  ! 
ayez  pitié  de  votre 
serviteur  notre  pon- 
tife N.  ;  dirigez-le , 
selon  votre  c)ô- 
n.ence,dans  la  voie 
du  salut  éternel , 
afm  que  ,    par  vos 


mort  ;    raus 
en     suppli- 


dons  , 
qui  vou 
bie  .    et 
vienne  i 
lion  des 

O    t 
aimez 
ner ,  et 
le  salut 
mes,  n( 
ons  votr 
de ,    et 
prions , 
cession 
toujours 
de  tous  '. 
de  faire 
la  béatit 
le  nos  as 
frères,  i 
nos  ami.' 
faiteurs 
nous  vo 
ons  par 
gneurJc 
qui    vit 
avec  voi 
siècles  c 

R.  Ai 
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dons  ,  il  fasse  ce 
qui  vous  est  agréa- 
ble .  et  qu'il  par- 
vienne à  la  perfec- 
tion des  vertus. 

O  Dieu  î  qui 
aimez  à  pardon- 
ner ,  et  qui  désirez 
le  salut  des  hom- 
mes, nous  suppli- 
ons votre  miséricor- 
de ,  et  nous  vous 
prions,  par  l'inter- 
cession de  Marie , 
toujours  Vierge ,  et 
de  tous  les  Saints  , 
de  faire  parvenir  à 
la  béatitude  éternel- 
le nos  associés ,  nos 
frères ,  nos  parens  , 
nos  amis ,  nos  bien- 
faiteurs défunts  ; 
nous  vous  en  pri- 
ons par  notre  Sei- 
gneur Jcsus-Christ  , 
qui  vit  et  règne 
avec  vous  dans  les 
siècles  des  siècles. 

R.  Ainsi  soit-il. 


ta   cupiat,  et    totâ 
virtuie  perficiat. 


gitor 


Deus ,  veniœ  lar- 
et  hum:anae 
salutis  amator , 
quœsumus  clemen- 
tiam  tuam  ut  nos- 
trae  congrégation is 
fratres  ,  propinquos 
et  beneiactores  qui 
ex  hoc  seculo  tran- 
sierunt ,  beatâ  Ma- 
ria ,  semper  vir- 
gine ,  intercedente 
cum  omnibus  Sanc- 
tis  tuis ,  ad  perpe- 
tuoe  beatitudinis 
consortium  perve- 
nire  concédai.  Per 
Dominum  nostrum 
Jesum  Christum  , 
etc. 


R.  Amen. 
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Les  Chantres  monnent  trois  fois  à  haute 
voix  et  posément  : 
Parce ,  Domine ,  |     Pardonnez ,  Sei- 
parce  populo  tuo.       gneur,    pardonnez 

I  à  votre  peuple. 

Les  Assistans  répondront  trois  fois  : 

ir^"^  -^  seternuml     Ne  soyez  pas  cter- 
irascaris  nobis.         nellement irrité  con- 

I  txe  nous. 

Les  Chantres  à  haute  voix  et  posément 
Pie  Jesu  Domi- 1     Jésus    plein    de 
ne,    clona  eis   re-  miséricorde,    don- 
^^^^^'  nez  aux  âmes  des 

fidèles  trouasses  le 
repos. 

Les  Assistans. 
Sempiternam.       I     Éternel. 

Le  premier  Chantre  demande  la  hénêdic^ 
iion  à  haute  voix  : 

neaicere.  l  nez  nous  bénir. 


benedicere. 
Le  Prêtre  qui  préside ,  étant  debout  : 


Benedicat  nos 
Dominus  noster  Jé- 
sus Christus,  qui 
pro  nobis  flagella- 


Clue  notre  Sei- 
gneur Jésus-Christ, 
qui  a  été  flagellé 
pour  nous ,   qui  a 
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tus  est ,  crucem 
portavit ,  et  fuit 
crucifixus, 

R.  Amen. 


porté  sa  croix  ,    et 
qui  a    étô   crucifié 
pour   nous ,    nous 
bénisse  tous. 
R.  Ainsi  soit-il. 

Le  Prêtre  qui  préside ,  après  avoir  fait 
une  profonde  indinaiion  à  la  croix  ^  monte 
à  V autel  pour  la  prendre ,  et  la  tenant  en 
main ,  il  donne  la  bénédiction  sans  rien 
dire. 
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PSAUMES. 

PSAUMt  62. 


O  Dieu,  vous 
êtes  mon  Dieu  , 
je  soupire  après 
vous  dès   l'aurore. 

Mon  âme  a  soif 
de  votre  présence  ; 
ma  chair  vous 
désire  avec  a», 
deiir. 

Dans  cette  terre 
déserte,  aride  et 
sans  eau ,  je  me 
présenterai  dans 
votre  sanctuaire, 
pour  contempler 
votre  puissance  et 
votre  gloire. 

Car  votre  miséri- 
corde vaut  mieux 
que  cette  vie  terres- 
tre, et  mes  lèvres 
ne    cesseront     de 


i  Deus ,  Deus 
meus,*  ad  te  de 
luce  vigilo. 

Sitivit  in  te  ani- 
ma mea ,  *  quam 
multipiiciter  tibi 
caro  mea. 

In  terra  déserta 
et  inviâ  ,  et  inaquo- 
s.î  :  ♦  sic  in  sancto 
apparui  tibi,  ut  vi- 
derem  virtiUem  tu- 
am  et  gloriam  tu 
am. 


'0U8  louer. 


Q-uoniammelior 
est  misericordia 
tua  super  vitas,  • 
labia  mea    lauda- 


Sic 
le  in  viti 
in  nomi 
vabo  ma 


Sicut 
pinguedi 
tnr  anirr 
et  lal»iis 
nis    lau( 
meum. 


tinis  med 
te  ;  *  qu 
adjutor  m 

Et  in  y 
to  alarum 
exultabo, 
anima  me; 
♦  me  susc( 
lera  tua. 


■-«swaup^. 
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le  in  vrita  mea  ,  ^  eV  tous  les  jours  de 
m  nomme  tuo  le--  ;  ma  vie  ,  et  je  lève- 
vabomanus  meas.  i  rai  mes  mains  en 


Sicut  adipe  et 
pingiiedine  replea- 
tnr  anima  mea,  * 
et  ial»iis  exultatio- 
nis  Jaiidabit  os 
meum. 

Si    memor    fui 


votre 


âme 


invoquant 
nom. 

Que  mon 
soii  remplie  et 
comme  inondée  de 
vos  bénédictions , 
et  ma  langue  fera 
éclater  vos  jou- 
ang-es. 

.  ;  —  I     Je  me  souvien- 

tui  super  stratum  '  drai  de  vous  sur 
meum,   in    matu- 1  ma    couche    noc- 


tinis  meditabor  in 
te  :  *  quia  fuisti 
adjutor  meus. 


turne,  dus  le  matin 
je    méditerai    vos 
bienfaits ,  car  vous 
ri,  .         ,  avrezété  mon  appui. 

ht  m  velamen- 1  Et  je  me  réjou- 
to  a  arum  tuarum  '  irai  à  l'ombre  de 
exultabo,  adhsnsit  i  vos  ailes.  IVIon 
anima  mea  post  te;  âme  s'est  attachée 
me  suscepit  dex- 1  étroitement  à  vous 
lera  tua.  et  votre  droite  m'a 

soutenu, 
ipsi  verb  in  va-       En  vain  mesen- 
num     quœsierunt  j  nemi:-  cherchent  à  ( 
anuiiruiim6am,jii-;  me  perdre!  ils  de-  '' 
^'^"^^^"t  in  inferio- 1  scendront  dans  les 
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profondeurs  de  la 
terre  :  ils  seront 
livrés  au  tranchant 
du  glaive ,  ils  se- 
ront la  proie  des 
bêtes  dévorantes. 

Mais  le  Roi  se 
réjouira  en  Dieu, 
tous  ceux  qui  ré- 
vèrent le  Seigneur 
le  glorifieront  de  ce 
qu'il  a  fermé  la 
bouche  de  l'ini- 
quité. 


ra  terne  :  *  traden- 
tur  in  rnanus  gia- 
dii,parte=vulpium 
erunt. 


Rex  verb  lœtabi- 
tur  in  Dec  lauda- 
buntur  omnes  qui 
jurant  ineo,*  quia 
obstructum  est  os 
loquentium  ini- 
qua. 


PSAUME  6Q. 


due  Dieu  pren- 
ne pitié  de  nous  et 
nous  bénisse:  qu'il 
nous  éclaire  de  la 
lumière  de  son  vi- 
sage, et  qu'il  nous 
fasse  sentir  sa  mi- 
séricorde : 

Afin  que  nous 
connaissions  sur  la 
terre  les  voies  qui 
mènent  à  vous, 
Seigneur,  et  le  sa- 
lut que  vous  prépa- 


Deus  miser^atur 
nostri,etbencdicat 
nobis  ;  *  illuminet 
vultum  suum  su- 
per nos,  et  miserea- 
tur  nostrî  j 


Ut  cognoscamus 
in  terra  viam  tu- 
am ,  ♦  in  omnibus 
gentibus  salutare 
tuum. 


Confiti 
populi , 
confiîean 
populi  01 


Laetenti 
tentgente 
niamjudj 
los  in  œq 
gentes  in 
gis. 


Confitcc 
populi,  D( 
fiteantur  t 
11  omnes 
dédit  fruc 
um. 


Benedic, 
Deus,  De 
ter,  bened 
Deus;  *  e 
«int  eum 
fines  terra?. 
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Confiteantur  tibi 
populi,    Deus,    * 

confiteantur      tibi 
populi  omnes. 

Laetentur  et  exul- 
tent gentes,  ♦  quo- 

niamjudicas  popu- 
los in  œquitate ,  et 
gentes  in  terra  diri- 
ges. 


Confiteantur  tibi 
populi,  Deus;  con- 
fiteantur tibi  popu- 
li omnes  :  *  terra 
dédit  fructum  su- 
um. 


Benedicat  nos 
Deus,  Deus  nos- 
ter ,  benedicat  nos 
Deus;  ♦  et  nietu- 
ant  eum  omnes 
fines  terra?. 


rez  à  toutes  les  na- 
tions. 

Uue  tous  les  peu- 
ples publient  votre 
f|?ire ,  ô  mon 
Dieu  ;     que    tous 

vous  rendent  hom- 
mage. 

Glue  toutes  les 
nations  soient  dans 
l'allégres.se,  car 
vous  les  jugerez 
avec  équitô ,  et 
vous  dirigerez  tous 
les  habitants  de  la 
terre. 

Q-ue  tous  les 
peuples  publient 
votregloire,ômon 
Dieu;  que  tous  les 
peuples  vous  ren- 
uent hommage:  la 
terre  a  donné  son 
fruit. 

Que  le  Seigneur 
notre  Dieu  nous 
bénisse ,  qu'il  nous 
bénisse,  et  qu'il 
soit     craint    jus- 

de  la  terre. 


...  n    ,, 


ii,  ii  I. 


■^ô 
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PSAUME  94. 


gran- 


Venez ,  réjouis- 
sons-nous dans  le 
Seigneur  :  faisons 
éclater  notre  joie 
devant  Dieu  notre 
sauveur  :  présen- 
tons nous  à  lui 
avec  des  chants 
d'allégresse  ,  et  cé- 
lébrons sa 
deur. 

Je  vous  salue , 
etc. 

Car  le  Seijrneur 
est  le  grand  Dieu  , 
le  griind  Roi , 
élevé  au  dessus  de 
toute  puissance  ;  le 
Seigneur  n'a  pas 
rejeté  son  peuple, 
lui  qui  tient  dans 
sa  main  toute  l'é- 
tendue de  l'uni- 
vers, et  qui  voit 
les  fondements  ca- 
chés des  nion- 
ta^'nes. 


Venite ,  exulte- 
mus  Domino ,  ju- 
bileraus  Deo  salu- 
tarinostro  :  prœoc- 
cupemus  faciem 
ejus  in  confes- 
sione,  et  in  psal- 
mis  jubilemusei. 


Ave,  Maria,  etc 

duoniam  Deus 
raagnusDominus, 
et  Rex  magnus 
super  omnes  deos  ; 
quoniam  non  re- 
pellet  Dominus 
plebem  suam  :  quia 
in  manu  ejus  sunt 
omnes  fines  terrae, 
et  altitudincs  men- 
ti u  m  ipse  conspi- 
cit. 
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*  Dominus     te- 
cum. 

Quoniara  ipsius 
est  mare ,  et  ipse 
fecit  illnd  ,  et  ari- 
dam  fiindaverunt 
manus  ejus  :  ve- 
nite ,  adoremus ,  et 
pi'ocidamjs  ante 
Dell  m  :  ploremus 
coram  Domino  qui 
fecit  nos ,  quia  ipse 
est  Dominus  Deus 
noster  ;  nos  autem 
populus  ejus,  et 
oves  pascuœ  ejus. 


*  Le    Seigneur 
est  avec  vous. 

La  mer  est  à  lui , 
c'est  lui  qui  Fa 
faite  ,  et  ses  mains 
ont  fondé  la  terre  : 
venez ,  adorons-le , 
prosternons-nous  à 
ses  pieds  :  pleurons 
devant  le  Sei- 
gneur; c'est  lui  qui 
nous  a  créés ,  il 
est  le  Seigneur  no- 
tre Dieu  ;  nous 
sommes  son  peu- 
ple et  son  trou- 
peau qu'il  nourrit 
dans  ses  pâtura- 
ges. 


Ave  Maria,  etc. 

Hodie  si  vocem 
ejus  audieritis,  no- 
lite  obdurare  cor- 
da vestra;  sicutin 
exacerbatione  se- 
cundiim  diem  ten- 
tationis  in  deserto. 
ubi  îentaverunt  ni« 
patres  vestri,  pro- 


Je  vous  salue, 
etc. 

Si  vous  enten- 
dez aujourd'hui  .sa 
voix,  gardez-vous 
bien  <l'endurcirvos 
cœurs ,  comme  au 
jour  où  le  peuple 
le  tenta  dans  le  dé- 


il ,  que  vos  pères 


•  '■'1 
lia 


u 


/II!' 


"il 

■'M: 

'-'  I 

•;::!î 
'  '■  k 

i'f  I 


622                              PSAUMES. 

1 

m'ont    tente  pour  i  baveront,  et  vide- 

m'éprouver,  et  ils 

1  runt  opéra  mea. 

j 

virent  mes  œuvres. 

1 

♦  Le     Seigneur 

*  Dominus    te- 

Ad 

est  avec  vous. 

cum. 

cùm 

Pendant      qua- 

duadraginta an-     ^ 

clamai 

rante  ans    je  me 

nis    proximus  lui 

audivii 

suis       tenu      au- 

generationi huic  ;     j 

Don 

près  de  ce  peuple , 

etdixi  :  Semper  hi     i 

animai 

et    j'ai  dit  :  Leurs 

errant  corde  ;  ipsi 

labiis 

cœurs    sont     tou- 

verô non  cognove- 

et  à  lin 

jours  égarés  ;    ils 

runt    vias    meas:     J 

n'ont    pas    connu 

quibus  juravi    in     f 

auid 

mes  voies  ,  et  j'ai 

ira  meâ  ;  si  introï-     1 

aut  qu] 

juré  dans  ma  co- 

bunt  in   requiem 

tur  tibi 

lère    qu'ils    n'en-  !  meam.                    |!  ^ 

guam  d 

treraient  pas  dans 

!  i 

Sagitj 

le  lieu  de  mon  re- 

1 

i 

acutae,  * 

pos. 

; 

bonibus 

Je  vous   salue, 

Ave  Maria,  etc. 

riis. 

etc. 

; 

Gloire  au  Père, 

Gloria       Patri, 

etc. 

etc. 

*  Le     Seigneur 

*  Dominus   te- 

Heu  I 

est  avec  vous. 

cum. 

incolatus 

Je  vous  salue , 

Ave ,  Maria,  etc. 

prolonga 

etc. 

Habitavi 

1 

bitantibu 

1 

*  multùr 

1 

fuit  animj 

-JJI 

j      Oum 
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Ad  Dominum, 
cùm       tribularcr 
clamavi  ;  *  et  ex- 
audivit  me. 

Domine,  libéra 
animam  meam  à 
labiis  iniquis,  * 
et  CL  linguâ  dolosâ. 


Cluid  denir  tibi , 
aut  quid  appona- 
tur  tibi ,  *  ad  lin- 
guam  dolosam  ? 

Sagittas  potentis 
acutae,  *  cum  car- 
bonibus  desolato- 
riis. 


.  Heu  miiii,  quia 
incolatus  meus 
prolongatus  est  ! 
Habitavi  cum  ha- 
bitant! bus  Cedar; 
*  multùm    incola 

fuit  anima  mea. 
i-< 1  • 


J  ai  crié  vers  le 
feeigneur  dans  ma 
détresse ,  et  il  m'a 
exauce. 

Seigneur,  déli- 
vrez-moi des  lè- 
vres trompeuses  et 
de  la  langue  per- 

Langne  men- 
songère ,  quel  fruit 
vous  reviendra  de 
vos  impostures  ? 

Vos  paroles  sont 
semblables  à  des 
flèches  aiguës  lan- 
cées par  un  bras 
robuste  ;  elles  brû- 
lent comme  des 
charbons  ardents. 

Hélas!  que  mon 
exil  est  lon^  f    Je 

^uis  au  rnilieu  des 
habitants  de  Cé- 
aarj  mon  âme  y 
est    depuis    long. 


f>. V, 


!l  *« 


'!  ti, 
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avec  les  ennemis 
de  la  paix  :  qaand 
jeleir  parlais  avec 
doucj  ir  ,  ils  m'at- 
taquaient juste- 
ment. 


odenint  pacem , 
eram  pacifie  us:  * 
cùmloquebar  illis, 
impugnabant  me 
iîratis. 


PSAUME  120. 


J'ai  levé  les 
yeux  vers  les  mon- 
tagnes ,  d'où  me 
viendra  du  se- 
cours. 

Mon  secours  vi- 
endra du  Sei- 
gneur 5  qui  a  fait  le 
ciel  et  la  terre. 

Q,ue  celui  qui 
vous  garde  ne 
laisse  pas  votre 
pied  heurter  dans 
le  ch'^'înin  ,  et  que 
celui  qui  vous  con- 
duit ne  s'endorme 
pas. 

Non ,  il  ne  som- 
meillera pas ,  il 
ne  s'endormira 
pas ,  celui  qui 
garde  Israël. 


Levavi  oculos 
meos  in  montes ,  * 
unde  veniet  auxi- 
lium  mihi. 

Auxilium  me- 
um  à  Domino  ,  * 
qui  fecit  cœlum  et 
terra  m. 

Non  det  in  com- 
motionem  pedem 
tuum ,  *  neque 
dormit  et  qui  cus- 
toditte. 


Ecce  non  dormi- 
tabit  neque  dor- 
miet,  '  qui  custodit 
Israël. 


D( 

dit 
prote 
per  r 
ram 

Pe 

non  i 
que  1 
tem. 

Do] 

dit  te 
lo: 

anim*! 
minu.« 
Doi 
diat  il 
uni  ei 
um, 
nunc, 
seculu 


Lauc 
numde 
date  eu 
sis. 


me 
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Do 


minus  custo- 


dit    te,    Dominus 


protectio  tua  ;  «  su- 
per mariumdexte 
ram  tuam. 


Le  Se 


igneur 


v^otre  gardien 
Seigneur  est  v 


Per  diem  sol 
non  uret  te ,  *  ne- 
que  luna  per  noc- 
tem. 

Dominus  custo- 


dit  te  abomni  ma- 
lo  :  *  custodiat 
an  imam  tuam  Do- 
minus. 

Dominus  custo- 
diat introïtum  tu- 
uni  et  cxituni  tu- 
um,  *  ex  hoc 
nunc  ,  et  usque  in 
seculum. 


- 1  dél'enseur, 
marche  à 
droite. 

Le  soleil  ne 
vous  nuira  pas 
pendant  le  jour, 
ni  la  lune  pendant 
la  nuit. 
Le        Seigneur 


vous  garantira  de 
tout  mal  :  le  Sei- 
neur  gardera  votre 
âme. 

Q,ue  le  Seigneur 
protège  votre  en- 
trée et  votre  sortie , 
maintenant  et  à 
jamais. 


PSAUME  148. 

Laudate    Domi-  f     Louez    1^    <5pi 

dTeumt'^^^r   r""^ 

date  eum  m  excel-    des  cieux  :  louez- 

^^^-  1  le  du  pi 

I  firmame 


lis  hnnf-  /^ii 


40 


iiliu; 


■  ■      i 

i 


il':i' 


636 


PSAUMES. 


Anges  de  Dieu . 
louez  le  Seigneur  : 
Puissances  céles- 
tes, louez  le  Sei- 
gneur. 

Soleil  et  lune , 
louez  le  Seigneur  : 
étoiles  de  la  nuit, 
lumière  du  jour, 
louez  le  Seigneur. 
Cieuxdescieux, 
louez  le  Seigneur , 
et  que  les  eaux  qui 
sont  au-dessus  des 
airs  louent  le  nom 
du  Seigneur. 

Car  il  a  dit,  et 
tout  a  été  fait;  il  a 
voulu,  et  tout  a 
a  été  créé. 

Il  a  établi  son 
ouvrage  pour  la 
suite  des  siècles; 
il  lui  a  imposa  des 
lois  qui  ne  passe- 
ront pas. 

Louez  le  Sei- 
gneur, habitants 
de  la  terre  ;  dra- 
gons ,  et  vous , 
abîmes  des  eaux. 


Laudate  eum  , 
omnes  Angeli 
ejus  :  *  laudate 
eum ,  omnes  Vir- 
tutes  ejus. 

Laudate  eum , 
sol  et  luna  ;  ^  lau- 
date eum ,  omnes 
stelloe  et  lumen. 

Laudate  eum , 
cœli  cœlorum  ;  *  et 
aquss  omnes  quse 
super  cœlos  sunt , 
laudent  nomen 
Domini  ; 

Gluia  ipse  dixit , 
et  facta  sunt  ;  *  ip- 
se mandavit,  et 
creata  sunt. 

Statuit  ea  in 
œternum  ,  et  in  se- 
culumseculi:  prœ- 
ceptum  posuit,  et 
non  praeteribit. 

Laudate  Domi- 
numdeterrâjMra- 
cones,  et  omnes 
abyssi  ; 


mx 


Conj 
super c 
ram;  * 
cornu 


gneur: 

Feu, 

neige , 


^rôle , 
:1a  ces . 


.^gnis,  2:rando, 
^}^ ,  ^lacies .  spi- 
mm  procellarum 

bumefus-  P         S^^^  obéissez 

..  ^   •'      '  I  a  sa  voix  ; 


"^'èî^,         glaces 
tourbillons  et  tem 

m^  A  é. • 


Montes,  et  om- 
ijes  colles;  *  ligna 
iructifera,  et  om- 
nés  cedri  j 

Bestiae,  et  uni- 
versa  pecora;  * 
serpentes ,  et  volu- 
cres  pennatae  ; 

Reges  terrai,  et 
omnes    popuîi  ;    * 
principes,   et  om-    ,.,,,^^«  ec 
nés  judices  terra);   ie  la  terre- 


Juvenes  et  vir- 
gines,  senes  cum 
Jimiôribus  laudent 


Montagnes      et 

collines  ;      arbres 

qui     portez      des 

fruits,    et    cèdres 

'  des  forets  ; 

Bêtes  sauvages 
et  troupeaux  ;  rep- 
tiles, oiseaux  du 
ciel  ; 

Rois  et  juges 
«^«  nations  ; 

princes  et  peuples 

no     Ir,     *,.„ ^ 


Vieillards  et 
jeunes  ho.nnies, 
filles    et    enfants, 


P^t.r.    •         .       ^'^^  grand. 


M- 


^r'L 
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de 


son 


puissance 
peuple. 

Clue  l'hymne  de 
la  louange  soit 
donc  dans  la 
bouche  de  tous  ses 
saints ,  des  enfants 
d'Israël  et  du  peu- 
ple qui  approche 
de  lui. 


Hymnus  omni- 
bus sanctis  ejus ,  ♦ 
filiis  Israël ,  popu- 
lo appropinquanti 
sibi. 


PSAUME    149. 


Chantez  au  Sei- 
gneur un  cantique 
nouveau  :  que  ses 
louanges  retentis- 
sent dans  l'assem- 
blée des  saints. 

Glu'  Israël  se  ré- 
jouisse dans  son 
créateur ,  que  les 
enfants  de  Sion  se 
réjouissent  dans 
leur  roi. 

Glu'ils  célèbrent 
son  nom  dans  leurs 
concerts  ;  qu'ils 
chantent  ses  louan- 
ges au  son  du  tam- 


Cantate  Domi- 
no canticum  no- 
yum  :  =*  laus  ejus 
in  ecclesiâ  sancto- 
rum. 

LsBtetur  Israël 
in  eo  qui  fecit 
eum;  ^etfiliiSion 
exultent  in  rege 
suo. 

Laudent  nomen 
ejus  in  choro  :  *  in 
tympano  et  psalte- 
rio  psallant  ei  ; 


m 


J 
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G2i) 


Cluia  beneplaci- 
tum  est  Domino  in 
populo  suo,  *  et 
exaltabit  mansue- 
tos  in  salutem. 

Exultabunt 
saneti   in  gloriâ  :* 
lœtabuntur  in  cu- 
bilibus  suis. 


Exaltationes  Dei 
in  gutture  eorum  ; 
*  et  gladii  anci- 
pites  in  manibus 
eorum  ; 

^  Ad  faciendam 
vindictam  in  na- 
tionibus.  *  incre- 

pationes'in  popu- 
îis  : 

Ad  aJligandos 
reges  eorum.  in 
compedibus,  *  et 
nobiles  eorum  in 
manicis  ferreis. 

TT*  C^^i^^i^  -• .•_ 

jadiciumeonscrip- 


de     la 


bour     et 
harpe  ; 

Car  le  Seigneur 
se  complaît  dans 
son  peuple  :  il  élè- 
vera les  humbles 
et  les  sauvera. 

Les  saints  tres- 
sailliront dans  la 
gloire  :  ils  feront 
éclater  leurs  trans- 
ports dans  le  lieu 
de  leur  repos. 

Les  louanges 
de  Dieu  seront 
dans  leur  bouche  ; 
et  une  épée  à  deux 
tranchants  sera 
dans  leurs  mains , 
Pour  tirer  ven- 
geance des  na- 
tions ,  pour  châtier 
les  peuples  ; 


Pour  mettre 
leurs  rois  dans  les 
chaînes,  et  char- 
ger leurs  princes 
de  fers. 

ils  exerceront 
ainsi  le  jugement 
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prescrit  :  c'est  laf  tum  :  *  glorJa  hsec 
gloire  que  Dieu  est  omnibus  sanc- 
reserve       à 


saints. 


ses   tis  ejus. 
PSAUMK   150. 


Louez  le  Sei- 
gneur dans  ses 
saints;  lonez-Ie 
dans  le  firmament 
où  brille  sa  puis- 
sance. 

Lonez-Ie     dans 
l'étendue    de    son 
pouvoir  :    louez-le 
selon  la  multitude  ' 
de  ses  grandeurs. 

Louez-le  au  son 
fie  la  trompette  : 
louez-le  sur  la 
harpe  et  sur  la 
lyre. 

Louez-le  au 
bruit  des  tambours 
et  des  chœurs  : 
louez-le  sur  les 
instruments  à 
cordes  et  sur  l'or- 
gue. 


Laudate  Domi- 
num  in  sanctis 
ejus  :  *  laudate 
eum  in  firmamen- 
to  virtutis  ejus. 

Laudate  eum  in 
virtutibus  ejus  ;  * 
'laudate  eum  secun- 
dùm  multitudi- 
nem  magnitudinis 
ejus. 

Laudate  eum  in 
sono  tubas  :  ♦  lau- 
date eu  m  in  psalte- 
rio  et  citharâ. 


Laudate  eum  in 
tympano  et  choro  : 
*  laudate  eum  in 
chordis  et  organo. 


T—' 
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Landate  eum  in 
cymbalis  beneso- 
nantibus  ;  laiulate 
eum  in  cvmbalis 
jubilation i s  :  *  om- 
nis  spiritns  laiidet 
Dominurn. 


Louez-le  sur  les 
cymbales  reliMitis- 
santes  ;  lonez-le 
sur  les  instruments 
de  triomphe  et  de 
joie  :  que  tout  ce 
qui  respire  loue  le 
Seigneur. 
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